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T PRÉFACE. 

müre réflexion, aprés examen attentif des papiers laissés 
par MM. Bussemaker et Darcnberg, il s'est arrêté au plan 
suivant, auquel MM. J. B. Baillière et fils ont donné leur 
pleine adhésion. La difficulté était de concilier les moyens 
dont on disposait avec les exigences d'une publication scien- 
tifique; la nécessité de faire promptement ne permettait pas 
de songer à des collations lentes et difficiles sur des manuscrits 
dispersés un peu partout, comme l'aurait demandé le plan 
suivi par les premiers auteurs; et, d'autre part, le désordre 
amené ‘par un long abandon dans les papiers légués par eux 
laissait peu d'espoir d'en tirer des indications précises sur 
leurs intentions ultérieures: 

On a essayé de résoudre le probléme de la maniére sui- 
vante. Les manuscrits des premiéres traductions latines de 
la Synopsis et des Euporistes sont généralement d'une grande 
ancienneté; le plus récent remonte au xn* siécle; deux sont 
du υπ’, et l'un de ces derniers, conservé à la Bibliothèque 
nationale, était à la portée de M. Molinier. Prenant donc 
ce manuscrit, intéressant à tous les points de vue, il en 
a fait la base de la publication, et c'est lui qui va fournir 
la majeure partie du VI* volume. Mais ce manuscrit est 
forcément incomplet, tant par la disparition de nombreux 
feuillets perdus depuis longtemps que par la négligence des 
copistes ou des traducteurs. M. Molinier a donc dà prendre 
dans des manuscrits plus récents, mais plus complets, cer- 
taines parties qui manquaient à ce premier texte; la prove- 
nance de ces intercalatious sera toujours soigneusement 


indiquée. Quant aux variantes, l'impossibilité de collationner 





IV | PRÉFACE. , 
par conséquent, peu intelligible pour les Occidentaux, οἱ par- 
ticulièrement pour les Gallo-Romains, il eut de bonne heure 
les honneurs d'une version latine, dès le vir? siècle, si l'on en 
juge par lécriture des plus anciens manuscrits. Du reste, 
fidéles à l'esprit du moyen áge, les traducteurs d'Oribase ne 
se sont pas piqués d'une fidélité scrupuleuse ; dans bien des cas 
leur traduction n'est qu'une paraphrase, une explication du 
texte grec; de nombreuses erreurs, de graves contre-sens, la 
déparent, et, suivant les manuscrits, des passages manquent 
‘qui se retrouvent dans le texte original, tandis que d'autres y 
sont que le grec ne contient plus et n'a peut-étre jamais con- 
tenus. De là l'intérét de ces fragments, qui complétent heu- 
reusement, expliquent dans bien des cas et quelquefois cor- 
rigent le texte grec; d'ailleurs, quand on n'en tirerait que des 
lumières sur la synonymie des termes médicaux en bas latin 
et en grec, leur publication ne serait-elle pas pour la science 
d'une grande utilité? T elles sont sans doute quelques-unes des 
raisons qui ont déterminé MM. Bussemaker et Daremberg à 
les joindre aux œuvres d'Oribase, et voilà pourquoi leur édi. 
tion serait restéc incompléte sans ce volume, que nous publie- 
rons prochainement. 

L'époque de la rédaction de ces traductions latines nous est 
inconnue. Le plus ancien des manuscrits que nous ayons eus 
à notre disposition présente, dans son texte, de nombreuses 
incorrections, tant dans les mots que dans la construction des 
phrases. À ce propos, une double hypothése se présente à nous : 
avons-nous affaire à un texte plus ancien, corrompu par les 


fautes du copiste? ou bien est-ce une version rédigée sous les 
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PRÉFACE. 


quant l'objet du texte placé en regard; ces renvois sont du xur1° siècle; 
on trouve aussi quelques notes paraissant provenir d'une main plus 
ancienne, peut-être du x* ou du χι” siècle. Le volume, relié aux armes 
de France sous Louis XVIII, en veau brun avec dos rouge, est générale- 
ment dans un bon état de conservation; cependant le parchemin étant 
extrémement lisse du cóté de la fleur, nous avons trouvé des pages en- 
lières où l'écriture n'a laissé que l'empreinte de ses lettres, l'encre 
ayant disparu depuis longtemps. Du [ευ]. 1 au feuill. 263 nous 
avons les neuf livres de la Synopsis d'Oribase; puis vient un traité de 
Rufus : De Podagra (263 à 272); au feuill. 272, un fragment d'auteur 
inconnu : Virtatis herbe Peonie que a multis dicitur. Seleniace; au 
leuill. 273, r^, un fragment en cursive mérovingienne commencant 
par Pulbes; folio 273, v? : Curatio flegmonis; folio 279 v^, et 280 : Ori- 
vasi de prebidendis passionibus. On attribue ce manuscrit au vu siècle. 


Mss. lat. 9332 (ancien supplém. lat. 626). — Même provenance que le 


précédent; portait à Chartres le n? 4. — Hauteur 392"^, largeur 267^"; 
321 feuillets écrits, de parchemin, numérotation moderne à l'encre 
noire. L'écriture, sur deux colonnes, est une minuscule carolingienne 
de hauteur moyenne; les mots sont séparés. Les rubriques sont écrites 
d'une encre rouge ternie; le parchemin est rayé à la pointe sèche et de 
mauvaise qualité. Le volume, relié aux armes du roi Louis-Philippe , en 
peau violette, contient la Synopsis d'Oribase (1 à 139), les œuvres du 
médecin Alexandre (140 à 242), enfin la Materia medica de Diosco- 
ride (243 à 321). Ces ouvrages sont d'écritures différentes se rappor- 
tant toutes au commencement du αχ’ siècle; cette époque est indiquée, 
d'ailleurs, par une grande composition qui orne le feuillet 140 et qui 
représente le Christ et la croix sous deux arcades jumelles; l'ornemen- 
tation décèle les cinquante premières années du siècle, et l'on y sent 
l'influence des artistes byzanüns de Charlemagne dans la décoration 
des chapiteaux et des colonnes. On attribue ce manuscrit au 1x* siècle. 


L a réunion de ces deux manuscrits à Chartres s'accorde avec ce que nous 


savons de l'école capitulaire de cette ville; dés le κ’ siècle on s'y occupait 
acüvement d'études médicales, et le moine Richer nous raconte un 
long et périlleux voyage fait par lui en mars gg1 de Reims à Chartres, 
pour aller lire les œuvres de Galien et d'Hippocrate, qu'il ne connaissait 
pas encore !. 


" La. Manuscrit de Laon n° 424, parchemin, du x* siécle, porte ce titre mo- 


derne: Aribaustus de Plantis; fortement mutilé, au commencement il 
manque une partie de la table des rubriques. 1l commence par une 
partie du livre II Ad Eunapium, des médicaments simples , et comprend 
quelques recettes étrangères à Oribase; cette partie a été publiée sous 
le titre de De curationibus, d'après un autre manuscrit, à la suite de 


! Richer, Histor, lib. III, ο. 50: Pertz, Senptores, 111, dans les Monum. rerum Germanic. lus- 


torica. 





2 ORIBASE, SYNOPSIS, EL, 1-2. 

dur αὐτῶν γενέσθαι, ἐποίησα καὶ τοῦτο ἀόκνως, συνορῶν οὐ coi 
µόνον χρησιµώτατον γενήσεσθαι κατὰ τὰς ἀποδημίας, ἀλλὰ καὶ 
τοῖς ἄλλοις τοῖς μὴ παρέργως τὴν ἰατρικὴν ἐκμαθοῦσιν * ὅσοι γὰρ 
dv ταῖς κατὰ σλάτος ἰατρικαῖς «πραγµατείαις σπουδαίως ἐγυμνά- 
ο ταύτην ἔξουσι αιρὸς εὐχολίαν τῆς ἀναλήψεως 
τῶν «αρακτέων, διότι τοῖς συντόμως ῥηθεῖσιν ἐντυγχάνοντες els. 
ὑπόμνησιν ἔρχονται τῶν ὅλων ὑπὲρ éxdolns γνώσεως, καὶ συµθβή-- 
σεται χωρὶς ToU Φορτίον ἐπάγεσθαι Εαρὺ τὰ τῆς χρείας ἱκανῶς 
ἔχειν. Γραφήσεται δὲ µόνον Ἰάματα τῶν παθῶν εὐμεταχείρισ]ά 3 
10 τε καὶ εὔπορα, καὶ ὅσα διὰ Φαρµακείας καὶ διαίτης τὸ δέον ποιεῖν 
— χειρουργίας δὲ μνήμην οὐ ποιήσοµαι, τὸ ὀυσμεταχείρισΊον 
Fee ἐν ἀποδημίαις, παραιτούµενος χρεία γὰρ ἐπὶ αὐτῆς 
0 οὐ αν μηχανημάτων τε καὶ ὀργάνων οὐδαμῶς εὐπορίσΊων, ὥσπερ 

À oye πολλάκις καὶ ἐκξολῆς ἄρθρων. Τούτων δὴ καὶ À 
| ὀυνατὸν διὰ µένων τῶν χειρῶν ἀπευθύνειν ποιοῦσιν ἄρισΊα 


abrégé de ces livres, j'ai aussi accompli ce travail sans répugnance, car 
jai compris qu'il serait. trés-utile, non-seulement à vous pendant vos 
voyages, mais aussi aux autres personnes qui ont appris la médecine 
complétement, et non comme une science accessoire; en effet, tous ceux 
qui ont étudié avec soin les traités de médecine volumineux trouveront 
dans cet abrégé un moyen de saisir facilement ce qu'ils ont à faire; 
en lisant une exposition concise ils se ressouviendront de tout ce qui 
regarde chaque notion particuliére, et ils auront l'avantage de pos- 
μα ο gina sans s'imposer 
une besogne trop rude. Je rapporterai seulement les moyens de trai- 3 
. tement qu'on emploie et qu'on se procure aisément, c'est-à-dire ceux 
Ὁ ter aig des médicaments et du régime; 
mais je ne ferai pas mention de la chirurgie, par la raison qu'elle est 
difficile à pratiquer, surtout en voyage, car elle exige ordinairement des 
machines et des instruments qu'on ne se procure pas du tout facilement, 
comme c'est souv LE les fractures et les luxations. Les pé- 4 


dotribes et les ho: i font leur métier de la gymnastique sont le 
TRA. *n 

6. PSE PET TS πόρισΊα DF*. — 14. δὲ καί ex em.; δὲ 

Codd. — Wie qe BMP V. — 10,68. καί F; om. rel. 





4 ORIBASE, SYNOPSIS, 1. 2-5 
τῆς ἀναπνοῆς ἐπὶ τὸ ὀπσύτερον ἀλλοίωσις. T3 δὲ γυμνάσια ὀυσπαθή 3 
τε σαρασκενάδει τὰ ὀργανικὰ pépea xul εὔτονα αρὸς τὰς ἐνεργείας, 
τήν τε ὀλπὴν ἐσχνροτέραν τῆς τροφῆς, mai τὴν ἀλλοίωσεν ἑτοιμο- 
τέραν, xai τὴν ἔρεξιν βελτίονα διὰ τὴν γτνοµένην Ξερρότητα ἑκ- 
5 χαθαέρει δὲ καὶ τοὺς σέρους xai χενοῖ τὰ περιτ]ώματα διὰ τὴν τοῦ 
σνεύµατος ἰσχνρὰν κένησιν. Ἐπειδὴ οὖν τῇ ἀναδόσει συνεργεῖ, χρὴ 3 
μήτε m ηύος ὠμῶν xxi ἀτέπ]ων σιτίων, μήτε χυμῶν κατὰ τὴν 
ποελίαν À ἐν τοῖς ἐντέροις σεριέχεσθαι ^ κένδυνος γὰρ αὐτοῖς ἑλχθῆ- 
να, ασρὸς ἅπαντα τὰ τοῦ yov μόρια αρὶν χρησ΄Ίοῖς γενέσθαι σε- 
10 φθεῖσιν. Asso» οὖν s expo τῶν σιτίων αὐτὰ «αραλαμξανειν χρή. 4 
Γνωρίσματα δὲ τῆς εὐχαιρίας τῶν οὕρων καὶ χρέα ᾿ τὸ μὲν γὰρ ὑδα- 
τῶδες ἄπεπίον ἔτι σηµαίνει τὸν ἐκ τῆς γασΊρὸς ἀναδοθέντα χυμὸν, 
τὸ δὲ mfi)» καὶ χο)ῶδες ἐκ σολλοῦ κατειργάσθαι * τὸ δὲ μετρίως 
expo» άρτι σέψεως γεγενηµένης σημεῖέν dat». Τηνικαῦτα γοῦν 6 


ο 


ment «st déterminé par l'augmentation de la fréquence de la respiration. 
Les exercices rendent les parties organiques résistantes et leur donnent 2 
de la vigueur pour accomplir leurs fonctions, activent l'attraction de la 
nourriture. facilitent,sa transformation et excitent l'appétit, résultats 
qui tiennent au développement de la chaleur; enfin ils nettoient les 
conduits et évacuent les résidus par suite du mouvement violent du 
pneums. Par conséquent, comme les exercices favorisent la distribution 3 
de la nourriture, l'estomac ou les intestins ne doivent pas contenir, au 
nunnent ou on s'y livre, beaucoup d'humeurs ou d'aliments crus et mal 
digéres. car il y aurait danger que ces matières ne fussent attirées 
vers toutes les parties du corps, avant que la coction ne les eüt ren- 
does propres a la nutrition. ll est donc clair qu'il faut s'exercer avant le 4 
repas. On reconnait le moment propre aux exercices à la couleur de 5 
l'urine : ainsi, l'urine aqueuse signifie que l'humeur qui part du tube 
intestinal pour se distribuer dans le corps est encore mal digérée; l'u- 
rine jaune-rougeátre et bilieuse indique que cette humeur est élaborée 
depuis longtemps, et celle qui présente une couleur jaune-pále mo- 


dérée montre que la coction vient d'être achevée. C'est donc là le mo- 6 


10. παραλαμθάνειν Aet. ; σαραλαμθάνεσθαι Codd. Cf. t. [. p. 468. 


dA 
E LER 





6 ORIBASE, SYNOPSIS. I, 3-5. 
γυµνασίων ἐσ]ὶ, τούτοις ds σφοδροῖς ἄν τις χρῶτο κινήσεις ταχείας 
προσ]ιθείς. Έτε τῶν γυμνασίων τὰ μὲν ὀσφὺν μᾶλλον À χεῖρας à 5 
σκέλη διαπονεῖ, τὰ δὲ τὴν ῥάχιν, À τὸν Ξ ώραχα µένον, À τὸν ππνεύ- 
µονα. Γυμνάζεσθαι δὲ χρὴ μέχρις ἂν els ὄγκον αἴρηται τὸ σῶμα 6 
5 καὶ εὐανθὲς ὑπάρχῃ, καὶ αἱ κινήσεις ἔτοιμοί τε xal ὁμαλεῖς καὶ εὔ- 
ρυθµοι γίνωνται. Ἐν τούτῳ δὲ καὶ ἱδρῶτα Ξεάση Sepuèr ἀτμῷ 7 
συμμιγῆ" σαύεσθαι δὲ τηνικαῦτα αρῶτον ἐπειδὰν Év τι τῶν εἴρη- 
µένων ἀλλοιωθῆ, olov si Φανείῃ συσ]ελλόμενος ó τοῦ σώματος 
ὄγκος, αὐτίκα œaduv” ὡσαύτως 88 καὶ εἰ τὸ τῆς χρόας εὐανθὲς 
10 µαραίνοιτο, παύεσθαι". καὶ μὲν δὴ καὶ τὸ τῶν κινήσεων ἐπειδὰν 
ἐνδιδέναι «σον Φαίνηται, αὐτίχα crade καὶ εἰ περὶ τὸν ἱδρῶτα 
rer Uo Pn gignat tC RES ἐὰν 
p ἐλώων ἡ ψυχρόγερον γένεται, καταπαύειν περιχέαντα τὸ 
, ἀποθεραπεύειν δὲ τοὐντεῦθεν, εἶτα ἑξῆς τῇ ἀποθεραπευτικῇ 

cem ds εἰώθασιν οἱ œudorpiEai ποιεῖν. 


lents les exercices qui réclament de la force, pourvu qu'on y ajoute la 
rapidité les mouvements. En outre, certains exercices fatiguent davan- 5 


tage les lombes, les bras ou les jambes ; d'autres la colonne vertébrale, 
ou la poitrine seulement, ou le poumon. Ἡ faut s'exercer aussi long- 6 
temps que le corps continue à se gonfler, qu'il présente une rougeur 
fleurie et que les mouvements sont faciles, égaux et bien cadencés, Du- 7 
rant ce temps, vous verrez aussi apparaitre une sueur chaude mêlée à 
de la vapeur; mais on s'arrêtera aussitôt qu'un de ces signes vient à 
se modifier; par exemple, si on voit que la tuméfaction du corps s'af- 
faisse, on fera de suite cesser l'exercice; on s'arrétera de méme quand 
s'éteint ln couleur fleurie; de plus, quand les mouvements semblent 
perdre de leur intensité, on s'arrétera encore immédiatement; on agira 
de méme s'il s'opère quelque changement dans la sueur, par rapport à 
la quantité ou à la qualité; en effet, quand la sueur devient moindre ou 
plus froide, on fait suspendre l'exercice aprés avoir versé de l'huile sur 
le corps: ensuite on passera à l'apothérapie, et, aprés cela, on aura re- 
cours à la friction apolhérapcutique , ainsi que les pédotribes ont l'habi- 
tude de le faire. 


9. ei om. Codd. Cf. t. I, p. 481. 








8 ORIBASE, SYNOPSIS, I, 5-6. 
: Bi ” χρήσιμος, dale τοῦτον daxmréov* οὕτω γὰρ σλεῖσ]ος d)p εἰς τὸ 
| | σῶμα κατὰ τὴν ἀναπνοὴν ἑλκόμενος διασΊέλλει τόν τε Ξ ώρακα καὶ 
] τὴν κοιλίαν, καὶ τοὺς κατὰ ὅλου τοῦ σώματος φόρους ἀνευρύνει καὶ 
διίσΊησι, διόπερ ἐν ταῖς ἀναγνώσεσι τῶν απλεοναξόντων ὑγρῶν 
5 ποιεῖται τὰς ἐκκρίσεις, τοῖς μὲν συντονώτερον ἀναγινώσκουσι μᾶλ- 
Ao» καὶ διὰ ἱδρώτων, τοῖς δὲ ἐπιεικέσ]ερον ἐντειρομένοις διὰ τῆς 
ἀδήλως γινομένης διαπνοῆς κατὰ ὅλον τὸν byxov* συμβαίνει δὲ διὰ 
τὸν λεπΊυσμὸν πολλῶν περιτ]ωμάτων ἀναχρεμπ]ομένων καὶ ασ]υέ- 
λων καὶ μύξης καὶ Φλέγματος ἔχκρισιν γίνεσθαι καὶ ἀπανάλωσιν. 
10 Tofs ye μὴν ἀναβερμάνσεως δεοµένοις διὰ ψυχρότητα τίς ἂν ἄλλη 2 
ωροσφορωτέρα γένοιτο βοήθεια τῆς κατὰ τὴν ἀναπνοὴν évepyelas ; 


6 Y. ut Así τοίνυν ἀναγινώσκειν πολλάκις ἀνιέντας τὸ σῶμα ἅπαν, καὶ ὃ 
ο... 


r AS - xtxuufvws τῆς σαρκὸς εἰς ἁραίωσιν, διισ]άντας ἐπίτηδες τήν τε 
(o 7* ἀρτηρίαν καὶ τὰς ἄλλας διεξόδους τοῦ ὠνεύματος κατὰ τὰς βαρυτά- 


graves ont de l'utilité; ce sont donc celles-là qu'il faut cultiver : en sui- 
vant ce précepte, on attirera, en respirant, une quantité trés-considé- 
rable d'air dans le corps, cet air dilatera la poitrine et le ventre, et il 
élargira et rendra béants les conduits qui se trouvent dans tout le corps: 
voilà pourquoi cet air aménera, pendant la lecture, l'excrétion des hu- 
meurs surabondantes ; pour ceux qui lisent avec un certain effort, cette 
excrétion est plus considérable et se fait par la sueur; pour ceux qui y 
mettent moins d'action, elle a lieu par la perspiration insensible, la- 
quelle s'effectue par tout le corps; or, comme, par suite de l'atténuation 
des résidus, on en évacuera une grande quantité en raclant, il y aura 
une excrétion et une dépense de crachats, de mucus et de pituite. 
Quel autre remède serait plus utile que l'activité produite par da respi- 2 
ration à ceux qui demandent à être échauffés pour cause de froideur? 
On doit, par conséquent, lire souvent, en reláchant tout le corps, et, 3 
quand la chair est devenue assez diflluente pour se raréfier, on s'effor- 
cera de dilater la trachée et les autres conduits de l'air par l'emploi des 


3. γε Codd. — 7. ἀδήλου Codd. — — uacías BM P VF". — 13. διασ]άδτας F; 
9. ἔκκρισι Codd. — Ib, ἐπανάλωσιν ἐπμσ]άντας B marg.; éwic7dwras rel. 
Codd. Cf. t I, p. 461. — 10. ἀναθερ- Cf. t. Lil. 








10 ORIBASE, SYNOPSIS, I, 6, 
ἀποσίτων éyévovro* οἱ δὲ καὶ ὀνειρωγμῶν συχνῶν ἀπηλλάγησαν. 
Φύσεις δὲ δὴ ἐπιτήδειοι epos ἀφροδίσια αἱ Ξερμότεραι καὶ ὑγρό- 4 
τερα:, καὶ “πλέον τῶν ἄλλων els λαγνείαν εὔφοροι' ἥκισ]α δὲ δίαιτα 
μὲν ἡ ξηραίνουσα καὶ ψύχουσα, ἡλικία δὲ καὶ τοῦ γέροντος, ὥρα δὲ 
5 ἡ τοῦ Φθιωοπώρου. Xpn τοίνυν τὴν δίαιταν dypèv καὶ Φερμὴν arapé- 5 

χειν" εἴη δὲ ἂν πόνων τε µετριότης καὶ σιτίων. ὥσπερ δὲ οἱ µέ- 6 
τριοι σόνοι ἁρμότΊουσιν, οὕτω καὶ οἱ αὐτῶν τῶν ἀθροδισίων - 
«ροτρέπουσι γὰρ εἰς τὸ ἔργον καί τινα ῥᾳσ]ώνην τῷ ἐθισμῷ «apé- 
χουσιν. Aet δὲ, εἴπερ τινὸς ἄλλου, xal τροφῆς «περιουσίας, ὥστε 

10 τὰ πολύτροφα τῶν ἐδεσμάτων ein ἂν ἐπιτήδεια" ἰχθύων ὃὲ οἱ æo- 
λύποδες * καὶ γὰρ καὶ ἄλλως σεπίσΊευνται ἐρεθίζειν" καὶ ὅσα µαλα- 
κια" λαχάνων δὲ τὸ ὅρμινον καὶ τὸ ἐρύσιμον καὶ τὸ εὔξωμον καὶ 
ἡ γογγυλίς" καὶ ταῦτα δὲ de Φάρμακα” ὀσπρίων à? κύαμοί τε καὶ 
ἐρέξινθοι καὶ ὠχροι καὶ δόλιχοι καὶ πίσσοι, πνεύματος ὑποπιμ- 


l'appétit au dégoût pour les aliments; chez d'autres, il fait cesser les 
pollutions nocturnes fréquentes. Les natures aptes au coït sont celles 4 
qui ont une certaine chaleur et une certaine humidité, et qui ont plus 
d'entrain pour cette fonction que les autres; les circonstances les moins 
favorables sont le régime desséchant et refroidissant, puis pour l'áge, 
la vieillesse, et pour la saison, l'automne. Il faut donc prescrire un ré- 5 
gime humide et chaud, qui se résumera dans la modération, eu égard 
aux exercices et aux aliments. Mais ce ne sont pas seulement les exer- 6 
cices modérés ordinaires qui conviennent; cette régle s'applique aussi à 
l'exercice du coit lui-même : car il excite aux rapprochements sexuels, 
et il devient un peu plus facile par l'habitude. On a besoin, avant toute 7 
autre chose, d'une alimentation abondante saison pour laquelle les 
substances fortement nourrissantes seront utiles : ce sont, pour les pois- 
sons, les poulpes (on admet, en effet, que ces animaux ont de plus une 
vertu excitante), et toutes les espéces de mollusques; pour les herbages, 
l'ormin, l'érysimum, la roquette et les navets, mets qui peuvent aussi 
servir comme médicaments; pour les légumes secs, les fèves, les pois 
chiches, les gesses à fleurs jaunes, les haricots, les pois grecs; ces lé- 


1, ἀσίτων Codd. Cf. t. Ἐν p. 542. — — s. dif om. BMP V. — 6. xai σιτίων om. 
Ib. γένοιντο Godd. Cf. t. T, p. δαν — — V. — 14. καὶ πνεύματος BP. 


€ 





ORIBASE, SYNOPSIS, 1, 8-0. 


η’. Περὶ ἐπαβαιρέσεως. 


Ez dv μὲν κενώσεως χρεία mod), οὐκ ἰσχυρὰ δὲ à δύναμις, | 
ἐπὶ τούτων προσήκει ταμιεύεσθαι τὴν κένωσι», καὶ τὴν αρώτην 
ἀφαίρεσιν ἑλλιπεσ]έραν ποιησάµενον, ἐπαφαιρεῖν αὖθις * εἰ δὲ βού- 
Aet, καὶ τρίτον, ὥσπερ ἀμέλει καὶ ἐπὶ τῶν arAülos ἐχόντων ὦμο- 

5 τέρων χυμῶν. Όταν δὲ ᾗ ζέοντος αἵματος πιλῆθος ἀνάπ]Ίον ὀξύτατον 3 
πυρετὸν, ἀθρόας ἐσ]ὶ κενώσεως χρεία, καὶ χρὴ πειρᾶσθαι κενοῦν 
ἄχρι λιποθυµίαε, ἐπισκεψάμενον τὴν ῥώμην τῆς δυνάμεως, dac 
ἑνίων οἶδα κοτύλας ἓξ ἀφελὼν εὐθέως, diae καὶ διὰ τῆς νυκτὸς οὐκ 
ὀκμήσεις τέμνειν ἐνίοτε φλέβα. Προσέχειν μέντοι καλῶς ἔχει τῇ 3 

10 καβαιρέσει τῶν σφυγμῶν ἐφαπΊόμενον αὐτῶν ἔτι ῥέοντος τοῦ al- 
µατος, quj «οτε λάθης σαυτὸν ἀντὶ λιποθυµίας Sdvarov ἑρ- 
γασάµενο». 


8. DE LA RÉPÉTITION DE LA SAIGNÉE. 

Chez les sujets qui ont grandement besoin d'évacuation, mais dont 1 
les forces ne sont pas intactes, on difitera l'évacuation : aprés avoir 
fait une première saignée insuffisante, on la répétera encore une fois, et 
méme, si l'on veut, une troisiéme, comme on le fait, du reste, chez les 
gens qui ont une surabondance d'humeurs passablement crues. Mais, 2 
quand il y a surabondance de sang bouillonnant qui allume une fièvre 
suraigué, une éva abondante et subite est nécessaire, et on tà- 
chera de pousser l'évacuation jusqu'à la défaillance, en ayant égard à 
l'état des forces : ainsi je me rappelle avoir tiré du premier coup à quel- 
ques malades six cotyles de sang; quelquefois donc vous ne craindrez — 
pas de saigner méme pendant la nuit. Cependant il est bon de faire at- 3 
tention à l'affaiblissement du pouls. en le tâtant pendant que le sang 
coule encore, de peur que, sans s'en douter, on ne donne lieu à la mort 
au lieu de produire une défaillance. 


Á. τὸ τρίτον B marg.; περιτ]όν BM — p. 20. — 11. ὅπως µή ποτε Codd., Gal. 
PV. — 7, ὥσπερ ΒΜΡΥ Ε", Cf. t. Il, Cf. t. IT, p. 20. Possimus etiam legere 
p. 18. — 10, ἐβαπ]όμενος Codd.Cf, t, I1, ὅπως µηδέποτε. 








18 ORIBASE, SYNOPSIS, I, 11-12. 


τραν ΄ ve@pol δὲ ἐπαμφοτερίζουσιν. Χρὴ δὲ ἐπὶ μὲν τῶν ἀρχομένων 8 
Φλεγμονῶν ἀντισπασ]Ίικῶς ποιεῖσθαι τὴν Φλεθοτοµία», ἐπὶ δὲ τῶν 
χεχρονισµένων μάλισΊα μὲν ἐξ αὐτῶν τῶν σφεπονθότων μορίων ' εἰ 
ἂν μὴ, ἐκ τῶν σλησίον. Ex ὧν δὲ σωμάτων οὐδὲν μὲν πάσχει pó- 9 
5 pio» οὐδέπω, φθάνοµεν δὲ κενοῦν pos εἰσθάλλοντος, φᾶσα Φλὲψ 
ὁμοτίμως els ἀφαίρεσιν ἐπιτήδειός ἐσ]ιν. 


ια’. Τίς καιρὺς QAeGoropías; 


Ἐν φάση μὲν ἡμέρας ὥρα Φλεθοτομήσεις, das δὲ νυκτὸς, σκο- 1 
πὸν ἔχων ἐπὶ τῶν σπυρετ]όντων τὴν παρακμὴν τῶν κατὰ µέρος 
παροζυσμῶ», ἐπὶ δὲ τῶν xwpis συρετῶν δεοµένων τοῦ βοηθήµατος 
10 τὸ μέγεθος τῆς διαθέσεως, ἐπὶ ÿ τῆς PheGorouias ἐσ]ὶ χρεία ᾿ µη- 

«δενὸς δὲ τοιούτου κατεπείγοντος fj κωλύοντος, ἄμεινόν ἐσ]ιν ἕωθεν 
Φλεθοτομεῖν αροεγρηγορήσαντα χρόνον ds μιᾶς dipas: καὶ λούειν 
δέ τινας ἄμεινον, καὶ ωροπεριπατήσαντας ἐνίους * τινὰς δὲ καὶ μετὰ 


reins tiennent de la nature des uns et des autres organes. Au début 8 
des inflammations, on fera une saignée révulsive; dans les inflammations 
chroniques, au contraire, la déplétion doit se faire, en premier lieu, des 
parties affectées elles-mémes, et, si cela ne se peut pas, des parties voi- 
sines. Quand aucune partie du corps n'est encore le siége d'une affection 9 
quelconque, mais que nous voulons faire une médecine préventive par 
une déplétion au commencement du printemps, toutes les veines ont 
les mémes titres à étre choisies pour atteindre ce but. 


11. QUEL EST LE TEMPS OPPORTUN POUR SAIGNER. 


On saignera à toute heure du jour ou de la nuit, en prenant pour 1 
indication, chez les fébricitants, le déclin des accés partiels, et, quand 
il n'y a pas de fièvre, la gravité de la maladie qui réclame la saignée; 
si l'on n'est ni pressé, ni empéché par quelque circonstance semblable, 
le mieux est de saigner le matin, environ une heure aprés le réveil; on 
peut aussi, pour certains individus, prescrire d'abord soit un bain, soit 
une promenade; on peut méme saigner quelquefois quand le malade 


Cn. 11:1. 7. πάση dé ex em.; πάσης dé BF F'MP V; delet. ap. A. 








22 ORIBASE, SYNOPSIS, I, 16. 
προσπάσωμµεν ἅλας Tois σ]όμασιν αὐτῶν, À σποδὀν. Μετὰ δὲ τὸ 4 
πεσεῖν œupiaréov σπόγγοις τὸ µόριον, καὶ εἰ αἱμοῤῥαγοίη, xnxióa 
χεκαυµένην, ἢ σπόγγον καινὸν, ἀποθάψαντα εἰς πίσσαν ὑγρὰν καὶ 
καύσαντα ἐπιτιθέναι, [ἔπειτα] χάρτην ὄξει βεβρεγµένο». 

κ’. Περὶ καθάρσεως. Ἐκ τῶν Γαληνοῦ. 

5 Τοὺς δὲ ὑγιεινὰ τὰ σώματα ἔχοντας ἐργῶδες καθαίρειν' καὶ γὰρ | 
ἰλιγγιῶσι καὶ σ]ροφοῦνται, καὶ δυσχερῶς αὐτοῖς à κάθαρσις æpo- 
χωρεῖ, xal expos τούτοις ἔτι ταχέως ἐκλύονται. Τοὺς δὲ ὑγιαίνον- 3 
τας, νοσήσοντας 02 ἂν εἰ μὴ κενωθεῖεν, Φθάνειν χρὴ κενοῦν εἰσθάλ- 
λοντος τοῦ Apos, τὰ δὲ ἐπιληπ]ικὰ καὶ ἀσθματικὰ καὶ ἀποπληκτικὰ 

10 τῶν Φλεγματῶδων, ἀρθριτικὰ δὲ, τὰ μὲν dua Srepuaaía σολλῇ τῶν 


pris, elles ne cessent de tirer, jusqu'à ce qu'on saupoudre le suçoir avec 
du sel ou de la cendre. Quand les sangsues sont tombées, on fomente 
la partie avec des éponges, et, s'il y a une hémorragie, on applique la 
noix de galle torréfiée, ou une éponge neuve imbibée de goudron et 
brülée ensuite; aprés cela, on y met du papier de papyrus trempé dans 
du vinaigre. 


16. DE LA PUNRGATION. — TIRE DE GALLEN. 


C'est une chose fâcheuse que de purger les gens qui ont le corps sain, 1 
car ils sont pris de vertige et de coliques, et la purgation marche diffici- 
lement; ils sont, en outre, sujets à s'affaiblir rapidement. Quant aux 2 
gens qui sont bien portants, mais qui tomberaient malades si l'on n'o- 
pérait chez eux une déplétion, on se hátera d'en pratiquer une au com- 
mencement du printemps; pour les accidents épileptiques, asthmatiques 
ou apoplectiques , cette déplétion portera sur les humeurs pituiteuses, 
tandis que, pour la goutte, on agira sur les humeurs du genre de la bile 
amère, si cette maladie est accompagnée d'une forte chaleur, et sur les 


DER egit prie σαντες BM P V; deletum ap. A. Cf. t. M, 
— h. καύσαντα ex em. καύσαντας DF" — p. 73. — ]b, dei A, — 8-9. ἐμθάλλον- 
MP V; καύσαντεε F; deletum ap. À. — τος ΑΕ" MV ; ἐμξαλλόντος P; ἐμδαλόν- 
Ib. [έπειτα] om. Codd. Cf. t. H, p. 71. τος F. Cf. t. II, p. 73. — 9. καὶ dxo- 
— Cn. 16; L 8. νοσήσαντας FF"; νοσή- πληκτ. om. BFF*MOPV. 
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εὐωδῶν, ὅπως μὴ μόνη, μηδὲ axpaiQwns, ἡ ὀύναμις αὐτῶν ἁπΊηται 
τοῦ σ]όματος τῆς γασ]Ίρός. 


iP. σα κάτω καθαίρει τῶν ἐν τῇ χρήσει. 


Μέλας ςλλέδορος καθαίρει κάτω χολώδη καὶ Φλεγματώδη * διδό- 1 
val δὲ μιγνύντα σκαμµωνίαν ' εἰ δὲ «πρᾳότερον βούλει καθῆραι, 
5 ἑλλέξορον ἐξαρκεῖ κόψαντα ξηρῶν τῶν ῥιζῶν ἐπιπάσαι γλυκεῖ οἴνῳ 
ñ ὀξυμέλιτι ὅσον ὁραχμὰς δύο, καὶ ἑψήσαντα ἐν φακῇ, À ἐν παε]ι- 
σάνῃ, À ἐν ζωμῷ ὄρνιθος ῥοφῆσαι, τῆς δὲ σκαµµωνίας µίσγειν ὅσον 
τριώξολον pis ὁραχμὴ» τοῦ ἑλλεξόρου. Άμεινον δὲ τῷ ἑλλεβόρῳ 2 
προσµίσγειν ἀνίσου καὶ πετροσελίνου καὶ δαύκου ὥσπερ χάριν 
ἠδύσματο». Ó δὲ κνίδιος κόκκος καθαίρει μὲν Φλέγμα καὶ χολὴν καὶ 3 
ὑδατώδη «xoAAd* ἔσ]ι δὲ «συρώδης καὶ ὀξύτατος καθῆραι. Διδόναι 4 
δὲ os ὅσον κόκκους τριάκοντα * εἰ ὃὲ «ερᾳότερον ἐθέλοις, εἴκο- 
σιν. Ἀφελεῖν δὲ τὰ σερικάρπια, καὶ διδόναι τὰ ἐντὸς τρίψαντα 5 


médicament ne vienne ni seul, ni avec toute sa force, frapper cet ori- 
fice. 


17. MÉDICAMENTS USUELS QUI PUAGENT PAR LE DAS. 


L'ellébore noir purge des matiéres bilieuses et pituiteuses; on donne | 
ce médicament mélé à la scammonée; si on veut provoquer une purga- 
tion plus douce, il suffit de piler les racines desséchées et de mettre deux 
drachmes de la poudre dans un vin d'un goût sucré, ou dans de l'oxy- 
mel; on les prend aussi cuites dans de la bouillie de lentilles, ou d'orge 
mondée, ou dans du bouillon de poulet, et on ajoute trois oboles de scam- 
monée à une drachme d'ellébore. Ἡ est préférable de méler à Vellé- 2 
bore noir de l'anis, du persil, ou du daucus, comme assaisonnement. 
La baie de Gnide purge la pituite, la bile et beaucoup de matiéres 3 
aqueuses, mais ce médicament est brülant et son action est très-rapide. 
On en administre trente baies, et vingt, si on veut opérer une purgation À 
plus douce. On óte l'enveloppe des baies et on donne l'intérieur, aprés 5 


ir 
Cn. 1734 4. βούλει] der À, — 6. ὑπ]ήσαντα À. a. πλ. ὅσον om. A. 





26 ORIBASE, SYNOPSIS, lI. 17. 
διδόναι axívetw οἷς τε ἄγειν οὐκ ἰσχυρῶς δεῖ, xal οἷς κατὰ τὸ δέρµα 
ἐξανβήσεις πελιδναὶ γίνονται. Ἡ δὲ ἀλόη 1E μὲν καθαρτικὸν οὐκ 14 
ἔσ]ι, σ]ομάχῳ δὲ εὐμενέσΊατον + ἀρκεῖ δὲ ὅσον ὁραχμὰς {β' μετὰ 
µελικράτου σιεῖν. Άγει δὲ Qhéyua καὶ χολήν. Ἀγαθὸν δὲ καὶ εἰ ἐπὶ 15-16 

5 ἡμέρᾳ λαµέάνοις ἀπὸ δείπνου * διαχωρεῖ γὰρ καὶ τὰ σιτία οὐκ ἀφα- 
ver" ασρὸς δὲ καὶ ἄδιψόν do καὶ εὔσιτον. Τρίψαντα δὲ ἐν χυλῷ 17 
κράµξης ατλάσσειν τὰ μὲν ἡλίκα ἐρεβίνβους, τὰ δὲ κυάµοις ἴσα, καὶ 
Επιτήδειον δὲ καὶ μετὰ ῥητίνης καταπότιον σκευασθὲν καὶ μετὰ 18 

10 ἐφβοῦ μέλιτος" καλῶς δὲ ἂν καὶ σκαµµωνία µίσγοιτο. Ἐπίθυμον δὲ 10 
µελάνων dol καὶ Φλεγματωδῶν dyaryóv ' δίδον δὲ κόψας καὶ διασή- 
σας μετὰ οἴνου γλυκέος αλῆθος LE’, καὶ ἐπὶ eAéov μετὰ μέλιτος 
τῶν ἁλῶν «προσμίσγων. Ῥυμφέρει δὲ τοῖς φυσώδεσι καὶ ὑποχον- 20 
δριακοῖς καὶ ἀπέπ]οις, καὶ οἷς τὸ Wrap βαρύνεται, καὶ τοῖς δυστενοῖ. 

15 κοῖς. Ἀγαρικὸν δὲ καθαίρει Φλέγμα καὶ χολὴν, ἀλλὰ οὐκ ὀξέως 21 


pas besoin d'une purgation trop forte ou qui présentent des efllores- 
cences livides sur la peau. L'aloés n'est pas un purgatif violent, et Ἡ 14 
agit d'une manière très-favorable sur l'orifice de l'estomac; il suffit d'en 
boire deux drachmes avec de l'eau miellée. Il chasse la pituite et la bile. 15 
ο où comités dances Pour seria ja cepa; aur dE 
les intestins sans entraîner les aliments; de plus, il n'excite pas la soif et 
aiguise l'appétit. On le broie dans du suc de chou, et on en fait des 17 
pilules de la grosseur d'un pois chiche, ou de celle d'une fève; on en 
prendra deux ou trois chaque fois qu'on aura besoin d'une évacuation. 
Il convient aussi d'en faire des pilules avec de la résine ou du miel cuit; 18 
on peut encore le méler à la scammonée. L'agourre purge les matières 19 
noires et les matières pituiteuses; on la pile et on la passe au tamis pour 
en donner deux drachmes avec du vin d'un goût sucré, ou plus encore 
avec du miel, en y ajoutant du sel. Ce médicament convient à ceux qui 20 
sont. incommodés par les flatuosités, aux hypocondriaques, à ceux qui 


digérent mal, qui ont de la pesanteur au foie ou qui respirent difficile- 
ment, L'agaric purge la SOR MP quote, nei pu top violemment; on 21 


á- μέλιτος B test, P;— lb. aiveiv ee pr Αϊ. gpl RP —543. 
ABP, — 5. λαµδάνει AF. — 8. ὅπως τοῖς om. A. 
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28 ORIBASE, SYNOPSIS, 1, 17-18. 
οἱ δὲ Ξύμου κόμη καὶ ἁλσέν ' οἱ δὲ καὶ τοῖς εὐώδεσι σπέρµασι». Άγει 35 
δὲ φλέγμα καὶ χολὴν ἰσχυρῶς ἄκρατον ὅσον «-α. Τῷ δὲ σλεῖον πιόντι 20 
τοῦ φαρμάκου, εἰ μὲν fuero: αροσίσΊαιντο, τοῦτο μὲν σέλινον ἀπο- 
5 τοῦτο δὲ ἁλῶν χόνδρον ἐνθεῖναι τῷ σΊόματι: ταῦτα γὰρ κωλύει 
τοὺς ἐμέτους, καὶ απροσέτι κορίαννον ὀσφραινόμενο», καὶ γλήχων, 
καὶ χαλαμίνθη, Κάλλιον δὲ καὶ ἀναπαύειν βραχὺ ἐν τῇ κλίνη Φάλ- 30 
ποντα τὴν γασ]έρα καὶ ἄκρου» τοὺς σόδας, cs τό γε εὐθὺς «περιπα- 
x τεῖν modos duézous καὶ καρδιωγμοὺς xal (y yous παρέσχεν. Όταν 31 
! 10 δὲ ἐν τῇ κατασΊάσει σφῶν αὐτῶν γένωνταε, τότε ἤδη «expos τὸν 
περίπατο» ἄγειν κελεύοντα ὑποκινεῖν ἠσυχῆ ' τοῦτο γὰρ μᾶλλον 
ἐρεθίδει el ὀξέως βαδίξοι. Ληγούσης δὲ τῆς καθάρσεως, κατακλί- 32 
vavra ἠσυχάξειν ἐγρηγορικῶς " μᾶλλον γὰρ συνδίδωσιν. Τηνικαῦτα 33 
δὲ xal ἐπιῤῥοφεῖν PL ὀλίγον μεταξὺ Sepuoÿ ὕδατος' καὶ γὰρ 


de thym et du sel; d'autres encore, des graines odoriférantes. A la dose 28 
d'une drachme, elle chasse activement la pituite et la bile pure. Si une 29 
dose trop forte du médicament entraine des vomissements, on donne à 
mácher, tantót du céleri trempé dans du vinaigre, tantót une olive 
blanche salée; tantôt, enfin, on met un grain de sel dans la bouche; 
ces précautions empéchent les vomissements; la. coriandre, le pouliot 
ou la calaminthe , produisent le méme effet, si on les fait respirer. Ce qui 30 
vaut mieux encore, c'est de se reposer un peu dans le lit, en tenant le 
ventre et les pieds chauds : une promenade, faite immédiatement aprés, 
excite souvent des vomissements, de la cardialgie et des vertiges. C'est 31 
seulement lorsque les malades sont revenus à leur état habituel qu'il 
faut les laisser promener, en leur prescrivant de se mouvoir doucement, 
car cela excite plus la purgation que si l'on marche vite. Quand la pur- 32 
gation cesse, on $e couche et on se repose sans dormir : car, de cette 
facon, lés parties se reláchent davantage. Il faut alors, dans les inter- 33 
valles, avaler aussi, par pelites gorgées, de l'eau chaude, pour faire 
cesser les pincements, en lavant les intestins, et provoquer les évacua- 


4. κόµην Codd. — 3. προἰσΊαιντο om, F. — 9. παρέχει À. — τά. γάρ 
AF; προϊσΊαντο BP. — 6. xal ante γλ. om. ΒΕΡ. 
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ἔχουσαι, καὶ τὰ ἀπὸ κυάµων ἔτνη, καὶ τὰ πίονα τῶν κρεῶν, 
ἀλλὰ ὅπως μὴ µόνον τοὺς χυλοὺς αὐτῶν λαμβάνοις, ἀλλὰ ὅλους τοὺς 
ὄγκους κατάπινε. Mi τοίνυν μηδὲ περὶ τὴν µάσησιν ἱκανῶς διά- 5 
τριξε µέλλων ἐμεῖν - τῇ δὲ ἑψήσει μαλακὰ ardere ἔσ]ω. Δῆλον δὲ 6 
5 ὅτι καὶ τῶν οἴνων τοὺς γλυκντέρους αἱρετέον - οὗτοι γὰρ ἐπιπολα- 
σ]ικώτεροι” καὶ χλιαρωτέρῳ χρῆσθαι τῷ ποτῷ. Xo) δὲ καὶ ἀμύγδαλα 7 
εἰς μέλι βάπΊοντα ἐσθίειν, καὶ αιλακοῦντος γεύεσθαι τηνικαῦτα, 
xal arfnovos σικύου τὸ σπέρµα βρέξαντα καὶ λεάναντα μετὰ μέλιτος 
προσφέρεσθαι. Ποιεῖ δὲ xal ἡ ῥίζα τοῦ σικύου τετριµµένη μετὰ 8 
10 μέλιτος" οἱ δὲ ἰσχυροτέρῳ βουλέμενοι χρῆσθαι ναρκίσσου βολθὸν 
ἑψήσαντες ὕδατι τούτῳ κεραννύουσι τὸν οἶνον. Ἡροτρέπει δὲ ἐμεῖν 9 
καὶ ἴρινον μύρον ef τις διαχρίσας τοὺς δακτύλους ἐρεθίζοι. Ἐμετικὸν 10 
δὲ καὶ τὸ μὴ ἀνεῖναι καὶ διαλιπεῖν. Emi τοῖς ἐμέτοις τό τε σ]όμα || 


+ 


a mis du miel favorise aussi les vomissements, ainsi que les purées de 
fèves; il en est de méme des viandes grasses : seulement, gardez-vous 
de ne prendre que le bouillon de ces viandes, mais mangez la viande elle- 


méme. On évitera, en mangeant, une mastication prolongée, quand on 5 
veut vomir; tous les aliments doivent être ramollis par la cuisson. Parmi 6 
les vins, on doit évidemment préférer ceux qui ont un goût sucré, car 
ils ont plus de tendance à surnager dans l'estomac que les autres; la 
boisson qu'on prendra doit être tiède. Alors on mangera aussi des 7 
amandes trempées dans du miel, et on prendra un morceau de gáteau 
et des graines de pastéques macérées et triturées avec du miel. La racine 8 
de concombre triturée avec du miel agit aussi dans ce sens, mais ceux 
qui veulent un moyen plus efficace font bouillir un oignon de narcisse 
dans de l'eau et coupent le vin avec cette eau. L'huile aromatisée d'iris, 9 
portée sur le gosier à l'aide des doigts, provoque aussi les vomisse- 
ments. Ne se donner ni cesse ni repos est aussi un moyen de provoquer 10 
des vomissements, Après les vomissements, on se rincera la bouche et 11 


1. τῶν κυάµων BP. — 3. καταπίνειν ϱ. verpnuévm. B FP; delet. ap. A. 
BF P. — Ib. ἱκανῶς om. Λ. — 5. οἴνων CE t. IT, p. 199- — 10. ρω 
CERE ο Μα BF P; delet. ap. A. — Ib. ναρκίσον 
— 6. xal ante ἀμύγδ, om. Codd. 
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xis χρεία μετὰ τὸ χενῶσαι τὰ σκύξαλα τροφῶδέε τι σροσπαραθεῖ- 
αι" ἁρμόξει δὲ καὶ ταῖς ἐπιπολαίοις τῶν ἐντέρων ἑλκώσεσιν à 
τοιαύτη ἔνεσις. Ἀρμέζει δὲ ἐπὶ τούτων καὶ α]ισάνη «προσλαξοῦσα à 
χοίρειον σ]έαρ. Ὁ δὲ τοῦ σεύτλου χυλὸς καὶ τὸ ἀφέψημα ἁρμόζει 5 
5 ἐνιέμενα pos εἰἱλιγμοὺς τῶν ἐντέρων καὶ σαλμούς" διαλύει δὲ καὶ 
σκύξαλα, καὶ τοῖς διηνεκέσι» ἐδαξησμοῖς ἀντιξαίνει. Ανδράχνης δὲ 6 
χυλὸς χρήσιμος ἐπὶ τῶν ἐκπυρώσεων τῶν τε ἄλλως erapaxoXoulov- 
σῶν, καὶ ἐπὶ ὧν διὰ ἔκκρισιν σκληρῶν σκυξάλων διακριθέντω» ὃνα- 
ταβεὶς à σφιγκτὴρ ἐρνσιπελατώδη διάθεσιν ἀνεδέξατο" απροσμέγνν- 
10 ται δὲ ἐπὶ τῶν τοιούτων καὶ φόν. Καὶ ἔλαιον ἐπὶ πάσης Φλεγμονῆς 7 
κατὰ ἑαυτὸ ἀρμόξει, καὶ ἐπὶ ὧν γίνονται σ]ρόφοι διὰ ανεύµατα - 
λωλήτικώνερο» 3à μᾶλλον atio eve: σηγάνον ἀφέψημα, 
ἡ κυµένου, À ἀνήθου, À δαθνίδων " καὶ τοῖς ἀπὸ ψυγμοῦ œupériov- 
σιν. Γάλα δὲ ἐνίεται ἑλκώσεως οὔσης καὶ Φλεγμονῆς πσερὶ τὰ ἕντερα, 8 
15 vePpods, κύσΊιν, ὑσ]έραν * «προσλαμβάνει δὲ τονώσεως χάριν καὶ 


nécessité de donner ensuite quelque chose de nutritif; un lavement de 
cette nature convient aussi en cas d'ulcération superficielle des intestins. 


La ptisane à laquelle on ajoute de la graisse de porc est également bonne 4 
dans ces circonstances. Les lavements de suc ou de décoction de bette 5 
conviennent contre les tortillements et les palpitations des intestins ; ils 
dissolvent aussi les matiéres fécales et s'opposent à la persistance de la 
cuisson. Le suc de pourpier est utile dans les ardeurs [des intestins], de 6 
quelque cause qu'elles proviennent, mais surtout dans les cas où, par 
suite de l'excrétion de matières fécales globuleuses et dures, le sphinc- 
ter est distendu et frappé d'une affection érésipélateuse; dans ces cas, 
on y mêle aussi un œuf. Un lavement d'huile pure convient dans toute 7 
inflammation, ou lorsqu'il y a des coliques produites par des flatuosités; 
mais une décoction de rue, de cumin, d'aneth ou de baies de laurier, 
dissipe plus efficacement les vents; le lavement d'huile convient aussi 
aux gens affectés d'une fiévre qui tient à un refroidissement. On donne 8 
des lavements de lait dans les inflammations et les ulcéralions des in. 
testins, des reins, de la vessie et de l'utérus; dans le but de renforcer, 


(22, παραβεῖναι P; παρατεθεῖναι B; — 5, fyyous Codd. Cf. t. Il, p. 208. 
τούτοις περιθεῖναι À. — 4. τεύτλου À. — B. ἐκκριθέντων À. Cf. t. I1, p. 209. 
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ἡ ὀρόδου ὁμοίως, ἡ π]ισάνης χυλὸν μετὰ ῥοδίνου, ἀποσ]ήματος ῥα- 
γέντος ἐν τῷ κόλῳ. Μέτρον δὲ τῶν ἐνιεμένων τὸ μὲν σλεῖσ]όν els 12 
τρεῖς κοτύλαε, τὸ δὲ ἔλατΊον µία. Πολλάκις δὲ καὶ Jis ἐνίεμεν καὶ 13 
pls, καὶ µάλισΊα ἐπὶ ὧν ἕλκωσις καὶ Φλεγμονὴ σερὶ τὸ ἀπευθν- 

5 σµένον ὑπάρχουσα ἐπέχει τὰ ὑπερκείμενα σκύξαλα. Τοῖς δὲ δριµέσι 14 
χρώµεθα ἐπί re ἰσχιαδικῶν καὶ ὀρθοπνοϊκῶν μὴ ἀπὸ σ]ομάχου Ἑγλι- 
Éouévou τοῦ «πνεύαατος ' ὀνησιφόροι δὲ οἱ αἱμαγωγοὶ, olov γάρος 
σιλούρου, ἄλμη καὶ Ξάλασσα. Eo δὲ καὶ σκευασ]Ίὸς τοιόσδε" µέ- 15 
λιτος κοτύλης ἥμισυ, ὕδατος κοτύλαι δύο, ἆλων ὀλκαὶ Tpeis , ἐλαίου 

10 κοτύλης τέταρτον * παραπλέχουσι δέ τινες καὶ dà δύο. Toïs δὲ τοὺς 16 
Φανασίμους µύχητας Φαγοῦσιν ἐνίεται νίτρον καὶ ἀψένθιον καὶ ῥα- 
Φάνου χυλὸς καὶ πηγάνον ἀφέψημα ' ἐπὶ δὲ σαραλύσεως τοῦ ἄπευ- 
θυσµένου ἐντέρου dun τοῖς δὲ ἀσκαρίδας γεννῶσιν ἄλμη À κενταν- 
ῥίου ἀφέψημα, 3 ἀψινθίου, 3) Θέρμων, À ἀλόη À κεδρία µετά τινος 


avec du miel, ou encore de la crème d'orge mondée combinée à l'huile 
aux roses. Le liquide injecté est de trois cotyles au plus et d'une au 13 
moins. Souvent aussi on donne le lavement en deux ou trois fois, surtout 13 
lorsqu'une inflammation, ou une ulcération du rectum retient les ma- 
tiéres fécales placées au-dessus. Nous employons des lavements ácres, 14 
en cas de sciatique où d'orthopnée, pourvu que, dans le dernier cas, 
l'embarras de la respiration ne tienne pas à l'orifice de l'estomac; dans 
ce cas, les lavements qui expulsent du sang, par exemple, le garon de 
silure, l'eau de mer et l'eau salée, sont avantageux. On peut aussi re- l5 
courir au lavement composé suivant, qu'on tiendra préparé d'avance : 
miel, une demi-cotyle; eau, deux cotyles; sel, trois drachmes ; huile, 
un quart de cotyle; quelques-uns: y ajoutent encore deux œufs. On 16 
donne des lavements de soude brute, d'absinthe, de sue de raifort et 
de décoction de rue pour combattre l'empoisonnement par les champi- 
gnons vénéneux ; d'eau salée, contre la paralysie du rectum; d'eau salée, 
ou d'une décoction de centaurée, d'absinthe, de lupins, à laquelle on 
peut ajouter de l'aloós , οι de la. résine de cèdre, contre les ascarides; 





1. Κοίλω Codd. — 3. µία, τὸ δὲ µέ- 14. ἀφίθιν Codd. — Iib. dide Codd; 
σον dde BP. — 13. ἄλμην # Codd. — — — Ih. xedpiar FP ; xedpixs B; xedpéxs A. 
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xio»a, καὶ καλῶς œuf. Τὸ δὲ αὐτὸ καὶ ἔῤῥινόν ἐσ]ιν. Εὐπορίσ]ῳ 3-5 

2 σολλάκις ἐχροσάμην ἐγχοομένῳ vj perl µελανθώῳ, «στὸ μὲν 

ὄξει ὀριμεῖ ὀιαξρέχων eph μιᾶς ἡμέρας, εἶτα vj ὑστεραίᾳ σὺν ὄξει 

πάλιν λειῶν καὶ ἐγχέων sis τὴν ῥῖνα " ἐνίοτε δὲ ἔλαίῳ παλαιῷ τὸ 
5 αὐτὸ µελάνθιον λειῶ, καὶ ὁμοίως χρῶμαι. Οὕτω μὲν οὖν αὐτῷ χρῆται 9 

xa) Ἀρχιγένην ἐπὶ ἐμφραξει μυπτήρων" τῷ δὲ αροτέρῳ τῷ διὰ τοῦ 

ὄξους à Κρίτων ἐπὶ τῶν ἱκτερικῶν. 

κδ’. σα ἐμμήνων ἀγωγά. 
Τὰ διουρητικὰ πάντα, κράµξης ῥίζης τὸ ἀφέψημα απινόµενὸν, | 

περσέας ῥίζα, καὶ πήγανον, καὶ χρυσάνθεµον, καὶ δίκταµνον, καὶ 

10 εὐζώμου σπέρµα. Kiveï δὲ καὶ τὰ αροσθετὰ τῷ σ]όματι τῆς ὁσ]έ- 3 


pas «σροσαγόµενα, ὥσπερ σήγανον λεῖον μετὰ μέλιτος, # ἀνήθου 
τῆς ῥίζης κεκαυµένης à σποδιὰ μετὰ μέλιτος, À αράσου χυλὸς, À 


résultats. Le même remède peut aussi être employé comme injection 7 
dans les narines. Je me suis souvent servi de la nielle comme d'un re- 8 
méde propre à être injecté dans le nez et qu'on se procure facilement; 


quelquefois je fais macirer cette herbe dans du vinaigre fort la veille 
du jour où je veux l'employer; le lendemain, je la triture de nouveau 
avec du vinaigre et je l'injecte dans le nez; ou bien je triture cette méme 
herbe avec de l'huile vieille et je l'administre de la méme facon. Archi- 9 
gène employait cette dernière préparation dans le cas d'obstruction des 
narines ; Criton, au contraire, chez les malades affectés de jaunisse, usait 
de la première, où le vinaigre sert d'excipient. 


33. MÉDICAMENTS QUI PROVOQUENT LES RÈGLES. 


Tous les diurétiques, la décoction de racine de chou, prise comme 1 
boisson, la racine de persée, la rue, le chrysanthème, le dictame de Crète, 
et la graine de roquette [sont emménagogues]. Les pessaires appliqués 2 
à l'orifice de l'utérus provoquent également les règles : par exemple, la 
rue triturée avec du miel, ou la cendre de racine d'aneth brülée, si on 


3. ἀριμεῖ διαθρέχων Paul.; pod Sa- P; χρυσάνθαµον B. — 13. 3 σποδιά ex 
θρέχων V ῥινίδι βρέχων BP; Jua&pé-  em.; 4 σποδόν D; ἡ exo... F; # σπύ- 
χων M, — Cu. 32; L 9. χρυσάνθαιµον ὅων BP. ΟΙ. HJ, p. 190. 
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pdôpou δηλητήριον αὗραν ἀναπέμποντος. Οὕτω xal s τις ἔκ τινος 2 
ὀχετοῦ τῶν ἐκκαθαιρόντων μεγάλην αόλιν ἐπιθολοῦται, µοχθηρός 
ἐστι, καὶ μὴν καὶ ὅς τις ὁμιχλώσης doll» , οὐκ ἀγαθός dai», ὥσπερ 
γε καὶ Us τις ἐν κοίλῳ χωρίῳ σανταχόθεν ὄρεσιν ὑψηλοῖς exepiexó- 

5 µενος µηδεµίαν αὖραν δέχεται. 


χε. Περὶ πυριάσεων καὶ .αἰονήσεων καὶ καταπλασμάτων καὶ σικυῶν. 
Éx τῶν Γαληνοῦ. 


Αραιοῦν εἰώθασι» αἱ αυρίαι τὸ δέρµα καὶ εὐδιάπνευσ]ον épyd- 1 
έεσθαι, καὶ τὸ κατὰ τὴν Φλεγμονὴν αἷμα λεπΊύνειν τε xal διαφο- 
ρεῖν, καὶ εἰ σεριουσία σολλή τις εἴη κατὰ ὅλον τὸ σῶμα, σλέον 
ἐπὶ τὸ Θερμαινόμενον µέρος ἑλκυσθήσεται τοῦ διαφορουµένου, xai 

10 χρὴ wpó τῶν πυριάσεων χενοῦν τὸ ὅλον σῶμα. Al μὲν οὖν ὑγραὶ 2 
συρίαι Φλεγμοναῖς ἁρμότΊουσιν ὑπὸ χολωδεσΊέρων χυμῶν yeyo- 
νυίαις, αἱ δὲ ξηραὶ ταῖς ὑπὸ λεπΊοῦ καὶ ὑδατώδους αἵματος, καὶ 


quelque gouffre qui exhale un gaz pernicieux. L'air troublé par l'exis- 2 
tence de quelque canal, de ceux, par exemple, qui servent à recevoir 
les immondices d'une grande ville, est également mauvais; il en est de 
même pour l'air chargé de brouillard, pour celui qui, enfermé dans un 
bas-fond environné de tous côtés de montagnes élevées, n'est jamais 
agité par les vents. 


25. DES FOMENTATIONS, DES AFFUSIONS, DES CATAPLASMES ET DES VENTOUSES. — 
TIRÉ DE GALIEN. 


Les fomentations reréfient ordinairement la peau, favorisent la pers- 

piration, atténuent et dissipent le sang contenu dans les parties enflam- 

. mées; s'il existe quelque surabondance d'humeurs considérable dans 

l'économie, la quantité du sang que la chaleur [artificielle] attire vers 

la partie sera plus grande que la portion dissipée de ce liquide; il faut, 

avant de recourir aux fomentations, faire une déplétion générale. Les 2 
fomentations humides conviennent contre les inflammations produites 
par des humeurs bilieuses, et les fomentations séches contre celles que 
produit le sang ténu et aqueux; les fomentations qui ne sont pas irri- 


CH. 25; |. 12. ταῖς τε ὑπο BF P. 
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σµατα σύνθετον ἐχέτω τὴν δύναμιν ἔκ τε τῆς χαλασΊικῆς λεπΊομε- 
ροῦς καὶ «ικρᾶς καὶ σ]υφούση». Κόλου δὲ πάσχοντος, ἡ τῶν ἄλλων 7 
ἐντέρων, À τῶν κατὰ ὑποχόνδρια μνῶν, À ππεριτοναίου, µικτέον οὐ- 
δαμῶς ἐσ]ι τὰ σ]ύφοντα, καθάπερ οὐδὲ κύσΊεως À μήτρας, ὅταν, 

5 ὡς εἴρηται, pire ἐπιῤῥέῃ μηδὲν ἔτι, μήτε αλῆθος ᾗ σεριτ]ὸν ἐν ὅλῳ 
τῷ σώματι. Καὶ σικύαις δὲ «προκενωθέντος τοῦ ὅλου σώματος χρη- 8 
σόµεθα, οὐκ ἐν ἀρχῇ πῶν σαθῶν. 


κς΄. Περὶ καταπλασµάτων. Ἐκ τῶν Λύκου. 


Διαχέαι τὰ συνεσ]ῶτα καὶ ἐκτῆξαι ἱκανώτατον τὸ ἐπίπλασμα | 
τοῦτο, καὶ σκόλοπας ἐξάγει καὶ σκίῤῥους ὠφελεῖ καὶ Ἑ λάσµατα τὰ 
10 ἐν ασέλµασιν ' δεῖ δὲ ζύμην συμμµαλάτΊειν αὐτάρκει ἐλαίῳ καὶ χρῆ- 
σθαι αὐτῷ σφοδρότερον δὲ βουλόμενος ποιεῖν αὐτὸ νίτρον ῴροσ- 
µίξεις σύμμετρον. El δὲ καὶ ὄξει διαλύσας τὴν ζύμην καὶ ἑψήσας 2 


plasmes doivent être également doués de vertus multiples : relâcher, . 
être pénétrants, amers et astringents. Si le colon ou les autres intes- 7 
tins, ou les muscles des hypocondres, ou le péritoine, sont le siége de - 
la maladie, ou bien si c'est la vessie ou la matrice, il ne faut ajouter 
aucune substance astringente [aux fomentations et aux cataplasmes], 
dès l'instant où, comme nous venons de le dire, il n'y a plus ni afllux, 
ni abondance de résidus dans l'ensemble du corps. Nous n'aurons non 8 
plus recours aux ventouses qu'aprés avoir pratiqué une déplétion géné- 
rale, et non au commencement des maladies. 


26. DES CATAPLASMES. — TIRÉ DE LYCUS. 


Le cataplasme [de ferment] est trés- propre à dissiper et à liquéfier | 
les matiéres solidifiées; il chasse les esquilles, et il est bon contre les 
squirres et les contusions de la plante des pieds; on doit pétrir le fer- 
ent avec une quantité suffisante d'huile, et puis l'appliquer; lorsqu'on 
veut le rendre plus efficace, on y ajoute une quantité modérée de soude 
brute, Lorsqu'on délaye le ferment dans du vinaigre et qu'on l'épaissi! 2 


2. πικρᾶς ἡ 07. F. — Cu. 2651. à 1. vérpou AF. 
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Aet λίπος ἐμθαλεῖν, βούτυρον µίγνυε. Ei δὲ anrydvov Φύλλα τρι- 8 
Φθέντα λεῖα µιχθείη, τὰς ἐν τοῖς ἐντέροις ὀδύνας γινοµένας ὑπὸ 
πνεύματος ὀνίνησι», xal χύμινον ὁμοίως * μιγνύσθω dà καὶ ἔλαιον.. 


x$ . Περὶ λουτρῶν. 


Επαινῶ μὲν τὴν ψυχρολουσία», où Φηµι δὲ συμφέρειν αὐτὴν τοῖς 1 
5 κατὰ τὸ σροσΊυχὸν διαιτωµένοις, ἀλλὰ μόνοι τοῖς ἀκριθῶς βιοῦσι 
xal σόνοις καὶ σιτίοις κατὰ τὸ ἁρμότΊον χρωµένοι». À oxei δὲ τοῖς 3 
σολλοῖς δεοµένοις σοτὸὲ ψυχθῆναι µειξόνως ὀννήξασθαι ψνχρφ 9έ- 
ὥρᾳ νέους ὄντας xal εὐσάρκους καὶ αροεκθερµανθέντας τρίψε- 
σιν. ἘσΊωσαν δὲ μήτε ἐξ ἀφροδισίων, μήτε ἄλλως κοπώδεις, µήτε 3 
10 ἄπεπΊοι καὶ ἐμεμηκότες, À κατὰ γασΊέρα κεκενωµένοι, μηδὲ ἠγρυ- 
πνηκότες * σφαλερὸν δὲ εἰ ἄλλως τις χρῷτο. Τὸ δὲ Θερμὸν λουτρὸν 4 


ayez recours au beurre. Si l'on y ajoute des feuilles de rue réduites en 8 
poudre impalpable par la trituration, ce cataplasme soulage les douleurs 
des intestins produites par les gaz; il en est de méme du cumin; mais 
on mettra aussi de l'huile dans le cataplasme. 


27. DES BAINS. 


J'approuve le bain froid; seulement je suis d'avis qu'il ne convient 1 
pas aux gens qui suivent un régime de hasard, mais uniquement à ceux 
qui ménent une vie réguliére et qui font un usage approprié des exer- 
cices et des aliments. Si parfois on a besoin d'un rafraichissement trés- 
intense, il suffit, le plus souvent, de nager en été dans l'eau froide, 
quand on est jeune et bien en chair et qu'auparavant on a produit un 
développement de chaleur par des frictions. Mais ceux qui prennent ces 3 
bains ne doivent pas étre fatigués, ni par suite du coit, ni par toute autre 
cause; ils ne doivent pas non plus étre sous l'influence d'indigestions, 
de vomissements, de flux de ventre ou d'insomnie; il est dangereux de 
prendre des bains froids quand on ne remplit pas ces conditions. Au 4 


to 


1. phyvue] ἔμδαλε À. — 3. µέγνυσθαι δέ more τοῖς a. deou. ψυχθ. ἐννήξ. A. — 
διὰ éAalou BFP. — Cu. 27: 1. 6-7. 11. dé post σφ. om. F. 
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À ἅλας ἐμβαλλόντων, À αὐτὴν τὴν Ξάλασσαν, À νίτρον. Καὶ µέλι δὲ 5 
μιγνύμενον διαφορητικὸν «oii τὸ ὕδωρ, καὶ κληµάτων τέφρα, À 
ἀρκευθίδων ἀφέψημα. Μαλάξεως δὲ χάριν [λουτροῖς χρώμεθα] ἐπὶ 4 
Φλεγμονῆς καὶ σκληρία». Επὶ μὲν οὖν τῶν Φλεγμαινόντων µαλάχης 5 
5 ἀφέψημα ἐμβαλοῦμεν, καὶ λινοσπέρμου καὶ τήλεως, ἐπὶ δὲ τῶν 
ῥευματικῶν Φλεγμονῶν ἀρνόγλωσσον, à σολύγονον ἐγκαθέψομεν, 
À σίδια, À ῥόδα, À βάτων ἄκρα. Éml δὲ τῶν σπασμὸν ππροσδοκών- 6 
των χρώµεθα μὲν καὶ τοῖς ἐπὶ τῶν χωρὶς ῥευμάτων Φλεγμονῶν, 
µάλισΊα δὲ ὀνίνησιν ὑδρέλαιον, µαλάχης καὶ τήλεως καβεψοµένων. 
Επὶ δὲ σκληρίας xwpls Φλεγμονῆς τοῖς αὐτοῖς χρησόµεθα τοῖς ἐπὶ 7 
τῶν διαφορήσεω» δεοµένων. Ψύχει δὲ καὶ σΊύφει λουτρὰ τὰ τὰς σ]υ- 5 
Φούσας καὶ ψυχούσας ὕλας ἔχοντα. 


κό’. Περὶ αὐτοθυῶν λουτρῶν. 
Τῶν αὐτοφνῶν λουτρῶν τὰ μέν ἐσ]ι νιτρώδη, τὰ δὲ ἀλμυβὰ, τὰ | 


cette propriété, lorsqu'on y ajoute du sel, de l'eau de mer ou de la 
soude brute. On arrive au méme résultat avec le miel, la cendre de sar- 3 
ments, ou avec une décoction de baies de genévrier. On emploie les 4 
bains dans le but de ramollir, lorsqu'il existe une inflammation ou une 
induration. Pour les inflammations, on met dans l'eau une décoction de 5 
mauve, de graine de lin ou de fenugrec; quand l'inflammation tient à 
une fluxion, on y fait bouillir du plantain, de la renouée, des écorces 
de grenade, des roses ou des sommités de ronce. Dans les inflamma- 6 
tions qui font prévoir des convulsions , on a recours aussi aux mémes bains 
que pour les inflammations qui ne dépendent pas d'une fluxion; cepen- 
dant, dans ce cas, c'est surtout un mélange d'huile et d'eau qui réussit 
bien, pourvu qu'on y fasse bouillir de la mauve ou du fenugrec. Contre 7 
l'induration sans inflammation, on prescrit les mémes bains que ceux 
qui favorisent la perspiration. Les bains qui contiennent des ingrédients 8 
astringents et refroidissants refroidissent et resserrent. 


20. DES BAINS MINÉRAUX. 
Les bains minéraux sont ou alcalins, ou salins, où alumineux, ou | 


3. [λουτροῖς χρώμεβα ] conj.; om. Codd. Cf, t. IT, p. 382. 
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A8 ORIBASE, SYNOPSIS, I, 30-51. 


ρύθως ποιεῖσθαι, ὅπως ἡ δύναμις ἀνιεμένῳ τῷ σώματι προσιοῦσα 
ἐγκαταδύηται. 


λ’. Περὶ δρώπακος. 

Δρώπαξ τοῖς χρονίοις μάλισΊα νοσήµασιν ἁρμότ]ει ' δεῖ δὲ µε- 
μῖχβαι αὐτῷ ὑπὲρ μὲν τοῦ Θερμᾶναι σεριτΊότερον σύρεθρο», κάχρυ, 
ἄσφαλτον * εἰ δὲ ξηρᾶναι δέοι, Ξεἴον ἄπυρον, das, τέφραν κληµα- 
τίνην * εἰ δὲ ἀμύξαι, λιμνῆσ]ιν, εὐφόρθιον. 


λα’. Περὶ σιναπισμοῦ. 


Kal à σιναπισμὸς δὲ σφοδρότερος dv τοῦ δρώπακος, vois xpo- 
νίοις Φάθεσιν ἁρμότ]ει δεῖ δὲ αὐτῷ χρῆσθαι ἐπὶ μὲν τῶν ἀργοτέρων 
διαθέσεων καὶ μερῶν τῶν κατασάρχων καὶ ὁνσαισθήτων βιαίως" 


µέτρον οὲ τῆς ἰσχύος ἔσ]ω τὸ ἀνιαθῆναι μὲν ἰσχυρῶς τὸν κάµνοντα, 


de mouvement, afin que, venant frapper le corps dans un état de relé- 
chement, les substances puissent agir efficacement en l'imprégnant de 
leurs propriétés. 


30. DE L'EMPLÁTRE DE POIX. 


L'emplátre de poix convient surtout pour les maladies chroniques; 
on ajoutera, si l'on veut échauffer plus énergiquement, de la pariétaire 
d'Espagne, de l'armarinte ou du bitume de Judée; si l'on doit dessécher, 


du soufre brut, du sel ou des cendres de sarments; s'il faut irriter, de 


l'adarcé ou de l'euphorbe. 


31. DU SINAPISME. 


Le sinapisme, qui agit plus violemment que l'emplátre de poix, con- 
vient également pour les maladies chroniques; on l'emploiera sans mé- 
nagement contre les maladies accompagnées d'un notable défaut d'ac- 
livité et sur les parties trés-charnues, ou dont la sensibilité est émoussée; 
dans ces cas, on reconnaitra qu'il agit avec assez de force, quand le 


Cu. 3o; 1. 3. Ó δρώκαξ AF. — — em.; duérpur À; ἀμέτρων μελῶν BF P. 
Cn. 31; 7. dé om. BP. — 9. pepôvex ΟΙ. t. II, p. Avo-hi1. | 














επ 


52 ,ORIBASE, SYNOPSIS, I, 35. 

v&wv* ἐλενίου ῥίζα ὁμοίως. Τῇ κόπρῳ τῶν νομάδων περισΊερῶν 9 
σάνυ συνεχῶς χρῶμαι, xal μετὰ καρδάµου δὲ σπέρματος κεκοµµέ- 
νου καὶ διηθηµένου ἀντὶ νάπυος χρῶμαι ἐπὶ ἰσχιάδος καὶ ἡμικρα- 
vías, σκοτωµάτων τε xal κεφαλαίας, καὶ κατὰ ασλευρὰς, À ὦμο- 
πλάτας, f τένοντας, À ψόας ἀλγημάτων χρονίων, xal αρὸς τούτοις 
ἐπὶ νεφριτικῶν καὶ χολικῶν διαθέσεων καὶ φοδαγρικῶν καὶ ἀρθρι- 
τικῶν, ὅταν γε µηδέπω σύσΊασις À σώρων. 


la moutarde; il en est de même de la racine d'aunée. Je me sers trés- 2 
fréquemment des excréments des pigeons fuyards; je les emploie aussi 
au lieu de moutarde, avec de la graine de cresson d'Alep pilée et passée 
au tamis, contre la sciatique, la migraine, les vertiges, les maux de téte 
chroniques, les douleurs chroniques aux cótés, aux omoplates, à la 
partie postérieure du cou ou à l'intérieur des lombes; dans les aflec- 
tions des reins ou du colon, dans la podagre et dans l'arthritis, du 


moins lorsqu'il ne s'est pas encore formé des tophi. 


7. γε om. BP. 











ORIBASE, SYNOPSIS, Il, 10-14. 


1. σα ψύχει τῆς τρίτης ἀποσ]άσεως. 


Αείζωα ἀμφότερα, ἀνδράχ»η, µανδραγόρας, Χιτρίου τὸ ὀξὺ, æo- | 
λύγονον, σοταµογείτων, ὑοσκύαμος à καὶ τὸ ἄνβος καὶ τὸ σπέρμα 
λευκὸν ἔχων. 

ια’. Όσα ψύχει τῆς τετάρτης ἀποσ]άσεω». 
Οπὸς µήκωνος. 
6’. σα ξηραίνει ἀδήκτως. 

5 Ακαλήφης à καρπὸς καὶ τὰ φύλλα, ἀμόργη, ἀναγαλλίδες ἀμφότε- 1 
par, ἀρνόγλωσσον, Épópos* ἔλαιον γλυκὺ ἄναλον wub» πάντων 
μάλισΊα : ἐρείκη' ζύμη ἐπισπᾶταί τε τὰ ἐκ βάθους καὶ διαφορεῖ 
Sépuos ὁ wixpós* ἵππουρις ἰσχυρῶς' ἰσάτις ἰσχυρῶς" ἰτέας τὰ Φύλλα 
xal τὸ ἄνθος µετά τινος σ]ύψεως" ἔνιοι δὲ καὶ χνλὸν ἐξ αὐτῶν 

10 ποιοῦντες ἀδήκτως ξηραῖνον ἴσχουσι Qdpuaxov εἰς πολλὰ χρήσι- 
μον * οὐδὲν γὰρ πολυχρησΊότερόν ἐσ]ιν ἀδήκτως ξηραίνοντος καὶ 
σ]ύφοντοξ ἠρέμα Φαρμάκου ' καρύου λέπος καυθὲν μετὰ τοῦ λεπΊο- 
μερὲς εἶναι" κέγχρος * κενταύριον τὸ μικρὸν ἰσχυρῶς" κεράσου τὸ 
κόμμι, κρίνον, κύαµος ἔξωθεν ἐπιτιθέμενος, χυπαρίσσου «πάντα, 

15 κυπέρου αἱ ῥίζαι, σ]ροβίλου τὸ ἐδώδιμον ἐν ὕδατι βραχὲν, vuuQalas 
ἡ ῥίζα" σίραιον πάνυ ' σενταφύλλου καὶ ῥίζα, πσολυπόδιον, σµύρνα, 
σαρκοκόλλα, σΊοιθὴ, τραγάκανθα, γῆ σᾶσα, καδµεία" ἀσσίας exé- 
τρας ἄνθος τὰς «πλαδαρὰς σάρκας ἐκτήχει ' πομφόλυξ συνεχῶς 
αλυθεῖσα * τίτανος σθεσθεῖσα καὶ απλυθεῖσα γενναίως"' dá τὸ λεν- 

90 xà» καὶ λεπΊόν’ ὁμοίας δὲ φύσεώς dai καὶ ἡ λέκιθος αὐτῶν. 


ty’. σα ἁπλῶς Εηραίνει. 
Áyvou τὰ φύλλα καὶ τὸ σπέρμα" ἀγρώσ]εως » ῥίζα μετρίως" | 
Cu. 115 L 4. µήκων καὶ κώνειον doo- καὶ À. — ϱ. καὶ τινα χνλόν M — 


κύαμος eos À interl. — Cm. 12; 16, aipuov| aid Codd. Cf. t, ll, 
1. 7. ζύμη À καὶ ἐπισπᾶται ele τὰ ἐκτὸς ϱ. 519. - 


























60 ORIBASE, SYNOPSIS, II, 23-31. 

σικύου aéppa σῦχα ξηρὰ μετρίως * σχοίνου ἄνθος, τέφρα, τίτα- 

vos, ὕσσωπο», dhes, ἁλὸς ἄνθος, νίτρο»ν, ἀλκυόνιον τὸ τρέτον, dp- 

σενικὸν καυθὲν, γύψος καυθεῖσα, Seïov, καδµεία, κίσηρις xexav- 

µένη, xovía, Πέτρας ἁσσίας ἄνθος, µελαντηρία, µίσυ, χαλκοῦ 
5 ἄνθος, χρυσοκόλλα, σάνδυξ, φῦκος, σΊέαρ λέοντος καὶ σαρδάλεως 

xal ὑαίνης αάνυ ' κασΊόρειον, σηπίας ὄσΊρακον, ἔρια κανθέντα. 


xy'. ὧσα πσαχυμερῆ. 


Ἀρνογλώσσου À ῥίζα, βαλαύσΊιον, γίγαρτα, ζιγγίδερι, xpóp- | 
µυο», σίχυος, λεπίδες aca, adipi, σ]υπ]ηρίαι. 


xà'. ὅσα ῥωσ]ικά. 
Κασία, xnxls ὀμφακῖτις, σΊοιχὰς, Φοίνικος à καρπὸς, ἀψίν- 1 
- 10 θιον: 
κε. σα συµπεπ/ικά. 


ἄμωμο», σΊαθὶς ἡμερος, xnpàs , λάδανον, κόλλα ἡ εἰς τὰ βιθλία, | 
xpóxos, λιθανωτὸς, σίσσα, αἰγυπ]ία µασΊίχη, ῥόδινον ἔλαιον, 
σμύρνα, σ]ύραξ, χαλθάνη, χόνδρος, βούτυρον, οἴσυπος, σΊέαρ 
ὕειον. 
κς’. ὧσα ἐκπυητικά. 
15 Τδωρ εὔκρατον καταντλούμµενον, ὑδρέλαιον, ἔλαιον εὔκρατο», | 


œüpivoy ἄλευρον, ἄρτος σύρινος, χόνδρος, χοίρειον σΊέαρ καὶ ué- 
σχειον, βούτυρο», λιθανωτὸς, σίσσα, ῥητίνη. 


x". (ca µαλάσΊοντα. 


Αἴγειον σΊέαρ καὶ τὸ τῆς ἀλεκτορίδος, καὶ χήνειον, καὶ ταύ- | 
ρειον, xal τράγειον, μυελὸς ἐλάφειος, µόσχειος, ἀμμωνιακὸν, σΊύ- 
!0 ραξ, χαλθάνη, βδέλλιον, ἔλαιον σικυώνιον xol τὸ κρίνινον, ἔλαιον 
τὸ γλυχύτατο», ἀνθεμὶς, ἀλθαίας pla, dypíou σικύου ῥίζα, τῆς 


Cu. 23,1. 8. σΊυπ]ηρία À. — Cn. 27; 1. 20. σίκυνον A. 
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64 ORIBASE, SYNOPSIS, 1I, 37-46. 


Ad. ὅσα ἐξ raros ἄγει. 


| Á yvov σπέρµα, δαύχου τὰ φύλλα, µάραθρο», βάλσαµο», καπνὸς, 
ἄνισον, Φοίνικος ὁσ]οῦν, δάᾷνης Φύλλα, ἀψίνθιον, σµύρνιο», ἆνα- 
γαλλίδες, ἠδύοσμο», οἰνάνθη, ὁπὸς σιλφίου, ἠρύγγιο», κριθῶν ἀπό- 
6peypa , dyapixóv, ἄσαρον. 


Ax. ὧσα ἀπὸ νεθρῶν ἄγει. 


ZeAlvou σπέρµα, σέπερι, σΊαφνλίνος, ωράσο», xvixos, βρυω- 
vías τῶν ῥιζῶν à Φλοιὸς, ἄγρωσ]ις, σηπίας φὰ, Φεἴον, ἐρέθινθοι 
λευκοί. 

λθ’. Óca ἀνάγει τὰ ἐκ Θώρακος. 


Τὰ éxQpaxrixà πάντα, σ]ρόθιλος ὅλος χλωρὸς, avrulóss , Boÿ- 
τυρον, κασΊόρειον ἐπὶ ἀνθράκων Ξυμιώμενον xal ἑλκόμενον διὰ τῆς 
εἰσπνοῆς ' ὠφελεῖ γὰρ µαλισΊα τὴν κατὰ ᾳνεύμονα καὶ ἐγκέφαλον 
ὑγρὰν καὶ ψυχρὰν δυσκρασίαν. Ndpdou σΊάχυς τὰ κατὰ τὴν xsQa- 


= 


Aj» xal τὸν Φώρακα ῥεύματα Enpaives. Ἀνάγει δὲ ἐκ œvetpovos 3 


ἐκλεικτὰ διδόµενα καὶ καταπότια xvións σπέρµα, Φαύχου καὶ λίνου 
xal µήχωνο» µελαίνης, Sipos , ῥαφανῖδος χυλὸς, νᾶπν, ἄνισον, ax- 
σαµον, ἐρύσιμο», σκίλλα, ὅροθοι, σικύου σπέρµα, σέπερι, σήγα- 
vov, σόλιο», &pov, ὁραχόντιον, κόσΊος, νάρδος, Seiov, σµύρνα, 
δαφνίδων τὸ ἐντὸς, καππάρεως ῥίζης à Φλοιὸς, ἀμύγδαλα σικρὰ, 
γλυκυσίδη, κασΊόριον, ἀθρότονον, σ]ύραξ, βδέλλιον, σίλφιον, σΊα- 
Pls ἄνευ γιγάρτων, σ]ροθίλια, ὀμφακιον, ἀρισ]ολοχία, χαλθάνη, 
αράσιον, ἠρυγγίου ῥίξα. 


μ’. ὅσα τοὺς νεβροὺς ἐκκαθαίρει. 
Τὰ τμητικὰ σάντα, ἀρνογλώσσου ξηροῦ αἱ ῥίζαι καὶ τὰ Φύλλα 


Cu. 37; 1. 1. κάπνιος À; χαπνιός Cu. 39; 1. 18-19. σίλφιον, ὕσσωπον, 
BP; καπνειός F. — Cu. 38;:1. 5. σΊαφε BP. — 19. ἀρισ]ολοχία - ua- 
wpdaio» Codd. Cf. t. II, p. 567. — — xpd F. | 





66 ORIBASE, SYNOPSIS, II, 47-51. a 


πάντα, wop@upas, ὕελος, xlanpis , σπεκλάριο», yuÿos κεκαυµένη, 

Ψιμμίθιον, φσομφόλυξ, σπόδιον, χρυσοκόλλα, σΊέμμι κεκαυµένο», 

διφρυγὲςε, σαρκοχόλλα. Ταῦτα τὰ «posipnuéva κἂν ἐπιπάτ]ῃ τις 2 

τοῖς ἕλκεσιν, ἐπουλούντων καλῶς σειράσεται ' μετὰ δὲ τοῦ δάχνειν 
5 χάλκανθον κεχαυµένο», καδµεία, λεπὶς χαλκοῦ καὶ σιδήρου, [xal 

μᾶλλον] σΊομώματος, , τε lès xal ἡ ἄσθεσΊος κεκαυµένη καὶ æe- 

πλυµένη. | 

pd. ὅσα ἑλκοῖ ἐπιπολαίως. 


Κυνοσθάτου φύλλα, τεύτλον, σχόροδο», γλήχω», ὕσσωπο», bpl- 1 
yavov, σηπίας ὄσ]ρακον, ἀσφοδέλου à ῥίξα, σελίνου σπέρµα, καὶ 
10 τῶν ἁλυκῶν καὶ δριµέων καὶ πικρῶν. 


µη’. Όσα καυσΊικά. 


Κανθαρὶς y διθρυγὲς, τρὺξ κεκαυµένη ὄξους, ἀνεμώνη ἡ τὸ Qoi 1 
νιχοῦν ἄνθος ἔχουσα, σκόροδο», τέφρα συκίνη, vívpov ὁπ]ὸν, χαλ- 
xds χεχαυµένος, σ]υπΊηρία, κήρυκος ὅσΊρακον κεχαυµένον, κεφαλαὶ 
µαινίδων, ἀρσενικὸν, xdypu, σΊαφὶς ἀγρία, xóxxos xvidios, œu- | 

15 ρέθρου pta, νᾶπυ ' τίτανος ἡ μὲν ἄσθεσ]ος σφοδρῶς, καὶ ἡ σθε- 
σθεῖσα δὲ ἐσχαροῖ, à χρονία δὲ οὐκέτι, Sepunives δὲ ἔτι καὶ δια- 


τήχει τὰς σάρκας. 


μθ'. Oca ἑλκτικά. 


Ἀνεμῶναι σᾶσαι, ἀναγαλλίδες ἀμφότεραι, δίκταµνον, ἐρέθινθοι, | 
Φαψία, xvxMpavos , vapxlocov à ῥίζα᾽ απρόπολις ἰσχυρῶς ' ζύμη, 
20 χόπροι mco, σαγαπηνὸν, ὁποὶ ὅ τε κυρηναϊκὸς xal à μηοικὸς, 
σιλφίου ὁπὸς καὶ ἡ ῥίζα" σπάρτου ὅ τε καρπὸ» xal ὁ τῶν ῥάθδων 
χυλὸς γενναίως. τερμινθίνη μᾶλλον τῶν ἄλλων ῥητινῶν ' Θεῖον, 
χόπρος βοῶν, καὶ μᾶλλον τῶν ὀρόδους ἐσθιόντων, καλαµίνθη κατα- 
πλασσομένη, κόσΊος ' ἰξὸς ἰσχυρῶς ἕλχει. 


9. χάλκανθος κεκαυµένη BF P.—5-6. |. 9-10. xai τὸ τῶν A. — Cu. 4851. 11. 
[καὶ μᾶλλον | Gal.; om. Codd. — Οµ.47: ὄξους om. B text. F P. 





68 ORIBASE, SYNOPSIS, II, 52-56. 
τέρµινΏος, βάλανος, ὑοσκύαμος, xioods, νυµφαία, Φοίνικες, qo 
τὸ χλωρὸν ὀπΊὸν, «παλίουρο», ἱππούρεως ῥίζα, αἷμα πεπηγὸς, xv- 
πέρις, οἰνάνθη , κράµξη ἐξεψηθεῖσα, αντία λαγωοῦ, σπὀγγος κε- 
xavuévos, ῥάμνος. Πολλὰ δὲ καὶ ἄλλα ἐσ]ὶ CHER" σᾶσιν ὄντα 3 
5 yvapipa. 
»8'. ὧσα γάλα γεννᾶ. 


Εὔξωμον, µάραθρον, ἄνηθον, λέγω δὲ τὰς αόας ἔτι χλωρὰς καὶ 1 
ὑγράς" σμύρνιον ὁμοίως" σέλινον, σήσαµο», σικύου σπέρµα, κάχρυ, 
σµύρνα, πολυπόδιον, γλαυχὸς ἐγκέφαλος, ὑγρὸν µάραθρον, βρυω- 
vías ῥίζα, κρῆθμον, κύμινον. 


νγ’. ὧσα πρὸς ἐπίσχεσιν ἐμμήνων mot. 

Πινόμενα μὲν βραθν, µΠον, low, πήγανον, xaXapivUn , γλήχων, 1 
δίχταµνο», ἄσαρον, κὀσΊος, κασία, ἀρισ]ολοχίαι. Μίσγεται δὲ ἑκα- 2 
lo À πυρῶν ἀφέψημα, À µαράθρων ἐφθῶν ὕδωρ, 9? π]ισάνης | 
χυλός" καταπλάσσεται δὲ µάραθρον, µελάνθιο», σµύρνα, κριθῶν 
βεξρεγµένων χύλισμα, pubs ἄφοδος, ἀνδράχνη, σ]έαρ χήνειον, 


π]ελέας τὰ Φύλλα, κηρὸς, Θεἴον, ταυροκόλλα. Προσθετὰ δὲ σ]έαρ 3 
ἐλάφου ππρόσφατον, ὄνου καὶ χηνὸς, τρὺξ Enpà κεκαυµένη, χολὴ - 
ταύρου, ἅλες, ἔλαιον, κύπερος, ἀθρὸς νίτρου, σ]ύραξ, ἀψίνθιον, \ 
ἀρτεμισία, σάµψυχον, ἑλλέξορος µέλας, κόκκος κνίδιος, λινόξω- à 
ois , κύμινο», τῆλις, σ]αφὶς ἐκγιγαρτισθεῖσα, κεδρίδες. 


v). σα γεννητικὰ σπέρµατος καὶ προκλητικά. 


30 — Τῶν ἐδεσμάτων τὰ τρόφιμα καὶ Quaaión * Φάρμακα δὲ ὅσα exvev- V. 
µατώδη xal Sepud. Ῥολβοὶ μὲν οὖν, ἐρέβινθοί τε καὶ κύαμοι καὶ : 
cüxov ἐδέσματα πολύσπερμα' σκίγκος δὲ xal σατύριον Φάρμακα". | 


2, pia σὺν τῇ œûn BP.— 2-3. κυπέ- σ]ολοχία AB P.— 15.ra/pou χολή Codd. | 
pos BP; κύπερος F; κύπρος A. Cf. t. 11, — — 16. ὁμοῦ Codd, — 16-17. χολή v. om. 
p.985, — 3. ἑψηθεῖσα BFP, — 4. Codd. Cf. t. Il, p. 597. — 17, dQpór- | 
ὄντα om. A, — Cu. 52; 1, 6-7. Aya... τρον Codd. Cf. t. IT, p. 597. — Cui. άν 
ὑγράε] όντα χλωρά B P. — S. yJai£Coll. Las. xai σκ. δὲ xal F ; καὶ σκίγγος xal P. 
Cf. t. VW, p. 596. — Cn. 53; L 11, pe — Ib. Qdppaxorv Codd. 








ο 
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αρόσφατον xal λευχὸν ἡ ὑπέρυθρο», οὐκ ἐκπεπιεσμένον # συµπε- 
πλεγµένο», λελυµένον δὲ καὶ διακεχυµένο», σπέρματος σλῆρες ὁμοίου 
βοτρυδίοις, βαρὺ σφόδρα καὶ εὐῶδες, δίχα εὐρῶτος καὶ δριμύτΊον 
τὴν γεῦσιν, ἁπλοῦν τὴν χρόαν xal μὴ «oix(Aov. Δολοῦσι δέ τινες 
αὐτὸ τῇ ἁμωμίδι ἐμφερεῖ obon del δὲ τὰ Θραύσματα «αραιτοῦ 
ἐκλεγόμενος τοὺς ἀπὸ μιᾶς ῥίδης κλάδους. λσπάλαθος καλός ἐσ]ιν à 
βαρὺς καὶ μετὰ τὸ Φλοϊσθῆναι ὑπέρυθρος À πσορφυρίξων, συχνὸς, 
εὐώδης, πικρίζων τῇ γεύσει. Ἀσφαλτός doi xan ἡ φσορφυροειδῶς 
σΊίλβουσα, εὔτονος τῇ bouÿ καὶ βαρεῖα  ἡ δὲ µέλαινα Φαύλη * δολοῦ- 
ται γὰρ σίτΊης μιγνυµένη». Αψύθιόν dali βέλτιον τὸ ἐν Févr 
xal Καππαδοχίᾳ yevvsusvov* δολοῦται δὲ τὸ χύλισμα ἀμόργῃ έψη- 
clan καὶ μιγνυµένη. Βδέλλιόν dai δόκιµον τὸ τῇ γεύσει σικρὸν, 
ταυροκολλῶδες, λιπαρὸν διὰ βάθους καὶ εὐμάλακτον, ἁμιγὲς ξύλων 


férer est récent et blanc ou rougeátre, non amassé, ni soumis à l'expres- 
sion, d'une contexture lâche et déchiquetée, plein de semences ressem- 
blant à de petites grappes de raisin, trés-pesant, d'une odeur agréable 
et exempt de moisissure, d'un goüt âcre et d'une couleur uniforme, 
mais non variée. Quelques-uns falsifient cette drogue avec l'amomis, 
qui lui ressemble; rejetez toujours les morceaux cassés, et tenez-vous' 
en aux branches qui proviennent d'une seule souche. Le genét antho- 
clade de bonne qualité est lourd, et, quand on a enlevé l'écorce, il pre- 
sente une couleur rougeátre ou tirant sur le pourpre; il est compact, 
odoriférant et d'un gout amer. Le bon bitume est resplendissant à la 
maniére du pourpre, et présente une odeur forte et incommode; le bi- 
tume noir ne vaut rien, car on l'a falsifié en y ajoutant de la poix. La 
meilleure absinthe est celle qui croit dans le Pont et dans la Cappadoce; 
on en falsifie le suc en y mélant du marc d'huile cuit. On estime le bdel- 
lium dont le goût est amer, qui ressemble à la colle de taureau, qui est 
gras à l'intérieur, qui se. pétrit facilement, qui ne contient ni petits 
morceaux de bois, ni impuretés, et qui répand, si on le met au feu, 


1. οὐκ ἐκπεπ. Λδι.: καὶ memeop. 0. 5αρεκλε)όμ. Codd. — =. κα] ó A. 
Codd.; où πεπιληµένον Diosc. — 3. βο- — 9. ἐν τῇ ὀσμῆ Codd. — τα. βέλτι- 
τρυδίοις Diosc.; ὀσΊρειδίοις V ; ὀσΊριδίοις σΊον B P. — 11. γενόµενον B P. — 13. 
ΒΡ. -- 5 παραιτοῦ Aét.; om. Codd. —  xail dé À. | 


10 
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τοῦ συνεγγίζοντο» τῷ Φθινοπώρῳ λαμξανόμενος ἐν γὰρ τοῖς ἄλλοις 
καιροῖς αἱμαλωπιᾷ. Θεραπεύεται οὲ à αρόσφατος μαλαχθεὶς wapa- 40 
xeouévou ὕδατος, εἶτα διὰ ὀθονίου διυλισθεὶς, ὡσαύτως τε σλυθεὶς 
ἄχρις ἂν τὸ ὕδωρ καθαρὸν γένηταε, κἄπειτα ἐν διπλώματι ταχεὶς, 
ἀρθείσης αΊερῷ τῆς ἐπινηχομένης ῥυπαρίας xal διυλισθεὶς els 
Sulav. Μετὰ à! τὸ σαγῆναι ἀποτίθεται ἐν ὀσ]ρακίνῳ καινῷ ἀγγείῳ, 41 
ἀποξυομένης ἐπιμελῶς τῆς ὑποσ]άθμης. El δὲ ἀθεράπευτον ἀπο- 42 
θέσθαι βούλει, sole: σαντα ὡς ἐπὶ τοῦ ὀρνιθείου καὶ χηνείου σΊέα- 
το». Νάρδου σΊάχυς καλλίων ἐσ]ὶν ὁ αρόσφατος, χοὔφος, aoXvxo- 45 
pos, ξανθὸς τῇ xpha, εὐώδης ἄγαν, καὶ μετὰ τοῦ χυπερίξειν ἐν τῇ 
ὀσμῇ μικρὸν ἔχων τὸν σΊαχυ», σικρὸς τῇ γεύσει καὶ τῇ γλώσσῃ 
ἀναξηραντικὸς, ἐπιμένων τῇ εὐωδίᾳ. Διαπιπράσκεται δὲ καὶ ἀποθε- Δ4 
θρεγµένος, Ó περ γινώσχεται ἐκ τοῦ λευκὸν εἶναι τὸν σΊάχυν καὶ 
αὐχμηρὸν καὶ μὴ ἔχειν τὸν χνοῦν. (μφάκιον ἐκλέγου τὸ ζανθὸν καὶ 45 


de l'été qui se rapproche de l'automne; car, aux autres époques de l'année, 
elle présente des stries sanguinolentes. On prépare cette substance en y 40 
ajoutant de l'eau et en la pétrissant quand elle est récente: ensuite on 
la passe à travers un linge, et on la lave de la même manière jusqu'à ce 
que l'eau sorte pure; après cela on la fait fondre au bain-marie, en 
enlevant avec une plume les impuretés qui surnagent, et on la fait 
passer à travers un tamis dans un mortier. Quand elle est figée, on la 41 
met en réserve dans un vase neuf en terre cuite, en ayant soin d'enle- 
ver, en raclant, ce qui se précipite au fond du mortier. Si on veut mettre 43 
de côté la moelle sans la purifier, on agira exactement comme pour la 
graisse de poule ou d'oie. Le meilleur épi de nard doit étre récent, léger, 43 
bien pourvu de chevelu, de couleur jaune, d'une odeur très-agréable, 
qui ressemble à celle du souchet, avoir l'épi petit, être d'un goût amer, 
dessécher la langue et. présenter une odeur persistante. Dans le com- AA 
merce, on en trouve qui a été macéré; on reconnait cette. fraude à ce 
que l'épi est blanc, sec et non recouvert de poussière fine. Choisissez 45 
du verjus qui soit jaune, facile à casser, fortement astringent et qui 


1. λαµθαν. Aët.; om. Codd. Diosc. — οκ em ; xai ἀρθ. F. — 6. dé Aót.; del. 
2-8. Θεραπεύεται..... τοίει] Διόρθωσο»ν αρ. F. — το. τὴν χρόαν À. — 14. χοῦν 
οὖν αὐτὸς κατα BP: om. À. — 5. αρθ. F.— Ib. ὑπόξανθυν BP. 
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διεθῆναι κροχῶδες τὴν χρόαν, ὑπόπιχρον, βάπΊον ἰσχυρῶς τοὺς 
ὀδόντας xal τὴν γλῶτ]αν. Κύπερος ἀρίσΊη dall» ἡ βαρυτάτη xai 28 
πυχνὴ, dópà καὶ δὐσθραυσΊος, τραχεῖα, εὐώδης µετά τινος δριμύ- 
τητος. lov τὸ µήλινον χρήσιμὀν ἐσ]ιν. Λίδανος σρωτεύει à ἄῤῥη», 29.5: 
5 σΊρογγύλος, ἄτμητος λευχὸς, xal τμηθεὶς ἔνδοθεν λιπαρό». Δολοῦ- 31 
ται δὲ jj σιτυϊΐνῃ ῥητίνῃ à κὀµµει" εὐχερὴς δὲ à διάγνωσις * τὸ μὲν 
γὰρ χόμμι οὐκ ἐκφθλογοῦται Θυμιώμενο», à δὲ ῥητίνη eis. καπνὸν 
ἐκτύφεται. Λιξάνου φλοιὸς διαφέρει à σαχὺς xal λιπαρὸς, εὐώδης, 32 
exp&a aros , Asios xal un λεπρώδης À ὑμενώδης. Δολοῦται δὲ µεγνυ- 33 
10 µένου φλοιοῦ σΊροθίλου ἢ σίτνος, ἔλεγχος δὲ τὸ αὕρ' οἱ μὲν γὰρ 
ἄλλοι Θυμιαθέντες οὐκ ἀναπ]ονται ' à δὲ τοῦ λιθανωτοῦ ἀνάπ]εται 
μετὰ εὐωδίας. Καίεται δὲ ὡς λιθανωτός. Μαλαθαθρου Φύλλον καλόν 34-35 
ἐσΊι τὸ περόσφατον καὶ ὑπόλευκον ἐν τῷ µελανίζειν, ἄδραυσ]Ίον, ὁλό- 


du safran: son goût est légèrement amer, et il teint fortement les dents 
et la langue. Le souchet de qualité supérieure est très-pesant, compact, 28 
serre et difficile à casser: il présente des aspérités, et son odeur est 
agréable, bien qu'elle ait une certaine ácreté. La violette usuelle pré- 29 
sente une couleur vert - pomme. L'encens mâle est le meilleur; il est 30 
rond; si on le laisse tel qu'il est, il est blanc, mais, si on le coupe, on 
voit qu'il est gras à l'intérieur. On le falsilie avec de la résine de pin ou 31 
de la gomme; mais cette fraude est facile à découvrir; en effet, la 
gomme ne s'enflamme pas quand on la met sur le feu, et la résine se 
consume en fumee. La meilleure écorce d'encens est celle qui est épaisse, 32 
grasse, odoriférante, récente, lisse et depourvue d'érosions ou de mem- 
branes. On falsifie cette drogue en v mélant l'écorce du pin à pignons 33 
doux ou du pin ordinaire, mais le feu fournit le moyen de découvrir 
cette fraude; en. effet, l'écorce d'encens s'enflamme en répandant une 
odeur agreable, mais les autres ecorces ne s'enflamment pas. On brüle 3 
cette écorce de la même maniere que l'encens. La feuille de fausse can- 35 
nelle de bonne qualite est recente, et offre, tout en restant noire, une 
certaine apparence blanchätre: elle est d'une seule pièce et se casse dif- 


t. ὑποκιρρον l Diosc. - . 3. ὀνσφθαρ- A: μὴ δὲ συρώδης Ε: μὴ δὲ evppdóns 
τος Ε, — 9. μὴ λεπρώδης Diosc.; λε: BP. — 13. ἐν τῷ µελανίζοντι À; onc. 
*vpédns (om. us) Net ; μὴ λεχυρωδης P | 








66 ORIBASE, SYNOPSIS, Il, 47-51. — 


παντα, φορφύραι, ὕελος, χίσηρις, σπεκλάριον, γύψος κεκαυµένη, 
Ψιμμίθιον, σομφόλυξ, σπόδιον, χρυσοκέλλα, σ]έμμι κεκαυµένον, 
διφρυγὲς, σαρκοχόλλα. Taÿra τὰ «προειρημένα κἂν ἐπιπάτ]ῃ τις 2 
τοῖς ἕλκεσι», ἐπουλούντων καλῶς σπειράσεται * μετὰ δὲ τοῦ δάκνειν | 

5 xdAxavÜow κεκαυµένον, καδµεία, λεπὶς χαλκοῦ καὶ σιδήρου, [καὶ 
μᾶλλον] σ]ομώματος, ὅ τε ἰὸς καὶ ἡὶ ἄσθεσΊος κεκαυµένη xal æe- 
πλυµένη. | 


μέ’. ὧσα ἑλκοῖ ἐπιπολαίως. 


Κυνοσθάτου Φύλλα, τεύτλου, σκόροδον, γλήχων, ὕσσωπον, ὁρί- | 
yavov, σηπίας ὄσ]ρακον, ἀσφοδέλου ἡ ῥίξα, σελίνου σπέρµα, καὶ 
10 τῶν ἁλυκῶν καὶ δριµέων καὶ σικρῶν. 


µη’. ὧσα καυσ]ικά. 


Κανθαρὶς, διθρυγὲε, τρὺξ κεκαυµένη ὄξους, ἀνεμώνη ἡ τὸ Qoi- 1 
νικοῦν ἄνθος ἔχουσα, σκόροδον, τέφρα συκίνη, νίτρον ὁπ]ὸν, χαλ- 
κὸς χεκαυµένος, σΊυπΊηρία, xfpuxos ὄσ]ρακον κεκαυµένον, κεφαλαὶ 
µαινίδων, ἀρσενικὸν, κάχρυ, σΊαθὶς ἀγρία, κόκκος κνίδιος, mm- | 

15 ρέθρου ῥίξα, νᾶπυ " τίτανος ἡ μὲν ἄσξεσ]ος σφοδρῶς, καὶ ἡ σξε- 
σθεῖσα δὲ ἐσχαροῖ, à χρονία δὲ οὐκέτι, Ξγερμαίνει δὲ ἔτι καὶ ὅια- 
τήκει τὰς σάρκας. | 

u0'. ὅσα ἑλκτυιά. 


Ανεμῶναι σᾶσαι, ἀναγαλλίδες ἀμφότεραι, δίκταµνον, ἐρέδινβοι, À 
Θαψία, κυκλάμινος, ναρκίσσου ἡ pla" απρόπολις ἰσχυρῶς" ζύμη, 
20 χόπροι σᾶσαι, σαγαπηνὸν, ὀποὶ ὃ τε κυρηναϊκὸς καὶ à μηδικὸς, 
σιλφίου ὀπὸς xal à ia σπάρτου b τε xapmis καὶ à τῶν ῥάξδων 
χυλὸς γενναίως" τερμινθίνη μᾶλλον τῶν ἄλλων ῥητινῶν: Ξεῖον, 
xómpos βοῶν, καὶ μᾶλλον τῶν ὀρόξους ἐσθιόντων, καλαμίνθη κατα- 
πλασσομένη, xóaos* ἰξὸς ἰσχυρῶς ἕλκει. 


5. χάλκανθος κεκαυµένη BF P. — 5-6. 1, 9-10. xai τὸ τῶν À. — Cu. 48;l, ii. 
[ καὶ μᾶλλον | Gal.; om. Codd. — Cu. 47; ὄξους om. B text, F P. 





C 
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µέσως, ἔχουσα τὴν ἐπιφάνειαν βοτρυώδη, χρώματι σποδοειδής - 
Θλασθεῖσα δὲ ἔνδοθεν ἔντεφρος καὶ ἰώδης' δευτέρα δέ ἐσ]ιν 3 ἔξω- 
θεν μὲν κυανίζουσα, ἔνδοθεν δὲ διαφύσεις ἔχουσα ἐμφερεῖς ὀνυχίτῃ 
λίθῳ. Κίσηριν αροκριτέον τὴν χούφην καὶ φολύκενο», σχισΊήν τε 69 
xal ἄλιθον, ἔτι δὲ ψαθυράν τε καὶ λευχήν. Λιθάργυρος χαλλίων 70 
ἐσ]ὶν ἡ χρυσῖτις καλουµένη xal ἀποσ]ίλθουσα. Λίθο» ἄσσιον σαρα- 71 
ληπΊέον τὸν κισηρώδη τὴν χρόαν, χαῦνόν τε xal χοὔφον, ἔτι δὲ καὶ 
εὐθρυβῆ, διαφθύσεις τὰ µηλίνας ἔχοντα διὰ βάθους. Λίθος αἱματίτης 73 
ἄρισΊός ἐσ]ιν à εὐθρυθὴς μὲν ds ἐν αὐτῷ, σκληρὸς δὲ καὶ κατακο- 
pis, ὁμαλὸς, ἀνεπέμιχτος. Λίβου γαγαάτου αροκριτέον τὸν ταχέως 73 
ἐξαπΊόμενον καὶ ἀσφαλτίξοντα τῇ ὀσμῇ. ToU δὲ µαάγνητος λίθου 74 
ἄρισΊός ἐσΊιν à τὸν σίδηρον εὐχερῶς ἕλκων καὶ τὴν χρόαν κυανίζων, | 


sur les autres: cette espèce a une pesanteur moyenne; sa surface pré- 
sente l'apparence d'une grappe, οἱ elle a une couleur cendrée; si on 
l'écrase, son intéricur ressemble à des cendres et à du vert de gris; la 
seconde espèce de tutie a, à l'extérieur, la couleur de l'azur de cuivre, 
tandis qu'à l'intérieur elle présente des stries semblables à la pierre ony- 
chite. On préférera la pierre ponce qui est légère et lamelleuse et qui 69 
ne contient pas de pierres, mais beaucoup d'espaces vides; en outre, 
elle doit être blanche et sans cohésion. La meilleure espèce de litharge 70 
est celle qu'on nomme litharge dorée, et qui est resplendissante. On em- 7] 
ploiera de préférence de la pierre d'Assos dont la couleur ressemble à 
celle de la pierre ponce, et qui est légére et spongieuse; en outre elle 
doit se casser facilement et présenter, dans la profondeur, des stries de 
couleur vert-pomme. La meilleure pierre hématite est celle qui se casse 7 
facilement, du moins pour une pierre, qui est dure, de couleur foncée, 
égale, et qui ne contient pas de substances étrangères. ll faut préférer le 73 
jais qui s'allume facilement et qui a une odeur bitumineuse. La meilleure 74 
pierre de Magnésie est celle qui attire facilement le fer, dont la couleur 


1. ἔχουσα Diosc.; ἔχει Codd. - - 2. ἑαντῷ Diosc.; om. À. — Ib. δὲ σκλ. Diosc. 
σπασθεῖσα BP. — . Ib. ἔνδοθεν om. BP. — 10. ὁμαλής P. — Ib. ἀνεπίμ. ῥυτα- 
— [b. ἡ Diosc.; om. Codd. — 6. ἄσσιον — pías τινὸς À διαζωµάτων Diosc. — 11. τῇ 
ex em.; ἄσιον Codd. — 8. µελαίνας BP. Diosc.; ἐν τῇ Codd. — Ib. paysírov 
— 9. às] καί BP; om. A Diosc. — Ib. ἐν ABP. 
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réppuvlos, βάλανος, ὑοσκύαμος, χισσὸς, vuuQaía, Φοίνικες, God 
τὸ χλωρὸν ὀπ]ὸν, παλίουρος, ἱππούρεως ῥίδα, αἷμα σεπηγὸς, xv- 
πέρις, οἰνάνθη , κράµξη ἐξεψηθεῖσα, αυτία λαγωοῦ, σπόγγος κε- 
καυµένος, ῥάμνος. Πολλὰ δὲ καὶ ἄλλα dol > aœûâciw ὄντα ! 
5 γνώριμα. 
v8. σα γάλα γεννᾶ. 


Εὔξωμον, µάραθρον», ἄνηθον, λέγω δὲ τὰς ejas ἔτι χλωρὰς καὶ | 
ὑγράς: σμύρνιον ὁμοίως' σέλινον, σήσαμον, σικύου σπέρµα, κάχρυ, 
σμύρνα, πολυπόδιον, γλαυκὸς ἐγκέφαλος, ὑγρὸν µάραθρον, βρυνω- 
vías ῥίξα, κρῆθμον, χύμινον. 


vy'. ὧσα πρὸς ἐπίσχεσιν ἐμμήνων aoi. 


10 — Πιωόμενα μὲν βραάθν, µΠον, Ἶρις, anfyavov, καλαμίνθη, γλήχων, | 
δίκταµνον, ἄσαρον, κόσΊος, κασία, ἀρισ]ολοχίαι. Μίσγεται δὲ ἐκά- = 
co À πυρῶν ἀφέψημα, À µαράθρων ἐφθῶν ὕδωρ, 9 α]ισάνης 
χυλός' καταπλάσσεται δὲ µάραθρον, µελάνθιον, σμύρνα, κριθῶν 
βεθρεγµένων χύλισμα, pubs ἄφοδος, ἀνδράχνη, clap χήνειον, . 


15 απ]ελέας τὰ φύλλα, xnpès, Seiov, τανροκόλλα. Προσθετὰ δὲ σ]έαρ Ξ 
ἐλάφου «ππρόσφατον, ὄνου καὶ χηνὸς, τρὺξ Enpà κεκαυµένη, χολὴ 
ταύρου, ἅλες, ἔλαιον, κύπερος, ἀφρὸς vírpov, σ]ύραξ, ἀψίνθιον, 
ἀρτεμισία, σάµψυχον, ἑλλέδορος µέλας, xóxxos κνίδιος, λινόζω- 
σΊις, κύμινο», τῆλις, σ]αθὶς ἐκγιγαρτισβεῖσα, κεδρίδες. 


vd". ὅσα γεννητικἁ σπέρματος καὶ προκλητικά. 


20 Τῶν ἐδεσμάτων τὰ τρόφιμα καὶ φυσώδη * Φάρμακα δὲ ὅσα exvev- | 
µατώδη καὶ Sepud. BoAGol μὲν οὖν, ἐρέβινθοί τε καὶ κύαμοι καὶ 2 
σῦκον ἐδέσματα πολύσπερμα ' σκίγκος δὲ καὶ σατύριον Φάρμακα” 


2. pita σὺν τῇ πσπύη BP.— 2-3. κνπέ- σ]ολοχία λΒΡ, --κὃ  ταύρον χολή Codd. 
pos BP; κύπερος F; κύπρος À. Cf. t. ll, — — 16. ὁμοῦ Codd. — 16-17. χολή v. om. 
p. 587: — 3. ἐψηθεῖσα ΒΕΡ. — 4. Codd. Cf. t. II, p. 597. — 17. dgón- 
ὄντα om. À. — Cn. 52; 1 6-7. λέγω τρον Codd. Cf. t. I1, p. 597. — Cu. 54; 
ὑγράς] ὄντα χλωρά BP. — S.3aóECodd. — 1.22. xai σκ. δὲ καί F; xai σκίγγος καὶ P. 
Cf. t. Ην p. 596. — Cit. 523: 1, εαν dpi — Ib. Qdpuaxo» Codd. 





82 ORIBASE, SYNOPSIS, IL, 56-57. » . 


Καΐεται δὲ ὁμοίως ἁλσίν. Πομφόλυξ àplaln ἐσ]ὴν à κυπρία, 
ὄξει Φυραθεῖσα ἀποφορὰν ἔχουσα χαλκοῦ, χρόαν Pr αμα 
cds, ἔτι δὲ βορβορίξουσα τῇ γεύσει, καὶ ἐπὶ ἄνθρακος diamipou 
ἐπιτεθεῖσα [ἡ ἄδολος ἐπιξεῖ ἀερόχρους γενομένη]. Σανδαράκην wpo- 80 — 
5 κριτέον τὴν κατακορῆ καὶ συῤῥὰν καὶ εὐανθῆ, καθαρὰν καὶ xivvaCa- 
ῥίζουσαν τῇ xpôz, ἔτι δὲ Srsiiàn ἀποφορὰν ἔχουσαν. Στίμμι xpd- 87 
τισ]Ίόν ἐσΊι τὸ σΊέλδον καὶ λαμπυρίζον ἐν τῇ Βραύσει, [σλακῶδε, — 
μηδὲν ἔχον] γεῶδες À λιπαρὸ», εὐχερῶς τε ρανόμενον, Ἄτυπ]ηρία 88 
ἀρίσΊη ἐσ]ὶν καὶ σχισ]ὴ, αρόσφατος καὶ λευκὴ ἄγαν καὶ ἄλιθος, , 
10 Σῶρι «προκριτέον τὸ αἰγύπ]ιον, καὶ ἐν τῷ Ξοραυσθῆναι µελάντερον 80 — 
Φαινόμενον, κατατρήσεις δὲ «σολλὰς ἔχον καὶ ος... 








qui se casse facilement, et qui est ou pourprée, ou écumeuse. On brûle 84 
ce médicament de la même manière que le sel. Les meilleures fleurs de 85 
zinc sont celles de Chypre; quand on mêle cette substance à du vinaigre, 
elle prend une odeur de cuivre et une couleur qui ressemble un peu 

à celle du vert-de-gris; en outre, ce médicament a un goût de boue, et, 

si on place sur des charbons ardents des fleurs de zinc non falsifiées, 
elles recommencent à bouillonner, en prenant une couleur de brouil- 
lard. On préférera le réalgar dont la couleur est d'un beau rouge pur et 86 
foncé, qui ressemble à celui du cinabre; en outre, le réalgar doit avoir 
une odeur de soufre. Le meilleur antimoine est celui qui brille et qui 87 
étincelle quand on l'écrase, dont la structure est lamelleuse, qui ne con- 
tient rien de terreux ni de gras, et qui s'écrase facilement. Le meilleur 88 
alun est l'alun de plume; ce médicament doit être récent et très-blane, 

et il ne doit pas contenir de pierres. On choisira le sulfate de cuivre 8? 
natif d'Égypte qui doit se montrer plus noir qu'auparavant quand on le 
casse, qui contient beaucoup de trous, et qui est légérement gras; en 


1. dé post ἐν om. BP. — 2. φνρθεῖσα om. AF Diosa 15. [άδολος.... 
À. — lee ine ie ape Di | | 


| om. BP. — Ib. καί post, &y. ex em.:# 
AF. — Ib. καί] καἰεται BF P; om. A. Cf. Diosc. — 10. x«i om. 
SY i. τεθεῖσα À, — Ib. $ ex em.; À. — 11. ἔτι dé] καί A. 









































90 ORIBASE, SYNOPSIS, I, 6i. 


ἐπὶ dv δὲ οὐδὲ τὴν ἀρχὴν ἐμβάλλεται τῇ χύτρα, ἀλλὰ σὺν ὄξει λειο- 
τριθηθέντος αὐτοῦ xal uévovros ἐν Srvía κατερᾶται τὰ ἄλλα. Ἐν δὲ 14 
ταῖς µηλίναις ἡμιέφθου τῆς σκευασίας οὔσης ἐμξαάλλεται' µετρίας 
γὰρ τυχὼν ἐψήίσεως µηλίνην exotei τὴν xpóav* ἐπὶ δὲ τῶν διπροσώ- 

5 πων μετὰ τὰς ἀρχὰς εὐθὺς ἐνέψομεν τὸν ἰόν" ὑπερτεινόμενος γὰρ 
κατὰ τὴν ἕψησιν αρῶτον μὲν µήλινον ἐπάγει’ διπρόσωπον δὲ ὃν 
κιῤῥὸν ἀπεργάξεται τὸ χρῶμα. Ἀτυπ]ηρία ἐμεάλλεται τὰ πολλὰ 15 
μετὰ τὴν ἕψησιν * ἴδιον δὲ τῆς ἐψήσεως οὐδὲν ἔχει µέτρον. Μέλτος 16 
ἐμξάλλεται ἐπὶ τέλει. Καδμεία καὶ πομφόλυξ ἐμβάλλονται κατὰ 17 

10 dpyds. Άλας xal vízpov ἐμβάλλεται κατὰ µέσην τὴν ἕψησιν. 18 
Θεῖον ἐπὶ τέλει" ἡ δὲ Anais αὐτοῦ µελαίνει τὰς ἐμπλάσΊρους' yii 19 
σᾶσα καὶ λίθοι ἐμξάλλονται ἐπὶ τέλει τὰ πολλά. Kal ἡ κίσηρες δὲ 20 
ἐπὶ τέλει, [καὶ τὰ κογχύλια δὲ κεκαυµένα ἐπὶ τέλει] βάλλεται. Τὸ 21 


certains emplátres, on ne met pas cette substance dans le poëlon, mais 
on la triture d'abord avec du vinaigre et on la laisse dans le mortier, où 
l'on verse ensuite les autres ingrédients. Pour les emplâtres vert-pomme, 14 
on met le vert-de-gris quand la préparation est à moitié cuite : en 
effet, quand on soumet ce médicament à une cuisson modérée, il donne 


lieu à la production d'une couleur vert-pomme; pour les emplâtres à 
double face, on ajoute ce médicament dés que la cuisson a commencé : 
en effet, quand on pousse la cuisson du vert-de-gris à l'excès, il amène 
d'abord une couleur vert-pomme; mais, comme c'est une substance 
à double face, il donne [plus tard] une couleur orange à l'emplátre. Le 15 
plus souvent on ajoute l'alun quand la cuisson est achevée; mais ce 
médicament ne fournit aucun signe spécial pour arrêter la euisson. On 16 
met le minium vers la fin. La tutie et les fleurs de zinc sont ajoutées 17 
au commencement. On met dans le poélon le sel et la soude brute vers 18 
le milieu de la cuisson. On ajoute le soufre vers la fin; quand ce médi- 19 
cament est soumis à la cuisson, il noircit les emplâtres ; le plus sou- 
vent on met les diverses espéces de terre et les pierres vers la fin. On 30 
ajoute également la pierre ponce vers la fin, et il en est encore de méme 
pour les coquilles brülées. Si l'on ajoute dés le commencement l'huile 31 
3. οὔσης om. BFP. — 6. δὲ dre θάλλεται À, — 9-10. κατὰ τὰς dpy. À. — 
conj.; re dv Codd.; γινόµενον τελευταῖον — 13. [καὶ và... τέλει] Paul, ; om. Codd. 
Paul. — 8. κατα BP. — η. πομφ. ἐμ- — Ib. ἐμδάλλεται A. 


























9A ORIBASE, SYNOPSIS, II, 61. 


ἐμβάλλει». Σαγαπηνὸν κόπΊεται δὲ ἐν ἕλμῳ καὶ ἁπαλὸν γενόµενον 35 
συμµαλάσσεται τῇ ἐμπλάσΊρῳ μετὰ τὸ χωρισθῆναι τοῦ πυρός. Ἀλόη 36 
ἐμπάσσεται μετὰ τὴν ἕψησιν. Οπὸς µήκωνος ἐμθρέχεται «πρὸ μιᾶς 3; 
ἡμέρας ἐν ὕδατι ὀλίγῳ, εἶτα λεαίνεται ἐν Sula, κἄπειτα οὕτως aÿ- 
τοῦ καταχεῖται ἡ ἔμπλασΊρο». Θαψία ἐμπάσσεται τελευταία [7 38 
λειοῦται ὑγρῷ τινι.] Βδέλλιον λειοτριθηϐὲν ἐμπάσσεται μετὰ τὸ 30 
ἀρθῆναι τὴν ἔμπλασΊρον ἐκ τοῦ ewpós * εἰ δὲ λιπαρὸν τυγχάνον uj 
δύναιτο λειωθῆναι, «αραπλησίως τῷ σαγαπηνῷ κόψαντες αὐτὸ καὶ 
ποιήσαντες ἐμπλασ]ῶδες οὕτω συμμµαλάξοµεν τῇ ἐμπλάσ]ρῳ μετὰ 

10 τὴν ἕψησιν. Λιδανωτὸς καὶ μάννα ἐπὶ τέλει τῆς ἑψήσεω» ἐμπάσσε- 0 
ται. Xuspva λειωθεῖσα À σὺν ὀλίγῳ µέλιτι, À σὺν ὄξει À ὕδατι [ha 
οἴνφ], ἐὰν ὑγρὸν ἐπιδέχηται καὶ ἔμπλασΊρος, οὕτως ἐμβάλλεται συν- 
τετελεσµένης τῆς ἑψήσεως. Ἑπερμάτων δὲ καὶ ῥιζῶν καὶ βοτανῶν 42 


l'avoir pétri. On pile le sagapénum dans un mortier, et, quand il est de- 35 
venu mou, on le pétrit avec l'emplátre, aprés que celui-ci a été enlevé du 
feu. On ajoute l'aloés en en saupoudrant l'emplátre aprés la cuisson. 3i 
On fait macérer le suc de pavot un jour d'avance dans un peu d'eau; 37 
ensuite on le triture dans un mortier, et, aprés cela, on verse dessus l'em- 
plâtre. La thapsie est ajoutée en dernier lieu, et cela, en saupoudrant , 35 
ou bien on trilure cette substance avec quelque liquide. On met le 3 
bdellium, après l'avoir porphyrisé, en en saupoudrant l'emplátre, quand 
on a enlevé le poélon du feu; mais, quand ce médicament ne peut pas 
étre porphyrisé parce qu'il est gras, on le pile comme le sagapénum, 
et, quand il a acquis ainsi une consistance emplastique, on le pétrit avec 
l'emplátre, quand la cuisson est achevée. L'encens et la poussière d'en- 40 
cens sont ajoutés, en saupoudrant, vers la fin de la cuisson. On ajoute Al 
la myrrhe quand la cuisson est achevée, aprés avoir trituré ce médica- 
ment avec un peu de miel, ou avec du vinaigre, de l'eau ou du win, 
si, toutefois, la nature de l'emplátre permet qu'on y ajoute un liquide. 
Il n'y a pas une seule herbe, graine ou racine, qui supporte la cuisson; 42 


1. dé om, A, — 3, μετὰ τὴν . ὑπάρχον BP. — g. ἐμπλα- 
θρέχεται om, F. — 5, ἐμθάλλετα, BP; σ]ρῶδεςΒΡ. — 11-12, [4 οἵνψ] Bia 
it. |. 6. — 5-6. [9..... rimi] Paul.s om. om. Codd, 





DES EMPLÂTRES. 95 
οὐδὲ i» ἔψησιν ὑπομένει ' λεανθέντων οὖν καὶ µενόντων ἐν Φυίᾳ 
καταχυτέον τὰ τηκτά. 


on triture donc ces ingrédients, et on les laisse dans le mortier pour 
verser l'emplâtre dessus. 


1. οὐδὲ ἕν Paul.: οὐδέν Codd. 


ORIBASE, SYNOPSIS, III, :-5 


BIBAÍON T". 
Περιέχει συνθέσεις Φαρμάκων τῶν ἐν χρήσει ἡμῖν. 


a. Πνοποιά. — Τὸ βασιλικὸν À τετραφάρµακον. — Κπροῦ, 1 
σ]έατος ταυρείου, θρυκτῆς, «πίσσης ἴσα. Kd» Slips αὐτὸ τάχιον 3 
συµπέψαι καὶ σαρχῶσαι, συµπλέχεις λιθάνου µέρος ἓν «σρὸς µέρη 
τοῦ βασιλικοῦ δέκα καὶ δύο, πποτὲ δὲ καὶ αγ’. 

5  B'. Πυοποιὸς ἐννεαφάρμακος ἄκρως ποιοῦσα καὶ els τὰς κενὰς 
συντρήσεις τὰς wep} Ξ ώρακα καὶ σύριγγας μετὰ τὸ ἐκτυλωθῆναι * 
σοιεῖ δὲ καὶ «πρὸς τὰς ἐν μήτρα σκληρίας, καὶ τὰ ἕλκη τὰ ἐν αὐτῇ 
Φεραπεύει ἀνειμένη. — Κηροῦ, μυελοῦ ἐλαφείου, σ]έατος χηνείου, 1 
ταυρείου, βουτύρου, τερµινθίνης, μέλιτος, ῥοδίνου ἐλαίου, κικένου, 

10 πάντα ἴσα. Τινὲς δὲ ἀντὶ τοῦ ῥοδίνου καὶ τοῦ κικίνου ἐνέβαλον σού- 2 
σινον ὅ ap doli κρίνινον γενόμενον ds τὸ ῥόδινον ἀπὸ Φύλλων κρί- 
vo, Ανακαβαίρει, ἐπονλοῖ, σαρχοῖ. 5 
. y. Ἡ διὰ καδµείας ἐπουλωτική. — Καδμείας κεκαυµένης καὶ | 
olive κατεσθεσµένης, χαλκίτεως ὁπ]ῆς ἀνὰ X a', κηροῦ X β’, κολο- 

15 Φωνίας x β’, ἐλαίου µυρσινίνου X a', οἴνου ἰταλικοῦ τὸ αὔταρκε». 
Τρίθε χαλκῖτιν, καδµείαν τῷ οἴνῳ dac ὑγρᾶς κηρωτῆς ἔχειν σύ- 2 
σΊασιν, τὸν δὲ κηρὸν καὶ τὴν ῥητίνην τήξας ἐν χύτρα ὁστρακίνῃ 
«αράχει τὰ μεταλλικὰ μετὰ τοῦ οἴνου, καὶ πάντα λειώσας ἐν Sula 
χρῶ µαλάξας, epis μὲν τὰ χρόνια ἀκράτῳ, πρὸς δὲ τὰ πσρόσ- 

20 Para μετὰ κηρωτῆς ῥοδίνης. 

J'. ΑΜ]αλικὴ λευκὴ ποιοῦσα «πρὸς Dom γερόντων καὶ ἅπαλο- 
χρώτων καὶ τῶν ἐχόντων ὑγρὰ τὰ ἕλκη, καὶ ἀντικνήμια ἰται, καὶ 

Tit. ἐν χρ.ἡμ.]εὐχρήσΊων A.— Cn.1; — 7. δὲ πρός BFP.— 10. πάντων À. 
l. 1. À τετραφ. om. BFP. — 2, σ]έα- — 11. ἔλαιον κρίνινον F. — Cg. 3; 
τος om, BF P. — Ib. dypäs Φρυκτῆς À. l. 14. κατεσκενασμ. BF P. — 14-15, xw 


— A. toré..... ry' om. BP; f καὶ γ΄ poo μυρσινίνον κα om. BFP. — 
A. — Cn. ας 1, 5. roi. xal] χρήσιμος M — 15, οἴνον δὲ Iz. B P. 








Us ORIBASE, SYNOPSIS, Ill, 6-12. 


poo ἐὰν γὰρ ἀπὸ rh no d 
ἑψήσεως à χνλὸς αὐτῶν, ὃν βονλόμεβα διαµένειν ἐπὶ διὰ 
τὴν σ]όψιν αὐτοῦ. Καὶ αὐτῆς δὲ τῆς σπαὔης ἀποκόπτειν χρὴ τὸ don 5 
ὑπὸ τοῦ φαρμάκου ἀνεξηραμμένον, καὶ τοῦτο μὲν Díminw, τῷ δὲ 
5 καταληίπῳ µέρει χρῆσθαι, ὅπως ἀπολάξῃ τὸ φάρµακον ris ὑγρύ- — 
TmTos αὐτῆς. Τοῦτο δὲ χρὴ ποιεῖν καὶ dis καὶ τρὶς el ὀρῴης dwa- 6 
ξηραινοµένην τὴν σπάθην. Φανερὸν δέ ἐστιν ὡς χρὴ τὸν κλάδον τοῦ 7 
Qoímxos περόσφατον εἶναι καὶ αὐτῆς τῆς ἡμέρας κεκόφθαι, ὅπως 
ἔγχνλος εἴη. ὕταν δὲ ἐψόμενον τὸ Qdpuaxov ἀμόλυντον γένηται, 8 
(0 αὐτῷ μὲν dumAdalpp χρήση κατά τε τῶν ἐναίμων τραυμάτων καὶ 
τῶν δυσεπουλώτων, καὶ ἐπὶ κόλπων, ἐλαίῳ δὲ διατήκων ἐπὶ τῶν 
Φλεγμαινόντων πάντων χρῶ, ἐν ποδάγραις, ἀρθρίτισιν ἐν σαντὶ 
καιρῷ κατὰ ὃν οὐκ εἰσὶν ὀδύναι σφοδραὶ, ἐν βουξῶσιν, ἐν Φύμασιν, 
ἐν κατακαύµασυι», ἐν χιµέύλαις, ἐν κατάγµασιν, ἐν ῥευματικαῖς ὃια- 
15 Δέσεσιν ἁπάσαις. Ἐν τῷ λύεσθαι δὲ ἡ συμμετρία τοῦ Φαρμάκον 9 
τοιάδε Eole" βρἀχὺ σλεῖον ἔσ]ω τὸ Qdppaxov τοῦ Salou, καὶ μᾶλ- —— 
_ ou τοῦ Srépous, ds εἶναι δέκα μὲν οὐγγίας τοῦ φαρμάκου, ἑννέα δὲ — — 
τοῦ ἑλαίου.. 
ς. Χλωρὰ Ar) Θεραπεύουσα μμ SEE 
20 ῥοδίνῳ. — Knpoë, φρυκτῆς ἀνὰ καὶ, loü yo. B', ἐλαίου κοτύλας B. 1 
Ποιεῖ σρὸς τοὺς ἁπαλόχρωτα». — Τὸ δίχρωµον. Χαλκοῦ κεκαυ- 3-5 
µένου, σ]υπ]ηρίας σχισ]ῆς, ἀμμωνιακοῦ Srupidparos ἀνὰ yo a, 
κηροῦ, κολοφωνίας, σ]έατος χοιρείου ἀνὰ χα. ὄξει τὰ δηρὰ à 
λείου. . 
oma ζ, Τὸ πεντάθετον. — Κηροῦ, ταυρείου, Φρυκτῆς, πίσσης, τι- | 
τάνου laa. Ἡ ἔκλυσις" τοῦ Φάρμακου yo J', (UPS PATES 
λα. ΑνάκοπΊε οἴνῳ 3] ἔξει À ὕδατι πρὸς τὴν χρείαν. 


i, αὐτόν B P. — 3. PAT BP. om. BP, — 6-7. BP, — 
— Db. τό ex em. ; τῷ ad Eun.; τῶν Codd. — 8, τῆς ad Eun.; om. —- lb. ὅπως) 

. Ib. δη ad. Eun.: δή F; ὃν BP, — ds d» B. — 13. odx Gal. δι. Bas; om. 
Á. ἐξηρασμένὼν P, — 1-6. καὶ... αὐτῆς Codd. — 11. χειμµέθλαις WP. — Cn, 6; 
om. B P. 5. ὅτωέ ἀπολάθη ad Kun. |. 21. σοιοῦσα À. — Cu, 7; L 56.3 4 
imu M ἠκολάδη F. — 6. καὶ anle δίς om. BP. 

















100 ORIBASE, SYNOPSIS, lI, 13-14. 


χοτύλας β. Κηρὸν, ἄσφαλτον ἰδία, ἔλαιον, ἕξους ὀλίγον εἰς χύ- 5 | 
τραν καινὴν βάλλων τῆκε, εἶτα ἐπίβαλλε τὴν πίσσαν καὶ τὴν ῥη- 
τίνην " ὅταν δὲ ἡμίεφθος 3, ἄρας τὴν χύτραν xal διαψύζας mods 
ἔμπασσε τὸ χάλκανθον διεθὲν ὄξει ἐκ τῶν δύο κοτυλῶν κατὰ μικρὸν 

5 μὴ ὑπερξέσῃ ' ἅπαν δὲ ἐκχέας ἐλαφρῶς ὑπόκαιε κινῶν. ὅταν δὲ 6 
ἀμόλυντος Jj, ἄρας ἀπὸ τοῦ œupès ἔγχει τὸν bmomdvaxa «πρὸ μιᾶς 
βεβρεγµένον εἰς µέρος τὸ ὑπολειπόμενον τοῦ ὄξους dole διαχυθή- 
ναι, εἶτα ἔμπασσε τὸ ψιμμίβιον καὶ τὴν µάνναν ὁμοῦ λελειωμένα 
ἱκανῶς, καὶ μικρὸν χλιάνας ἕως ἐνωθῇ, Φυλασσόμενος μὴ προσκαῇ 
à ὀποπάναξ xal à μάννα, κατάχει εἰς Sulav καὶ édoas ψυγῆναι 
ἀναμάλασσε. 

(γ΄. Πόλλητος yepdvelos * aote πρὸς τὰ σεπαχυσµένα À κεχα- 

λασµένα καὶ ἐπὶ dv κίνδυνος σάρεσιν γενέσθαι, καὶ apos τὰ ῥεύ- 
µατα τὰ εἰς ἄρβρον Φερόμενα, ἐπὶ dw καὶ οἴδησις συμβαίνει, xai 

5 æpès τὰ ὄλισθον ἔχοντα µόρια, καὶ πρὸς τὰ ἡγκυλωμένα À συνδε- 
δεμένα, καὶ εἰ ὑπὸ βίας κινηθείη ἐκτοποῦντα ὡς ἐξάκουσΊον γίνε- 
σθαι ψόφον. Ωφέλιμον δέ ἐσ]ι καὶ ὅταν ἐν ἀγκῶσιν à γόνασιν À 


ἄλλῳ τινὶ i M ἀργὸν ὑγρὸν œepiéynrai À σνεῦμα' καὶ γάγγλια 


δὲ ται, καὶ σᾶσαν συσ]ροφὴν καὶ σ]εατώματα xal ἀθηρώματα, 
xai mûr ἀργὸν ὑγρὸν À πνεῦμα συσ]Ίὰν [άν] περιέχηται ἐν χιτῶσιν' 
σοιεῖ δὲ xal wis ἀνευρύσματα, καὶ χοιράδας καὶ Φύματα µαλάσ- 
σει, xal πάντα τὰ ἐσκληρυσμένα κατατίτρησι καὶ ἐξιποῖ καὶ ῥήσ- 
σει καὶ λεπΊύνει καὶ κολλᾷ, καὶ τὰ παρειμένα τονοῖ. ----Σκευάδεται | 
δὲ οὕτως: ἀνδριάντος χαλκοῦ τοῦ ξέσματος τὸ ῥυπῶδες xal ides, 

5 ὅπερ τοῖς ἐξαλειφομίνοις συνίσταται yo x2 , κηροῦ τὸ αὐτὸ, σάνδυ- 
xos τὸ ἥμισν καὶ σανδαράκης τὸ αὐτὸ, τερεεινβίνης τὸ αὐτό ' dd» 


3. dpas ἀπὸ τοῦ πυρός F 1* m. — Ib. 
διαψύξας Gal.; διαξύσας Codd. — 4. το 
Gal; τήν Codd. — Ib. καὶ delér AF. 
— 5. ἐγχέας AF. — Ib. ἱκανῶς ἐλαφρῶς 
Λ. — 7, eis uépos... , ὄξους c L qui 
habet ; in uceto pars que remansil: eis 
µέρος τοῦ ὑπολειπομένον ὄξους Codd, gr. 


— 8. éuracor F ; ἔμπλασον B P, — o. ἔπι- 
μελῶς À. — 10. ὁ om, AF. — Ci. 13: 
|. 14. ἄρθρα BP. — 16. ἐκτοποῦντα e 


ex em.; om. F. — 26. σανδαρ. καὶ, τερεθ. 
κα NP. 





102 ORIBASE, SYNOPSIS, TE, 15-16. 
ἐπὶ μαλ/ακοῦ œupès ἐμβάλλειν δεῖ τὴν λιθάργυρον λειοτάτην κατὰ 
βραχὺ κινοῦντα, ἕως τὴν χρόαν µεταθάλη καὶ ἐπὶ σοσὸν συσΊῇ, 
εἶτα ἐπεμεάλλειν τὴν πίσσαν À τὴν ἀμπελῖτιν γῆν, καὶ ὅταν ἀρχὴν 
λάδῃ τοῦ συσ]ρέφεσθαι, τὸν xnpàv ἐμβάλλει», καὶ μετὰ αὐτὸν τὴν 
5 ππιτυΐνην καὶ τὴν κολοφωνίαν, εἶτα τὸ ἀμμωνιακὸν τετριµµένον, μετὰ 
δὲ ταῦτα τὴν λεπίδα τοῦ χαλκοῦ καὶ τὸν χαλκὸν, εἶτα τὴν µίλτον καὶ 
τὸ διφρυγὲς, ἐφεξῆς δὲ τὴν χαλκῖτιν καὶ τὸ χάλκανθον καὶ ψιμμί- 
fiov, εἶτα τὸν λιθανωτὸν καὶ τὴν σμύρναν καὶ τὴν ἀλόην, ἐπὶ σᾶσι δὲ 
τὴν τερεειθίην καὶ τὴν χαλθάνην καὶ τὸν ὀποπάνακα. Καὶ ταῦτα 3 
10 πάντα ἀναμιχθέντα τσροσηκόντως καθαίρει τοῦ cupis, καὶ οὕτως 
ἔμπασσε τὰς βοτάνας λείας κινῶν τῇ σπάθη, τελενταῖον δὲ ἐμβάλ- 
Aew τὸ χαμαίμηλον. Χρῶ δὲ τῷ Φαρμάκῳ «pis τὰ νεότρωτα καὶ à 
τὰ σπαλαιὰ ἕλκη, καὶ «ωρὸς τὰ ἰοξόλα xal λυσσόδηχτα καὶ σκορ- 
πιόπληκτα, xal expos κονδυλώματα xal γάγγλια καὶ χοιράδας καὶ 
15 φακοὺς καὶ σαρωτίδας καὶ Φύματα καὶ σύριγγας καὶ τὰ χειρώνεια 
xai τὰ κακοήθη ἕλκη, πρός τε τὰ ἐν Ξώρακι σάντα, καὶ τὰς exepi 
τὰ σπλάγχνα διαθέσεις καὶ σκληρίας καὶ σκίῤῥους καὶ τοὺς ὑδέρους, 
xal τὰ ἠγκυλωμένα τῶν ἄρθρων καὶ τῶν ὁσ]ῶν τὰ κατάγματα καὶ 
τῶν ἑλκῶν τὰ δυσίατα καὶ τὰ νοµώδη, καὶ πτρὸς νεῦρα διακεκοµ- 
20 µένα καὶ Ὁ λάσµατα καὶ σηπεδένας xal ἀποσκήμματα καὶ χείµεβλα 
xal ἄνθρακας καὶ ὅσα µαλάξεως δεῖται. Ἀναγει καὶ ὁσ]ᾶ καὶ σκό- 5 
λοπας καὶ ἀκίδας, καὶ τοὺς κόλπους προσίσΊησι, καθαιρεῖ, σαρ- 
xoi, ἐπουλοῖ, καὶ τὰς Φλεγμονᾶς διαλύει. Καὶ τῶν ὀφθαλμῶν τὰ 6 
ῥεύματα ἐπιτιθέμενον τῷ µετώπῳ ἴσ]ησιν, ἀνεθὲν δὲ ῥοδίνῳ «πρός — 
5 τε τὰ πυοῤῥοοῦντα dra καὶ τὰ ἐν αἰδοίοις καὶ ἔδρα. Ὑποθυμιᾷν δὲ 3 
αὐτὸ xal ταῖς διὰ ψῦξιν κεκακωµέναις µήτραις καὶ ταῖς δυσ]οκού- 
σαις' ἐξαγάγοις δὲ ἂν εὐμενῶς τὸ ἔμερυον ζῶν, οὐδὲν κακώσας, 
xal τὰ καλούμενα δεύτερα, εἴπερ ἐπέχοιτο. Βοηθεῖ δὲ καὶ ταῖς won 
2. μετὰ Εάλλη F; μεταξὰλλει BP. — — (3i 4 oxopriózAmers c N qui habetacor 
35. ἐπέμδαλλε À. — 7. dé om. ABP. — — pionis ictu; σπορπιόδηκτα lw. — 
8. d. πιᾶσι] ἐπίπασσε V; ἐπίπασον BP. — (7. 0x3. f σκίῤῥ. BP. — τη, τῶν 


— lb. 3é om, ABP.— 11 (2. ἐμθαλεῖνΕ; ἑλκῶν À. — 20. drootiuars WP 
ἁμβαλλεῖν D P, — 12. veupérparra P, — — απ, καθαίρει AB P. — 28. δὲ ταῖς X. 
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πρὸς Φλεγμονὰς τῶν Όμως μορίων. — Τῆς ἱερᾶς βοτάνης sso: | 
περισ]ερεῶνο» µέρη c^, ῥητίνης xoXoQuvías µέρη x', κηροῦ µέρη J', 
ἐλαίου µέρη β. 
iU. Ἐλεφαντίνη roc διὰ δορυκνίου Φοιοῦσα pds ἄρθρα ἠγκυ- — 
5 λωµένα xal τοὺς πώρους τῶν καταγµάτων ' µαλάσσει γὰρ καὶ κω- — 
λύει τὰς ἡμαρτήμένας προσφύσεις, τάς τε χοιράδας τὰς δυσμετα- 
Ελήτους xal τὰ σκιῤῥώματα τὰ ὁύσπεπΊα καὶ dva mein * διαχυτικὸν 
γαρ ἐσ]ι καὶ μαλακτικὸν καὶ διαφορητικὸν ἐνεργὸν advo εἰ καὶ — 
τμῆμα ἐλέφαντος ἐνθείης τῷ Φαρμάκῳ περιπλάσας ἕως ἡμερῶν δέκα, 
10 µαλθαάξαις dv dice κάμπΊεσθαι ' «σλείονι δὲ χρόνῳ µείναντα 
τερον ἴδοις ἂν ὥσπερ ἱμάντα. — To δὲ Qdppaxov me : | 
οὕτως * δορυκνίου æpoo@ärov χλωροῦ, à Εηρανθέντος ἐν σκιᾷ µέρη — 
δέκα, µανδραγύρου τῆς ῥίξης εἴτε χλωρᾶς, εἴτε ξηρᾶς µέρη n', «xd 
vaxos ῥίξης µέρη c', ῥητίνης κολοφωνίας µέρη κ’, ῥητίνης ὐγρᾶς 
15 πιτυΐνης µέρη d', ὀποπάνακος µέρη β’, τερεβινθίνης µέρη 46, βδελ- 
Mov µέρη β’, κηροῦ µέρη τ6, ὄξους λευκοῦ κοτύλη Ÿ καὶ «πλέον 
ἐὰν δέχηται τὸ Qdppaxov. Τὸ δὲ δορύκνιον dv ᾗ χλωρὸν, ὅλον ἀπὸ 3 
ῥιξῶν ἀνασπασθὲν ἐμβάλλειν εἰς ὄλμον χρὴ xal κόπΊειν εὐτόνως | 
παρασΊάζοντα κατὰ βραχὺ τοῦ ÜLovs* τὰ αὐτὰ δὲ «σομῄσεις «προσ- 
20 ἐμξαλλων καὶ τὴν ToU µανδραγόρου ῥίξαν * τὴν δὲ ῥίζαν τοῦ πιάνα- 
xos χόψας καὶ σήσας ἰδίᾳ ἔμβαλλε, καὶ ἐπὶ αὐτῷ τὸ βδέλλιον, εἶτα 
προκαταθραύσας αὐτὸ ἐν τῷ ὄλμῳ «παρασ]άξων τοῦ ὄξους κὀπΊε 
εὐτόνως cs ἐμπλασ]ῶδες γενέσθαι, καὶ ἀναμίξας τὰς «προπαρα- 
σκευασθείσας βοτάνας κόπΊε" τὰς δὲ ῥητίνας καὶ τὸν κηρὸν urpo- 
n εψήσας ἐπὶ μαλακοῦ «pis ἕως ἂν ἐμπλασ]ῶδες καὶ ἀμόλυντον 
γένηται, ἔμβαλλε τὸν ὑποπάνακα «ροτετριμµένον καὶ διαλελυµέ- 
vor ὄξει, καὶ ταῦτα ἐπικατάχει τοῖς ἐν τῷ ὄλμῳ κοπεῖσιν' κόπΊε 


2, τοῦ περισ]. À. — lb. «' Aët.; e' 
A. β΄ BP. — Cu. 17: |. 5-6. λύει 
HP. — 0. χοιρ. καὶ τάς Ε. — 7. καὶ 
rà ddonenla καί Codd, — Ib. ὀνσπαθὴ 
W, — 11. Τὸ δὲ Φάρμ. Aët.; Τὸ Φάρμ. 


WP, — 13, v] 8 BP. — 16. £] 


x BP. — Ib. καὶ om. BP, — 93,7 
ἐμπλασ]ρῶδες BP. — 24-p. 105, 1. 5. 

γένηται] ὕσἹερον ἐπιδαλοῦ 
τὸν ὁποπάναχα λελειωμένον ἐν ὄξει καὶ 
ποιήσας TÓ Papuaxov χρᾶ BP. — 26. 
ἔμδαλε F. 
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xois ἡ σ]ομαχικοῖς καὶ σπληνικοῖς. Ἀρισ]ον xal θλεγμασίης πάσης à 
διακωλυτικὸν, εἰ καὶ μύες θλεγμαίνοιεν. Πρὸς δὲ καὶ λειοποιητικὸν, 5 
καὶ τοῖς ἱκτέρῳ κάµνουσιν ἐπιτιθέμενον ἐπὶ τὸ σ]έρνον ὀνήϊστον - 

5 ἄγει γὰρ αὐτοῖς ἱδρῶτας τὴν χροιὰν χολοειδέας. 

18, Ἡ διὰ ἀνεμώνης Αφροδίτη. — Τῶν ἀνθέων τῆς ἀνεμώνης 1 
χεκαβαρµένων ξηρῶν λαξὼν yo w' βάλλε ὄξους δριμντάτου λευκοῦ 
χοτύλας τρεῖς καὶ ἔασον βρέχεσθαι ἡμέραν καὶ νύκτα ' μετὰ δὲ ταῦτα 
ἀναφυράσας αὐτὰ ταῖς χερσὶν ἔχθλιθε κατὰ βραχὺ ἄχρις ἂν eria 

10 τὸν χυλὸν ἐκθλίψης, εἶτα ῥητίνης κολοφωνίας λαθὼν yo µη’, τῆς 
δὲ dypäs ασπιτυΐνης yo d', xnpoU yo d', καὶ τοῦ χυλοῦ τῶν ἀνθέων 
κοτύλας É', ἐλαίου yo d'. ῬΤὴν κολοφωνίαν dua τῷ ἐλαίῳ ἑψήσας 2 
αράως wupl μαλακῷ, κινῶν τῇ σπαθῃ, µέχρις ἂν πειρωµένῳ σοι 
σκληροτέρα Φαίνηται μάλλον ἤδη, μετὰ δὲ παῦτα ἐπέμβαλε τὴν 

15 dypèr ῥητίνην καὶ σάλιν ἕψε ἄχρις ἂν σκληροτέρα γένηται, εἶτα 
ἐπέμξαλε τὸν xnpóv* ὅταν δὲ κινῶν ἑνώσης αὐτὰ καὶ ἄχρις duo- 
λύντου κατασΊήσης, καβελὼν τὴν χύτραν τοῦ œupès χίνει τὸ Qdo- 
µακον τῇ σπάθη, ἕως ἂν τοῦ ζέματος λήξη’ μετὰ δὲ ταῦτα ἔγχει 
τὸν χυλὸν κατὰ ὀλέγον πσαντελῶς, ἵνα μὴ ἀνοιδήση καὶ ὑπερπέσῃη 

30 τῆς χύτρας" οὕτω γὰρ μιγνύμενον σοικιλόχροον ἂν γένοιτο. Ἠει- 3 
ρᾶσθαι δὲ τοῦ Qapudxou χρὴ ἀποσ]άξοντα ἐπὶ μαρμάρου ἤ τινος 
λείου καὶ σΊεγανοῦ, ψυγὲν δὲ δοκιµαξειν, εἰ ἀμόλυντόν τε εἴη καὶ 
μὴ ππροσιζάνον τῷ χρωτὶ µολύνοι, τὴν χρόαν ππορφυρᾶ ἐπιτετα- 
µένως. Οὕτω δὲ ἔχον προλειήνας εἰς Sulav κατέρα τὸ Qdpuaxov* à 

25 ἀποψυγὲν δὲ ἀναμάλασσε ταῖς χερσὶν οὕτως des μὴ ἐκπίπΊειν τοῦ 
Φαρμάκου τὸν χυλὸν, ἀλλὰ κατὰ βραχὺ ἀναλαμβάνεσθαι τὸν ἐκύλι- 
Εόμενον ds πσαντὶ τῷ Φαρµάκῳω ἀναληθθέντα ἑνωθῆναι, καὶ γενέ- 
afa: εὐανβὲς καὶ εὔτονον. Χρῶ δὲ αὐτῷ «πρὸς τὰ ἔναιμα καὶ Shd- 5 

1. καί post Ἆρ. οσα, F.—b. Φλεγμο- σπάθην Ἐν σπάθη ὀπδίνη Mt, — 14, ήδη 
vie M. — 3. ἁμλντικὸν À. — 4. ὠφθέλιμον οκ em; ἡ δεῖ F. — Ib. ἐπέμξαλε ex. cm 
A. — Cn. 19; l. 7. ὄξονε δριμντάτου λεν- ἐπεμθάλλειν F. — 53. χρῶτέ ex em. 


χοῦ M1; ὄξους,.... F: ὄξονε Ὀβ.--- το. Χχρώµατι F. — Ib. σορφθνράν F. — 34. 
An 2d6e) — 13, τῇ σπάθη ex cm.; τὴν ἔχοντα F. — 26. ἀναλαμθάνειν F. 
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ORIBASE, SYNOPSIS, Ill, 6-12. 
* ἐὰν γὰρ ἀπὸ ἀρχῆς ἐμξάλης αὐτὰ, x ετα 
à χυλὸς αὐτῶν, bv βουλύμεθα Hiro heïo: 

τὴν σ]ύψιν αὐτοῦ. Καὶ αὐτῆς δὲ τῆς σπάθης ἀποκόπ]ειν χρὴ τὸ ἤδη 5 
ὑπὸ τοῦ φαρμάκου ἀνεξηραμμένον, καὶ ποῦτο μὲν ῥίπΊειν, τῷ δὲ 

5 καταλοίπῳ μέρει χρῆσθαι, ὅπως ἀπολάξῃ τὸ Φάρµακον τῆς ὑγρό- 
τητος αὐτῆς. Τοῦτο δὲ χρὴ ποιεῖν καὶ dis καὶ τρὶς εἰ ὀρφης dva- 0 
Enpauvouévn τὴν σπάθην. Φανερὸν δέ dos de χρὴ τὸν κλάδον τοῦ 7 
Qoímxos απρόσφατον εἶναι xal αὐτῆς τῆς ἡμέρας κεκόῴθαι, ὅπως — 
ἔχχνλος εἴη. ταν δὲ ἑψόμενον τὸ Qdpuaxov ἀμόλυντον γένηται,ν — 

10 αὐτῷ μὲν ἐμπλάσ]ρω χρήσῃ κατά τε τῶν ἐναίμων τραυμάτων καὶ —— 
τῶν δυσεπουλώτων, καὶ ἐπὶ κόλπω», ἐλαίῳ δὲ διατήκων ἐπὶ τῶν 
Φλεγμαινόντων σάντων χρῶ, ἐν ποδάγραις, ἀρθρίτισιν ἐν παντὶ 
καιρῷ κατὰ bv οὐκ εἰσὶν ὀδύναι σφοδραὶ, ἐν βουξῶσιν, ἐν Φύμασι, 
ἐν κατακαύµασιν, ἐν χιµέθλαις, ἐν κατάγµασι», ἐν ῥευματικαῖς ὃνα- 

15 θέσεσιν ἁπάσαις. Ἐν τῷ λύεσθαι δὲ à συµµετρία τοῦ φαρμάκου 0 
τοιάδε Eole * βραχὺ πιλεῖον ἔσ]ω τὸ φάρμακον τοῦ ἐλαίου, καὶ μᾶλ- 
© λον τοῦ Sépous, ds εἶναι δέκα μὲν οὐγγίας μι > : 
τοῦ ἐἑλαίου. 

da Χλωρὰ λετὴ Θεραπεύουσα κοῖλον ἕλκος ρω 

20 ῥοδίνῳ. — Κηροῦ, φρυκτῆς ἀνὰ χα’, ἰοῦ yo. β’, ἐλαίου κοτύλας B. | 
Ποιεῖ epis τοὺς ἁπαλόχρωτα», — Τὸ δίχρωµον. Χαλκοῦ κεκαν- 3-1. 
µένου, σΊυπ]ηρίας σχισΊῆς, ἀμμωνιακοῦ epulae ἀνὰ yo à, 
κηροῦ, κολοφωνίας, σ]έατος χοιρείου ἀνὰ καὶ ὄξει τὰ Bp 
λείου. = 

239. E. Τὸ σεντάθετον. — Κηροῦ, raupelou, φρυκτῆς, σίσσης, τι- | 
τάνου ἴσα. Ἡ ἔκλυσις' τοῦ Φάρμακου yo d' i-i 
xa. ἈνάκοπΊε oliva À ὄξει 5 ani πο det 


1. αὐτόν B P. — 3. ivaxóxTew B P. aii di P, — 5-7 iab 
— lb. τό ex em.; τῷ ad Eun; τῶν Codd, — WR, τὴς ad Eun.; oth. 
— b. sdy ad Eun.; δή Fi δὲ BP. — de dv B. — 13. οὐκ Gal. Aét. Ras: om. 
A. ἐξηρασμένων P, — 4-0. καὶ... αὐτῆς Codd. — 14. χειµέθλαις BP. — Cu. 6; " 
om. BP, — 5. ὅπως 4501469 ad Ein; l. 21. ποιοῦσα À. — Cu, 55 L 26.3 4 
ὅπως ἂν ἀπυλάδη FK. — 6G. καὶ nnde dis em. BP, 











100 ORIBASE, SYNOPSIS, HH, 13-14. 
κοτύλας B'. Knpèv, ἄσφαλτον ἰδίᾳ, ἔλαιον, ὄξους ὀλίγον εἰς χύ- 5 
τραν καινἠν βάλλων τῆκε, εἶτα ἐπέξαλλε τὴν σίσσαν καὶ τὴν ῥη- 
τένην" ὅταν δὲ ἡμίεῴθος ᾖ, ἄρας τὴν χύτραν καὶ διαψύξας ποσῶς 
ἄμπασσε τὸ χάλκανθον διεθὲν ὄξει ἐκ τῶν δύο κοτυλῶν κατὰ μικρὸν 
5 μὴ ὑπερξέσῃμ" ἅπαν δὲ ἐκχέας ἐλαφρῶς ὑπόκαιε κινῶν. ὅταν δὲ 
ἀμόλυντος À, ἄρας ἀπὸ τοῦ œupès ἔγχει τὸν ὀποπάνακα «ph μιᾶς 
βεξρεγµένον εἰς µέρος τὸ ὑπολειπόμενον τοῦ ὄξους dile διαχυθῇ- 
ναι, εἶτα ἔμπασσε τὸ ψιμμµίθιον καὶ τὴν µάνναν ὁμοῦ λελειωμένα 
ἱκανῶς, καὶ μικρὸν χλιάνας ἕως ἑνωθῇ, Φυλασσόμενος μὴ ππροσκαῇ 
10 à ὀποπάναξ καὶ ἡ µάννα, κατάχει εἰς Sulav καὶ ἑάσας ψυγῆναι 
ἀναμάλασσε. | 
(γ΄. Πόλλητος yepdvetos * exoiei expos τὰ πεπαχυσµένα À κεχα- 
λασµένα καὶ ἐπὶ dv κίνδυνος ππάρεσιν γενέσθαι, καὶ απρὸς τὰ ῥεύ- 
µατα τὰ εἰς ἄρθρον Φερόμενα, ἐπὶ dv καὶ οἴδησις συμβαίνει, καὶ 
15 æpès τὰ ὄλισθον ἔχοντα µόρια, καὶ πρὸς τὰ ἠγκυλωμένα ἡ συνδε- 
δεμένα, xal εἰ ὑπὸ βίας xivnÜzin ἐκτοποῦντα os ἐξαάκουσΊον γίνε- 
alat ψόφον. Ὠφέλιμον δέ ἐσ]ι καὶ ὅταν ἐν ἀγκῶσιν 3 γόνασι» À 
ἄλλῳ τινὶ ἀργὸν ὑγρὸν περιέχηται À σνεῦμα' καὶ γάγγλια 
δὲ ται, καὶ πᾶσαν συσ] ροφὴν καὶ σ]εατώματα καὶ ἀθηρώματα, 
20 καὶ exàv ἀργὸν ὑγρὸν À aveüpa συσ]ὰν [ἂν] περιέχηται ἐν χιτῶσιν' 
ποιεῖ δὲ καὶ πρὸς ἀνευρύσματα, xal χοιράδας καὶ Φύματα µαλάσ- 
σει, καὶ πάντα τὰ ἐσκληρυσμένα κατατίτρησι καὶ ἐξιποῖ καὶ ῥήσ- 
aei καὶ λεπΊύνει καὶ κολλᾷ, καὶ τὰ ππαρειµένα τονοῖ. — Ῥκευαάζεται | 
δὲ οὕτως ' ἀνδριάντος χαλκοῦ τοῦ ξέσματος τὸ ῥυπῶδες καὶ ἰῶδες, 
25 ὅπερ τοῖς ἐξαλειφομένοιε συνίσΊαται yo x), κηροῦ τὸ αὐτὸ, σάνδυ- 
κος τὸ ἥμισυ καὶ σανδαράκης τὸ αὐτὸ, τερεβινθίνης τὸ αὐτὸ ' ἐὰν 


9 


3. dpas ἀπὸ τοῦ πυρός V 1* m. — Ib. 
διαψύξας Gal. ; διαξύσας Codd. — 4. τὸ 
Gal.; τήν Codd. — Ib. xai dedér AF. 
— 5. ἐγχέας MF. — Ib. ixavás ἐλαφρῶς 
A. — 7, els µέρος... ὄξουε e L qui 
habet : in uceto pars que remansit; eis 
µέρος τοῦ ὑπολειπομένον ὄξονε Codd, gr. 


— 8. éunacov F ; ἔμπλασον D P, — g. dne 
μελῶς À. — 10. ó om, AF. — Cn. 13; 
l. 14. ἄρθρα BP. — 16. ἐκτοποῦντα e 

|; ἐκτυποῦντα Codd. — 30. καὶ 


c χιτῶσιν om. BP. — Ib. [άν 
ex em.; om. F. — 26. σανδαρ. Καὶ, [ 
xx MP, 
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πιρὸς Φλεγμονὰς τῶν νευρωδῶν μορίων. — Vis Ἱερᾶς βοτάνης sso | 
σεριστερεῶνος µέρη 6), ῥητίνηε κολοφωνίαε µέρη xd, κηροῦ μέρη 2, 
ἑλαίου µέρη B. 
iU. Ἐλεφαντίνη ἦτοι διὰ δορυκνίου ποιοῦσα περὸς ἄρθρα ἠγκυ- 
 λωμένα καὶ τοὺς πώρους τῶν καταγµατων µαλάσσει γὰρ καὶ κω- 
λύει τὰς ἡμαρτημένας απροσφύσεις, τάς τε χοιράδας τὰς δυσμετα- 
θλήτους καὶ τὰ σκιῤῥώματα τὰ δύσπεπΊα καὶ δυσπειθῆ * διαχυτικὸν 
ydp ἐσ]ι καὶ μαλακτικὸν καὶ διαφορητικὸν ἐνεργὸν πάνυ * εἰ καὶ 
τμῆμα ἐλέφαντος évheins τῷ Φαρμάκῳ σεριπλάσας Éus ἡμερῶν δέκα, 
10 µαλβάξαι; ἂν diae κάμπΊεσθαι' αλείονι δὲ χρόνῳ mel | 
τερον ἴδοις ἂν ὥσπερ ἱμάντα. — Τὸ δὲ φάρµακον a ded 
doo unus αρισφάτου yours Expahéres ἐν oui p 
δέκα, µανδραγόρου τῆς pens εἴτε χλωρᾶς, εἴτε Enpäs µέρη η, «xd 
vaxos ῥίξης µέρη ς’, ῥητήνης κολοφωνίας µέρη κ’, iuis νά 
15 αιτυίνης µέρη d', ὁποπάνακος µέρη B, τερεθινθένης µέρη 18, βδελ- 
Mov µέρη β’, κηροῦ µέρη (€, ὄξους λευκοῦ κοτύλη À καὶ «πλέον 
ἐὰν δέχηται τὸ φάρµακον. Τὸ δὲ δορύκνιον ἂν ᾗ χλωρὸν, ὅλον dmi? 
ῥιζῶν ἀνασπασθὸν ἐμθαλλειν εἰς ὄλμον χρὴ καὶ κὀπ]Ίειν εὐτόνως | 
Ὃ ο ris es dope An ASS | 
20 εµξάλλων καὶ τὴν τοῦ µανδραγόρου ῥίζαν ' τὴν δὲ ῥίζαν τοῦ πιάνα- | 
κος χόψας καὶ σήσας ἰδίᾳ ἔμβαλλε, καὶ ἐπὶ αὐτῷ τὸ βδέλλιον, εἶτα —— 
προκαταθραύσας αὐτὸ ἐν τῷ ὄλμῳ παρασ]άξων τοῦ ὄξους κὀπ]ε 
εὐτόνως ds ἐμπλασ]ῶδες γενέσθαι, καὶ ἀναμίξας τὰς «προπαρα- | 
σκευασθείσας βοτάνας xis e" τὰς δὲ ῥητίνας καὶ τὸν κηρὸν «ερο- 
35 εψήσας ἐπὶ μαλακοῦ cupis ἕως ἂν ἐμπλασ]ῶδες καὶ ἀμόλωντον | 
γένηται, ἔμξαλλε τὸν ὑποπάνακα προτετριµµένον καὶ διαλελυµέ- — 
vor ὄξει, καὶ ταῦτα ἐπικατάχει τοῖς ἐν τῷ ὄλμῳ κοπεῖσιν: mimis 


. 
2. τοῦ περισ]. À. — lb. ς) Λδιις ε x BP. — Ib. καί eni BL SET" 
A: & BFP. — Cn. 17; l. 5-6. Ades 


F. = 11. Τὸ δὲ φάρµ. AP; Τὸ Qon. ποιήσας τὸ θέρµακον χρῶ BP. — Si 
BFP. — 13. »'] 5 BP. — 16. £] éésèe F. 








106 ORIBASE, SYNOPSIS, 111, 19-20. 


κοῖς À σ]ομοχικοῖς xai σπληνικοῖς. λρισ]ον καὶ Φλεγμασίης σάσης à 
διακωλυτικὸν, εἰ καὶ μύες Φλεγμαίνοιεν. Πρὸς δὲ καὶ λειοποιητεκὸν, 5 
xal τοῖς αποδαγρικοῖς παροξυσμοῖς, καὶ ῥευμάτων ἀναξηραντεκὸν, 
καὶ τοῖς ἱκτέρῳ κάµνουσιν ἐπιτιθέμενον ἐπὶ τὸ σ]έρνον ὀνήϊσ]ον * 
5 ἄγει γὰρ αὐτοῖς ἱδρῶτας τὴν χροιὰν χολοειδέα». 
i. H διὰ ἀνεμώνης Αφροδίτη. — Τῶν ἀνθέων τῆς ἀνεμώνης | 
Ὃ ie: ξηρῶν λαξὼν yo η’ βάλλε ὄξους δριµυτάτου λευκοῦ 
κοτύλας τρεῖς καὶ ἔασον βρέχεσθαι ἡμέραν καὶ νύκτα ' μετὰ δὲ ταῦτα 
dvaQupdaas αὐτὰ ταῖς χερσὶν ἔκθλιδε κατὰ Εραχὺ ἄχρις ἂν ατάντα 
10 τὸν χυλὸν ἐκθλίψης, εἶτα ῥητίνης κολοφωνίας λαθὼν yo µη’, τῆς 
δὲ ὑγρᾶς σιτυΐνης yo d', κηροῦ yo d', καὶ τοῦ χυλοῦ τῶν ἀνβέων 
κοτύλαν β', ἑλαίου yo δ. "Tv κολοφωνίαν ἅμα vg: Daly ἐδή 3 
«ράως eupl μαλακῷ, κινῶν τῇ σπάθη, µέχρις ἂν σειρωμένῳ σοι 
σκληροτέρα Φαίνηται μάλλον ἤδη, μετὰ δὲ ταῦτα ἐπέμβαλε τὴν 
ὑγρὰν ῥητίνην καὶ σάλιν ἕψε ἄχρις ἂν σκληροτέρα γένηταε, εἶτα 
ἐπέμξαλε τὸν κηρόν " ὅταν δὲ κινῶν ἑνώσης αὐτὰ καὶ ἄχρις duo- 
λύντου ον, καθελὼν τὴν χύτραν τοῦ œupès κίνει τὸ φάρ- 
τῇ σπάθη, ἕως ἂν τοῦ ζέματος λήξη" μετὰ δὲ ταῦτα ἔγχει 
se pc er ὀλίγον σαντελῶς, ἵνα μὴ ἀνοιδήση καὶ ὑπερπέσῃ 
τῆς χύτρας" οὕτω γὰρ μιγνύμενον σοικιλόχροον ἂν yévorro. ει- 3 
ῥᾶσθαι δὲ τοῦ Φαρμάκου χρὴ ἀποσ]άξοντα ἐπὶ μαρμάρου ἤ τινος 
λείου καὶ σΊεγανοῦ, ψυγὲν δὲ δοκιµάζειν, εἰ ἀμόλυντόν τε εἴη καὶ 
μὴ «αροσιζάνον τῷ χρωτὶ µολύνοι, τὴν xpóav πορφυρᾶ ἐπιτετα- 
µένως. Οὕτω δὲ ἔχον «σρολειήνας εἰς Sulav κατέρα τὸ Qdouaxov* À 
ἀποψυγὲν δὲ ἀναμάλασσε ταῖς χερσὶν οὕτως ὡς μὴ ἐκπίπ]ειν ποῦ 
φαρμάκου τὸν χυλὸν, ἀλλὰ κατὰ βραχὺ ἀναλαμθάνεσθαι τὸν end 
Εόμενον ὡς avr) τῷ Φαρμάκω ἀναληφθέντα ἑνωθῆναι, καὶ γενέ- 
σθαι εὐανθὲς καὶ εὔτονον. Χρῶ δὲ αὐτῷ αρὸς τὰ ἔναιμα καὶ Sd: 5 
t. καί post Âp.om. F.—4b. Φλεγμο- σπάθην F: σπάθη δφδίνη AËL — v4. δη 
vijs A, — 2, δαλντικόν À, — À, ὠθέλιμον οκ em.; ἡ δεῖ F,— Ib. ἐκέμδαλε ex. em.; 
Λ. Cu 19; À. 7. dÉvus dppurdrou λευ- ἐπεμθάλλειν F, — 23. χρωτί ex em; 


καθ Ml; dEous. F4 όξονε BP, — 10. χρώματι Ε. — Ib. πορφνρᾶν F, — s. 
An Adée) — 43. τῇ σπάθη ex em; τὴν ἔχοντα F, — 36. ἀναλαμδάνειν F. 
































* 114 ORIBASE. SYNOPSIS, 111, 36. 39 


ἐπάνω σπόγγον ἐξ ὕδατος ψυχροῦ, καὶ ἐπίδει ἐπιτεταμένως ἀλλάσ- 
cw» τὸ Qdppaxov.. 
M. Maparriod epis θηθῥῥαίνων κα) enajà κα) fereweaea. 
--Βολθοῦ σκίλλης ἀνὸς τὸ ἁπαλώτατον els ἑλαίου E α’ βάλὼν ἕψε 1 
5 ἕως ἀποτριτωθῇ, καὶ τῷ ἐλαίῳ χρῶ περιχρίων wep τὸ ἕλκος 
χωρὶν τοῦ διαμοτῶσαι. Τὸ αὐτὸ καβαιρεῖ, σαρχοῖ, ἀπουλοῖ, τὸ δὲ 3 
μεῖζον, οὐδὲ μυῖα ἐπικαθέεται τῷ ἕλκει, τούτου ἐπιχρισθέντος, ---- 


ἆλλο τοῦ αὐτοῦ epis φαγεδαινικὰ ἕλκη.] Σταφυλίνου Φύλλα λεῖα 3 


ἐπιτίθει μετὰ μέλιτος, κάλλιον μὲν εἰ dyplou el δὲ μὴ, ἡμέρον. ---- 


10 ἆλλο ατρὸς exdvva τὰ κακοήθη Doo καὶ φαγεδαινικά.] Οποῦ xupn- à — 


ναϊκοῦ, ὄνυχος ὄνου κεκαυµένου, καρκίνων «vorago κεκαυµένων 


dvd yo αἱ, µολίξδου κεκαυµένου, καδµείας, λιθάνου ἀνὰ γο ", "Tor 5 


μὲν οὖν ὄνυχα λείου γάλαχτι ὀνείῳ, τοὺς δὲ καρκίνους ὕδατε, τὸν 
δὲ μόλιθδον καὶ τὴν καδµείαν λείου μετὰ ὀξυῤῥοδίνου ἰδίαν εἶτα 

15 Afra énslaliless τὸν sida] τὸν λίξανον μετὰ pb0a 1 DANN 
ὀλίγου pas ὁμοῦ πάντα καὶ πουΐσας ὡς ἀνακόλλημα, καταβρέχων 
ῥθόνιον ἐπιτίθει, καὶ Εηραινόµενον ἄλλασσε συνεχῶς µολυνόμενον 
µόνον τοῖς ἰχῶρσιν. — Πρὸς ἕλκη κακοήθη καὶ δυσεπούλωτα καὶ 


χρόνια καὶ σηπεδονώδη καὶ æhadapd.] Λημνία σφραγὶς τὰ τοιαῦτα 6 
20 Dx» ὠφελεῖ µεγάλως «προσκομιζοµένη κατὰ σύσΊασιν σηλώδη, 
ἀλλὰ εἰ μὲν ein τὸ ἕλκος δυσῶδες καὶ σάνυ σλαδαρὸν καὶ ῥυπαρὺν, - 
foyie ὄξει Spipvrdrw* εἰ δὲ μὴ, διὰ οἴνου, fj ὕδατος, 9 ὀξν- 
κράτου, j EIU ἡ y jn ο ñ ew ἂν — τὸ « 


T ἑλέσμαι À; om, BP, — +, τὸ 13. ote om. AS 5. ἐπιδαλών F; én- 
Qdppaxo» ex em.; τοῦ Qapudxou À; τῷ — 63109 P; ἐπιδαλλοῦ B. — 16. ἀνακόλλ, 
Qapudxo BF P. — Cu. 36; L 5. ἕως ἄν LN; ἀνάκομμα AF; ἀνάκομα BP. — 22. 
A-— 6. καβαίρει Codd. — Th. ἐπουλοῖ ἄνιε] ῥάνεις BP. — 23. ἀποφαίνοι À. — 
ABP. — 9: ei δὲ pi ye BP. — 13. p. 27-p 115, Lea. LIT TOUTES 
xex. LN; pu. κεκ., σχίνον Codd. gr. — Φακίνῳ ἐλαίῳ B 


| 





116 De 1 SYNOPSIS, Ill, 3742. 
| | | 
πλασσε, à ὅ μετὰ μέλιτος ἐπιτίει, À ἑλαία. Φύλλοις 


ἁπαλοῖς ἐφβοῖς ἐν οἴνῳ λειώσας ὡσαύτως yp κατάντλει δὲ ὕδατι 
Salario 8ερμῷ. — Πρὸς σκώληκας τοὺς ἐν ποῖς σηπεδο- —— 
νώδεσι γιμοµένου».] Νυνλὸν καλαμίνθης ἔχχει, À αὐτὴν τὴν xala- 25 
à µίνθην χλωρὰν λειώσας κατάπλασσε.---- Πρὸς ypovias καὶ ὄνσσαρ- 26 — 
᾿κώτουν καὶ συριγγώδεις κοιλότητας ἑλκῶν ἐκ ῥευμάτων ὀσ]ρείων ὁσ]ᾶ 
——anieteoco, PV DOREM. d | 
D me | Ἰμανιφοφιωού πρι | 
10 σάρκας ἐπὶ τῶν ἑλκῶν ἀποτήκει τάχισΊα. Πλατάνου Φλοιὸς καυδεὶς 20 
καὶ λεῖος ἐπιπατ]όμενος τὰ διὰ ὑγρότητα πολλἠν ἕλκη φσλαδαρὰ καὶ —— 
ῥυπαρὰ ἐᾶται. ---- Πρὸς ἕλκη ὁνσεπούλωτα.] Ἀλόη τὰ δυσεπούλωτα 30 
τῶν ἑλκῶν ira τὰ κατὰ ἔδραν καὶ αἰδοῖον µάλισΊα, ὠφελεῖ δὲ καὶ 
(— gàs Φλεγμονὰς αὐτῶν ὕδατι διεθεῖσα. — Πρὸς ἕλκη παλαιά] Τὰ 31 
15 απαλαιὰ ἕλκη dran κηρὸς ἐν dy μαλαχθεὶς καὶ ἀναλαξὼν λεπίδα 
χαλκοῦ χνοώδη ds Évi μάλισΊα πλείστην, À χρυσονόλλαν. Ai δὲ st 
εἰς ὀθόνην ἐμπλάσσοντα τιθέναι καὶ μὴ ἀφαιρεῖν συνεχῶς. 
AP. Πρὸς σ]έγματα καὶ οὐλάς, ----Κηκῖδος ὀμφακίτιδος, µελαντη- | 
(0 plas, ἔτι δὲ καὶ σιδίων ῥοιᾶς χυλίζοντας arapayeiv ἀμπελοπράσων 
20 χλωρῶν χυλὸν, ἕως ἂν ἁπαλωτάτης κηρωτῆς ouf πάχος, ἐκνετρώ- 
σαντας δὲ καὶ ἀποσμήξαντας τὸ απρόσωπον, ἡ καὶ ᾧ τινι τοῦ σώ- 
µατος μέρει ἐγγραφόμενα ταντί uo: τὰ σ]έγματα. — Σεύτλου 3 
0  ἀφεψήματι νίτρῳ τε ὁπ]ῷ καὶ ὁροθίνῳ σµήγματι ἀποῤῥώπτεται" 
ἦν δὲ τῷ µέλανι τῷδε ᾧ σ]έζονται vos χαλκοῦ pity τις, del διαρ- 
25 κέσει" ἐξαλείψεις δὲ τὰ σ]έγματα καὶ τὰς odds ἐκνετρωίσας τὸν 
τόπο». Καταπλάσσων τὰ σ]έγματα ἐπὶ ἡμέρας πέντε ῥητίνη, τῇ 
δὲ ἑξῆς ἐχλύσας, MEC? Ms enr 





14. Tà £x +5 σελαιά À. — Cu. 37; 
Ll. 19. ἔτι dé om. À — Ib. καὶ om. ABP. ο 
— lb. xsàerrs ΛΒΡ. — Ib. σερα- 
σχεῖν Codd. — 21. 6 τον ex em; ὅ τι lerem P. — 23. Mom. BEC BER 
Codil — 13. μέρει ex επα. μέρος Codd. καταπλάσσων À. 
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118 ORIBASE. SYNOPSIS, 11, 43-Go. 


ἀξουγγίου Ica. — 0 ἀζανίτην.] Κηροῦ, σιτυΐνης, οἰσύπου, χοι- 2 
pelou σ]έατος, θρυκτῆς ἀνὰ X a', Tavpeiou yo ς, σίσσης γος.. 
uy. Χαλασ]ικόν.---- Κηροῦ, θρυκτῆς, σιτυΐνης, σ]έατο» χοιρείου ! 
ἀνὰ X a', σίσσης, οἰσύπου, μυελοῦ ἐλαφείου ἀνὰ γογ.. 
5 — uÀ'. Ὑποχονδριαχὴ ἀνηθίνη. — Édalou x 6, Θαλάσσης x a!, | 
ἀνηθου 79 €, σκίλλης 79 ?, σ]έατος αροσφάτου χα, πηροῦ x a. 
με. Επὶ κανσουµένων. — Emi δὲ καυσουµένων xal ἐπὶ xa- | 
ταγμάτων ὕδατος ποτίµου ἀντὶ ἄλμης καὶ ἀγχούσης. 
"pe. Πρὸς ἐρυσιπέλατα ἐπίχρισ]ον. — Μιμμιθίου «π, θείου | 
10 ἀπύρου «-6, ὁπίονυ «5, ὄξους τὸ ἀρκοῦν. 
ul. ΕἘπιθροχὴ κεφαλῆ». — Napdivou pépou yo »', ἐρίρου yo 5, | 
ὁποθαλσάμου yo £', σΊακτῆς yo β’, χεδρίας λαχωνικῆς yo B. 
pr. Άλλη ἐπὶ κρουσµατωτ καὶ σληγὤν dos ἀφλέγμαντα μεῖ- 
ναι. — Ελαίου µέρη d', ἔξους µέρος iv, ξύλα ἀνήθου δέσµην, dios | 
15 χινεῖν ἑψόμενον ἐν Θερμοσποδιᾷ ἕως ἀφεψηθῇ τὸ ὄδος, εἶτα ἐπί- 
6αλλε κηροῦ ἕως }λοιῶδες γένηται. 
ul. Πρὸς καρδιακούς.---Κπρὸς τήξας μετὰ οἰνανβίνου αρὀσ6αλε | 
pov» συριακὸν καὶ χρῖε ὅλον. 
v. Πρὸς σφοδα)ρικού».--- Παλαιότατον ἔλαιον ἕψε ἕως οὗ σύσ]Ία- | 
20 Gi» λαζη ἐμπλασ! «δη, καὶ ἐπιπάσας λειότατον νετρον, καὶ ἀναλαθὼν 
χρῶ ἐμπλασας eis ἐθόνην. | 
να. H χεὶρ τὸ κπρώτιον. ---Ἀπροῦ 20 €. ταυρείου 36 3, βου- 1 
τύρου 29 y. οἰσύκου yo D. tecurhires 36 a. Tus. 3 
vC. Επιέροχὶ κεζαλῆς. 9. ἐχρήσακεόα. ἱρένου 30 €, ναρδέου | 


$5 350 9, ὀποξαλσαμο: 39 5. δαφσίτου 35 S. σιακτᾶς 32 9. 


v). Πρὸς ἑσκνσίικὰ ἔλαν καὶ écvorraias. — Ηξόσμου, Sacs, ! 


Cu. sait ὁ cos: BP — Ce omms x — lb. s2ecSaiès BP. — Ca. 
μον og. em 20 8 BP. — Cn. ic. ὃς ig sadzs om BF P. — 21.0 ome 
Ü va. Énécey 2« A — Cn. τὰς 1 :5 BP — Cu. 2v: 1:3. ee e LN qu 
doc εἰς το BP — ci. Hamon À babeot v:opu cereórs; Seumen F:üssd- ᾿ 
- tie mr À.— 132-15 sms a ABP. — Cm 5:. k 24 wipes 
ABFP.— i^. a tabi Us 1g |. i RFF FE 























122 ORIBASE. SYNOPSIS, IN, 71-78. 
æheiovos δέοιτο σ]ύψεως ἀτονίας οὔσης ὡς μηδὲ τῶν τροφῶν xpa- 
τεῖν, αῳροσμιγνύσθω καὶ ὀμφακίου «α΄ μιγνύσθω δὲ «πρῶτον τὸ 
ὀμφαάκιον, εἶτα οὕτω τὰ ἄλλα. Miyvue δὲ ἐνίοτε καὶ ἀψινθίου χνλὸν 4 
: καί σοτε καὶ ἀμφότερα, ὥσπερ γε καὶ ὑποκισ]έδος, À οἰνάνθης, — 
5 καὶ μέντοι καὶ ῥοῦ χνλόν. Παρανξειν δὲ del χρὴ τῆς ναρδίνης κη- 5 
ρωτῆς τὸ «σλῆθος ἀνάλογον τῷ τῶν ἄλλων φαρμάκων ἀριθμῷ. 
où. MdAayua σπληνικὸν λίαν γενναῖον. — Μυροξαλάνου ἁλεύ- | 
pou yo y, vérpou yo d', κηροῦ yo ς’, τερµινθίνης yo n', ὄξους τὸ 
αὔταρκες. Τοῦτο ὑπεκτήκει. 9 

10 06. Μαάλαγμα τὸ διὰ δαφνίδων σπληνικοῖς, ὑδρωπικοῖς * διαλύει 
wücav σκληρίαν, ἀναπίνει τὰς ἐν βάθει ἀποσ]άσεις. — Κηροῦ, | 
sundene; πίσσης βρυτ]ίας Enpäs, virpou ἐρυθροῦ, δαφνίδων Επρῶν, 

Ü Θυμιάματος, σ]έατος µοσχείου κατειργασµένου ἀνὰ 
χα. Τὰ τηκτὰ τήκεται καὶ τοῖς ξηροῖς ἐπιξάλλεται καὶ indies 

15 πΊεται. 

| oy. Μάλαγμα τὸ Απολλοφάνους.---- Κηροῦ, ἀμμωνιακοῦ Seopud- | 
µατος, βδελλίου, ἴρεως ἑλλνρικῆς dvà LT, µάννης λιξάνου, — 
vus τερµινθίνης dvà Zu'. lpíve κόπΊεται. | 

οὗ. Πρὸς ἰσχιαδικούς. ET 13 

20 δαφνίδων, ἀθρονίτρου, ἀξροτόνου, κολοκυνθίδος, καρδαμώμον, ἅμ- 
peus ἀνὰ LS, αηγάνου Χλωροῦ μνᾶς ἔγθοον, κηροῦ τὸ able 
σης τὸ αὐτὸ, τερµινθίνης τὸ αὐτὸ, χαλθάνης L<', ὁποπάνακος £d, 
Selou ἀπύρου «δ'. Τοῦτο τὸ Qdppaxov ἰσχυρῶς dct Me 
.. καὶ ἕλκειν δύναται τοὺς ἐν βάβει λυποῦντας χυμούς. 

25 og. Ἐκ τῶν Φιλουμένου τὸ Μνασέου κλειδίον. οκάδες ipe | 
χίτιδος, ὑποκχισ]ίδος, σ]υπ]ηρίας σ]ρογγύλης, ἀκακίας, poU τοῦ ἐπὶ 
τὰ ὄψα, σιδίων ξηρῶν, σελένου σπέρματος ἀνὰ yo a', ἰξοῦ δρυΐνου 
«5, ἀμμωνιακοῦ «δ', πίσσης Enpäs «6, κηροῦ «β’, ἐλαίου pup- 
σινίνου À σχινίνου yo d'. Act δὲ τὰς κηκῖδας καὶ τὰ σίδια ἕψειν ? 

30 οἴνου κυάθοις évvéa, µέχρι λειφθῇ τὸ τρίτον µέρος, εἶτα κόψαι καὶ 


5. πρέπει BP. — Cu, γεν], 8, yon] Z & Λ. — Cn. 75; l. 29. Xp τάς BP, 




















124 ORIBASE. SYNOPSIS, III, 79-8o. 


xéalavóv ἐστιν" πάσαις yàp σχεδὸν ἁρμόξει Φλεγμοναῖς" al axouj- 
σεις δὲ αὐτοῦ σολλαὶ wdvv * À γὰρ ψυχρῷ ὕδατι βραχεὶς καὶ ouvep- 
γασθεὶς ῥοδίνῳ à ἄρτος ἐπιπλάτΊεται * οὕτω δὲ ἐπιτήδειός ἐστι ταῖς 
ἐρυσιπελατώδεσι Φλεγμοναῖς + ἡ ἀντὶ τοῦ ὕδατος διὰ ὀξυκράτου 
5 σκευάζεται" μᾶλλον γὰρ οὕτως ἐφαρμότΊει ταῖς ἐρυσιπελατώδεσι 
θλεγμοναῖς" ἡ Θερμῷ ὕδατι βρέχεται καὶ συμμαλάτῖεται Day, 
εἶτα ἐπιπλάτ]εται Sepuès à ἄρτος ἁρμόζων ταῖς σκληροτέραις καὶ 
οὐ ζεούσαις Φλεγμοναῖς * ἡ ἀντὶ τοῦ ἐλαίου τὸ βούτυρον ἐμβαλεῖς, 
καὶ πποιήσεις χρησιμώτερον «pis τὰς αὐτὰς διαθέσεις. Τ ένεται δὲ 2 
10 συνεχῶς καὶ τοῦτο" ὕδατι διαλύεται à ἄρτος, ὡς χυλοῦ σύσΊασιν 
σχεῖν, καὶ τούτῳ µέγννται ἔλαιον À βούτυρο», εἶτα ἕψεται µέχρι 
συσΊάσεως * τοῦτο dv ἐγὼ οἶδα πάντων ἄμεινον πρὸς Φλεγμονὰς 
τὰς ἐπὶ τραύμασι, καὶ πρὸς τὸ τάχιον ἐκπυῆσαι τὰ τούτου δεόµενα, 
ὅπῃ δὲ νεῦρον ἡ νευρῶδός τι διατεβλασμένον, ἐνταῦθα ἐγὼ καὶ 3 
15 œérîns ὑὐγρᾶς βραχὺ μιγνὺς οἶδα μετρίως λυσιτελὲς ἀποφήνας τὸ 
ἐπίπλασμα. Τοῦτο δὲ καὶ ταῖς ποδαγρικαῖς φλεγμοναῖς ἐπιτήδειόν à 
ἐσ]ιν. Άλλη σκευασία. Ταἵν χεροῖν διατρίψαι τὰ ἔνδοθεν τοῦ ἄρτου ) 
χρὴ ToU χβιξοῦ " ἐπειδὰν δὲ ἀμμῶδες γένηται, καὶ µέλετι ἐμπλάσ- 
σειν χρὴ τὸ ἄλευρον καὶ ἕψοντα εἰς τὸ µέτριον συνισ]Ίᾷν πάχος, 
30 καὶ εἰ Φαίνοιτο ἱκανῶς ἔχειν, ἔλαιον ἐπιχέοντα ἀναμιγνύναι. Tovro 0 
ἐπιτήδειόν ἐσ]ι ταῖς κατὰ ὑποχόνδρια θλεγμοναῖς ' ἄμεινον δὲ εἰ 
τῷ µέλιτι ὀλίγον ὕδωρ μεμιγμένον εἴη * οὕτω γὰρ ἐν τῇ ἑψήσει dia 


χεῖται. Καὶ τὸ ἐκ συρῶν δὲ καὶ ατάλης, καὶ τὸ ἐξ ἀλεύρων exvpl- 7 


vov κατάπλασμα σχεδὸν τὰ αὐτὰ δύναται ποιεῖν τὰς αὐτὰς ἐπιδε- 
25 χόµενον σκευασίας. 


οῦ. Περὶ τοῦ ἐκ σιτύρων. — Τὰ πίτυρα dde χρὴ σκεναζειν΄ | | 


1, ἁρμότΊει À — 4-6. 4... Φλεγμο- p. 346) Aét.; om. BFP. — 12-19. 

. BF P. — 7. εἶτα οὕτως ἐπιπλ. Φλεγμ. vds À; QAeyp. BP. — 16, Toóro 

BP, — 8. 4... du6.] Πως bis exhibent δέ] A324 A. — 18. αὐχμῶδες A. — 1j. 

BP, et bic ét aute 4 5 (1.6), — Ib. êu- | der A, — 21. ὑποχόνδριον À, — 22. οὕτώ 

θάληε F: ἐμθάλλοιε BP hic; ἐμθάλλεις Λδι.ιτό Codd. Cf. t IT, p. 347- — 2l 

altero loco, — 9. σοιεῖς À. — 10-11. ὀύναιτο BP. — Cu. 79: 1 26. οὕτω BI. 
dari... τούτῷ ο LN, Coll. med. (t. IV, | — Vb. παρασκενάζειν A. 


| 








126 ORIBASE. SYNOPSIS, ΤΗ, 81-9o. 


ζεται ds pole, καὶ ἕψεται αὖθις ἄχρι συσ]άσεως καταπλάσµατο». 
Ἀρμόξει δὲ Quasi τοῖς μὲ ῥᾳδίως πεπαινοµένοις καὶ παρωτίσιν ( 
ἃς ἐκπυϊσκεσθαι χρὴ καὶ δοθιῆσιν. Ares δὲ εἴ τις ἐθέλει χρῆσθαι, 1 
βούτυρον μιγνύει” εἰ δὲ καὶ armydvou φύλλα τριφθέντα λεῖα µιχθείη, 
5 τὰς ἐν τοῖς ἐντέροις ὀδύνας ὑπὸ «πνεύματος Ὑινομένας ὀνίνησιν" 
λίπος δὲ μιγνύσθω ἔλαιον ἔνθα κύμινον À σήγανον ἐνήψηται. 
σα. ἄκοπα. — ἄκοπον τὸ δεκάμυρον. ἹΝάρδου σΊάχνος, Φύλ- | 
λου, εὐφορξίου, — χόσΊονυ, ἀδάρκης ἀνὰ yo a', μασΊέχην 
yo a', ὁποξαλσάμου yo c', ναρδίνου X a, κηροῦ yo y. 

10 — «E. Τὸ πεντάµυρον. — Zrípaxos yo a, µασΊίχης yo β', κη- | 

poU λευκοῦ γο y, ὀποξαλσάμου yo d', ναρδίνου yo €’. 

wy. ἄκοπον χρῖσμα τὸ διὰ κασ]ορίου epis ππαραλύσεις καὶ 
τὰς κεχρονισµένας διαθέσει». — Ὀἰσύπου yo γ΄, τερμινθίνης yo y, ! 
μυελοῦ ἐλαφείου yo d', ἀμμωνιακοῦ, χαλξάνης, κών σεπέ- 

15 peus λευκοῦ, εὐφορξίου, ἀλάρκηε, vérpou ἀφροῦ, ἀνὰ 
yo B, ἐλαίου σ]υρακίνου yo 9, ἑλαίου lpívou δὴ σα- 
λαιοῦ yo d', xnpoU X a'. Σκεύαξε. - 

c). Άλλο ἁπλοῦν. — Bobrupov, κολοφβωνία, xnpès λευκὸς véos | 
ἴσα τῷ σ]αθμῷ τηκόµενα, 

20 σε. Πρὸς τὰς κατεψυγµένας διὰ γῆρας ἕξεις. — Λονόμενος | 
ῥύμματι συροῦντι χρήσθω τῷδε. Καλαμίνθην καὶ τὸ σάμψυχον καὶ * 
τὸ ὕσσωπον καὶ δαθνίδας, καὶ τὴν τῶν σ]εφανωμάτων λιβανωτίδα, 
xal λίβον auplrnv, καὶ ἅλας, καὶ τρύγα χεκαυµένην, καὶ νέτρον, 
xal κίσηριν τὸ κατὰ λόγον ἑκάσῖου, καὶ βραχὺ νάπυος καὶ is 

35 dypías Viepiis xal xéxxou ανιδίου. Απὸ δὲ τοῦ λοντροῦ ἀκόπῳ 1 


— 15-16. dvi yo α΄ BP. — 16. ἐλαίον 
ante σ]νρ. om. À. — Ib, yo d' pos 
jd . Codd. gr. Gal. — 15. x. LE BP. — 
". - .. Cu. 84: 1.18. κολοφ, e Ns ῥητίνη xoho- 
— Cu. 8s; KT vo. - yoa'] yo β BP. —  Quvía À; ῥητίνη ἡ κολόφωνία F; ῥητίνην 
11. ναρδίνον L Άδιις νάρδου Codd. gr. — — 3 κολοφωνίαν (καλλιφ. P) BP. — i9, 
Cn. 83; 1. 13, Οἰσύπον Gal.; Ὑσώπον ἰσόσ]αθμα A. — Cu. 85; 1, 25. κόκκων 
BFP; fovésne kb id. vi Togelos À. nvidia BP, 














128 ORIBASE. SYNOPSIS, III, 91-100. 


σφαιρία κ’, βράθυος χ a', λιθανωτίδος X a, ἑλαίου σαθίνου À wa- 
λαιοῦ χε, κηροῦ χα’, τερµινθίνης yo c', σιτυΐνης χα, ὑὁποῦ κισσοῦ 
yo d', ὕδατος Z y'. Τὰς βοτάνας χόψας βρέχε εἰς ὕδωρ ἠἡμέρας 3 
τρεῖς, εἶτα ἐπεμθαλὼν τὸ ἔλαιον ἕψε ἀρχούντως, καὶ διυλίσας 

5 ἐπέμβθαλε τὰ τηκτὰ, τὸν δὲ ὁπὸν τοῦ κισσοῦ λείου μετὰ ὄξους καὶ 
ψύξας κατάχει τὰ τηκτὰ εἰς Θυίαν καὶ ἀνελόμενος χρῶ. 

ζα. ἰσχιαδικὸν σύγχρισμα ὁρασ]Ίικόν. — Εὐφορθίου yo s', σο- 1 
πέρεως yo ç', ὀποπάνακος yo ç', dódpxns yo &', κασΊορίου χα, 
σαμψύχου yo 6’, xuxlomdvaxos yo c, σΊρουθίου yo à', συρέθρου 

10 yo ὃ, ἐλαίου κυπρίνου X d', ἐλαίου ἱρίνου x y', ἐλαίου σιχυωνίου 
X y', ἐλαίου δαφνίνου x y', κηροῦ X 6’, οἰσύπου ὑγροῦ, τερµινθίνης 
ἀνὰ X 6’. — Ἰσχιαδικὸν exapà τοῦ Βὐτονίου ἀρχιατροῦ.] Ελαίου 3 
σαλαιοῦ £ a σικύου ἀγρίου σφαιρία ε ' ἕψε ἐν τῷ ἐλαίῳ ἕως Φρυ- 
γῶσιν * κηροῦ yo ς’, συρέθρου yo a', Sreíou ἀπύρου yo ς’, τερµιν- 

15 θίνης yo ς’, εὐφορθίου yo 6’, σΊαφίδος ἀγρίας yo a', x&ypvos yo a', 
Θαψίας yo a', δικτάµνου yo 6, ἀδάρκης yo a!. 

46. Τὸ µετασυγκριτικόν. ---- Οποπάνακος, ἀμμωνιακοῦ, χασΊο- | 
píov, τερµινθίνης, οἰσύπου, εὐφορθίου, χαλθάνης, ἀδάρκης ἀνὰ 
yo f), σεπέρεως λευκοῦ, μυελοῦ ἐλαφείου ἀνὰ yo a', δαβνίνου, 

20 σΊυρακίνου ἀνὰ yo d', ἱρίνου yo ς’, κηροῦ, ἑλαίου «παλαιοῦ, dpa- 
paxivou ἀνὰ χα. Τούτων δὲ τὸν μὲν bwondvaxa ὄξει δεῖ λειο- 3 
τριθεῖν ἐν Θυίᾳ µέχρι γλοιοῦ σαχος ἔχῃ, τὸν δὲ κηρὸν καὶ τὸ 
ἅλαιον τήζας αρόσθαλε τὸ ἀμμωνιακὸν σεσησµένον, εἶτα τὰ λοιπκὰ 
τῶν τηκτῶν, μετὰ τοῦτο δὲ, ἀρθείσης ἀπὸ τοῦ «rupis τῆς χύτρας, 

25 «ιροσέµπασσε τὰ ξηρὰ xarà τῶν ἐν τῇ Φυίᾳ xal συνεκλεάνας 
ἀπόθου. 

£y. Τροχίσκοι. — Ó ἀνδρώνειος τροχίσκος. Χαλκάνθου «6, ! 


1. βράθν Codd. — Ib. λιθανωτίδος ῥητίνης BP. — lb. sepu. om. [BP. — 
LN; λιδανέας Codd. gr. — 1.1] α 12. ἀρχηητροῦ ΒΕΡ. — 13. σφαιρία e 
BP. — 5. ὄξους A&t.; rdyous Codd. — — LN qui habent poma: σφαιρίων BFP; 
Cu. 91; 1. 8. dd. yo γ΄ BP. — 10. σι τῶν σφαιρίων À. — 14. 0. dz. yo γ΄ BP. 
χιρίον BP. — 11. οἰσύπον LN; ὑσώκου — Cu. 92; 1. 18. οἰσύπον LN; ὑσώτον 
Ε: ὑσσώπου ABP. — Ib. ὑγροῦ] ὑγρᾶς F;voowrov BP. | 











ORIBASE, SYNOPSIS, Ill, 101-106. 
ρα. Τροχίσκος «xps δυσεντερικοὺς, αἱμοπ]οϊκοὺς, ῥοῦν γυναι- 
χεῖον. ---Ὑποκισ]ίδος χυλοῦ, γῆς σαµίας, κηκῖδος ὀμφακίτιδος, | 
ἀκαχίας κιῤῥᾶς dvd Zw. Αναλάμξανε ὕδατι ὀμερίῳ: ἡ δὲ χρῆσις" 2 
ἐπὶ μὲν δυσεντερικῶν ἐνίεται μετὰ χνλοῦ ὀρύξης, ÿ φακῆς, À τινος 
5 τοιούτου * ἐπὶ δὲ αἱμοπ]οϊκῶν ἐν κοτύλῃ ψυχροῦ ὕδατος τοῦ Φαρμά- 
κου ζα * ἐπὶ δὲ ῥοῦ γυναικείου ὁμοίως ἐνίεται µετά τινος χυλοῦ, À 
σροσΊίθεται ἐν κροκύδι ἐρίου ἀνεθεὶς χυλῷ σ]ρύχνου, À eroAwyó- 
vou, À ἀρνογλώσσου, À τινο» τοιούτου. 


p6. Tpoyíaxos à Πασίωνο». — Λεπίδος χαλκοῦ Zi, χαλκοῦΙ 


10 xexaupévov, ἁλὸς ἀμμωνιακοῦ, σ]υπ]ηρίας σ]ρογγύλης, Ιοῦ ξυσ]Ίοῦ, 
λιθάνου ἀνὰ Ln'. Τρίδε χαλκὸν, ἆλας, ἰὸν, λεπίδα, σ]υπ]ηρίαν ὄξος 3 
ἐπιθαλὼν ἐν ἡλίῳ" ὅταν δὲ σαντελῶς λειωθῇ, ἐπίβαλλε τὸν λέδα- 
vov, καὶ τρίψας ἱκανῶς, ὅταν συσ]ραφῇ , «ole: τροχίσκους"' ἐπὶ δὲ 
τῆς χρήσεως ὄξει διαλύων ἐπίχρια. 

15. py. Ποδαγρικὸς à Πρόκλου" ἰᾶται ποδάγραν καὶ ἰσχιάδα καὶ 
καβέλου σάσας ἀρβρίτιδας καὶ σένουε πάντας ἐπὶ ἐνιαυτὸν ατινόµε- 
vos, καὶ σᾶσαν αἴσθησιν ἀκριξεσἹέραν ἀπεργάζεται, καθαίρων 
αράως διὰ οὔρων καὶ τὸ ὅλον σῶμα ὑγιεινότερον κατασκενάζει" 
ἰἄται καὶ ἐπιληψίας, axlpfous arcs καὶ σπληνόε.---- Χαμαίδρυοε | 

20 yo Ü', κενταυρείου λεπ]οῦ Vind η dpicloloyías uaxpüs — 
ὀρεινῆς yo ἕ, γεντιανῆς ἀτρήτου yo <', ὑπερικοῦ yo ε’, σετροσε- 
λίνου yo ὃ, pou yo γ’, ἀγαρικοῦ yo f, Φοῦ ya α΄, μέλιτος xo. β. 
ΚόπΊε καὶ σῆθε ἰδίᾳ ἕκασ]ον, καὶ µίξας µάλασσε τῷ pure, καὶ 3 
κόψας «σλάσσε τροχίσκους ἀνὰ La!. Hl δὲ χρῆσις καὶ ατέσις εὐπέπ]ῳ 5 

25 wepl ὥραν τρίτην μετὰ τὸ διακεχωρηκέναι τὴν γασ]έρα * ἀνιέσθω δὲ 
ὕδατος Θερμοῦ κνάθοις Duo), καὶ λαξὼν βαδιζέτω 3) αἰωρείσθω, V δὲ à 


Cn. 101,1. 3. «6' À. — Ih. δέ om. Ib. λεπΊοῦ e L qui habet. tenui: λενκοῦ 
ABP. — 5. ἐν κοτύλη e N Alex. Tri Codd. gr. — Ib. paxpäs om. BP.— 3. 
ἐν κνάθῳ Codd. gr. — Cu. 102; 12. yo à Paul; yo γ΄ Codd. — Ib. usos 

-— ἐπιθαλών ] καὶ τὰ ἄλλα BP. — | yo y' Paul.; φοῦ yo β' BFP; φοῦ yo s 
12. Óray.. « ἐπίδαλλε | ὕσἹερον dé BP. A. — Ib. yo β' Paul.; yo a! Codd. — 
ge ii Ro «σνσ]ραφῇ om. BP. — Ib. Qo? yo a' Paul; om. Codd. — 33. 
Cu. 103; l. 20. κενταυρίον BFP. — Kéÿas mass BP. 


4l 





132 ORIBASE, SYNOPSIS, III, 107-121. 


pf. Enpla. — BEnplov ἀπουλωτικόν. Οσ]ρέων χεκαυµένων Z6, | —— 
Pere Za, καδµείας ὀξολοὺς 9. Λείοις xpo καὶ αρὺς vous. 9 
ρη’. ἆλλο ἀπουλωτικὸν wouoïr καὶ epos τὰ κακοήθη καὶ expis 
cA ----Πέτνος Φλοιοῦ Le”, xéparos ἐλαφείου κεκαυμένου 4, log | 
5 ἔυσ]οῦ «6. Λείοις χρῶ. : 
pl. Κεφαλικόν' ἀφίσ]ησι λεπίδας, ἀνάγει ὁσ]ᾶ διεφβορότα — 
καὶ τὰ κοῖλα σαρκοῖ. --ἴρεως LÀ, σάναχος «δ, ἀρισ]ολοχίαε LE, | 
λιθάνου LE’, µάννης Z6. Πάντα xólas καὶ σήσας χρῶ κατὰ idíav à 
10 ρε. Άλλο μον ts καὶ τύλων ἐκκοπ]ικὸν καταπασσύµενον 
xal απροσΊριθόμενον «pii µήλης' ἔσ]ι dà xal κατασΊαλτικόν. | 
--- Χαλκίτεως ὠμῆς Zw, καδµείας LS. Ἀναλαμξάνεται ὄξει δριµν- 12 
τάτῳ καὶ ξηραίνεται καὶ λεαίνεται. 
pra. Zwmv ἀνώδυνον. ---- Αρσενικοῦ, χαλκίτεως, m m 
15 dvd «δ, τιτάνου «η. 
pie. ü ῥοδιακὴ κατασΊέλλουσα τὰ ὑπερσαρκοῦντα. ---- πα. 
ὀμφακίτιδος ZW’, λεπίδος χαλκοῦ Le’, χαλκάνθου «γ΄, σ]υπ]ηρίας — - 
σχισ]Ίῆς «δ'. Tov ἡμίσειαν κηκῖδα καῦὔσον καὶ σξέσον οἵνῳ, $ 
puy. Τὸ διὰ χάρτου. — Χάρτου κεκαυµένου yo <', ἀρσενικοῦ, | | 
20 σανδαράκης, τιτάνου ἀνὰ «δ'. El δὲ τροχίσκους ποιῆσαι odi, ? — 
χυλῷ ἀρνογλώσσου À οἴνῳ αὐσ]ηρῷ ἀναλάμξανε. 
é pio. Πρὸς νοµάς. ---- Χαλκίτεως, µίσνος, λεπίδος, κηκῖδος laa. | 
pue. Κανσ]ικὸν ἄδηκτον, ο ye παραχρῆμα. — Ἀσθέσίουι M 
yo a, σφέκλης Καὶ, vízpou yo <'. Λεάνας ἕψε ἐν σ]ακτῇ συχίνη Y | 
' 35 i] ὄξει ἕως δὶς ἢ τρὶς ζέση * ἐχέτω δὲ περὸ τοῦ ἑψεσθαι γλυκέος σά- — — 
χο». Ei δὲ ἐμπλασ]ῶδες βούλει γενέσθαι, IE ἀναλάμβανε ἀνεθέντι 14 
ἀτμῷ ὕδατος Ξερμοῦ. A 


Cu. 107; l. 1. Ἑηρία om. BP, — Ib. — 4. κέρατος ἐλαφείον xex. Zd' om. B. | 
Enploy om.'A. — Ib. ἐπονλωτικόν BP: — 5. Z6] καὶ BP. — Cn. ειδε] το. — 
ἀπονλωτικά À. — 2. ὀδολοί À. — lb. ἀνὰ γο δ΄ BP. — Cn. 115,1. 34. αθέκλης 
Aeloy BP, — Cn. 108; l. 3. ἐπονλωτι- — AL; Φέκλης Codd. — 35. ἡ ὄξει e LN: 
κόν BP. — Ib. καί post ποιοῦν om. BP. ὄξει Codd. gr. 3 
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κοῦ κεκαυµένου LE’, σµύρνης zy, λίθου αἱματίτου «δ-, πεπέρεως 

λευκοῦ κόκκοι ux, xpóxou «6, κόµµεως y. Ova xl ἢ φαλε- 2 

ρένῳ χρῶ. — | 
pA. Τὸ δὲ yiaxóv. — Ἀποδίου «γ’, χαλκοῦ κεκαυµένου y, 1 

5 κρόκου Κα’, σµύρνης ZÀ , µηκωνείου La’, πεπέρεως λευκοῦ χΧόκκοι 

(6, κόµµεως La. Λέαινε οἴνῳ xi» ἀθαλάσσῳ à ἁμιναίω. 2 
phy'. Enph» epis τοὺς ψωρώδεις κανθού». — Χαλκίτεως s, 1 
καδµείας Le’. Mei ἐντίθεται εἰς ἀγγεῖον κεραμεοῦν καὶ βάλλεται τὸ 2 
χντρίδιον εἰς ὄξος κεκραµένον, dae ἔξω μὲν βρέχεσθαι τὴν Χότραν, 

10 ἔσωβεν δὲ αὐτῆς μὴ σαραῤῥυῆναι τὸ ὑγρὸν, καὶ ἀφίεται ἡμέρας X 
εἶτα ηραίνεται. 

ρλδ’, Κολλύριον τὸ δικέντητον. — Καδµείας Zd', ἰοῦ Za, µί 1 
συος ὑπΊοῦ τριώξολον, φεπέρεως λευκοῦ «γ΄, κόµµεως Z6. Ποιεῖ 2 
δὲ καὶ ασρὸς ἀμθλυωπίας καὶ axphs ἀρχομένας ὑποχύσεις καὶ λεπΊύ- 

15 vec” ἔσ]ι δὲ Srepuóv. 

phi. Ἡ Ἡρασισ]ράτου πάγχρησΊος ὑγρὰ Ξαυμασ]ὴ «ποιοῦσα 
αρὸ» Φλεγμονὰς τῶν ὀφθαλμῶν καὶ mpès τὰς ἀρχομένας ὀφύαλ- 
µίας καὶ βλέφαρα τραχέα, καὶ σχεδὸν «περὶ eràcav ὀφθαλμίαν τῶν 
ἐνεργῶν * ἐχρῆτο δὲ αὐτῇ καὶ «πρὸς αἰδοῖα ἡλκωμένα καὶ τα απυοῤ- 

30 ῥοοῦντα καὶ παρίσθµια καὶ σ]αφυλὰς καὶ πρὸς τὰ ἐπὶ τοῦ σαύµατο: 
ἄλλως οὐχ ὑγιαζόμενα ἕλκη, καὶ µελανίας τὰς ἐπὶ τῶν ἑλκῶν, καὶ 
apis τὰ ἐν τοῖς μυκτῆρσι γινόμενα «dn καὶ τὰ ἐν τῷ σΊόματι.---- 
ἡσ]ι δὲ χαλκοῦ κεκαυµένου «6, σμύρνης £a', µίσνος ὁπ]οῦ La, | 
πεπέρεως ὀξολοὺς β’, κρέκου τριώθολον. Οἴνῳ χίῳ λεαίνεται, εἶτα 3 

25 µίγνυται γλυκέος xo. a, καὶ «αλιν λεαίνεται ἕως μιγῇ τὸ Φάρµα- 
xov, εἶτα εἰς χαλκοῦν ἀναληφθὲν ἀγγεῖον ἕψεται ἐπὶ μαλακοῦ epis 





1-2, Abou... y om, BP. — Cu. 1323 Όπ. 135; 1. 16, ὑγρὰ &avp. om. A. — 
1.5. Za' post µηκ. e Li Zd Codd. gr.— 
6. €] n° BP, — Cu. 133; 1. 8, ἀλλὰ 
καί BP, — Cn. 134: 1. 12. δικέντητον 
Aét.; ὀμακέντητον Codd. — Ib. 4] εἰ 
BP. — 13. λευκοῦ] ὁπ]οῦ BP. — Ib. 
β] «' BP. — 4, & ep: BP. — 














138 ORIBASE, SYNOPSIS, III, 139-148. 


ρλύ’. Κολλύριον τὸ καλούμενο» œemieouévoy ἄρισΊον pès οὐ- 
λὰς xal τὰ ὑπερσαρκώματα xal apos τραχέων βλεφάρων ἀποκάθαρ- 
civ καὶ wpós τὰς ἐκτροπὰς καὶ λιθιάσεις καὶ χαλάξια καὶ σκιῤῥωώ- 
δεις διαθέσεις καὶ σ]ερύγια καὶ ἐγκανθίδας καὶ ψωροφθαλμίας καὶ 
5 ἡμένων παχύτητας καὶ ῥεύματος ππολλοῦ καὶ σαχέος ἀποκάθαρσιν, 
xal «pis τὸ ὑδαρὲς καὶ φολὺ ἐπέχειν ῥεῦμα ' ἀποτήκει τε γὰρ καὶ 
ἀποκαβαίρει ἀσφαλῶς, λεπΊύνει καὶ σµήχει ὀάκνον ἱκανῶς, ἀσύγχν- 
τόν τε τηρεῖ τὸν. ὀφθαλμὸν, ἠδισ]ον xai προσηνέσΊατον. ----Ἔσ]ι I 
δὲ robvde * χαλκοῦ κεκαυµένου xal πεπλυµένου ὀθολοὶ d', κρόκου 
10 La’, σµύρνης ὀβολοὶ γ΄, νάρδου ἰνδικῆς ῥβολοὶ β’, κινναμώμου ë6o- 
λοὶ β’, µήκωνος ὀβολοὶ β’, erenépsus κόκκοι τε’, κόµµεως ὁδολοὶ y', 
οἴνου χίου τὸ ἱκανόν. Ei δέ ποτε αροσθάλλοις σποδίου Z9 , γίνε- 2 
ται Wwpós wàv ῥεῦμα καὶ ὀφθαλμίαν ἄρισΊον. 
ph. Κολλύριον αρὸς ἀνθρακώσεις τὸ λεγόμενον ἀνίκητον. — 
15 Ὑποδίου πεπλυµένου LS, µηκωνείου «αἱ, ὑοσκυάμου χυλέσματος | 
La', ἀκακίας La, νάρδου ὀξδολοὶ β’, λεπίδος χαλκοῦ ἐρυθροῦ ὁδολοὶ 
β’, λιδθάνου ἀτόμου αἰθάλης ὀβολοὶ d', κόµµεως Ly', κωνείου xuM- 
cuxros Za. [σ]ι δὲ καὶ περίχρισΊον. 3 
pua. Πρὸς ἄνθρακας.----Μηκωνείου, ἀκακίας, ὑοσκυάμου # ul- ! 
20 συος, µυρίκης καρποῦ ἑκασΊου ἴσον. Λεάνας καὶ duels οἴνῳ σαχεῖ ? 
ἐπίχριε τούς τε ἐπὶ τῶν ὀφθαλμῶν ἄνβρακας καὶ περὶ τὰ ἄλλα 
μέρη. 
pu&. Κολλύριον απρὸς Φθίσιν. — Αμμωνιακοῦ Κα. ων 
μάγματος £L, a LE, ἰοῦ Za. Yôar: ἀναλάμξανε. 
25 puy. Πρὸς ὑποχύσεις. — Μαράθρου χλωροῦ χυλὸν µίξας µέλιτι 1 


Cu. 1391 1L. 1-2. οὐλάς] βλέφαρα À. BP. — Ib. κινναμώμον d6. 16" A. — 12. 
— 1. καὶ τά om. À. — Ib. ὕπερσαρ- Ei... «ροσθάλλοις om. A. — ]b. 4 
ποῦντα À, — 32-3. xal... ἐκτρ. καὶ om. 4. — 13. ὀθθαλμίας A. — Cn. 140; 
A. — 4-5. καὶ duoQU... ἀποκάβαρσιν 1, 15. µήκωνος Λ. — 16. Asmídos © 
om. À. — ^. ἀσφ. om. À.— Ib. iexv- N: om, Codd. gr, — 15. y} &! BP 
ρῶς BP. — 8. δέ BP. — Ib. 49. τε — Cu. 141; l. 19-20, ὑοσκνάμον ἡμί- 
xai Λ. — 9. τοιοῦτον F. — ib. ὀδολούς σεος À, — Cn. 1421 1. 23. Κολλύριο 
BFP. — 10-11. v4pdow..... 96.»' om. Φθισικόν F. 


























142 ORIBASE, SYNOPSIS, III, 163-173. 

χα’, ἑλλεβόρου λευκοῦ, σ]ρουθίου, σΊαφίδος ἀγρίας, νάπυος ἀλεξαν- 
δρίνου, Selou ἀπύρου, φυρέθρου, σφέκλης, σχρίνου ἄνθους, κυπέρου 
dvà yo ς’, σαμψύχου, σ]υπΊηρίας σχισΊῆς, κηκῖδος, χόµµεως, λι- 
θανωτοῦ, ἀλκυονίου, πεπέρεως, κάχρυος, σικύου ἀγρίου ῥίζης, χα- 

5 µαιλέοντος, ἴρεως, πρασίου ξηροῦ ἀνὰ yo y. Κόψας σήσας χρῶ. 3 

ϱΕγ’. Σμῆγμα Enpaïvor κεφαλήν.----Κιμωλίας LE, νίτρου, βρυω- | 
vías , σικύου ἀγρίου Φλοιοῦ τῆς ῥίξης ξηροῦ, κυαµίνου ἀλεύρου, Sep- 
µίνου ἀνὰ ἡμίξεσΊον. Λεῖα µετρήσας ἔνωσον χρῶ δὲ ἐν λουτρῷ" 3 
σπουδαίως βοηθεῖ. 

10 ϱρξδ. Σάπων ἀποκρουσΊικός. — Βαλαυσ]ίων yo a' , ἆλδης, κηκῖ- 1 
dos, σΊυπΊηρίας, λιξάνου, Φύλλου, σιδίων, κὀσΊου ἀνὰ yo a', νάρ- 
dou σΊάχυος yo a', σαρκοκόλλης yo a', σάπωνος γαλλικοῦ yo c, 
Θέρμων σικρῶν ἀπύζεμα ὅσον abrapxss. ὕνιοι δὲ αροσ/Ίιθέασι 3 
σμύρνης yo à’, χυτίνων γοα. 

15 — pl. Δρώπαξ Γάλλο». — KooQuvías τῆς λιξανωτιδοίσης #3 I 
σιτυΐνης X d', xal τῆς ξυλώδους καλουµένης ἐν ἰταλία μόνη γινο- 
µένης x d', ἀποχύματος, σίσσης Enpas X » κηροῦ Χ d', φρυκτῆς Χιε, 
aras βρυτ]ίας *x € , νίτρου X a', ἀσφάλτου, χαλθάνης, ἀδάρνης, 
πυρέθρου dvà yo c', Umomdvaxos, potepbir, ἑλλεθόρου λευκοῦ, 

20 πεπέρεως ἀνὰ yo d', Selou ἀπύρου yo y, bo ἁμμωνιακοῦ, 
σΊαφίδος ἀγρίας ἀνὰ yo β’, ἐλαίου σικυωνίου Χα, ὁποβαλσάμου 
yo s. 

ρξς. Άλλο ἁπλοῦν, ---- Κηροῦ χα’, σίσση» ξηρᾶν 3 $^, σίσση» 1 
Bpurlias Χα’, σιτυΐνης Χα, θρυκτῆς χα yo y’. 

25 ρξδ. Ψέλωθρον. — Όρυζαν, κυάµινον ἄλευρον, α]ισάνην ἕψει | 
ἐν dati, καὶ τῷ χυλῷ τούτων χρησάµενος ἀντὶ ὕδατος µίσγε dpas- 
νικοῦ yo αἱ, ἀσθέσΊου χα’, καὶ μετὰ ταῦτα µίγνυε σμύρ» yo d, 
μασΊέχης y» d, κισήβεως bniñs yo 9 , ὀποβαλσάμου κοχ β. 


5, yo a' ἡ y' BP. — Ib. Κόψ. -— om. BP. — 13. dé om. A. — Cu. 165; 
BP. — Cn. 163; 1. 8. Aourpoïs À. — |. 16. καλ. xai ἐν BP. — Cu. 166; L 23, 
om. ] καὶ ταχέως A, — Cu. 164; 1, 4 v. E. XS"N; om. Codd. gr. — Cn. 167; 
xóc]. om. ABP. — 11-12. 9,07, yo a. 1, 25. xai... yo a om. BP. 


















































144 ORIBASE, SYNOPSIS, HI, 174-182. 
vouévas Φλεγμονὰς, brav ἤδη φσαύσηται μὲν à ἀκμὴ, καὶ µηκέτι 
ἐπιῤῥέν μπδὲν, un δὲ τοῦ διαφορεῖν à καιρὸς, ἐπιμέγνυσθαι ατροσ- 
χει τῷ σ]οματικῷ Qupudxe τῶν διαφορητικῶν ἔνια” ἀρκεῖ δὲ τῇ 
5 ππροειρηµένη τοῦ µέσου συμµετρίᾳ μιχβῆναι Mroou «-δ', Seiou «δ. 
008. Ἡ διὰ τοῦ βησασᾶ σ]οματικὴ διάχρισΊος ἔνδοξος «πρὸς 
συνάγχας τὰς ἀπηλπισμένας. — Ἀνήσσου σπέρµατος, σελίνου | 
σπέρματος, ἄμμεως σπέρµατος, σχοίνου ἄνθους, σ]υπΊπρίας σχι- 
σ]ῆς, ἴρεως, βησασᾶ ὅ τινες ἁρμαλᾶ καλοῖσι, κινναμώμου, σµύρ- 
10 νης τρωγλοδύτιδος, ἀρισ]ολοχίας μακρᾶς, κασίας, κροκομάγματος, TU 
ῥόδων Εηρῶν ἀνὰ yo α΄, κόσΊου, χελιδένων νοσσίας σποδοῦ «προσ | 
Pérou ἂνὰ yo, κρόκου ο dl, νάρδου huis, ἀμώμου yo V^ 
κηχῖδας η. Λείοις σὺν µέλιτι χρῶ" ἐπὶ δὲ τῆς ypelas due pé-3 - 
λετε. — Καρκίνοι ποτάµιοι κεκαυµένοι ἐν ὕδατος ψυχροῦ κο. & 3 
15 λειωθέντες καὶ διηθούμενοι συναγχικῶν ἀναγαργάρισμα κράτισἸόν — 
έστω" 'σαχόα γὰρ ἄγει συχνὰ das ἐπικουφίζειν αὐτίκα. 
gos. Πρὸς συνάγχην. — Κυνείαν κόπρον λευκὴν λαθὼν Ερα- | 
— vov, καὶ λεάνας σῆσον, καὶ Eye ἔτοιμον " ἐπὶ δὲ τῆς χρείας dns 
tiers καὶ διάχριε, Ἰσχνρόπερον τούτου τοῦ Quppdisto οὐδὲν gran d 
ον ρώσος ο 
ἀντιάδων κινδυνευέντων ανιγῆναι. Όταν δὲ ἐσ]ᾶ βεξρωκότ 
pe enn λευκή τέ ἐσ]ιν ἡ κόπρος xal ἀρίσ]η. 
pos’. Πρὸς κιονίδα κεχαλασμένην. ---- Μέλιτος 3a pl 
Nut ῥάδων ἄνθους Χ al, ὑποκισ]έδος χυλοῦ ya εἰ. 3 
25 σ]υπ]ηρίαν µέλιτε, des rà δρ Hé i fn x B 
ἐπὶ ὀλίγον. Καλόν ἐσ]ιν ὄντως τὸ Φάρµακον τοῦτο, καὶ de 
σθαι τρισὶ τρόποις αὐτῷ * elo μὲν γὰρ εράκον αρ ο Ἡ 


ε αὐτῶν Gal.; AR --- — 14, PES, vete e si 
puvou. Gal.; soin: Codd. — s. œaÿ- per.— Ib. κεκαυµ. LIN AëL.; om. Codd. 
σηται Gal; παύηται F; σαύεται BP. — gr.—:6. M — 
"y Cem iuit viiam sis Cf, Gal. κυνάγχην BP. — 20. μεγάλης 
— Cn. i74; 1. 8. dep. ox. om. BP. vs BP. — Cn. bv Laici 
— 11. vosais BP. — 13. n']y ΒΡ. — »5. σὺν péà. BP. 








145, ORIBASE, SYNOPSIS, Ill, 188-193. 


χυάθοις τρισὶν À τέτρασιν ὀξυκράτου τε καὶ ὀξυμέλιτος, καὶ «ρο- 
Φανῶς ὠφέλησε διὰ ταχέων * ἤμεσαν γὰρ ὀλίγον ὕσἹερον οἱ am- 
γόµενοι Φλεγματώδη καὶ παχύτατον χυμὸν, ἐπὶ Q τελέως ἐπαύ- 
σαντο τοῦ συμπΊώματος. — Καὶ καλαμίνθης δὲ χυλὺς 3) ἀπόδεμα ) 
5 σιρόµενον ὠφελεῖ xal Φεραπεύει. 
pr». Πρὸς ἐπιληπΊικοὺς τὸ διὰ σκίλλης, ---- Μελιτηρὸν ἀγγεῖο | 
οὐκέτι ἔχον µέλι παρασκευάσας ἐμβάλλω σκίλλαν εἰς Xen'à διαβρύ- 
Vas ταῖς χερσὶν, εἶτα σωµάσας σΊεγανῶ σώματι, καὶ περιθεὶς ἕξν. 
fev ὅλῳ τῷ σΊόματι τοῦ ἀγγείου δέρµα, καὶ δήσας ἀκριξῶς, ἐν χωρίῳ 
10 κατατίθεµαι πτρὸς µεσημέρίαν μὲν ἐσ]ραμμένῳ, σκεποµένῳ δὲ dz) 
τῶν βορείων πνευμάτων cs μηδὲ ἕλως ὑπὸ αὐτῶν καταπνεῖσθαι, 
Ποιῶ δὲ τοῦτο κατὰ τὴν ToU κυνὸς ἐπιτολὴν ἐν ταῖς τεσσαράκονταἳ |— 
ἡμέραις" ἀτρέμα δέ σως ἔν τισιν αὐτῶν ὑπαλλάτΊων τοῦ κεραµίου 
τὴν Séciv, Φερμαίνεσθαι κατὰ «àv µέρος ὁμοίως αὐτὸ [Bot 
15 εἶτα μετὰ τὸν χρόνον τῶν τεσσαράκοντα ἡμερῶν εὑρίι τὸ 
ἀγγεῖον ἠψημένῳ παραπλήσιον τὸ σῶμα τῆς σκίλλης, εξεῤῥυηκόνε 
δὲ τὸν χυλὸν αὐτῆς, bv ἀνελόμενος ἠδύνω µέλιτι καλλίσ]Ίωῳ καὶ d — 
dep τοῦτο κατὰ ἑκαάσ]ην ἡμέραν κοχλιάριον µεσ]ὸν, τοῖς μὲν enu- 
δίοις μικρὸν, τοῖς δὲ τελείοις µέγα. Kal μέντοι καὶ τὸ σωματῶδες 3 
20 τῆς σκίλλης κόψας καὶ λειώσας μετὰ μέλιτος δίδωμι κοχλιάριον 
ἓν ὥσπερ εἴρηται. Δευτέραν δύναμιν τοῦτο τοῦ αιρόσθεν ἔχειν yl- à 
Ῥωσκχε. 
ρπύ’. Πρὸς Φωνῆς ῥῶσιν τροχίσκο». — Νάπνος σεθρυγμένο | 
καὶ σεσησµένου λεπΊοτάτῳ κοσκίνω µέρη τρία, πεπέρεως demie 
25 τάτου µέρος £v. Μέλιτι ἀναλαμξάνεται ἀπέφθῳ, καὶ γίνονται vpo- à 


1, r£ om. À. — 3. καί om. À, — 5. 
deci xal om. BF P, — Cu. 188; 1. 6. 
ἀπιλήπΊους Λ. — 7. ἐμθάλλω Gal.; ἐπί- 
6αλλε Codd. — Ib. λεπ]ότατα À. — 9. 
δέρμα Gal.; τὸ δέρµα Codd. — Ib. ἴσχν- 
pós À. — το, κατατίθηµι ΑΒΡ. — Ib. 
dud ex em.; ὑπό Codd. — 12, τοῦτο om. 
B P. — Ib. ταῖς Gal.; om. Codd. — 13. 


κεράµον À. — 15. μετὰ τὴν p ἡμέραν 
A. — Ib. εύρισκον BF P, — 16, παρα: 
πλησίως BP. — Ib. ἐξεῤῥνέν M. — 15. 
ἡ δύνωμαι τὸ καλλίσΊω B P. — 18. rom 
l. — Ib. ἡμέραν om. BP. — 18-19. 
σαισί À. — 30. καί om. BFP. — a, 
ὥσπερ εἴρηται om. À.— Cu, 189; À. 25. 
ἀναλάμδανε À. 





* 


148, ORIBASE, SYNOPSIS, III, 188-195. 


χναῄοις τρισὶν ἡ τέτρασιν ὀξυκράτου τε καὶ ὀξυμέλιτος, καὶ πσρο- 
Φανῶς ὠφέλησε διὰ ταχέων * ἤμεσαν γὰρ ὀλίγον ὕσἹερον oi an — 
γόµενοι Φλεγματώδη καὶ φαχύτατον χυμὸν, ἐπὶ d τελέως ἐπαύ- 
σαντο τοῦ συμπΊ]ώματο». ---- Καὶ καλαμίνθης δὲ χυλὺς ἡ ἀπόζεμα 3 
5 mrópgvov ὠφελεῖ καὶ Θεραπεύει. 
pm». Πρὸς ἐπιληπ]ικοὺς τὸ διὰ σκίλλης. — Μελιτηρὺν ἀγγεῖον | 
οὐκέτι ἔχον µέλι φαρασκευάσας ἐμθάλλω σκίλλαν εἰς λεπΊὰ διαβρύ- 
Vas ταῖς χερσὶν, εἶτα œuudoas σΊεγανῷ exparzi , καὶ σεριθεὶς ἔξν- 
lev ὅλῳ τῷ σ]όματι τοῦ ἀγγείου δέρµα, καὶ δήσας ἀκριξῶς, ἐν χωρίῳ 
10 κατατίθεµαι αρὸς µεσημθρίαν μὲν ἐσ]ραμμένῳ, σκεποµένῳ δὲ ἀπὸ 
τῶν βορείων πνευμάτων ὡς μηδὲ ὅλως ὑπὸ αὐτῶν καταπνεῖσθαι. 
Ποιῶ δὲ τοῦτο κατὰ τὴν τοῦ κυνὸς ἐπιτολὴν ἐν ταῖς τεσσαράκοντα ? 
ἡμέραις' ἀτρέμα δέ πως £v τισιν αὐτῶν ὑπαλλάτ]ων τοῦ pe 
τὴν Géo, Seppualveala: κατὰ edv µέρος ὁμοίως αὐτὸ βουλόμε 
15 εἶτα μετὰ τὸν χρόνον τῶν τεσσαράκοντα ἡμερῶν εὑρίς a λύσ 
ἀγγεῖον ἠψημένῳ παραπλήσιον τὸ σῶμα τῆς σκίλλης, 85 ὄῥυηκ 
δὲ τὸν χυλὸν αὐτῆς, ὃν ἀνελόμενος ἠδύνω μέλιτι νυν, x 
deux τοῦτο κατὰ ἑκασ]ην ἡμέραν κοχλιάριον µεσ]ὸν, τοῖς μὲν σαι. 
δίοις μικρὸν, τοῖς δὲ τελείοις µέγα. Καὶ µέντοι καὶ τὸ σωματῶδει 3 
20 τῆς σκίλλης κόψας καὶ λειώσας μετὰ μέλιτος δίδωµι κοχλιάριον 
ἓν ὥσπερ εἴρηται. Δευτέραν δύναμιν τοῦτο τοῦ απιρόσθεν ἔχειν yi- i 
Ῥωσκε. 
pzÜ. Πρὸς φωνῆς ῥῶσιν τροχίσκος. — Naruos πεφρυγμένο | 
καὶ σεσησµένου henlordry κοσκίνῳ µέρη τρία, πεπέρεως ere 
25 τατου µέρος ἕν. Μέλιτι ἀναλαμβάνεται ἀπέφθῳ, καὶ γίνονται τρο- à 


1. t£ 0m. À. — 3. xal om, À. — 5. 
ὠφελεῖ xal om. BF P, — Cu. 188; 1. 6. 
ἐπιλήπΊονε À. — 7. ἐμδάλλω Gal., ἐπί- 
6αλλε Codd. — Ib. λεπ]ότατα À, — 9, 
δέρµα Gal.: τὸ δέρµα Codd. — Ib. ἰσχν- 
ρῶς Λ. — 10, κατατίθηµι ABP. — Ib. 
ἀπό ex em.; ὑπό Codd. — 12, τοῦτο om. 
BP. — Ib. ταῖς Gal.; om. Codd, — 13. 


κεράµον À. — 15. μετὰ τὴν p ἡμέριυ 
A. — lb. εύρισκον BF P. — 30. παρα’ 
πλησίως BP. — Ib. A —1$ 
ἡ δύνωμαι τὸ καλλίσῖῳ BP. — 18. nr 
l'. — Ib. ἡμέραν om. BP. — 18-9. 
σαισί À. — 90. xal om. BFP. — 14 
ὥσπερ εἴρηται om. À. — Cn. 189; La 
dvañduGave À. 








150 ORIBASE, SYNOPSIS, IlI, 194203. 
ἀναμίγννυται μέλι πιροαπηφρισμένον * ἐνίοτε δὲ οὐδὲν, ἀλλὰ μόνα 
χωρὶς τοῦ μέλιτος ἀποτεθέντα πσ]ισάνης ἐμβάλλεται χνλῷ, À ὅτῳ 
περ ἂν τῶν ἐδεσμάτων δόξη. 
ρ6δ. Τὸ διὰ τριῶν πεπέρεων τὸ ἁπλοῦν ἐσ]ι τοιόνδε. — Eis | 
5 σπεντήκοντα « ἑκάσ]ου τῶν τριῶν πεπέρεων ἀρκεῖ μεγνύειν ἀνίσου 
τε καὶ Φύμου καὶ ζιγγιθέρεω» ἑκάσΊου La. 
pis. Τὸ διὰ καλαμίνθης. --- Καλαμίνθης καὶ γληχοῦς καὶ σε- | 
τροσελίνου xal σεσέλεως ἑκάσ]ου «ιδ, σελίνου σπέρµατος «δ, 
Ξύμου κορύµξων «δ', λιγυσ]ικοῦ Luc, πεπέρεως Lun, μέλι τὸ 
10 κάλλισΊον ἀπηφρισμένον. 
ρᾷς. Τὸ διὰ τοῦ χυλοῦ τῶν κυδωνίων. — Μίλων κυδωνίων τοῦ | 
χυλοῦ λαβόντας ἔ 6, χρὴ μῖξαι μέλιτος μὲν ὡς ὅτι καλλίσΊου τὸ 
ἴσον µέτρον, ὄξους δὲ E a', καὶ ταῦτα ἐπὶ ἀνθράκων διακεκαυµένων | 
προεψήσαντα uerpiws καὶ ἀπαφρίσαντα μῖξαι ζιγγιθέρεως yo y, — 
15 ασεπέρεως λευκοῦ yo β’, καὶ σπαλιν ἐπὶ τῶν διακεκαυµένων «1 
xav ἑψῆσαι µέχρι µελιτώδους ava'ldasws. 
ρ6ξ’. Ἡ Ἰηνοφίλου ἀντίδοτος απρὸς κύσΊιν "€-— —— 
Φροὺς, καὶ λίθου» Spalouoa ἡ παρὰ τοῦ Sob. — Κασίας σύριγγο! 
yo a', σαξιφράγου yo d', βετ]ονικῆς, κυπέρου, πετροσελένου, κὐ- 
20 σΊου ἀνὰ τριώξολον, λύγου σπέρματος, λινοσπέρµου πεφωγμένο 
dvd yo 6’, Φύλλου, νάρδου σΊάχνος, ἀσάρου, δικτάµνου, δαφνίδων, 
ὠκίμου σπέρματος ἀνὰ yo a', σ]ροβίλων yo ς’, ζιγγιθέρεως γοῦ, - 
σελίνου σπέρματος yo αἱ, µέλιτο» X 6. Δίδου ἐν λουτρῷ 8 πρὸ dar? 
τροῦ διὰ οἰνομέλιτος À χρυσατ]ικοῦ «κυάµου τὸ µέγεθο». 
35  pZm. Καθαρτήρια. ---- Γαληνοῦ à πικρᾶ. Άλόης Z p', xivvapt 1 


1. ἀναμίγν. om. À. — lb. µ. πεῶν- F; ζέίδερ BP, — NS ye 
ῥραμένον καὶ σροαπηφρ. BP, — Cu. 195; 5o β LN Gal.; om. Codd. gr. τὰ 
l. 7. γληχοῦς ex em.; γλίχονε Ἐν γλί- διακεκ. ad Buy EX. à en 
χωνος À: γλίχωνα BP. — 8. /8 LN, Cr. 197: L 20. Aum 
B AF;» BP.— Cu. 29631, 1:0, où Ib. πεῴρυγµ, ABP. — 13. yos 
post διά om, BP. — 12. pri om. BP; BF; σ]ροθηλίνου P, — 23. eme 
post προεψ. (1. 14) Λ. — Ib. ui£u ou. yo S À, — Cu. 1984 Ll, 25. Kafapt, mc 
Λ. — 13, dimxex, om. À. — 14. ζωγίδερ BP. — Ib. Γαλ, om, F. 














ORIBASE, SYNOPSIS, IV, i. 


BIBAION A. 
a'. ὧσα λεπΊύνει ἐν rpoQaiïs. 


Xxópoóa, κρόµµνα, κάρδαµα, ωράσα, VU, σέπερι, σµύρνιον, I 
πύρεθρον, ὀρίγανος, καλαµίνθη, ὕσσωπον, σίον, σισύμξριον, yAq- 
χων, Θόμον, Ξύμθρα χλωρὰ mporPephpeva " ξηρανθέντα γὰρ ἤδη 
φάρμακα, καὶ οὐκέτι τροφαί + καβόλου γὰρ σᾶν τὸ ξηρότερον ἴσχν. 

. 5 ρότερον τοῦ τεθηλότος ἐσ]ὶ, καὶ ὅσα κατὰ λόφους ἡ ἐν χωρίοις 
ἀνυδροτέροις πὐξήθη τῶν ἐν «siio: À κήποις À τέλµασιν ἰσχυρό- — 
τερα. Ταῦτα μὲν οὖν ὑπὲρ πάντων χρὴ γινώσκειν κοινῇ : τοῖς δὲ 3 
εἰρημένοις ἐβεξῆς da lw εὔξωμα, σία, σέλινα, φετροσέλινα, ὤκιμα, 
ῥαφανῖδες, κράµθδαι, τεῦτλα, σκόλυµος, ἠρύγγιον, xoplavvov, ἆκα- 

10 λήφη, µάραθρον, «πήγανον, ἄνηβον, λιγυσ]ικὸν, κύμινον, καπ- 
πάρεως καὶ τερμίνθου καρπὺς, τὸ τῆς xapoUs σπέρµα, ἀνίσου, 
σίνωνο», ἄμμεως, δαύκου, σεσέλεως, τορδύλου, καὶ πάντων τῶν 
εὐωδῶν xal δριµέων καὶ Ξερμῶν ἐπιφανῶς. Τῶν ἰσχυρῶς δὲ λεπῖν- 3 
γόντων ἐσ]ὶ τὸ τοῦ σηγάνου σπέρµα καὶ καννάβεως, ὡς εἶναι Qap- 

15 µακώδη λοιπόν. Τῶν δὲ δηµητρίων σπερµάτων εἰς λεπΊ]ύνουσαν À 
δίαιταν ἄλυποι κριθαὶ uóvai* δεύτεροι δὲ ἤδη οἱ ἐκ τῶν συρῶν ἄρ- 
τοι κριθανῖται ' τῶν δὲ ἄλλων ἀπέχεσθαι πειρᾶσθαι iv εἰ διὰ 
μακροῦ χρόνου πίσσου À φακοῦ γεύεσθαί τι ἐθέλοι. Πλείστην δὲ 5 
ἂν ἔχοις, εἰ βούλοιο, καὶ ἄφθονον ἐδεσμάτων χρῆσιν εἰς λόγον 

10 λεπ]υνούσης διαίτης ἀπό τε τῶν σετραίων ἰχθύων καὶ τῶν ὁρεινῶν 
ὀρνίθων τῶν μικρῶν ' τὰ γὰρ ἐν τοῖς ὄρεσι διαιτώµενα ζφα πάντα 
Enpórepd τε καὶ Sepuérepa ταῖς κράσεσιν ὑπάρχει, καὶ ἡ σὰρί 
αὐτῶν ἥχισΊα Φλεγματώδης ἐσ]ὶ καὶ γλίσχρα. Ψᾶρας οὖν καὶ xi- ὕ 
Χλας xal κοτ]ύφους καὶ σέρδικας ἐσθέειν. Kal οἱ πυργῖται καλού. 7 


Cu. 131. 3. Sôpor] $9ga F. — 6. oi Codd. Cf. t, I, p. 194. — 23. m 
ἐπιπαιδίων F. — 16. δεντεροειδεῖς δὲ ὑπάρχει BP. — Db. καὶ yA. om. BP. 
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καὶ µαάλισΊα ταῖς ἐν ὄρεσι διαιτωµέναις: χρὴ δὲ μὴ æpéa@aror, 
ἀλλὰ ἕωλον ἐργασαμένους ἡμέραν µίαν τοὐλάχισΊον οὕτως ἐσθίέειν 
πάντα τὰ μετρίως σχληρὰν ἔχοντα τὴν σάρκα. Καὶ οἱ ταριχευθέν- 1i 
τες δὲ τῶν ἰχβύων ἱκανώτατα λεπΊύνουσι καὶ τέµνουσιν" ἐκλέγε- 

5 σθαι δὲ καὶ τούτων ὅσοι φύσει µαλακόσαρκοι ' τοὺς δὲ χητώδεις 
Φυλατ]εσύαι. Ταριχευθέντων γέτοι καὶ τῶν χοιρείων κρεῶν γεύσοιτο 15 
ἄν τις ἀσφαλῶς. Καὶ ὑπὸ τῶν ὑπωρῶν δὲ Hola ἄν τις λυποῖτο τῶν | 
λαπατ]ουσῶν τὴν κοιλίαν. Tas µαλακωτέρας οὖν μᾶλλον ἐσθίευ 17 
τῶν σκληροτέρων καὶ βραδυπόρων ' οὐ μὴν εἰς κόρον γε οὐδενός: 

10 ὅσα δὲ σφοδρῶς αὐσ]ηρὰ καὶ σ]ρυφνὰ μοχθηρὰ τῇ τοιαύτη διαίτη. 
ἠπιτηδειότερα δὲ πάντων εἰσὶν ἰσχάδες, xdpua καὶ πισ]άκια καὶ ΙΑ 
τῶν ἀμυγδαλῶν al ὑπόπικροι. Ἐλαίας δὲ οὔτε ἐπαινεῖν ἔχοιμι ἂν, Vo 
οὔτε ψέγειν. Τῶν δὲ γλυκέων, οὐκ ἐδεσμάτων µόνον ἀλλὰ καὶ -σο- 30 
µάτων, τὸ µέλι µόνον, ὡς ἔπος εἰπεῖν, ἀκριξῶς λεπΊοῦ τὴν σύσΊα- 

15 σίν ἐσ]ι χυμοῦ γεννητικόν. Καὶ τῶν οἴνων δὲ οἱ λευκοὶ καὶ λεπΊοὶ 3] 
τέµνουσί τε τοὺς, παχεῖς χυμοὺς καὶ καθαίρουσι διὰ οὕρων. Kal? 
μὲν à) καὶ à τοῦ γάλακτος ὀρὸς ἐκ τῶν λεπ]υνόντων ἐσ]ίν - χρησι- 


µώτερον δὲ εἰς λεπΊ]ύνουσαν δίαιταν τὸ ὀξύμελι μάλισ]Ία ὑπάρχει. 


β’. σα πσαχύχυμα. 


Οἱ ἐπνῖται τῶν ἄρτων καὶ οἱ μὴ καλῶς ἐσκευασμένοι φαχύχν- | 
20 uoi, καὶ à καλούμενος τράγος, καὶ τὰ διὰ γλεύκους καὶ σεµιδάλεω: 
πέμματα καὶ λάγανα καὶ ῥύμματα ἅπερ ἴτρια «αροσαγορεύεται, 
καὶ σᾶν ἄζυμον ἐκ απυροῦ πέµµα, καὶ οἱ διὰ αὐτῶν δηλονότι σκευα- 
ζόμενοι σπλακοῦντες. Éd: δὲ καὶ à σεµίδαλις καὶ à χόνδρος ixavds 2 
παχύχυμα᾽ ἄμυλον µετρίω». Καὶ οἱ λοβοὶ δέ εἰσι σφαχύχυμοι καὶ οἱ 3 
25 Βέρμοι, καὶ τῆς φακῆς à olov σὰρξ, κύαμοι Φρυγέντες, σησάµου 
σπέρμα, ἐρυσίμου σπέρμα, τὰ καλούμενα μαλάκια, τευθίδες, ση- 


1. xal... δέ om. BP. — 4, ἡμέρα μη udÀ. ὑπάρχει om, BP. — Cu. #44 αι 
F. — à. καὶ téuv. om. BP. — 5. καί] xai παραρύµµατα Codd. C. t. Εμ. 190: 
ἐκ BP. — 6. yé τοι] dé BP. — 11, — 24-25. καὶ Θερμοί Codd. Cf. tl, 
φάντως BP, — 16, ze om. BP. — 18, p. 199. 
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xal ὁ λέσθιος xal à Φαλερῖνος καὶ ὁ τµωλίτης * χρησΊὸν γὰρ ol 
τοιοῦτοι Φάντες αἷμα καὶ σύμµετρον τῷ «dye γεννῶσιν. 


δ’. ὧσα γλίσχρον χυμὸν γεννᾶ. 
Τῶν συρῶν ὅσοι μὲν βαρεῖς xal œuxvol xal διὰ βάθους ξανθοὶ 1 
γλίσχροι * ὅσοι δὲ κοὔφοι καὶ ἀραιοὶ καὶ λευκοὶ τὰ ἔνδον Silo» 

5 τοιοῦτοι. Kal ἡ σεµίδαλις δὲ καὶ à χόνδρος ἱκανῶς γλίσχρα. Té- 2-3 
νοντες xal ἀπονευρώσεις καὶ τὰ περὶ τὰ χείλη µόρια, χαλλωσὸ», 
χοίρειον «xà» xpéas, καὶ ἡ τῶν ἀρνῶν σὰρξ, τὸ τοῦ σησάμου 
σπέρμα, BoX6oi, Φοίνικες οἱ λιπαροί. 


ε’. σα ὠμοὺς χυμοὺς γεννᾶ. 


Φοίνικες χλωροὶ χυμῶν ὠμῶν ἐμπικπλῶσι τοὺς ἐσθίοντας ds 1 
10 δυσεκθερµάντοις ἁλίσκεσθαι ῥίγεσι». Kal à ῥίξα τῆς γογγυλίδος, 3 
ὅταν ῳλεονάσῃ τις ἐπὶ τῇ ἐδωδῇ αὐτῆς, καὶ à σὰρξ τῶν ὁσ]ρακο- 
δέρµων τῶν σκληροσάρκων ἀποθαλοῦσα τὸν ἁλυκὸν χυμὸν ἐκ σλείρ- 
vos ἑψήσεως, xai τὰ μαλάκια καλούμενα, σολύποδες, σηπίαι, ὅσα 
τε ἄλλα τοιαῦτα, dva τὰ χητοίδη τῶν dv Ξαλάτ/]η Loo», κοιλία, 
15 ἔντερα, μῆτραι τῶν τετραπόδων, καὶ οἱ σκληρότεροι τῶν ἀδένων 
ἀπεπ]Ίούμενοι, ὀξύγαλα, τηγανῖται, Ξέρμοι, σ]αφυλὴ ἐπισχεθεῖσα 
xal μὴ διαχωρηθεῖσα. 


ς’. ὧσα ψυχροὺς χυμοὺς γεννᾶ. 
Τοῖς ἄδδην σικύων ἐμφορουμένοις ψυχρὸν χυμὸν ἀθροίξειν συµ- 1 
θέθηχεν οὐκ εὐπετῶς ἐπιδέξασθαι δυνάµενον τὴν εἰς αἷμα χρησΊὸν 
30 ἀλλοίωσιν. Κοιλία καὶ ἕντερα xal μῆτραι τῶν τετραπόδων ζφων, 1 
ὀζύγαλα, βωλῖται, μῆλα τὰ μὴ σέπειρα, βολθοί. 


2. ἀπογεννῶσιν BP. — Cu. 4;,1. 3. ἀπεπ]ούμενοι om. BP. — Cu. 6: |. 18- 
μέν om. BP. — Cn. 5; 1. 13-14. καὶ 19. etQvxe» BP.— 19. τήν om. ABP. 
ὅσα τοιαῦτα BP. — 15-16. τῶν τετρ... — 30. Κοιλίαι À. ' 
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ἐγκέφαλος, οἱ ἐν τοῖς Deci καὶ ταῖς λέμναις xal τοῖς æedlous ὄρνι- 
θες, ἐρέθινθοι, χύαµοι χλωροὶ, xvapos αἰγύπΊιος, οἱ νέοι τῶν χοί- 
poor, τῶν αροθάτων À σὰρξ, καὶ πάντων τῶν νέων ζῴων, καὶ τῶν 
ἀργῶς βιούντων, καὶ τῶν ἰχθύων οἱ σφοτάµιοι καὶ οἱ λιμναῖοι καὶ 
5 οἱ ἐν Dit διαιτώµενοι, xoà «πάντα τὰ κητώδη τῶν ἐν Saddriy 
ζφων. 
ια’. Όσα ἀπέριτΊα. 


Τράχηλοι ζφων, οὐραὶ, σΊερὰ, ἡ τῶν ἀγρίων ζφων σὰρξ καὶ 1 
τῶν ἐν ξηροῖς τόποις διαιτωµένων. 


(6’. Óca σολύτροφα. 


Συῶν ἡμέρων αἱ σάρκες Φάντων ἐδεσμάτων εἰσὶ τροφιμώτατα:. | 

10 Βοῶν ἐγκέφαλοι, ὄρχεις, χαρδία, νωτιαῖος καὶ à ἄλλος pues, 1 
xal e/lspà τῶν χηνῶν, xal μᾶλλον ἀλεκτορίδων, καὶ πάντων τῶν 
«ny αἱ κοιλίαι, κοχλίαι, xal μᾶλλον δίσεφθοι γενόµενοι. Τῶν 3 
ὁσ]ρακοδέρμων τὰ σκληρόσαρκα, olo» χῆμαι, σορφύραι, πήρυκεε, 
ὅσα τε ἄλλα τοιαῦτα, σλείονα τροφὴν δίδωσιν ' ἀσ]ακοὶ, φάγουροι, 

15 xapxivor, χαρῖδες, κάραθοι καὶ ὅσα ἄλλα τοιαῦτα, καὶ τὰ μαλάκια, 
olov Φολύποδες, σηπίαι, τευθίδες καὶ τὰ τοιαῦτα. Τῶν σελαχίων à 
vápxn μὲν καὶ τρυγὼν μετρίως, βάτοι xal λειόδατοι xal ῥῖναι 
μᾶλλον * τρίγλαι xal κωθιοὶ ἔλατ]ον. Τ αλα τὸ μὲν σαχύτερον μᾶλ- 5 
λον, τὸ δὲ ὑγρότερον ἔλατΊον. Τῶν ἅρτων τροβιμώτατοε à σι- € 

20 λεγνίτης, ἐφεξῆς δὲ à σεµιδαλίτης, xal τρίτος à συγκοµισ΄Ίός. ÉGéol 7 
«rupol , σεµίδαλις, χόνδρος. Κύαμοι σαρκοῦσι τὴν ἕξιν οὐκ ἐσφιγμέη 4 ^ 
xal συκνῇ σαρχὶ, ἀλλὰ χαυνοτέρα μᾶλλον. Ερέθινθοι χυάµων τρέ- ! | 
Φουσι μᾶλλον, Φάσηλοι καὶ ὧχροι τήλεως æAéov. Δόλιχοι obs λο- Il ; 
θοὺς καὶ QaanóAovs καλοῦσι, τρέφουσι σίσσων οὐκ ἔλατ]ον. Θέρμοι ΙΙ Ἰ 

25 τρόφιμοι, κάσΊανα, θακὴ, οἱ γλυκεῖς Φοίνικες, σΊαφίδες αἱ γλν- 


3. τῶν ante dpy. om. F. — Cn. 11; om. Codd. Cf. t. I, p. 208. — 19-20 
l. 7. καὶ v. d. ζ. ἡ o. χαί BP.— Cn. 12; τροφιμώτατοι οἱ σιλιγοῖται B P. — κο. 8 
|. 14. re om. BP. — 18. καί ante xw6. καὶ ὁ Codd. Cf. 1. I, p. 208. - 
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µιµαίχυλα, ζίζυφα, διόσπυρα, ἁλικάκκαξα, κάππαρις, καὶ µάλι- 
σΊα ἡ ταριχευθεῖσα, τῆς τερµίνθου «πάντα, κράµθη, τεῦτλα, dsl 
θον, ὀξυλάπαθον, ἀνδράχνη, σΊρύχνον, ῥαφανὶς, yoyyuAs, 

xdpdauov, «πύρεθρον, καὶ οἱ ἀσπάραγοι πάντες, σ]αφυλῖνος, δαῦ- 

b κος, χαρώ. Κρόμμυα δὲ καὶ σκόροδα καὶ απράσα καὶ ἀμπελόπρασα Ἱ 
ἡμὰ μὲν οὐδὲ ὅλως τροφὴν δίδωσιν, ὀψηθάντα δὲ de spiego | 
σΊην. Ροιαὶ ὀλιγότροφοι" ἄπιοι δὲ, καὶ μάλισΊα αἱ µεγάλαι, ἔχουσί 8 | 
τι τρόφιµον. Κολοκύνθη ὁλιγότροφον ' aides αἱ αὐσ]ηραί ve xal À 
ἀλιπεῖς, Μέσα δέ πώς ἐσ]ι τῶν ὁλιγοτρόφων τε καὶ σολυτρόφων 10 

10 φάσηλοι, ὧχροι, λάθυροι, ἄρακοι. Καὶ aüxa οὐχ ὁμοίως ταῖς ἄλλαις ΤΙ 
ὁπώραις ὀλιγότροφα, σομφώδη δὲ σοιεῖ τὴν adpxa* ὁμοίως = 
QuXa(* ἔλατῖον δὲ αὗται τῶν σύκων τρέφουσι αρόν sols 
σαρκί. Πάντα ἔσα τῶν ἐδεσμάτων Φαρμακώδη τινὰ £ dm 
σφοδρὰν, ὅταν ἀποθῆται ταύτην ὀπ]ήσεσιν À m 

15 σιν ὀλίγην τροφὴν δίδωσι τῷ σώματι, æpérepon 


i. ῦσα εύχυµα, 


Εὐχυμότατόν ἐσ]ι τὸ γάλα σχεδὸν ἁπάντων ὤν ασ 
ἄρισΊον 3.) tr eloctovvam tu, dre es 
βέως. (à τρομητὰ καὶ ῥοφητα":. ἀμείνω δὲ τὰ τῶν ἀλεκτορίδων dd | 
20 καὶ τὰ τῶν φασιανικῶν, lp δὲ τά τε τῶν χννῶν καὶ τὰ jv gr 
θοκαµήλων. Όρνιθες καὶ ἰχβύες ὀλίγου δεῖν ἅπαντες εὔχυμοι end ? 
τῶν ἐν ἔλεσι καὶ Muvous καὶ αποταμοῖς ἱλυώδεσι δι | 
μαάλισΊα ὅταν ἐκ πόλεως ῥέῃ τὸ ὕδωρ ἐκκαθαῖρον dz 
-— βαλανεῖα, era À des ml 
30 para. λσφαλὲς οὖν del προσφέρεσθαι τῶν | 
ἀμίκτου Ξαλάσσης ὕδατι γλυκεῖ, οἷοί εἰσιν 


3. ὀξνλάπιίοπι. Codd, Cf. t. 1, p. 211. 
— lb. ῥάφανος F. — Ib. yoyyvAis om. : σ]ρονβοκαμ. om. 
Codd. Cf. t. 1, p. 311. — 8. Κολοκύνθαι € I, p. 212-213. — 34. καὶ p 
duyérpoQoi BP. — 9. τε om. BP. — Codd, C. t I, p. εδ. 





10 
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xal πακοχύµων αἵ τε τῶν ἄρων εἰσὶ καὶ τῶν γογγυλίδων ds βου- 
νιάδας ὀνομάξουσι, καὶ τῆς καλουµένης καροῦ». Cbupoy χαχοχυµό- 15 
τατον * γογγυλὶς ἡ ὠμοτέρα, κράµθη, βολθοὶ μὴ καλῶς ἑψηθέντες. 
Κρόμμυνα δὲ καὶ σκόροδα xal αράσα καὶ ἀμπελόπρασα δίσεφθα 
5 γενόµενα τὴν χακοχυµίαν ἀποτίθεται. Kaxóyuua dé do]. @drra 
ἐσχάτω, ἃ καλοῦσιν ἄγρια λάχανα, Spidaxivn , χονδρίλη, σκάνδιξ, 
γεγγίδιον, σέρις, χιχώριον. Οἴνων οἱ σαχεῖς ἅμα καὶ δυσώδεις καὶ 


ἀπδεῖς καὶ αὐσ]ηροὶ, olós ἐσΊιν à φαῦλος βιθυνὸς à ἐν τοῖς µεγά- 


λοις κεραµίοις * à γὰρ ἐν τοῖς μικροῖς οὔτε εὔχυμός ἐσΊιν, οὔτε κακό- 


χυµος, ἀλλὰ µέσο». 


ις’. Oca εὐπεπ]α. 


Άρτοι οἱ καλῶς σκευασθέντες, ἰχθύων οἱ αετραῖοι πάντες, xo- 
θιὸς, νάρκη, τρυγώ». Παντὸς τοῦ γένους τῶν α]ηνῶν ὀρνίδων ἡ 
σὰρξ «παραθαλλοµένη τῷ γένει τῶν σεξῶν εὐπεπΊοτέρα τυγχάνει, 
xal µάλισΊα πέρδιχος, ἁτ]αγῆνός τε καὶ φπερισΊερᾶς, ἀλεκτορίδος 
15 τε καὶ ἀλεκτρυόνος καὶ Φασιανικῶν. Τὰ elepà τῶν χηνῶν εὔπεπ]α, 
xal μᾶλλον τὰ τῶν ἀλεκτορίδων, καὶ καθόλου κάλλισΊα μὲν τὰ τῶν 
εὐτραφῶν τε xal νέων ulepd, χείρισΊα δὲ τὰ τῶν ἰσχνῶν καὶ γε- 
γΠρακότων. Τῶν σιτευθέντων διὰ ὁροῦ γάλακτος χηνῶν τὸ ἧπαρ, 
xal τῶν ὁμοίως τραφέντων ἀλεκτρυόνων οἱ ὄρχεις εὐπεπ]ότατοι. 
Τὰ xpéa τῶν ὑῶν εἰς σέψιν ἐπιτηδειότερα, τοῖς μὲν ἀκμαζουσι καὶ 
διαπονουµένοις τὰ τῶν ἀκμαξόντων, τοῖς δὲ ἄλλοις τὰ τῶν ἔτι αὐ- 
ξανοµένων ' τῶν δὲ τελείων βοῶν οἱ µόσχοι βελτίους εἰσὶν εἰς 
σέψιν, xal οἱ ἔριφοι τῶν αἰγῶν. Πάντων τῶν ἔτι αὐξανομένων ἡ 


1. τε xai. À. --- lb. xai αἱ τῶν BP. 
— 3-3. καχόχυµον À. — 4. τε BFP. 
— 5-6. δὲ πάντα καὶ τὰ ἄγρια À. — 
7: Olvos BP. — 7-8. καὶ dndeis om. 
BP. — Cu. 16; |. 11. οἱ om. Codd. 
Cf. t. 1, Ρ. 221. — Ib. οἱ πετραῖοι 
τῶν ἰχθύων BP. — Ib. σάντες om. À. — 


12. τοῦ ex em.; om. Codd. — 16. κα 
ante xaÜóAov om. Codd. Cf. t. I, p. 
2232. — 20. xpéa] dxpa Codd. Cf. t. I, 
p. 222. — lb. ἐπιτηδειότατα BP. — 
20-22. Tois... αὐξανομένων om. Codd. 
Cf. t. 1, p. 222. — 23. καί ante οἱ om. 
Codd. Cf. t. I, p. 322. 
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κ.” ο ouíqua, dolos al. ῥίζαν, Qoirues aéré le 
jus, λίνου σπέρµα. ϱ) χιῤῥὸς καὶ αὐσ]ηρὸς olvos κεφαλαλγὴς καὶ 3 
γΣώμης ἄπΊεται μᾶλλον ToU µέλανος καὶ αὐσ]ηροῦ, καὶ οἱ εὐώδεις 
χεφαλαλγεῖς ' à δὲ ὑδατώδης οὔτε κεφαλαλγὴς, οὔτε τῶν νεύρων 
5 ἄπΊεται" à δὲ ὀλιγοφόρος καὶ παύει τὰς κεφαλαλγίας τὰς yivo- 
µένας διὰ χυμοὺς τοὺς ἐν γασΊρί. Γάλα οὐκ ἐπιτήδειον κεφαλῇ, 3 
εἰ ux τις ἰσχυρὰν ἔχοι advo. Τὸ ἀπόξρεγμα τῶν σ]εμφύλων 5 4 
καλοῦσι τρύγα, κεφαλαλγὲς, καὶ ἡ ἐν τοῖς σΊεμφύλοις ἀποτιθεμένη 
σ]αφνληή. 
καὶ. σα ἄφυσα. 


10 Ἠίσσοι, φασήολοι, κύμινον, λιγυσ]ικοῦ ἡ ῥίζα καὶ τὸ σπέρµα, | 
ἄγνου σπέρμα. Καννάξεως à καρπὸς καὶ ἐπὶ φυσωδῶν ἄφυσος. 2 
Κύαμοι ἑψηθέντες καὶ θρυγέντες, βολβοὶ οἱ ἐπὶ eov À καὶ dis 3 
ἑψηθέντες ἐν ἐλαίῳ καὶ γάρῳ μετὰ ὄξους ἐσθιόμενοι, μέλι τὸ ἆπα- 
Φρισύέν. Οξύμελι δὲ καὶ Φύσας καταῤῥήγνυσι». Άρτοι κρίθινοι, & 

15 ὅπως ἂν σκευασθῶσιν, ἥκισΊα φυσώδεις εἰσίν. Μέσοι δὲ ὑπαάρχουσι ὃ 


τῶν ἀφύσων καὶ φυσωδῶν οἱ Φάσηλοι, ὧχροι, λάθυροι, ἄρακοι. 
x8. Όσα φυσώδη. * 


Κύαμοι, λάθυροι, Qaxós, τυρὸς, ἐρέβινθοι, Φέρμοι, Carnot, 1 
ὧχροι, µελίνη, xéyxpos, καὶ ὅσα τοιαῦτα. Κυάµω» δὲ ToU ἔτνους 3 
Φυσώδους ὄντος, ἔτι μᾶλλον ὅτε ὁλοκλήρους τις αὐτοὺς À ὁπωσοῦν 

20 ἄλλως ἑψήσας χρῶτο, φυσώδεις γίνονται. Μᾶξα ἐξ ἀλφίτων φυσώ- 3 
δης * Φυραβεῖσα δὲ καὶ τριφθεῖσα µέχρι φλείονος διαχωρεῖ μᾶλλον 
xdrw καὶ μάλισΊα μέλιτος σροσλαθοῦσα. Lülos, ὁποὶ πάντες, καὶ à 
μᾶλλον ὁ κυρηναϊκὸς, σατύριον, σιλφίου ὑπὸς καὶ ἡ ῥίζα. Σύκων 5 
ὁλιγοχρόνιος ἡ φῦσα γίνεται διὰ τὸ ὃν ῥᾳδίως" τὰ δὲ 


A. dé om, Codd, Cf. t. I, p. 230. — pi 330. — 11. ἐπί € conj. από Codd. 
0-6. à δὲ ὀλιγοφόρος .....γασΊρί οαι. ΒΡ. — 12. à Qp. BP. — 15, dé own. F, — 
— Cn. 31; V. 10, IL. Qac.] His verbis Cu. 22; L 20. Φυσώδεις γίνονται om. 
insequens cap. inchoant Codd. Cf. t. 1, — Codd. Cf. t, F, p. 333. 











174 ORIBASE, SYNOPSIS, IV, 34-26. 
τοὺς mayeis xal γλίσχρους χυμούς. Ἀμύγδαλα ῥύπ]ει καὶ λεπ]ύνει, H 
ἐκκαθαίρει τε τὰ σπλάγχνα, καὶ τὰς ἐκ Suipanos καὶ ewedpowos 
Αμακῇύσοι τῶν ὑγρῶν ὀργάζωται. epi tah os 
s pido. Dagpasie Jawlopaguós doli Δυνάμεων. Μέι) πΊομερέ. 
iof τὸ γενόμενον ἐκ Ξερμῶν καὶ ξηρῶν φυτῶν ' διὸ f 
xparov ἐπιτήδειόν ἐσΊι expos τὴν τῶν α]ναάλων ác | # 
Ὃ ο σάκο 4148 
χνα δὲ ἀλύπως διακαβαίρει * πάνυ δὲ ὠφελεῖ καὶ τὰ κατὰ Spas — 
10 καὶ σνεύµονα σάθη. Tois παχὺν ἠθροικόσι χυμὸν ol λεπ]όφατοι τῶν V 
οἴνων χρήσιμοι * ἐὰν δὲ καὶ ψυχροὶ τυγχάνωσιν ol χυμοὲ, οἱ λεπῖοὶ 
καὶ σαλαιοὶ μετὰ δριμύτητος + à δὲ ὑδατώδης olvos ἐπιτήδειός ἐστιν — 
εἰς τὴν τῶν ἐκ σνεύμονος ἀναγωγὴν, ῥωννὺς καὶ τοὺς χυμοὺς ὑγραί- — 
var xal τέµνων μετρίως" καὶ à γλυκὺς δὲ οἶνος ἐν τοῖς ὀξέσι νοσή- — 
15 µασιν εἰς ἀνάπΊνσιν ἐπιτήδειος ήδη πεπεµµένης τῆς περεπνευµο- — 
vías xal σλευρίτιδοε. ——— *. 


| | (€ - 
xY. ὧσα ἐμθράτ]ει. | 


Γαλὰ τὸ μὲν ὁροῦ «σλεῖσῖον ἔχον ἀκινδυνότατόν do 
wavrós αὐτῷ τις χρῆται ' τὸ δὲ ὀλέγον μὲν ἔχον τούτοι 
τοῦ svpelfous,, οὐκ ἀσφαλάς doi cole ἐν αὐνῷ Sami at 

20 μὲν γὰρ καὶ νεθροὺς ἔσοι γε ἐπιτηδείως ἔχουσιν εἰς Alfa 
ο πω μ.ο - 


Career dnbosa do và dai 
35 καὶ rap: t ARA im sn DE 
2. καθαίρει BFP,— Ib. τε om. Codd. F. — 14. dé om. BFP.—; ». τε καὶ À 
GEL, p: 334. Afin spo Zodil. CEA 1. 
πάς i de à, 11. ix 
ἐστίν om, BFP. — 153. καὶ post à. om. zz BFP. — 35-36. 2 














178 ORIBASE, SYNOPSIS, IV, 29-30. 
γοι" τὰ δὲ ξηρὰ αὐτῶν µελικράτῳ βοθρεγµένα αλόον ἔχοντι puros 
ἱκανῶς λαπάτΊει γασΊέρα, κἂν µόνα τις αὐτὰ Φάγῃ, καὶ πολὺ μᾶλ- 
λον ἐὰν ἐπιῤῥοφῇ τοῦ µελικράτου. Πρόδηλον δὲ ὅτε συντελεῖ πῇ τῆς 10 
γασΊρὸς ὑπαγωγῇ τὸ μετὰ τὴν σροσφορὰν αὐτῶν µένειν ἐπέτινα — 
5 χρόνον σιόντας γλυκέος οἴνου, καὶ οὐκ εὐθέως ἀρισ]ᾷν. Μόρα, κε- 20 
ράσια. Πραικόκκια, περσικὰ καὶ exávza τὰ ὑγρὰ καὶ ὑδατώδη, καὶ 21 
ὅλως σα µηδεµίαν ἰσχυρὰν ἔχειν Φαίνεται ποιότητα τοῖς yv — 
µένοις À ὁσμωμένοις αὐτῶν, ἐὰν ἐπιτηδείως À γασ]ὴρ ἔχῃ αρὺς — 
τὴν κάτω διαχώρησιν, ὑπέρχεται ῥᾳδίως" el δὲ μὴν μέν ή vd | 
10 μετέωρα, μηδὲν εἰς ἔχκρισιν αὐτὴν ὠφελοῦντα διὰ τὸ p 
χειν αὐτοῖς δριμεῖαν 3] λιτρώδη ποιότητα. Καὶ μέση enis lo 
τοιαύτη τῶν ἐδεσμάτων ὕλη τῆς τε τῶν αροτρεπόντων τὴν γασΊέρα 
καὶ τῶν ἐπεχόντων, βραχύ τι ῥέπουσα «πρὸς τὸ ἕτερον, ὅταν γε — 
μὴ σάνυ τύχη νωθρᾶς γασΊρὸς εἰς ἀπόκρισιν, À ἰσχυρᾶς εἰς ἀνά- 
15 δοσιν * ἐνίοτε γὰρ ἐπέχει γασ]έρα διὰ τοῦτο καὶ τὸ µελίκρατον οἷς 
ἀναδίδοσθαι φθάνει ταχέων * τότε γὰρ οὐ µόνον οὐ αροτρέπει τὴν. 
γασἹέρα exphs ἔκκρισιν, ἀλλὰ καὶ τοῖς μιχθεῖσι σιτίοις els dra 
ci» ὑφηγεῖται" εἰ δὲ μὴ ᾠθάσειεν ἀναδοθῆναι ταχέως, ἐρεβίζει 


ἔχκρισιν ἔχον τι δριμύ. Καὶ µόνον es. u) áge- 1 
20 ψήσας ἐκλείχοι, χαλῶς ὑπάγει. Τὸ δὲ ἐπὶ ὀλίγον À µ | 
θὲν µελίκρατον ὑπέρχεσθαι φθάνει expiv ἀναδοβῆναι. T» à 
ξέει τὸ ἀσθενέσΊερον ἔντερον. Dios uis ban 
Sei veh ne lies ὑπάγει, καὶ ῥὰ 


pe 


κό’. Μέσα καθαρτικῶν καὶ ὑπακτικῶν. 
25  ΛινόξωσΊις κατὰ ἑαυτὴν, 3) μετὰ λαχάνων µισγοµένη καὶ ἐσθιο- | 


2. τὴν γασΊ. BP, — 11. αὐτοῖς om. p. 244. — 22. καίει BP. — Cun 19. 
Codd. Cf. t. I, p. 244.— 12. τῆς] de F; |. 25. µισγ. Wee 
els BP. Cf. t. F, p. 244. — 16. γάρ — mixta Barb.; om, Land.; 
om, F. — 18. Φβάσαιεν Codd, Cf. & 1, xowéouém BP. | 





180 ORIBASE, SYNOPSIS, IV, 31-32. 
xe ἑλάτΊω μὲν τῶν ὁσ]ρακοδέρμων, ἔχει δὲ οὖν καὶ αὐτὰ τὸν ἁλυ- 
xà» χυμὸν, ὃν ἐὰν ἐναποθῆται τῷ ὕδατι, ὥσπερ τῶν ὀσ]ρέων καὶ 
τῶν ἄλλων ὀσ]ρακοδέρμων, à σὰρξ ἐπισχετικὴ γίνεται γασ]Ίρός. 
Καὶ φακὴ δὲ καὶ κράµξη δίσεφθοι γενόµεναι καὶ τὸν χυλὸν ἀποθέ- 0 
5 µεναι γασΊρὸς ἐφεκτικαὶ γίνονται, καὶ ξηρᾶναι βουληθέντες ὑγρὰν 
γασ]έρα, ὅταν ἤδη µετρίω» ἠψῆσθαι δοκῇ à κράμθη, τὸ «σρότερον 
ὕδωρ ἀποχέοντες ἐμβαλοῦμεν εὐθέως ἑτέρῳ Ξερμῶ, κάπειτα exta 
ἐν ἐκείνῳ καθεψήσοµεν ὥστε τακερὰν γενέσθαι. Xo) δὲ µήτε ἀέρος, jo 
μήτε ὕδατος ψυχροῦ ψαύειν τὸ dis ἑψόμενον * οὐκ ἔτι γὰρ ἀκριβῶς 
10 γίνεται τακερὸν, οὐδὲ ἂν ἐπὶ exAsioTov ἕψης. Αφαιρεθεῖσα δὲ à φακὴ |] 
τοῦ Aéuparos τὸ ἰσχυρῶς σ]υπ]ικὸν ἀπόλλυσι, καὶ οὐχ ὁμοίως Ey- 
ραίνει τὰ κατὰ τὴν γασἹέρα ῥεύματα”" εἰ µέντοι α]ίσας αὐτὴν καὶ 
dis ἑψήσας ἀποχέοις τὸ epórepov ὕδωρ, εἶτα ὀλίγον ἁλῶν ἡ γά- 
pov συμµίξας ἐμθάλλοιε τι τῶν ἐφεκτικῶν γασρὸς ἄχρι τοῦ μὴ 
15 λυπῆσαι τὴν γεῦσιν, ἠδισ]όν τε καὶ ὠφελιμώτατον d, Car 
µακόν τε dpa καὶ σιτίον. Άλφιτα διὰ οἴνου αὐσ]ηροῦ πποθέντα En- 19 
ῥαίνει γασ]έρα. Όρυξα ἐπέχει" ἕλυμος ἥτοι µελίνη, κέγχρος, τὰ 13 
τηγανισΊὰ σάντα, λάγεια κρέα, olvos à αὐσ]ηρὸς καὶ µέλας duc. 
γλυκύτητος, μμ Ee 
20 σ]ηρός. 


i 


λα’. Óca Seppaivei. 


Πνροὶ iol , καὶ οἱ ἀπὸ αὐτῶν ἄρτοι, (Qn, βρόµος, + 
χευθίδες, οἱ γλυχεῖς φοίνικες, μῆλα τὰ yXux£a , σήσαµὀνι d 
διὸ καὶ διψώδη. Καννάβεως σπέρµα, αἱ γλυκεῖαι τῶν. e 
διὸ καὶ διψώδει». Al γλυκεῖαι σ]αφίδες" µαλάχη i m. 


1. ἔλαττον Codd. Cf. t. 1, p. 247. — — 16. ἅμα om, Codd. Cf. t. I, p. 24 | 
4. dé om. ABP. — 4-5. δίσερθα yevó- — 17. yao7épa om. Codd. Cf. t. I, 

µενα..... ἀποθέμενα À. — 5. γασἹέρα — lb. τά om. Codd. Cf. t. 1, p. sik 
cta Sal rs roo A 2 ri A iip MEM 
ἑψήσομεν BP Gale | ἕως ὅτου — Cu. 31; À, » διψώδης F; ddl: 
— 14. ἐμθάλλοι (dàÀe BP) τίς τι Codd, BP. wee o 
Cf, t. T, p. 348. — 15. ἠδύ BP. — om. ABP. — Ib. µαλάχαι BFP. 











184 ORIBASE, SYNOPSIS, IV, 35. | 
ἀρχὰς ἐμβάλλοις, οὐ βλάψεις τὴν ἕψησιν. Οὐ μὴν ἄλλο τι χρὴ 3 
μιγνύειν ὅτι μὴ σράσου βραχὺ καὶ ἀνήθου, καὶ ταῦτα εὐθὺς ἐν ἀρχῆ. — 
µένης καὶ ἀρτυομένης ὁμοίως, iv ὅτι Θύμβρας ἢ γληχοῦς ἐμεάλ- 

5 λειν αὐτῇ χρή.---Ἠδισ]ον δέ ἐσ]ιν ἔδεσμα κολοκύνθη μετὰ ταρίχου» 5 
Ad ERP REUS | 

duvapévois æpoodéyeclai mayvrépav ὕδατος τρ | 

κράτισΊον καὶ ἕψειν καὶ τρίδειν τὴν τροφήν. Axok, 
ἄν τις τὸ ἄλφιτον καὶ τὸ καπυρὸν τῶν ἄρτων * eai In» δὲ ἀθιᾶσι 

10 δύναμιν οἱ ἄρτοι cs Ἑ ερµότατοι κλασθέντες καὶ ἀποβραχέντες. Τῶν ὃ 
δὲ ἀφεψομένων ἔτι μᾶλλον τὸ “σόμα κρεῖτ]ον καὶ τροφιμώτερόν. 
ἐσ]ιν. Τοῖς δὲ πυρέτΊουσι δεῖ τὴν κριθὴν μὴ περιπ]ίσσειν, ἀλλὰ 9 
τλύναντα ἕψειν τῷ ὕδατι" «πρότερον δὲ χλιάναντα ἀποχεῖν, καὶ 








que par là on nuise à la cuisson. Mais on n'y mélera pas autre chose, 3 
si ce n'est un peu de poireau et d'aneth; — 
mises dés le commencement. Pour bien préparer la phac L] 
mettra plus d'orge mondée que de lentilles, et on l'assai a del 


méme d à cette ο. jos ler Jd 
faibles, Ὃ λα πμ rap ue ἃ 

le mieux est de faire macérer ou bouillir, ou de triturer es al 

On peut done faire macérer l'alphiton, et la partie eme 

mais le pain, mis en morceaux aussi chaud que res. σι 

la préparation qui développe ρω 

pendant les boissons [alimentaires ] obtenues par la dé j 
meilleures et nourrissent encore plus. Pour les fébrictants 

pas monder l'orge, mais la faire bouillir dans l'eau aprés 1 

on élèvera d'abord l'eau à une température tiède, pis on j 

premiére eau pour verser sur l'orge une nouvelle qua - 


3-7. perd... duvauévoss om. BP. — durus o 
5. raplyous LN Gal.; ῥήχονε F. Cf. corr; aMvarres F; : 2 
L Ff, p. 363, — 7. δέχεσθαι BP, — — vovres B. 
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190 ORIBASE, SYNOPSIS, IV, 4o. , 


xal τοῦ ὀξυμέλιτος αροσάντης da'lív. Αποθρέχοιτο JM ἂν κατὰ ὥραν À 
τά τε ἠρινὰ γλυχύμηλα τµηθέντα λεπΊὰ ἔσ]ε ἂν eJ pda τὸ ὕδωρ 
χρώση" À τῶν κυδωνίων μήλων τὰ σέπονα τέμνοντα ὡσαύτως 
ἀποθρέχειν. Διδόναι δὲ µάλισΊα τοῖς χολεμετοῦσι τὸ ἀπὸ τῶν priam, 5 
xal) eps τὰς xoiMas. Καὶ ἀπίους δὲ ἀποθρέχειν ὅσαι σΊρυφναὶ καὶ v 
γλυχεῖαί εἶσιν. Τὰ δὲ ἁπαλὰ μύρτα βραχέντα γλυκεῖ οἵνῳ ἀπδὲς 1 
μὲν τῇ σόσει, ἄδηχτον δὲ καὶ λεῖον τὸ απιόμα. Ἀποθρέχεται δὲ καὶ ὃ 
τὰ γίγαρτα ἐρειχθέντα' μᾶλλον δὲ τὸ ἀφέψημα αὐτῶν χρησιµώ- 
reply ἐσΊιν, οὐδεμίαν δριμύτητα, οὐδὲ ὀξύτητα ἔχον. 


μ’. Περὶ γαλακτοποσίας. Ex τῶν Ρούφου. 


Τῷ δὲ γαλακτοποτοῦντι τῶν ἄλλων σιτίων ἀφεκτέον doll», Fes 1 
ἂν πεφθῇ τε xal διαχωρήσῃ κάτω. ἄμεινον οὖν ἕωθεν σίνειν νεύ- 1 
ϐὀαλτο», καὶ ἀσιτεῖν ἐπὶ αὐτῷ, καὶ τῶν φόνων τῶν ἄγαν ἀφαιρεῖν 


missements, cas dans lesquels l'usage du miel et du vinaigre miellé est 
contraire. On fera macérer, dans la saison appropriée, des pommes du 4 
printemps doutes d'un goût sucré, coupées très-menu, jusqu'a ce 
qu'elles aient communiqué à l'eau une couleur très-prononcée: ou bien 
on coupera et on fera macérer de la méme manière des coings mürs. On ÿ 
doit surtout donner la boisson aux pommes à ceux qui vomissent de la 
bile, ainsi que pour resserrer le ventre. On fera également macérer les 6 
poires d'un goût sucré et d'une ápreté trés-prononcée. Si on fait me- ? 
córer des baies de myrte fraiches dans du vin d'un goüt sucré, on obtiest 
un liquide désagréable à boire, il est vrai, mais qui ne produit pas de 
picotements et qui coule aisement. On fait macérer aussi les pepins de 8 
raisin, aprés les avoir ecrases; mais la décoction de ces pepins est pré 
lerable à là maceration, parce qu'elle n'a aucune ácreté ou acidité. 


40. DE LA MANIEBE DE BOIRE DC LAIT. — TIRE DE RUPCS. 


Celui qui boit du hit doit s'abstenir des autres aliments, jusquàce! 
que lc lait soit digere et qu'il ait passe par le bas. Le mieux donc est de 2 
prendre le matin. immédiatement après qu'il est trait. de s'abstenir 


1. δὲ ταῦτα ua. BU. Ib. ro om. ds om. BP. — 11. dexysonft F: sys 


UD CU 10, p au Ur τος]. io. 207m P — 13. tov σόνον τον Codd. 
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192 ORIBASE, SYNOPSIS, IV, 41. 


ἐφιξήσῃ τοῖς χείλεσι τοῦ ἐχίνου, καὶ τοῦτο σπὀγγφ καθαίρειν' 
σολλάκις γὰρ ἐνθένδε καὶ τὸ ἄλλο διεῷθάρη. Έψειν οὖν óc εἴρη- 6 
ται τὸ γάλα µέχρι σαχύτερόν τε ὁμαλῶς xal γλυκύτερον τοῦ ὠμοῦ 
γένηται. 

μα’. Περὶ ὑδάτω». 


Δεῖ δὲ καὶ τῆς τῶν ὑδάτων ἀρετῆς τε καὶ κακίας ἐμπείρους εἷ- 1 
ναι σολύχρησΊα γὰρ τὰ ὕδατα σχεδὸν ἁπάντων μᾶλλόν doli» εἰς 
ἅπασαν τὴν δίαιταν. Εδέναι χρὴ τοίνυν τὸ ἄρισΊον ὕδωρ ἀποιότα- 4 
τον εἶναι κατὰ γεῦσιν καὶ κατὰ bap»: εὐθὺς δὲ τοῦτο καὶ ἠδισ]ον 
ὑπαρχει τοῖς Φίνουσι xal ὀφθῆναι xafjapóv. ὅταν & καὶ ὑποχωρῇ 3 
τῶν ὑποχονδρίων ταχέως, μηδὲ ζητεῖν ἕτερον ἄμεινον ' τὰ γὰρ à 
τοῖς ὑποχονδρίοις χρονίξοντα xal τὴν γασΊέρα ασλήτΊοντα καὶ ἐμφν- 


et on ótera avec une éponge ce qui pourrait s'attacher au pourtour de 
la casserole, car c'est là souvent le point de départ d'une corruption to- 
tale du lait. Faites donc bouillirle lait comme je viens de le dire, jusqu'à 6 
ce qu'il ait acquis une épaisseur uniforme et un goüt sucré plus fortsque 
ceux du lait cru. 


á1. DE L'EAU. 


On doit (tre versé dans la connaissance des bonnes et des mauvaises | 
qualités des eaux, car, pour tout ce qui regarde le régime, l'eau est, peu 
s'en faut, d'un usage plus commun qu'aucune autre chose. Sachez donc 1 
que la meilleure eau est complétement exempte de toute qualité, aus 
bien sous le rapport du goüt que sous celui de l'odorat; par une cor 
séquence nécessaire, une pareille eau est très-agréable à boire, et d'une 
transparence irréprochable. Si, de plus, elle traverse rapidement les hy- 3 
pocondres, on en chercherait vainement une meilleure; car les eeax 
qui séjournent longtemps dans les hypocondres, qui paralvsent, gos 
flent et surchargent l'estomac, doivent être considérées comme à moité 


1. ἐφιζήση Aët.;, ζέση Codd. — Ib. BP. — 8. κατὰ τὴν y. F. — 10. pre 
Λη xaPapeir? - Cu. 51: 1. 6. μαλισῖα Pius BF. Cf. t D. p. 304. 
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194 ORIBASE, SYNOPSIS, IV, Δι. 


τὰ ὄμβρια xal γλυκύτατα καὶ λαµπρότατα xal λεπΊότατα, διότι ὑπὸ 
τοῦ ἡλίου τὸ κουφότατον ἕλκεται xal λεπτότατον  ἀνάγει dé oda 
ἐκ µόνων τῶν ἄλλων ὑδάτων, ἀλλὰ καὶ ἀπὸ τῆς SaAdcons κάκ 
τῶν σωμάτων αὐτῶν " διὸ καὶ εὐσηπ΄]ότατόν dolls αάντων, ds ἂν 
ὑπὸ διαθόρων καὶ «Aeióvev σοιοτήτων συνισΊάμενον. Mi τις ἃ . 
ὑπολάθῃ καχισΊον εἶναι τὸ εὔσηπ]ον ὕδωρ ' τὸ γὰρ εὐαλλοίωτον 
αρὸς ἀρετῆς μᾶλλόν ἐσ]ιν À xaxlas, dale ὅταν Éyn τὰ γνωρίσματα 
τῶν ἀρίσ]ων ὑδάτων, x&v εὔσηπΊον ὑπάρχῃ, κάλλισΊον ὑποληπΊέω. 
Σήπεσθαι δὲ ἀρχόμενον τοῖς σιοῦσιν αἴτιον βράγχων τε καὶ fu- : 
χῶν καὶ βαρυφωνίας καθίσΊαται. Τούτων δὲ τῶν ὀμθρίων ὑδάτων 1 
τὸ Θερινὸν τοῦ λαιλαπώδους ἄμεινόν ἐσ]ι, καὶ τὸ βρονταῖον. Τὰ |) 
δὲ ἀπὸ κρυσΊάλλων καὶ χιόνος σονηρότατα" κατὰ γὰρ τὴν αῆζιν 
τοῦ ὕδατος «àv τὸ λεπΊομερέσΊερον ἐκθλίδεται. Καλῶς dà ἂν ἔχοι 1! 


(Airs,eaux et lieux , $8 . t. 1, p. 32), les eaux de pluie sont les plus légères, 
les plus douces, les plus transparentes et les plus ténues, parce que le 
soleil attire la partie la plus légère et la plus ténue de l'eau; il exerce cette 
action aussi bien sur la mer que sur les autres caux, et méme sur le corps 
humain : pour cette raison les eaux de pluie sont aussi, entre toutes, 
celles qui se pourrissent le plus facilement, attendu qu'elles tirent lear 
origine de qualités diverses ct plus nombreuses que ne le font les autres. 
Gardez-vous de croire que l'eau qui se corrompt aisément est la plus mau- 8 
vaise, car la propriété de modifier facilement ses qualités doit lui être 
imputée plutót comme un avantage que comme un défaut : si donc une 
eau quelconque présente, du reste, les meilleurs signes, il faut la regar- 
der comme excellente, lors méme qu'elle se corrompt facilement. Quand 9 
l'eau commence à se pourrir, elle est, pour ceux qui la boivent, une 
source d'enrouement, de toux et d'abaissement du ton de la voix. Les 1€ 
eaux de pluie qui tombent en été, ou quand il tonne, sont meilleures 
que celles qui tombent pendant une tempéte. Les eaux qui proviennent Y! 
des glaces et de la neige sont trés-mauvaises; en effet, quand l'eau se 
congéle, tout ce qu'elle contient de plus subtil en est exprimé. Il sera. 1 
bon de corriger, avant de les boire. les eaux vaseuses, qui ont une mau- - 


1. διότι Paul; διόπερ Codd. - - 5. dé rio» om. B text. FP. — i1. βροντιαῖον» 
om. BP. - 9. Σήπεσθαι.. ....... αἰ- F. »*. m. 
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BIBAION E. 


a. Περὶ τῶν συµθαινόντων ταῖς xvotaais, xaí ens αὐτὰς δεῖ διαιτᾷν. 


Τῶν συµπιπ΄Ίόντων ταῖς χνούσαις ἐπειδὴ ταῦτα µάλισΊα ἐνοχλεῖ, | 
τὸ περισσαίνειν καὶ συνεχῶς ἐμεῖν καὶ σΊυελίζειν καὶ καρδιώσσειν 
xal ἀποσιτεῖν, οὐ χεῖρον καὶ αρὸ»ς ταῦτα ὑποθήκας γράψαι. Περί- 3 
πατοι, σιτία μήτε ἄγαν σΊρυφνὰ, pire ἄγαν γλυκέα, καὶ ola 

5 χιῤῥο) καὶ εὔοσμοι, Φενταετεῖς µαλισΊα, xal τὸ µέτριον eorès, 
ταῦτα πάντα τοῦ Φερισσαίνειν καὶ τοῦ ἐμεῖν ἰάματά doi» ' ὡς à 
Φάρμακα, σολύ)ονον μὲν τὴν «ja» ἐν ὕδατι ἕψοντα σίνει», καὶ 
ἄνηθον ὠᾠσαύτως, xal τῆς σοντικῆς Dons: καλεῖται dà ἐπιχωρίων 
pd: τοῦτο δὲ καὶ ἐπὶ τῷ σίτῳ καὶ esp) τοῦ σίτου λαμθάνειν * ἔθνθν 





LIVRE \. 


1 LES ACCIDENTS QUI ARRIVENT AUX PEMMES ENCEINTES 
FT DU RÉGIME. QU'ON DOIT LEUR PRESCRIRE. 


Comme. parmi les accidents qui surviennent aux femmes enceintes, | 
ceux qui leur arrivent le plus ordinairement sont la surcharge [de l'este-. 
mac? , les vomissements frequent, la salivation, la cardialgie et l'aversis . 
pour les aliments. il ne sera pas trop mauvais de donner aussi des coe 
»eil* contre ces accidents. Des promenades. des aliments ni trop forte 
ment âpres. ni d'un soût trop sucré. des vins paillets et odoriférants, sur 
tout ceux de cinq ans. la moderation dans les boissons, sont autant de 
remedes contre la surcharge de l'estomac et contre les vomissemenis 
à titre de medicaments. on boira la renouce ou l'aneth bouillis das 
l'eau, où aussi la racine du Pont qu'on appelle dans sa patre rhe; o — 
pourra encore manger cette racine apres et avant le repas: à l'extérieur 


Cn. 1:1. S. assez Codd. Cf. t. HI. 35-6. xz τὀ..... ἐμεῖν om. BP. — 9. # 
pores 5 μα}. ou 5.25, mu F m. Codd. Cf. 1. HI. p. 10$. 


οι 
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γῆν χιµωλίαν μετὰ ὄξους ἐπιχρίειν, καὶ σΊυκ]ηρίαν μετὰ ὄξους 
ὡσαύτως. Ἀγαθὸν δὲ καὶ τῶν μηδικῶν καλουµένων μήλων ἑψήσασαν V 


ἐν ὕδατι καταιονίζειν τοὺς αόδας. 


B'. Περὶ τιτθῆς. 


Αἱρεῖσθαι χρὴ τὴν τιτθὴν μηδὲ ὁτιοῦν νόσημα ἔχουσα», μήτε | 
ἄγαν νεωτέραν, pire ἄγαν αρεσθυτέρα». ἤσίω δὲ ἡ μὲν νεωτάτη : 
ἐτῶν κε’, ἡ δὲ απρεσθυτάτη ἐτῶν λε. Καὶ σΊ]ῆθος µέγα ἐχέτω καὶ ἱ 
τιτθοὺς μεγάλους, xai SnAds µήτε uepuxulas, µήτε ἀπεσ]ραμμί- 
vas. Élu δὲ καὶ τὸ ἄλλο σῶμα pire σίων ἰσχυρῶς, pire ὑπῳ- | 
λεπΊος. Μέγα dé ἐσ]ι τῷ σαιδίῳ καὶ τὸ τὴν τιτθὴν μὴ «πάλαι το 3 
Toxviay εἶναι, xal ἄῤῥεν μᾶλλον. Φυλασσέσθω δὲ καὶ τὰ σών | 
ξηραίνοντα xal τὰ ἁλυχὰ χα) δριµέα xal σΊ]ρυφνὰ καὶ ὀξέα xa) er 
xpà καὶ ἰσχυρῶς Φερμαίνοντα, xal τὰ dv ὀύσοσμα, καὶ vis 


naigre, à mettre dessus des feuilles de chou larges. et à y faire des onctions 
avec de la terre de Cimole, ou de l'alun délayés dans du vinaigre. Il est 
bon aussi de pratiquer sur les pieds des affusions avec de l'eau dam 
laquelle on a fait bouillir des pommes dites de Médie (citrons). 


2. DE LA NOURRICE. 


On choisira une nourrice qui n'ait pas la moindre maladie, et qui ne 
soit ni trop jeune ni trop vieille. La nourrice la plus jeune doit avoir | 
vingt-cinq ans, et la plus âgée trente-cinq. Qu'elle ait la poitrine grande 
et les seins développés, et que les papilles ne soient ni closes ni tournée 
de côté. Pour le reste du corps, elle ne sera ni très-grasse, ni excessive 
ment maigre. C'est un point important pour l'enfant que l'accouchemest 
de la nourrice ne date pas de trop longtemps, et on préférera celle qii - 
aura mis au monde un garçon. Elle évitera aussi les mets fortemest 
desséchants, ainsi que les aliments salés, ácres, fortement astringesis, 
acides, amers ou trés-échauffants; elle évitera encore les ingrédients ο 
ont une trés-mauvaise odeur. les parfums qui ont une vertu prononcé. 


1. τήν Codd. Cf. t. ΠΠ, p. 107. — — xai x0' BF P. Cf. t. UI, p. 110. — lb. 
Cu. στ |. 4. τήν om. BP... G.xe']xe néyal péaon RP. 
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τοῦ ὁρώδους' τὸ γὰρ τοιοῦτον ydAa ἄχρησ]Ίον τὸ dà ἐναντίον δύσ- 
πεπΊον' ἄρισΊον δὲ τὸ σύμμετρα ἔχον ἀμφότερα. 


δ'. Πῶς διορθωτέον τὰς καχίας τοῦ γάλακτος». 


Τὰς δὲ κακίας τοῦ γάλακτος διορθοῦν χρὴ dde" εἰ μὲν τύχοι φα- 1 
χύτερο», éuérois ἐξελεῖν δεῖ τοῦ Φλέγματος' ἄρισΊοι δὲ οἱ ἐπὶ τῷ 
ὀξυμέλιτι. Δεῖ δὲ καὶ τοῖς exóvois λεπΊῦναι τοῖς αρὸ τῶν σιτίων. 1 
Ενταῦθα δήπου καὶ ὀρίγανον xal ὕσσωπον καὶ ἡ θύμθρα καὶ ὁ ) 
σκάνδιξ καὶ à 9ύμος ἐπιτήδεια, καὶ ῥαφανὶς ὀλίγη, καὶ τάριχος 


-σαλαιὸν μετὰ ὀξυμέλιτος. El δέ «ου yévorro δριμύτερόν τε καὶ 


λεπΊότερον, ἐνταῦθα τῶν μὲν «πόνων κουφίδειν τῶν σολλῶν, εὖω- 
χεῖν δὲ τὴν τιτθὴν ῥοφήμασί τε καὶ κρέασι χοίρων, καὶ σίραιον 


διδόναι «πίνειν xal οἶνον γλυκύν ' εἰ δὲ ἧσσον γένοιτο, τῶν τε (e- 


l'élément caséeux est moins abondant que l'élément séreux; dans ce css 
le lait n'est pas nourrissant ; celui qui présente des conditions opposées 
est difficile à digérer; le meilleur est celui qui contient une quantité 
moyenne des deux éléments. 


4. COMMENT IL FAUT CORRIGER LES MAUVAISES QUALITÉS DU LAIT. 


Les mauvaises qualités du lait devront être corrigées de la maniere | 
suivante : si le lait cst trop épais, on enlévera de la pituite à l'aide de 
vomissements, et les meilleurs sont ceux qu'on excite avec l'oxymel. Il 1 
faut aussi atténuer à l'aide d'exercices faits avant le repas. C'est dans ces 3 
circonstances que l'origan, l'hysope, le thymbre, l'aiguillette et le tkym 
conviennent, ainsi qu'une petite quantité de raifort, et de la salaison 
vieille prise avec de l'oxymel. Si parfois le lait devient trop ácre et trop À 
ténu, on diminuera les exercices trop multipliés; on donnera à la nour 
rice des mets agréables, par exemple des bouillies, de la viande de jeune 
porc, et, pour boisson, du vin doux cuit et du vin d'un goüt sucré; si 
cette mauvaise qualité du lait existe à un moindre degré, on adminis- 


1. χρησΊόν Codd. Cf. t. MI, p. 132. λεπΊῦναι om. Codd. Cf. t. III, p. 126. 
— Cu. 41. 4. ἄρισΊον Codd. Cf. ΠΠ, - 6. Θύμθρη F. — 8. re om. F. — 
p.126. — 5. dé BP. — Ih. τοῖς post το. re om. F. 
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e'. Κομιδὴ παιδίου. 


Πρώτην τροφὴν εἰσφέρειν δεῖ τῷ νεογνῷ σαιδίῳ τοῦ μέλιτος" | 
μετὰ dà τοῦτο τοῦ γάλακτος διδόναι ds τῆς ἡμέρας À τρὶς τὸ ασλεῖ- 
a'lov* ὅταν δὲ αὐτό τε «ωρόθυμον À λαμθάνειν καὶ ἐλπίδας erapéyn 
ἐκπέψειν, τηνικαῦτα ἤδη καὶ σιτίον διδόναι μὴ ἐμπιπλᾶσαν». El δὲ 2 
«ου λαθόντα σληρωθείη, ὑπνωδέσ]εραά τε εὐθὺς γίνεται καὶ νωθρὀό- 
τερα, καὶ ὄγκος ἐν γασ]Ίρὶ Évea'1 καὶ QUaa , καὶ οὐρεῖ ὑδατωδέσΊερα, 
ols χρὴ τεκµαιροµένην μηδὲν διδόναι ἔσ]ε ἂν καταναλώσῃ. Àpuii 3 
δὲ ἔτη vo τρέφειν τῷ γάλαχτι, τὸ δὲ ἐντεῦθεν µεταθάλλειν αρὸς 


σιτία. 


e. Περὶ τῶν ἐξανθημάτων τῶν γινοµένων τῷ male. 


ὅσα δὲ τῷ σαιδίῳ ἐξανθεῖ κατὰ τὸ δέρµα, χρὴ τὸ μὲν αὐτίκα | 


5. DE L'ÉDUCATION DE L'ENFANT. 


Le premier aliment qu'on permet au nouveau-né est le miel; après | 
cela, on lui donnera du lait deux ou trois fois par jour au plus: quand 
l'enfant désire lui-méme prendre des aliments et qu'on peut espérer qu'il 
pourra les digérer complétement, la nourrice lui en offrira en évitanl 
toutefois la plénitude. Si, cependant, une réplétion a eu lieu à votre 2 
insu, l'enfant présentera aussitôt une propension au sommeil et une tor- 
peur plus fortes que de coutume; il aura du gonflement et du gaz dans 
le ventre, et son urine sera plus aqueuse; la nourrice conjecturera , d'après 
ces signes, qu'il ne faut rien donner à l'enfant avant qu'il ait consumé 
le trop plein. On nourrit l'enfant pendant deux ans avec le lait, et on le 3 
fait passer ensuite aux aliments. 


6. DES EPPLORESCENCES QUI SURVIENNENT CHEZ LES ENFANTS. 


La nourrice doit être d'abord satisfaite de voir arriver des efflores- 1 


Cu. 5; l. 1. νεογενεῖ BP. — 2-3. το ἐμπιπλ. VPaul.; καὶ ἐμπιπλοῦν Codd. —- 
αλεῖον F; xal τὸ πλεῖσ]ον BP. - 4. εἰς 5. εὐθύ F. - Cu. 6; 1. 10. κατὰ δέρµα 


σέψι» BFP. Cf. t. HE; p. 158. — Ih. μη. F. 
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xal xarà χεφαλῆς, σιτίσαι µέλιτι σολλῷ, κἄπειτα τῷ δαχτύλῳ τὴν 
γλὠτΊαν mpdws σιέσαι due γὰρ Φλέγμα σολύ. 


η’. Περὶ ὁδαξησμοῦ. 


E! dé τις ὁδαξησμὸς «αρείη τῷ audio, συρίᾳ χρησΊέον καὶ | 
ἀφθόνῳ ἀλείμματι διὰ ἐλαίου ἀπέφθου συνταχέντος ὀλίγου κηροῦ. 


S'. Περὶ ὁδοντοφυίας. 


Οδοντοφυΐαι γίνονται περὶ Sonor μῆνα συµθαίνουσι δὲ τότε | 
Φλεγμοναὶ τῶν τε οὕὔλων xal σιαγόνων καὶ τενόντων, καί «rots καὶ 
σπασµοί. Χρὴ οὖν τηνικαῦτα μηδὲν διδόναι τῷ Φαιδίῳ µασήσεως 1 
δεόµενον, τῷ δακτύλῳ dà συνεχῶ, σαρὰ τὸ λουτρὸν τὰ οὖλα ψηλα- 
Pay καὶ µαλάσσειν ὁρνιθείῳ σΊέατι, À ἐγκεφαλῳ λαγωοῦ ' τῶν δὲ 


des affusions sur la tête; on lui donnera beaucoup de miel à manger, et 
puis on lui comprimera doucement la langue avec le doigt ; de cette ma- 
nière, il vomira une grande quantité de flegme. 


8. DE LA DÉMANGEAISON. 


Si l'enfant a quelque démangeaison, on aura recours à une fomen- | 
tation et à une onction pratiquée avec unc quantité considérable d'huile 
cuite, dans laquelle on aura fait fondre un peu de cire. 


9. DE LA DENTITION. 


La dentition a lieu vers le septième mois, et il survient alors des in- ! 
flammations des gencives, des joues et de la partie postérieure du cou, 
quelquefois aussi des convulsions. Dans ces circonstances, on ne donnera j 
rien à l'enfant qui ait besoin d’être máché; pendant le bain, on lui tou- 
chera continuellement les gencives avec le doigt, et on les ramollira avec 
de la graisse de poule ou avec du cerveau de lièvre: quand les dents 


1. τῆς χεφ, DP. --- Db. σιτ. χρῖσαι Α. 2. mpaëws À. - Cu. 9: 18 
Codd. Cf. i. 1. p.154. — Ib. ἔπειτα δεοµένω Codd. — lb. λοετρόν BP. 
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xal τιτρώσκει, χαλῶς ἂν ἔχοι χατέχειν ἴρεως ῥίζαν ἐξεσμένην μὴ 
σάνυ ξηράν. Τοῦτο καὶ τοῖς ἕλκεσι αροσθοηθεῖ. Καὶ τὸ βούτυρον 9) 
μετὰ μέλιτος διαχριόµενον ὀνίνησιν. 


1”. Πρὸς ἄφθας. 


Γίνεται δὲ τῷ σαιδίῳ καὶ ἕλκος τὸ χαλούμενον ἄφθα, τὸ μὲν | 
ὑπόλευκον, τὸ δὲ ὑπέρυθρο», τὸ dà αὖ µέλα», olov ἐσχάρα” κάκισΊον 
δὲ τὸ µέλαν καὶ ΞανατωθέσΊατον. Βοηθεῖ δὲ Ἶρις μετὰ μέλιτος, καὶ 1 
εἰ ξηρὰν ἐμφυσᾷν ἐθέλοις, καὶ ῥόδων φύλλα κεκοµµένα, καὶ τὸ ἄν- 
Üos τῶν ῥόδων, καὶ xpóxos, καὶ ὀλίγον σμύρνης, xal à κηκὶς, καὶ 
ὁ λιθανωτὸς, xal à φλοιὸς τοῦ λιθάνου, ὁμοῦ τε xal ἰδία ἔκασ]Ίον, 
µέλιτι δενόµενα ' ἐπὶ δὲ τούτοις µελίκρατὀν τε καὶ ῥοιᾶς γλυκείας 
ὁ χυλό». 


tenir une racine d'iris bouillie qui ne soit pas trop seche. Cela est pro- 9 
litable aussi aux ulcères. Le beurre. employé sous forme d'onction. avec 10 
le miel, rend également des services dans ce cas. 


10. REMÈDES CONTRE LES APHTHES. 


L'enfant peut encore être pris de l'ulcere qu'on appelle aphtke, lequel | 
est tantôt blanchátre, tantôt rougeátre. tantôt noir comme une escarre: 
mais l'ulcére noir est le plus mauvais οἱ celui qui entraine le plus souvent 
la mort. Les remèdes contre cette affection sont l'iris combine au miel. ? 
et, si vous voulez faire des insulllations seches. les feuilles de rosier pilées, 
puis les roses, le safran. la mvrrhe prise en petite quantite. la noix de 
salle, encens, l'ecorce de l'arbre qui produit l'encens. humectes de 
micl, qu'on prenne tous ces medicaments ensemble. ou chacun en part 
culier: en. outre, il v à encore l'eau. miellée et le suc de crenades au 
goût sucre. 


Cu. 10, À. 6. Χαν ZZ. E BP. Où BP — ie som BP. -— iii. ae 
P^cas τ © ASarar CY Th zxz:-773 es xci RP 
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10". Δίαιτα νηπίου καὶ τῶν ἐθεξῆς ἡλικιῶν ἄχρι τῶν παρακµαζόντων. 


Τοὺς νηπίους ἀπὸ τοῦ γάλακτος γεγονότας ἐπὶ ἀνέσει τε da» καὶ | 


ἱλαρότητος γυμνασία, xal τροφὰς αὐτοῖς ῳροσφέρειν ἐλαφράς. ἀπὸ δὲ 
τῶν 8E καὶ ἐπ]ὰ ἐτῶν τούς τε «xaióas καὶ τὰς χόρας γραμματισΊαῖς 
«αραδιδόναι erpaéci xal Φιλανθρώποις * οὗτοι γὰρ μετὰ ἀνέσεως 
xal) χαρᾶς διδάσκουσιν ᾿ à δὲ ἄνεσις τῶν ψυχῶν els εὐτροφίαν σώ- 
µατος μεγάλα συµθάλλεται ' τοὺς δὲ δωδεκαετεῖς τῶν σαίδων «πρός 


τε γραμματικοὺς Φοιτᾷν ἤδη καὶ γεωμέτρας καὶ τὸ σῶμα γυμνάζειν 
ἀναγκαῖον. Απὸ δὲ τῶν τεσσαρακαίδεχα ἐτῶν µέχρι τῶν τριῶν ἐθδο- ? 
µάδων ἁρμόσει µαθηµάτων ἄσκησις καὶ φιλοσόφων λόγων κατήχη- 
σις, καὶ γυμνάσια exÀelova σαραλαμθάνειν διὰ τὴν ἰσχὺν τοῦ asi- 
µατος, ὅπως καὶ ψυχῇ καὶ σώµατι σονοῦντες ταῖς ὁρμαῖς κωλύωνται 
χρῆσθαι ταῖς els ἀθροδίσια. Συναιρετέον δὲ καὶ τὸν οἶνον ἐπὶ τού- 5 
των. Τοῖς δὲ ἀχμάξουσιν ἀρμόξει δίαιτα τελεία xal ψυχῆς καὶ ad- À 


14. RÉGIME POUR LES PETITS ENFANTS ET POUR LES ÂGES SUIVANTS 
JUSQU'À CELUI DU DÉCLIN. 


On doit permettre aux petits enfants qui viennent d'être sevrés de vivre | 
librement et de se livrer à la gaieté; on leur donnera des aliments légers; 
depuis l'âge de six ou sept ans, on confiera les garçons et les filles à des 
maitres de lecture doux et humains, car l'enseignement d'un tel maitre 
réjouit les enfants ct les met à leur aise; or le relâchement de l'âme con- 
tribue beaucoup à la bonne nutrition du corps; les garçons de douze ans 
doivent fréquenter les grammairiens etles géométres et exercer leur corps. 
Depuis l'âge de quatorze ans jusqu'à l'accomplissement de la troisième 1 
semaine [d'années], il conviendra de cultiver les sciences, d'entendre 
les démonstrations philosophiques, et d'augmenter la quantité des exer- 
cices, en raison de la vigueur du corps, afin qu'en se fatiguant l'àme et 
le corps, les jeunes gens ne soient pas enclins à céder aux désirs qui les 
poussent vers les rapprochements sexuels. Ἡ importe aussi de supprimer 5 
le vin à cet âge. Ce qui convient aux adultes, c'est un régime complet de À 


Cu. 14; |. 1. xai ἀπό Codd. Cf. t. III, — - Ib. ἐλαθράς Aót.; ἐλαθρῶς Codd. — 
p. 16:1. -- ». ἱλαρότατα }υμνάσια BP. 6. παιδίων Codd. Cf. t. SIL, p. 163. 
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uopíam, τηνικαῦτα συμπίπΊειν εἴωθεν, ὅταν ἐκθερμανθέντες ἱκανῶι 
οἱ μύες ἐπισπάσωνταί τι τῶν σερικεχυµένων davrois σπεριτΊωμά- 
των. Eo: δὲ καὶ ἄλλη διάθεσις τετάρτη 3s καὶ μὲν γένεσις ἐν τῷ 3 
ξηρανθῆναι τοὺς μῦς περαιτέρω τοῦ αροσήκοντος, dias ἀποδύντων 
αὐχμηρὸν xal αροσεσΊαλμένον Φαίνεσθαι τὸ σῶμα καὶ epis τὰς 
κινήσεις ὀχνεῖν. Τὴν δὲ ἴασιν ὃ μὲν ἑλκώδης κόπος ἔχει và» διαφό- 4 
pnoiw τῶν σεριτΊωματων», διαθορηθήσεται δὲ διὰ τρίψεώς τε πολ- 
λῆς xal μαλαχῆς σὺν ἐλαίῳ σολλῷ µηδεµίαν ἔχοντι σΊύψιν. Ô ἃ 5 
ἕτερος κόπος, à τονώθης, τὸν σκοπὸν τῆς ἰάσεως ἔχει τὴν χάλασιν᾿ 
χαλᾶται dà τὸ συντεταµένον τρίψει μὲν ὁλίῃ τε dpa xal palaxÿ 
διὰ ἐλαίου γλυκέος εἰληθεροῦς, ἀναπαύσει δὲ don xal ἠσυχίαᾳ καὶ 
λουτροῖς εὐκράτοις xal διατριθῇ Φλείονι κατὰ τὸ Θερμὸν ὕδωρ, 
dos εἰ καὶ ὃς καὶ τρὶς αὐτὸν λούοις, ὀνήσεις µειξόνως. Ó A4: 
τρίτος τῶν κόπων τῆς ἰάσεως τρεῖς ἔχει τοὺς σκοποὺς, κένωσιν τοῦ 


se presente habituellement quand les muscles, fortement échauffés, ont 


attiré une partie des residus répandus autour d'eux. ll existe encore un 3 
quatrième etat, et qui est le produit d'un desséchement démesuré des 
muscles; lorsque les sens qui se trouvent dans cet état sont déshabillés, 
on s'aperçoit que leur corps est sec et ferme, et qu'ils épronvent de la ré- 
pugnance à se mouvoir, On guenit là lassitude ulcereuse en dissipant les 4 
vesidus. par la. perspiration, à l'aide d'une friction douce et prolongée 
pratiquee avec une grande quantite d'huile exempte de toute astringence. 
L'autre espece de lassitude. je veux dire la lassitude tensive. a pour indi- 5 
«ten curative le relichement: or on relèche les parties tendues per 
une fiction qui soit à la fois douce et peu prolonge. et qu'on pratique 
ave de Vhuile dance chauffe au sodeil. par l'inactivite et le repos com- 
lets jar des bans tides. et par un secour prolcnce dans l'eau chaude: 
«1 done vous administrés dez c tros bains le même jour” aux gens qui 
vt dans cet tar vous hour vs beaucoup de Teen. La treisieme espéce 5 
Ae δν joesente trois wx Bcatiwe curattes. l'ecacustien des resdus. 


N δια anui» Pb lh cust» Choc 0 xr au BP — D se: 
CN nora wa RO dec (agam CAL ooi mox Da $ c BP. — 
avis ος - Ameuumbnrpm re mm 73 rem. V | 
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σκληρότητι xal συκνώσει τοῦ δέρµατος * κατὰ δὲ τὸ γυμνάζεσθαι 
τῷ δυσεκθερμάντφ. Ἡ δὲ facis τῆς τοιαύτης διαθέσεως Θέρμανσή » 
ἐσΊιν * συντονωτέροις οὖν γυµνασίοις χρησΊέον καὶ βαλανείοις Sep- 
µοτέροις * ἐν δὲ τῇ ψυχρᾷ κολυµθήθρα διατριθὴ μὴ æovypémes 
γενέσθω, unóà αὐτὸ τὸ ὕδωρ ἄγαν ἔσ]ω ψυχρόν. Ενδύεσθαι δὲ µέλ- 3 
λοντες ἀλειφέσθωσάν τινι τῶν µετρίως Θαλπόντων ἑλαίων γλυκεῖ 
xal λεπΊομερεῖ. Τὰς φυκνώσεις δὲ τοῦ δέρματος ἱκανῶς ἰᾶται καὶ 4 
τὸ ἀνήθινον ἔλαιο»ν, xal µαλισΊα εἰ χλωρὸν εἴη τὸ ἄνπθον, καὶ τὸ 


ἀγείρινον ἔλαιον. 
iQ. Περὶ τῶν αὑτομάτων χόπων. 


Επειδὴ διὰ κακοχυµίαν γίνεται δριµέων σεριτ]ωμάτων à ἑλκώ- | 
óns χόπος, εἰ μὲν ὀλίγη Φανταπασιν À xaxoyuuia εἴη, γυμνάσιον 
ἀρκέσει τὸ ἀποθεραπευτικόν * el δὲ μείζων καὶ διὰ βάθους, οὐχέτι 
τὸν τοιοῦτον οὔτε ἐπὶ γυμνάσιον ἄξομεν, οὔτε ἐπὶ κίνησιν ὅλως 


de la peau; pendant les exercices, on la reconnaît à ce que ces individus 
s'échauffent difficilement. La guérison d'un pareil état consiste dans le ? 
réchauffement; on aura donc recours à des exercices plus intenses et à 
des bains plus chauds que de coutume; les gens dont il s'agit ne res 
teront pas longtemps dans la piscine à eau froide, et l'eau qu'on y mettra 
ne sera pas extrémement froide non plus. Quand ces individus seront sur 3 
le point de s'habiller, on les oindra avec quelquehuile douce, modérémest 
échauffante et composée de particules ténues. L'huile à l'aneth suffit pour 4 
guérir la densité de la peau, surtout si, pour la préparer, on s'est sem 
d'aneth vert; il en est de méme de l'huile au peuplier noir. 


17. DES LASSITUDES SPONTANÉES. 


Comme la lassitude ulcéreuse tient à un mauvais état des humeun | 
produit par des residus âcres, l'exercice apothérapeutique suffira [pour 
la jiterir], lorsque les humeurs viciées sont en très-petite quantité; si 
ces humeurs sont plus abondantes et se trouvent dans les parties les 
plus profondes du corps. nous ne ferons faire à l'individu fatigué aucun 


5. )ινέσθν F.- 6. ἑλαίω Codd. — 13-13. οὐχέτι τοοῦτον BP. — 13. y» 
Cn. 17; lus. δὲ καὶ µεῖζον και F. — μµνάσια F. 
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οὐδεμίαν, ἠσυχασαι dé καὶ ὑπνῶσαι κελεύσαντες ἐν ἀσιτίᾳ Φυλαξο- 
μεν ὅλην τὴν ἡμέραν, εἶτα εἰς ἑσπέραν ἀλείψαντές τε λιπαρῶς καὶ 
λούσαντεν εὐκράτρ Sapnÿ, τροφὴν εὔχυμόν τε καὶ ῥοφηματώδη 
.— ἁώσομεν ὀλίγην" οὐκ ἀφέξομεν δὲ αὐτοὺς οὐδὲ οἴνου" πέτ]ει γὰρ 
2 τοὺς ἡμιπέπΊους χυμοὺς, εἴπερ τι ἄλλο, καὶ οἶνος. Ei μὲν οὖν ἐπὶ 5 
τοῖς εἰρημένοις κατασΊαίη τὸ σύμπΊωμα, «ps τὰ συνήθη κατὰ 
ὀλέγον ἐπανάγειν τὸν ἄνθρωπον ' εἰ δὲ καὶ κατὰ τὴν ἑξῆς ἡμέραν 
ἔτι erapauévoi, σκεπΊέον ἤδη «περὶ βοηθήµατος ἰσχυροτέρου" σὺν 
μὲν γὰρ ἰσχυρᾷ τῇ δυνάμει δυοῖν Sdrepov, à Φλεβοτομεῖν À καθαί- 
pstw ππροσήκει, διορισαµένους ὁποτέρου dei μᾶλλον ' σὺν ἀσθενεῖ δὲ 10 
3 Φλεξοτομεῖν μὲν οὐδαμῶς": ὑποκαβαίρειν δὲ μετρίως. El δὲ ὠμοὶ 
χωμοὶ “πάμπολλοι τύχοιεν ὄντες, µήτε Φλεβοτομεῖν, μήτε καθαί- 
per, μήτε γυμνάξειν, ἀλλὰ μηδὲ κινεῖν ὅλως, μηδὲ λούειν" Qu- 
Ἰακτέον dé αὐτοὺς ἐν ἠσυχίᾳ πάση, καὶ δοτέον ἐδέσματα τε καὶ 


exercice, ni même aucun mouvement, mais nous lui ordonnerons de se 
reposer et de dormir; nous le priverons d'aliments pendant toute lar + 


| jumée; le soir, nous pratiquerons des onctions grasses, nous ferons 
prendre un bain tiéde, et nous donnerons, sous forme de bouillie, une 
petite quantité d'aliments contenant de bons sucs; nous ne supprime- 
rons pas le vin; car, plus qu'aucune autre substance, le vin améne à 
1 maturité les humeurs à moitié müres. Lorsque , après l'emploi des moyens 
. wusdits, la lassitude disparaît, nous raménerons peu à peu l'individu en 
question à ses occupations habituelles; si elle persiste encore le jour 
würani, on songera à un remède plus efficace; si donc les forces sont 
macies, on saignera ou on purgera, et on déterminera lequel de ces 
len. traitements est le plus nécessaire; existe-t-il, au contraire, de la 
hiblesse, on ne saignera pas du tout, mais on pratiquera une purga- 
lion douce et modérée, Quand il y a une trés-grande quantité d'hu- 
"ws crues, on me prescrira ni saignée, ni purgation, ni exercice, 
i méme aucune espèce de mouvement ou de bain; mais on fera garder 
Mi gens qui sont dans cet état un repos complet, et on leur donnera 
21e om. Codd. — 2-3, καὶ λούσ. om. καθ µέν LN Gal.; om. Codd. — 
M.— 3, ἑερόνῳ Codd. — 7. «af om. 11. ὑποκαθ. Gal; xafaip. BP; ούπω 

WM. Il re & ἡμέρας F. — gui. καβαρ. F. 
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aluara καὶ Φάρμακα λεπΊ]ύνοντα καὶ réuvovra ἄνεν ToU Srepuai- 
veus ἐπιφανῶς. Διαιτᾷν οὖν αὐτοὺς ἐπὶ ὀξυμέλιτι, βραχύ τι καὶ à 
π]ισάνης, éviore δὲ καὶ µελικράτου διδόντα. Ere δὲ καὶ τὸ ὑπο- 5 
χόνδριον ἅπασι τοῖς τοιούτοις ἐπῆρταί τε καὶ ἐμπεφύσηται, καὶ 
^ ῥᾳδίως, ὅ τι σερ ἂν προσάρωνται, πνευματοῦνται, βέλτιον ἂν εἴη 
διδόναι τι σὺν τῇ τροφῆ πεπέρεως * ἄμεινον δὲ καὶ τῷ διοσπολι- 
adressé >" code ος 


ola exép ἐσΊι καὶ ἡ κάππαρις el διὰ ὀξυμέλίδος ἡ διὰ ὀξελαίου λαμ. 
Édvorro. O δὲ τοναΐδης κόπος ὅταν ἄνευ γυμνασίων συνισ]ῆται, S 
σλῆθος ἐνδείχνυται διατεῖνον τὰ σἹερεὰ τοῦ ζφου µόρια. Afhow db, 0 
«μμ μόνα E 


des aliments, des boissons οἱ des médicaments doués de 
' À atténuantes et incisives, sans qu'elles échauffent mar AUC 
mettra donc au régime du vinaigre miellé, en leur donnant di 
une pelite quantité de ptisane, et quelquefois aussi d'eau m 
Comme, chez tous les individus de cette sorte, l'hypocondre est soul 
et gonflé, et que, quoi qu'ils mangent, ils éprouvent facilement u i 
. mu de git, 1 ent priliedije ajouter oi pia e PM 
. ments; mais il vaut encore mieux recourir au médicament dios} 
| où au médicament simple aux trois espèces de poivre. Le v ina 
leur estaussi trés-utile. Comme boisson , ds s0 servirontde Té IN 
de miel, surtout quand cette eau s'est aigrie, ou ils boiront des : 
, rement aigris; en fait d'aliments, à à proret ci aiii 
Wéchaufer: telle est la cipre avec du vinaigre millé ou avec m Y mélange 
de vinaigre el d'huile. Quand la lassitude tensive survient sans exe e 
elle prouve que les parties solides du corps sont distendues pa mi 
' lude. Il est clair que, lorsqu'il y a surabondance du se aimed 
mieux à faire, cast d'incisér une velie, σα da ΓΔ) cations 


6. dé om. BP. — 8. τὸ ὀξύμ. BP. — — ois ex em.; ola Codd. — Ib. dios BI 
10, τῶν οἴνων καὶ τῶν ἐδεσμ. BP. 11. — 14, dé αἵματος B. 
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σθίειν δὲ αρὸ τῆς τροφῆς ὠπΊημένους βολθοὺς τοὺς ἐρυθιῶντας τοὺς 
μιχροὺς dpa ἁλσὶ καὶ ἐλαίῳ, f µάραθρα σεθρυγμένα dpa rapiye, 
# σκίλλης βραχὺ µεμαρασμένη». 


x'. Πρὸς ἐῤῥντιδωμένον σῶμα. 


Ἀῤῥυτίδωτον δὲ ποιεῖ σῶμα καὶ ἄλευρα ὀρόθων ἀμπέλφ µιχθέντα | 
τῇ λευχῇ. — Ado σμῆγμα συνεχῶς σμηχόμενον. Züxa σίονα dpa 2 
Αρυωνίᾳ κόπΊεται, καὶ ἄλευρα ὀρόθων xexauuéva, À σηπίας ὅσΊρακα 
μέλιτος ἐπισ]αξομένου βραχέο». 


κα. ὥσ]ε ἡδὺ avéen. 


ὅπως 3 ανέῃ τὸ σῶμα ἠδὺ, τῇ ἁἀθῆ καταµίσγειν xóunv» xvza- | 
ρίσσου ξηρὰν χόψαντας, # wítvos Φλοιόν. Μεμνῆσθαι δὲ ὅπως 1 
τοῦ ὄρθρου μετὰ τὴν σΊολὴν μικρὸν ἀπογεύσονται κασίας À βρά- 
vos. 


mangera avant le repas des oignons grillés de vaccet de l'espèce petite - 
et rouge, qu'on assaisonnera avec du sel et de l'huile, ou du fenouil grillé 
combiné à du poisson salé, ou un peu de scille désagrégée. 


20. REMÈDES CONTRE LES RIDES DU CORPS. 


La farine d'ers combinée à la couleuvrée efface les rides du corps. — 1 
Autre détersif d'un emploi trés-fréquent : On pile ensemble des figues 3 
grasses, de la couleuvrée et dela racine d'ers, ou des os de seiche brülés, 
et on fait tomber sur ce mélange quelques gouttes de miel. 


21. MOYENS DE SE DONNER UNE BONNE ODEUR. 


Afin que le corps répande une odeur agréable, on mêle à la pous- | 
siére dont on se saupoudre avant les exercices des feuilles de cyprés ou 
de la racine de pin desséchées et pilées. Le matin, aprés qu'on s'est ba- 2 
billé, il ne faut pas oublier non plus de manger un peu de fausse cannelle 
ou de sabine. 


2. µάξα wePpuyuévn BP. — Cu. 20: ouéyev BP. — 10. ἀπογεύσωνται BFP; 
|. 4. ποιεῖ τὸ σῶμα BP. -- 5. τῇ om. ἀπογεύωνται À. — Ib. καὶ xacías # V; 
BP. — Cm. 21,1. 8. µίσ) ew À: κατα- xai ἀχακίας À BP. 


DE L'HYGIÈNE. 
xÉ'. foe ἀναθερμαίνειν τὴν ἔξιν. 


1 Επειδὶ δὲ δεῖ καὶ τῇ ἕξει ἀμῦναι, ῥύμματι λουόµενος ᾳπυροῦντι 
χρήσθω τῷδε" καλαμίνθην καὶ σάµψυχον καὶ ὕσσωπον καὶ δαφνί- 
das καὶ λιξανωτίδα καὶ λίθον œuplrny καὶ das καὶ τρύγα τὴν xe- 
χαυµένην καὶ νίτρον καὶ xíanpw τὸ κατὰ λόγον ἑκάσΊου καὶ βραχὺ 

2 νάπυος καὶ ἀγρίας σ]αφίδος καὶ κόκκου xvidíov. Απὸ δὲ τοῦ λουτροῦ 


xy'. Πρὸς &ypoiav. 


ΙΓ Tv Gd vob σώματος ἄχροιαν μειοῖ βίος εὐθρόσυνος xal ἡ poawvis 

βρώμη” τῇ δὲ βρώμῃ καταμιγνύειν ῥαφανῖδας καὶ «ράσα καὶ τὸν 
1 χλωρὸν ἐρέθινθον. Εὔχροιαν δὲ ἐργάδεται καὶ τῆς γλυκείας ῥοιᾶς à 
3 χυλὸς ῥοφούμενος. Καλὸν δέ él: καὶ ἔλαιον ἐνεψηθείσης ἐπὶ μακρὸν | 


33. REMEDES POUR SE NÉCHAUFFER LE CORPS. 


|. Puisqu'il faut aussi prendre garde à la complexion, on emploiera dans 
le bain le détersif fortement échauffant qui suit: calaminthe , marjolaine, 
hysope, baies de laurier, armarinte, pierre pyrite, sel, lie de vin brülée, 
soude brute et pierre ponce, de chaque substance, une quantité raison- 
nable; puis de la moutarde, de la staphisaigre et des baies de Gnide en 

? petite quantité. Aprés le bain, on se servira d'un remèdo échauffant 


contre la fatigue. 
13. NEMÈDES CONTRE LA PÁLEUR. 


|. Une vie enjouée et une alimentation douce diminuent la páleur du 
corps: on mélera aux aliments des radis, des poireaux et des pois chiches 
1 wrts. Le suc de grenades d'un goût sucré donne aussi une bonne cou- 
leur, quand on l'avale. C'est encore un bon remède que de l'huile dans 
laquelle on a fait bouillir pendant longtemps de la racine de couleuvrée. 


Ui. αλ. 1. πυροῦντι om. BP. — — — 6. dxérws Codd. — Cn. 23; L το. 
Lypialte Paul.; χρῆσθαι Codd. — Ib. ἐνεψ. ex em.; ἐψηθείσης F ; ἑψπθέν BP. 
*Siapisln Codd. 2-3. Ja@wiéridxe Codd, — — lh. Mango LN Paul; μικρόν Codd. 
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αὐτῷ βρυωνίας ῥίζης. Τοῦτο καὶ τετανὸν ἐργάζεται τὸ σῶμα. Τοῖς dè 4-5 
ῥύμμασι μιγνύειν κόλλικας γεγονότας Ex τινος τῶν ῥυπ]όντων ἀλεύ- 
por καὶ βολθβοῦ. τῆς ναρκίσσου xal βρυωνίας pins. Ed δὲ καὶ χρώ- 6 
ξει ὅτῳ ἔσΊιν εὐπορία, plèa τε τῆς αικρᾶς ἀμυγδαλῆς καὶ Ó xaprès 

5 ἐν ὕδατι ἑψηθέντα ᾧ χρῆται λουτρφ. 


xd". Πρὸς τὰ σελιώµατα. 


Κωλύειν μὲν συνίσΊασθαι απελιώµατα τοῖς γέρουσι σαχεῖαν ἑρ- | 
yatouévous τὴν δορὰν xal ὁυσπαθῆ, καὶ τὴν ἕξιν εὖ µάλα Θερμή». 
ὅπως δὲ Φἄτ]ον ἀπογένηται, ἁλσὶ μὲν χρῆσθαι ἐν τοῖς βαλανείοις ? 
xaTà τὸ µελανθὲν, mapaura δὲ συριᾶν σπὀγγοις δευθεῖσιν eis ἀφέ- 

10 ψηµα τῆς ῥαφαάνου À τοῦ ἀψινθίου. 


Ce remède rend aussi le corps ferme et luisant. On mélera aux détersifs #5 
dont on se sert dans le bain, des pains faits avec quelque farine déter- 
sive, des oignons de narcisse et de la racine de couleuvrée. La racine de 6 
l'amandier aux fruits amers et ces fruits eux-mêmes donnent aussi une 
bonne couleur à celui qui peut se les procurer, s'il les fait bouillir dans 
l'eau qui lui sert pour le bain. 


24. REMEDES CONTRE LES TACHES BLEUES. 


On empéche les taches bleues de se former chez les vieillards, en ! 
rendant leur peau épaisse et résistante, et leur complexion trés-chaude. 
Afin que ces taches disparaissent plus vite, on applique du sel sur la 2 
partie noircie, pendant qu'on prend un bain, et immédiatement aprés on 
fomente avec des éponges trempées dans une décoction de raifort et 
d'absinthe. 


1. τὸ τετανὸν épy. σῶμα F.- 2.γε- — Cn. αν: |. 6. Κωλύειν Paul.; Κωλύει 
γονότας Paul.; yeyovvías Codd. — 2-3. Codd. — Ib. τοῖς γέρουσι om. BP. — 
ἀλεύρων ex επι.; ἀλεύρου Codd. — 3. 8. dAón F 1* m. — 9. µελανθέν Paul. 
lens: τοῦτο καὶ τετανὸν ἐργάζεται BP. µεληθέν BP; µεταθληθέν Ε. — ιο. τοῦ 
— Ib. καί om. BP. — 4. τῆς om. BP. om. F. 
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δρώπακι, καὶ προσπιεσθὲν ἐξέλκειν' ἄκρα γὰρ τοῦ «πόρου ἐκκά- 
θαρσις γίνεται καὶ dpa τῆς ἀκοῆς «πσρόκλησις" μετὰ δὲ ταῦτα olov 
bpáGou μέγεθος περισχεθὲν βῦσαι τὸν «πόρον ἐπὶ ἡμέραν, κἄπειτα 
ἐξελόμενον χρίειν ἐπὶ ἡμέρας πέντε ἐλαίῳ ἀμυγδαλίνῳ À ναρδίνῳ, 
5 À χαμαιμηλίνῳ, À Mmes χηνῶν καὶ ὀλίγῃ χολῇ βοείᾳ. Πάλιν δὲ 3 
μετὰ χρόνον νᾶπυ καὶ σῦχα τρίψας πεποιηµένον ἐκ τούτου κολλύ- 
piov ἐντιθέναι ἐπὶ ὥρας δύο, κἄπειτα ἐξελέσθαι μὲν τοῦτο, ἐγχέαι 
δὲ ἔλαιον ἀπεζεσμένον ἐν κοιλώµατι ἀσφοδέλου ῥίζης, 


xt. Πρὸς ἀχλὺν ὀμμάτων. 
Όπως δὲ μὴ ἀχλὺν ἔχῃ τὰ ὄμματα, ἔτε δύνουσι κατὰ ὕδατος ψν- 1 
0 χροῦ, μακρὸν ἀναθλέπειν * αῳροσδίδοται γὰρ ἔνθεν ἰσχὺς τῇ ὁρά- 
σει' μὴ λείπεσθαι δὲ μηδὲ ἀναγνώσεως τὸν γε ἔμπειρον. Καὶ δυσό- 3 
ensuite on appuiera dessus et on les relirera; de cette manière, on ob- 
tiendra à la fois un nettoyage complet du conduit et une excitation de 
l'ffaie ; après cela, on y mettra un bouchon de la grosseur d'un ers, qui 
ferme exactement le conduit et qu'on y laissera durant tout un jour; après 
l'avoir enlevé, on praliquera, pendant cinq jours, des onctions avec de 


l'huile d'amandes, de l'huile au nard ou à la camomille, ou de la graisse —— 
d'oie, auxquelles on ajoutera un peu de bile de bœuf. Quelque temps? 
aprés on triturera de nouveau de la moutarde avec des ligues, et on en. 
fera un collyre qu'on introduira dans le conduit et qu'on y laissera deux 
heures; puis on enlévera le collyre et on versera dans le conduit de l'huile 
bouillie dans une excavation pratiquée au centre d'une racine d'asphodéle. 


37. NEMÈDES CONTRE L'OBSCURCISSEMENT DES YEUX. 


Pour prévenir l'obscurcissement des yeux, on doit les ouvrir large | 
ment, quand on se plonge dans l'eau froide; cette manœuvre donne de 
la vigueur à la vue; on ne s'abstiendra pas non plus de lire, du moins 
quand on sait le faire. Hl faut aussi forcer les gens à regarder les abjels ? 


(ydp om. BFP. — 3. τὸν pov  — Ib. ἐγχέαι LN Paul; ἔχειν Codd. — 
Paol.; τοῦ πόρον V; τοῦ πύνον BP. — — Cir. 27;1. 9. dé om. BP. — 10. μικρόν 
li. ὄέωτα À. — 5. ὀλίγης χολῆς (x. BP. — Ib. ἐντεῦθεν À. — vv. d£ om. 
om. A.) βοείας Codd, — 6. καὶ ποιήσας À, — Ib. ye e conj.; δέ Codd. — ut 
A. — Ib. eis τοῦτο BP. — 7. ἔπειτα À. p. 233, 1. 1. ὄνσόρατον BP. 
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πνεύματος uec al γίνονται καὶ exdvu βρίθονται" καὶ γὰρ µάλις 
ου τὰ siclos τῶν vou οληάμωκκωω 
}ασΊρὸς ᾳτλήρωµα καὶ ἐκένωσεν ἔσ]ιν rry ἄνω τι 
κάτω διαχωρῆσαν * ὅλως δὲ ἀσθενέσἹερον τοῦ κατὰ τὰς Qus 
5 ἐσῖίν: οὐ μὴν οὐδὲ τοῦτο αἱρετὸν, ἀλλὰ ijv τις σλείω «προσενέγκη- 
τας, αὐτίχα χρὴ ἐμέσαι * men re 
Éas, καὶ μᾶλλον εἰ συνεχῶς τι; περὶ τὴν τροφὴν ἀκολασΊαίνων 
μηδεµίαν κένωσιν ἐξευρίσκοι. Éyito μὲν adu il gi RN 
τὰ aita * εἰ dé τινα κωλύματα εἴη «πρὸς τὸν ἔμετον, εἰ μὲν ῥυείη. 
10 ἡ γαστὴρ, πολλάκις ὠφέλησεν * εἰ δὲ μὴ, ἀλλὰ κοιμηθῆναί γε ἐπὶ 
σλεῖσΊον, καὶ ποτὸν ὕδωρ Ξερμὸν πιιεῖν συκνὰ, πέψαντα δὲ ἵκα- 
νῶς, μάλισΊα δὲ εἰ καὶ διαχωρήσαι, μυ, 


dent, éclatent, s'obstruent, se remplissent de gaz et s* our 
fortement ; amener xs 
ladies les plus mauvaises tiennent an trop plein. Si ce t 

à Last d org mes LEE le surplus "E 


celui des veines, mais p n'est E e NADA quanc 
mangé, on doit vomir immédiatement; car, À l'en de 
surabondants, on risque de remplir les rn E 
constamment à l'intempérance, eu égard aux MEL 
quelque moyen d'évacuation. Il faul donc vomir avant q 

se soient corrompus, et, s'il y a quelque circonstance qui dé | | 
on est souvent soulagé quand il survient un flux de ve Timm 
contraire, on dormira du moins pendant RAR A. on b boir 

vent de l'eau chaude, et, quand on a digéré ses aliments, surlo "- 

est allé aussi à la selle, on prendra un bain, on ira à l'étuve, οἱ 


-— 


1. βρίβονται Paul. text.; om. Codd, 
gr. et lat. Paul. marg. — !b. xai γάρ om. 
BPLN Paul, text, ; καὶ Paul. marg. — | 
Ib. 23:572 Paul. marg.; om. Codd. gr. ρῶσαι p 
et lat, Paul, text. — 2. «elfou post εἷ- 8. χρή om. BFP. ο 
was À; om, Paul. text. — Ib. τὰ μέγιστα Ib. s Codd. — 10. # 
À; κάκισΊον δέ Paul. text. — Ib. ἐν vo- Codd, — 12. dé om. ΒΕ ΤΙ —Hi - 
auam Φλεξῶν Paul. text. — Ib. uera χωρήσειε À; fari 
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——Ó 
ἐσ]ω σοι σαρὰ ὅλην τὴν ὑγιεινὴν δίαιταν, ὅπως del oupuérpous 

dne τοὺν χυμούν" άνω ο | 
s, olinde Keira vpébes ve αγρών TS 
τερον * ὅσοι δὲ ἔφθανον τὰ τοιαῦτα σοιεῖν, ἐπὶ ὀλίγον μὲν αὐξῆσαι 
καὶ αὐτὰ ταῦτα συμξουλεύσομεν, ἀφελεῖν δέ τι καὶ τῶν τροφῶν, 
καὶ τὰς ὀλιγοτρόφουε προσφέρεσθαι. "Tv δὲ κακοχυµίαν ἀθροιζόν- à 
των οὐχ els ἐσ]ιν ὁ σκοπὸς, ὅτι μηδὲ τῆς κακοχυµέας ἰδέα µία" τινὸ 


chez ceux qui ne deviennent malades qu'à de longs intervalles, Si, au 2 
contraire, on s'aperçoit que quelqu'un est fréquemment malade, om ie 
proposera pour but constant, en dirigeant son régime pendant qu'il est 
bien portant, de faire en sorte que, sil est sujet à la pléthore, la la quan- 
tité de ses humeurs soit toujours moyenne, et, si son état v; aire 
tient à la mauvaise condition des res ie qi MER 
bonnes. ο ουκ | 
aux accumulations d'humeurs, de se faire frotter d'al 
drer d'un peu de poussiére, dés qu'ils entrent dans la m 
quant à ceux qui avaient déjà ces habitudes avant de s'ad 
nous leur dirons de continuer ces mêmes pratiques , d'en at 
un peu l'intensité, σοκ 
des choses qui nourrissent peu. orwedenion o 

des accumulations d'humeurs mauvaises, il existe plusieurs im 
parce qu'il y a également plusieurs espéces de ces h 
chez les uns, d y = plait scouts 0e Juin | 
teuses, chez les autres, volaepepiosewi ert 
encore, des humeurs aqueuses et, enfin, des humeurs a 
gens appartenant à l'une ou l'autre de ces catégories s'abstiendre 


i. μὲν γάρ BP. — 4. οὖν om, BP, 6. 4faca» BP. — 10. τε Gal 
— 5, καῄοι βραχὺ κονίσθαι BP. — Codd. 
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ο 


10 


^a. ᾠδοιποροῦσι δίαιτα. Éx τῶν Διοχλέους. 


Πρὸς τὰς σορείας ῥᾷσ]α ἄν τις ἀπαλλάτΊοι λαπαρὸς dy καὶ uj | 
συντόνως πορευὀµενος ἔτι δὲ τοῦ μὲν θέρους ταινίᾳ μαλακῇ σλά- 
τος SE 4 ἑπ]ὰ δακτύλων ἐχούσῃ, μῆχος dà μὴ ἔλατΊον σέντε ers- 
χῶν κατἐιληµένος τὴν ὁσφὺν ἄχρι τῶν λαγόνων. Kal ἡ βακτηρία 3 
δὲ χρήσιμος γίνεται παρὰ τὰς πορείας ' ἐν μὲν γὰρ τοῖς κατάντεσι 
προθαλλόµενος ἴσχει τὸ σῶμα αροπετὲς γινόμενο» καθάπερ vis 
χοντός * ἐν δὲ τοῖς ἀνάντεσιν ἐπερειδόμενος, ῥᾷον ἂν «ποιήσαι τὴν 
els τὸ “σρόσαντες χίνησιν τοῦ σώματος». ἔτι δὲ cio» ἂν σφἀλλοιτό 3 
τις τρισὶν ἐπερειδόμενος ñ δνοῖν. Διαναπαύσεως μὲν οὖν γινοµένης À 
τῆς «πορείας, ἄλειμμα xal σμικρὰ σίτου σροσφορὰ τῶν Θερινῶν τι- 
vos, xa) «óua µέτριον ἁρμότ]Ίει ταύτην τὴν ὥραν, xal μετὰ τὸ 
ἄρισΊον ἀνάπαυσις «xp τοῦ αροέρχεσθαι ' συνείρειν δὲ ἀναγκαζο- 


3». BEGINE DE VOYAGE. — TIRÉ DE DIOCLÉS. 


On se tirera surtout facilement des voyages à pied, si on a le ventre | 
libre, si on ne fait pas d'effort en marchant, et, de plus, lorsqu'on est en 
été, si on s'enroule les lombes, jusqu'à la région des iles, d'une bande 
molle de la largeur de six ou sept doigts et qui ait au moins une longueur 
de cinq coudées. Le bâton est également utile en voyage; en effet, quand 4 
on marche sur un chemin déclive et qu'on porte ce bâton en avant, à 
retient, à l'instar d'un poteau, le corps qui, lui aussi, penche en avant; 
si, sur les routes montantes, on s'appuie dessus, il facilitera le ποσα” 
vement qu'on fait pour monter le coteau. En outre, on bronchera moins 3 
en s'appuyant sur trois que sur deux soutiens. Quand on se repose de ἃ 
la marche, il convient , dans cette saison, de s'oindre, de prendre un pes 
d'aliments, à savoir quelque mets d'été; il est bon de boire modéré 
ment et de se reposer après le déjeuner avant de reprendre sa marche: 


Cu. 21, |. 4. xaresnpuévos F. — Ib. — 7. κοντός] βάσις BP. — Ib. eed 
τῶν om. BP. — 5. ypnolun F. — Ib. BP. — ο. μέν] dé BP. — 12. epit 
- σαρὰ τῆς σορείας B P. — 6. vsom. F. LN Paul.; om. Codd. 
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τοὺς ἰσχυροὺς, κἂν μὴ χοπιᾷ τις, δεῖ Θεραπεύειν αὐτὸν καθάπερ 
τοὺς χοπιῶντας * roy γὰρ ἂν οὕτως ἀποθαίνοι τι vay eps. 


λ6᾽. Τίνα συµθάλλεται τοῖς ἀποδημοῦσι wpès μεταθολὰς τῶν ὑδάτων. 
Éx τῶν ΒρασισΊράτου. 

Πρὸς τὰ νιτρώδη τῶν ὑδάτων καὶ ἀλυκίδα τινὰ ἔχοντα οἶνον | 
εὐώδη τε καὶ διουρητικὸν ὧν βέλτισΊον σλείω μιγνύναι τῷ σινο- 
µένψ, καὶ ἀκρατέσΊερον ποιοῦντα τὸ «rdv ὑγρὸν μὴ πολὺ Aapbd- 
veip* αρὸς δὲ τὰ δυσέκκριτα τῶν ὑδάτων, οἶνόν τε olos εἴρηται νῦν 
μιγνύειν καὶ μέλι βέλτισΊον, καὶ τούτων ἀμφοτέρων ασλείω τὴν 
μῖξιν ποιεῖσθαι, xal τὸ σᾶν ὑγρὸν μὴ σολὺ λαμθάνειν * οὕτω γὰρ 
ἥχισΊα ἄν ris ὑπὸ τῆς τῶν ὑδάτων xaxías ἐνοχλοῖτο, ὅταν αὐτῷ τῷ 
ὕδατι μιγνύῃ χυλοὺς συνήθεις τε xal φλείους ἐναντιουμένους τῇ τοῦ 
ὕδατος xaxíg, καὶ τὸ œäv ὑγρὸν μὴ σλεῖον σροσφέρηται. Zupps 1 


font les gens fatigués, lors même qu'on n'éprouverait pas de lassitude; 
de cette manière, il en résultera moins d'incommodités. 


32. QUELS SONT LES MOYENS QUI CONTRIBUENT À FAIRE SUPPORTER LE CHARGES 
D'EAU À CEUX QUI SONT EN VOYAGE. — TIRE D'ÉRASISTRATE. 


Ce qu'il y a de mieux pour corriger les eaux alcalines, ou qui ontun! 
certain goût salé, c'est de mêler à l'eau qu'on boit une assez grande 
quantité d'un excellent vin odoriférant, et qui pousse aux urines; @ 
tout cas, la boisson doit étre moins trempée et moins abondante qut 
d'habitude; aux eaux qui passent difficilement on mélera du vin te 
que celui que nous décrivions tout à l'heure et du miel de qualité sup* 
rieure, dans une proportion assez considérable; mais la totalité de b 
boisson ne sera pas très-forte : de cette manière, c'est-à-dire en mélantè 
l'eau une assez grande quantité de sucs (vin et miel) qui nous sont be 
bituels, et qui corrigent la mauvaise qualité de ce liquide, et en buvast 
à petites doses, on ressentira trés-peu les mauvaises qualités de l'eau. Ot 3 


1. δεῖ καὶ Θερακεύειν BP. — Ib. ἐνοχλεῖται B P. -— g- p. 231, l 2. 
αὐτόν Codd. — Cu. 3351. 3. οἶνον LN; ......... xaxa» om. Ν. — το. st 
ηἷον Codd. — 5.6. AauG4yorra F. - a. 570v BP. 


- 
Ct 
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xal τούτω À οἰναρίῳ σαντελῶς ὑδαρεῖ, à ὀξειδίῳ τῷ τοῦ ἀπομέλι- 


τον. Toûs δὲ φακοὺς ἑψῆσαι Φεήσει, κἄπειτα ὅταν μαλακοὶ γένων- 3 


ται, τρίθειν λείους, εἶτα ξηρᾶναι, κἄπειτα οὕτω συνθεῖναι els χερα- 
μεοῦν ἄγγος. mi σλείω δὲ χρόνον «σλειόνων γενοµένων ἁμέτων τῇ à 
ὑποσΊολῇ τῆς τροφῆς σφοδροτέρᾳ χρησΊέον, καὶ τῷ σοτῷ βραχεῖ, 
3j τῷ ὀζειδίῳ τῷ τοῦ ἀπομέλιτος μετὰ ὕδατος, Θύμου ἐν αὐτῷ ἀπο- 
θεθρεγµένου, À γλήχωνι καὶ ὕδατι μετὰ ἀλφίτου σάλης, À τῷ οἷ- 
ναρίῳ τῷ εὐώδει μετὰ «σάλης ὑδαρεῖ ὡσαύτως. Πρὸς δὲ τὰς ὄυσχε- 5 
ρεῖς ὀσμὰς τὰς ἐν τοῖς σλοίοις À μῆλα δέοι ἂν ὁσφραίνεσθαι τὰ 
κυδώνια, À τὸν Süpov, fj τὴν γλήχωνα. Δεῖ dé xal βλέπειν ὅτι ό 
ἡχισ]α sis τὴν «᾿άλασσαν ἕως εἰς τὸν ἐθισμὸν ἔλθη τις τῆς ὁ τῷ 
σλοίῳ διατριθῆς. Καὶ τοῖς ὕδασι δὲ αροσέχειν, ὅπως μήτε Θολερὰ, 1 
µήτε ὀνσώδη, µήτε ἀἁλυκὰ ἔσ]αι. 


boira peu, et la boisson consistera en du vin tout a fait aqueux, ou en 
du vinaigre provenant de l'eau de rayons de miel. On fera bouillir les ὁ 
lentilles, puis. quand elles seront ramollies, on les réduira en farine par 
la trituration , ensuite on les séchera, et, après cela, on les mettra de coté 
dans un vase en poteric. Si des vomissements rapprochés durent pendant À 
longtemps, il faudra insister encore sur la diminution des aliments e 
boire peu; on se servira alors soit du vinaigre provenant de l'eau de 
rayons de miel, qu'on coupera avec de l'eau, et dans lequel on fera mt 
cérer du (hym, ou d'un mélange de pouliot, d'eau et de farine fine d'a- 
phiton, ou d'un vin odoriférant οἱ aqueux, comme nous l'avons dit plus 
haut, en y ajoutant la même espèce de farine. Pour combattre les éms- ο 
nations incommodes qu'on rencontre dans les navires, on aspirera l'odeur 
de coins, de thym ou de pouliot. On évitera aussi, autant que possible, de Ô 
regarder la mer, jusqu'à ce qu'on ait pris l'habitude de séjourner à bord. 
On prendra garde que l'eau destinée à la boisson ne soit ni trouble, ni ? 
de mauvaise odeur, ni salée. 


1-2. τῷ τοῦ ἀπομ. ex em.; τῷ ἀπὸ τοῦ BP. — g. ὀσμάς e LN (odores N; we- 
µέλ. Codd. — 2-3. yév.] ἔσσονται BP. ramenta L); ὁρμάς Codd. gr. — Ip. v] 
— 4. ἀγγεῖον F. — 6. τῷ τοῦ ἀπομ.εχ ἡ BPN. — ιο. τήν ex vm.; τόν Codd- 
em.; τοῦ ἀπὸ τοῦ µέλ. F; τῷ ἀπὸ τοῦ . 11. sis om. FPL N. — lb. ris ος - 
µέλ. BP. -- 8. µετὰ..... ὡσαύτως om. B. | 
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Àc'. Περὶ τῶν κατεψυγµένων. 


Καταψύξεως δὲ ἱκανῆς γενηθείσης κατακλίνειν ἐν τόποις 9ερ- | 
μοῖς αὐτοὺς, συναλείβοντας χυπρύνφ ἡ ἱρίνῳ ᾽ μετὰ dè ταῦτα σµι- 
xpèv ἀναθερμανθέντων διδόναι σέπερι καὶ σμύρναν μετὰ οἴνου λευ- 
xoU εὐώδους «παλαιοῦ, ἡ ὁπὸν xvpnvaixóv μετὰ οἴνου, ἡ ὄξους, À 

^ φύρεθρον, ἡ κασ]όριον μετὰ ὄξους * τροφὴν δὲ αροσφέρειν Θερµο- 
τέραν xal σύμμετρον. 


AC. Περὶ τῶν ἐγχεκαυμέτων. 


Εκαύσεως δὲ >ercuérns καταχλίνεσόαι μὲν ἐν τόποις εὐπνόοις, | 
αιροσκλυξεσθαι δὲ 16 τε αρέσωπον καὶ τὰς χεῖρας καὶ τὰ σκέλη 
ψυχροῖς ὕδασιν' αιροσδίψους δὲ } e) ovóras αίνειν ψυχρὸν ὕδωρ, ok 

10 σννηθες. Tara δὲ σοιεῖν ἐκ τοῦ κατὰ ὁλή)ον καὶ μὴ ἀθρόως ' τρο- ? 
qur P λαμβάνει» LAO mv εὐδιοίχητον, ὐ)ροτέραν μᾶλλον À σιτὼ- 
etg par. 


A6. DES GENS REFROIDIS. 


On. couchera cœux qui ont subi un refroidissement assez prononcé | 
dans des endroits chauds. et on. leur pratiquera des ónctions avec de 
l'huile à l'alcanna ou à liri: quand ils se seront un peu réchauffés, on 
leur donnera seit du poivre et de La myrrhe avec du vin blanc, odon- 
ferant et vieux, seit du suc de Cyrene avec du vin ou du vinaigre, sot 
de là punietaire TV E-pazne ou du castoreum avec du vinaigre: enfin 08 
leur fera promire une quantite moderee d'aliments plus ou moins chauds. 


NO CODTERCYINSICSAUTFES 


S on 4 ewe un ecbaaffement, an «c oxichera dans des endroës l 
leen sens. ton s ανετα ia ev Ves bras et les jambes. avec de l'eau 
Bombe. νε n à he ja κ où za ὡς Peas troùke. pourvu qu'on en ait 
haben. Cn gera tat ovia peut a peu et no d'un seul coup: puis 1 
vn venia une pute quentin Larmes quare dtniment facilement 

We οἱ ee art pur ame c animes 





C 
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ÀU'. Tí σοιητέον ἐν ταῖς Óvaxpárois κατασΊάσεσιν. 
Ex τῶν Γαληνοῦ. 


Σκχοπεῖν ἐν ἁπάσαις ταῖς χατασΊάσεσι δεῖ τὴν ἡλικίαν καὶ τὴν | 
φύσιν ἑκάσ]ου τῶν ἀνθρώπων ὅπως ἔχει σχέσεως epos τὴν κατά- 
σΊασιν ' αἱ μὲν γὰρ ὅμοιαι κατασ΄Ίάσεις νοσώδεις εἰσὶν, αἱ δὲ éves- 


τίαι συµφέρουσι, xal τοῖς μὲν εὐκράτοιε σώµασιν αἱ μὲν εὔκρατοι 
κατασΊάσεις ὑγιειναὶ, βλαθεραὶ δὲ αἱ δύσκρατοι. Ἀλλὰ ὥσπερ οὐ- 1 
δεµία τῶν ὀυσκράτων κατασΊάσεων ἀγαθὴ τοῖς εὐκράτοις ἐσ]ν, 
οὕτως οὐδὲ µεγάλως βλαθερὰ καθαπερ τοῖς δυσκράτοις ' ὅσα γὰρ 
ἐγγὺς ἤδη τοῦ νοσεῖν ἐσ]ι σώματα νόσον τοιάνδε διὰ τὴν οἰκείαν 
δυσκρασίαν, ταῦτα ὑπὸ τῆς ὁμοίας τοῦ Depiéyovros ἡμᾶς dépos 
dvoxpaoias ἐξελέγχεται ' τὰ δὲ ἐναντίως xexpauéva τῷ «περιέχοντι 
ωρὸς τῷ μηὸὲν ἀδικεῖσθαι γίνεται βελτίω, τὴν ἀμετρίαν τῆς xpd- 


39. CE QU'IL FAUT FAIRE QUAND L'ATMOSPHERE EST MAL TEMPÉRÉE. 
— TIRE DE GALIEN. 


Quel que soit l'état de l'atmosphére, il faut examiner quelle relation ! 
existe entre l’âge, la nature de chaque individu et la constitution. de 
l'air; car, si cette constitution est semblable à celle de l'individu, elle 
tend à le rendre malade; si elle lui est opposée, elle lui est profitable; 
de plus, les constitutions bien tempérées de l'atmosphére sont salubres 
pour ceux qui ont un bon tempérament, tandis que les constitutions 
mal tempérées leur sont nuisibles. Mais, si aucune intempérie de l'air ne 1 
fait du hien aux individus qui ont un bon tempérament, aucune ne leur 
cause non plus un dommage grave, comme c'est le cas pour les gens 
mal tempérés : en effet, les organismes qui sont sur le point d'être pris 
de telle ou telle maladie, à cause du mauvais tempérament qui leur est 
propre, trahissent cet état, s'ils subissent l'action d'une atmosphère dont 
le tempérament est semblable au leur; au contraire, si le tempérament 
de l'atmosphère est l'opposé de celui de ces organismes, bien loin d'en 
éprouver du dommage, ils s'amélioreront, attendu que l'excès du tem- 


Ou. 39; tit. θούφον L.— 7. ueydAws ex em.; μεγάλα Codd. 
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«ωροειρημένοις τὰ ἑναντία. Επιτήδειον δέ ἐσΊιν αὐτοῖς καὶ τὸ σιτ. ? 
τοῦσθαι διὰ ἡμερῶν τριῶν À τεσσάρων. El δὲ νήσΊεις λούοιντο, αρὸ 3 
τοῦ λουτροῦ χρὴ σινδόὀνι ἀνατρίθειν τὸ σῶμα μέχρις ἂν Φοινιχθῇ, 
κάπειτα σκληρᾷ τρίψει μὴ πολλῇ αιλοῦντα τὸ δέρµα αυκνὸν xal 
σκληρὸν ἐργάξεσθαι. Aci δὲ καὶ ὄξυθυμίας ἐμποιεῖν τοῖς ἀχροοῦσί 4 
τε xal ἀτροφοῦσι, χα) συγκινήσεις ψυχικά». 


μθ’. Πῶς ἄν τις iácarro τὰ κατισχνωθέντα μόρια. 


Τῶν δὲ γινοµένων ἐν µέρεσί τισιν ἰσχνοτήτων αἱ σλεῖσ]Ίαι διὰ | 
σολυχρόνιον ἡσυχίαν αὐτῶν À καταγματικὸν ἐπιδέσεως τρόπον els 
τὸ σάθηµα τοῦτο ἔρχονται. Χρὴ οὖν ῥωννύναι μὲν τὴν ἐν τῷ po- 3 
ρίῳ δύναμιν», ἐπισπᾶσθαι δὲ αἷμα δαψιλὲς, τρίψεσέ τε χρωµένους 
µετρίαις, ἐπιτηδείαις τε χινήσεσι, καὶ καταχύσει Θερμοῦ ὕδατο 
perpía* ταῦτα δὲ σοιεῖν μέχρις ἂν ἐρυθρὸν γενόµενον µετεωρισθῇ, 


contre-pied de ceux dont nous venons de parler. Il convient aussi d'ap- 2 
pliquer des: emplátres de poix tous les trois ou quatre jours. Si on 3 
prend des bains à jeun, on doit, avant le bain, se frotter le corps avec 
un linge de coton jusqu'à ce qu'il survienne de la rougeur; ensuite on 
rendra le corps compacte et dur, en resserrant la peau au moyen d'une 
friction dure mais peu prolongée. Aux gens pâles et mal nourris, il faut 4 
aussi procurer des occasions de se mettre en colére, et exciter chez eux 
des émotions de l'âme. 


42. COMMENT IL FAUT GUERIR LES PARTIES AMAIGRIES. 


Le plus souvent, l'amaigrissement local vient d'un repos prolongé, ! 
ou de ce qu'on a appliqué sur les parties une déligation du genre de 
celle qu'on emploie pour les fractures. On fortifiera donc la partie msi ? 
grie et on y attirera une grande quantité de sang, en employant des 
frictions modérées, des mouvements convenables et une affusion pe? 
abondante d'eau chaude; on continuera l'emploi de ces moyens jusqu 
ce que la partie se soulève et prenne de la rougeur, et on s'arrétera anal 


A. oxAnpla pi σ. BFP. .-5. καί ante ὀξνθ. om. F. 


l 


| 
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lg, mais μὲν ὢν œuporépas μᾶλλον à µελαντόρας, ἀπράζων d 
ἔμπαλιν. 


ὧσα δὲ σώματα τοῦ cuuuérpov Θερμότερα τυγχάνει τούς τε | 
ὀδόντας φύσει Särlov, αὐξηθήσεταί τε ὁμοίως. Φανεῖται δὲ δήπου 3 
5 καὶ ἀπ]ομένοις Ἑερμότερα xal σιμελῆς ἦτ]ον ἔχοντα, τῇ χρόα δὲ 
ἐξέρυθρα καὶ µελανότριχα καὶ μετρίως dacéa καὶ εὑρείας ἔχοντα 
τὰς Φλέδας. El δὲ ἅμα τις εἴη πιµελώδης τε καὶ σαχὺς καὶ τὰς Qhé 3 
Gas εὐρείας ἔχοι, διὰ ἔθος οὗτος, οὐ φύσει ππιµελώδης ἐγένετο. 
Ψυχροτέρας δὲ κράσεως σημεῖα τὸ E τὸ ἄτριχον, À 

10 τὸ ασιµελῶδες * ἡ χρόα δὲ τοῖς τοιούτοις ἅμα ταῖς Βριξὶ λευκοτέρα" 

πολλῆς δὲ τῆς ψύξεως οὔσης, πελιδνή σώς doi καὶ µολιθδδχρου — 
Καὶ σ]ενὰς δὲ ἔχουσι τὰς Φλέδας * πε. 


ses cheveux seront, dans l'enfance, put onde qu noi tnt 
vers le milieu de la vie, ce sera le contraire. 


d 
Ai. MOYENS DE RECONNAÎTRE DES CORPS MAL TEMPÉRÉS. - 


Quand la chaleur dépasse la moyenne, les dents poussent } mv 


le corps croit avec la méme rapidité. La peau est aussi plus c 
vectra Hye nel qui IE 
rouge vif et les cheveux sont noirs; ces personnes sont modérément velu 
et ont les veines amples. Si un individu està la fois gras, gros et ρου 
de veines larges, ce n'est pas par nature, mais par son régim ve habit 
qu'il est devenu gras. Leere un té pus ον »oins fi 
sont le froid qu'on sent au toucher, l'absence de poils, l'excès de gn ipn ; 
le teint des sujets doués d'un pareil tempérament est, ainsi c 
baschttre, οἱ, ai lé froid [Hu mopéstiidm] eit ον L 
en quelque sorte, livide et plombé. Ces sujets ont c AM ise 
tites ; si cependant on a les veines pelites tout en étant maigre, ce n'est pur 


nt est | 


Cu. 44; 1. 4. φύει Codd. Conf. t. LT, BP. — Ib. : 
Ρ. 13, — 5-6, τῇ... µελανότριχα om, ΑΒΡ. Conf. t VI pode 
F. — 8, έχει BFP. — το, δὲ τούτος BFP. 


Ak 
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καὶ µελαίνας xal ατολλὰς ἔχει κατὰ τὴν νέαν ἡλικίαν, ἐπὶ δὲ πσροή- 
χοντι τῷ χρόνω xal φαλάκρωσις ἀκολουθεῖ. Καὶ αἱ φλέβες δὲ εὐ- 1 
ρεῖαι τυγχάνουσιν, ὥσπερ δὴ καὶ αἱ ἀρτηρίαι μεγάλαι ré εἶσιν dpa 
καὶ σφοδρότατα σφύζουσιν. Καὶ δὴ καὶ σύντονον καὶ διηρθρωμένον | 

5 καὶ μυῶδες xà ἀπίμελον ὅλον τὸ σῶμα, καὶ τὸ δέρµα σκληρότερὀν 
τε καὶ µελάντερον. Ψυχρᾶς δὲ οὔσης καὶ ὑγρᾶς à μὲν Ξώραξ σ]ε- 
vés ἐσῖι καβόλον, καὶ σᾶν τὸ σῶμα ψιλὸν τριχῶν, ἁπαλέν τε καὶ | 
Nsele sh Mega, so quienes vits SUME 
τητι, καὶ οὐ φΦαλακροῦνται γηρῶντες. Εὐβὺς δὲ καὶ δειλοὶ xo .. 

ον μα ri en ς καὶ 
σιµελώδεις, xal νεύροις καὶ μυσὶν dóparo: καὶ ἀδιάρή | 
βλαισοὶ γίνονται. Τῆς ψυχρότητος δὲ καὶ τῆς ὑγρότ 
αὐξηθείσης À χρόα dua ταῖς SpiËl συῤῥὰ, xdv ἐπὶ "e Ίον ai 
ξηθῶσι, σελιδνή. i Gui pines μανία αν 


dants, et qui croissent tres-rapidement, mais auxquels su 
progrès de l'âge, la calvitie. Dans ce tempérament, les ve 

tères sont amples, et les artères battent trés-fortement. ] 
entier est robuste, bien articulé, ma depu 
peau est assez dure et noirátre. Maie 

la poitrine est, en général, étroite; tout le corps est dé 

peau est délicate et blanche; les cheveux sont d'un bl 
durant la jeunesse; en vieillissant, on ne devient pas ch 

ment aussi, ces individus sont láches, peureux et p 

veines peu apparentes ; sn gro gr s fd i 
soft peu visibles; leurs articulations sont mal c ) 
jambes se tournent en dedans. Quand le froid. et 

. coup augmenté, le teint devient roux, ainsi que les cl 

une couleur livide quand l'exagération des deux q st exti? 
ment forte. Le tempérament chaud et humide Piae Br 


ν 


1. πολλά BP; οὔλας Ν Gal.— Ib. νέαν] Conf. t. 1H, p. 16. +. » αγ. 
P text. B. — 122, προϊόντι BFP, ativan) = den 
—3.X À; ye BF P. aas a 16. τοι Ras;; déparur ο BP; dópri, 


— li: al/om. Ἑ. — Ib. re om. Godd. ἀόρισΊοι dé F. ο 
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µε’. Περὶ διαπλάσεως τῆς κεφαλῆς. 


H μὲν μικρὰ κεβαλὴ μοχθηρᾶς ἐγκεφάλου κατασκενῆς ἴδιον ση- | 
μεῖον * Xj µεγάλη δὲ οὐκ ἐξ ἀνάγκης ἀγαθῆς ' el μὲν γὰρ διὰ ῥώμην 
ἐγίνετο τῆς ἐγχωρίου δυνάμεως ὕλην χρησΊήν τε καὶ πολλὴν δη- 
μιουργούσηε, ἀγαθὸν σημεῖον ' εἰ δὲ διὰ τὸ µόνης τῆς ὕλης «σλῆθος, 

5 οὐκ ἀγαθόν. Διορισ]έον οὖν αὐτά dai τῷ τε σχήµατι καὶ τοῖς ἀπὸ 1 
αὐτῆς σεφυκόσιν' τῷ σχήµατι μὲν, εἰ εὕρυθμος: ἀεὶ γὰρ ἀγαθὸν 
τοῦτο σημεῖον" τοῖς πεφυκόσι δὲ, εἰ ἄρισΊα διάκειται, καὶ el τὸ 
νευρῶδες αὐτῶν σύμπαν εὐτραφές Té ἐσ]ι καὶ εὔτονον, καὶ εἰ dpud 
δεδορκότες εἶεν οἱ ὀφθαλμοί. Al δὲ φοξαὶ ἐλλείπουσαν ἔχουσι τὴν 1 

) πατὰ ἰνίον À µέτωπον ἐξοχὴν, À περαιτέρω τοῦ προσήκοντος πύξη- 
µένην. Qs τὸ πσολὺ μὲν οὖν, ὥσπερ τὴν μεγάλην, οὕτω καὶ ταύτα À | 








A5. DE LA CONFORMATION DE LA TÊTE. 


Une petite tête est le signe propre d'une mauvaise structure du cer- | 
veau; cependant une grande tête n'est pas nécessairement le signe 
d'une bonne structure de cet organe : en eflet, si cette conformation 
tient à la bonne condition de la force propre, laquelle a construit de 
bons matériaux en abondance, c'est un bon signe; si, au contraire, hi 
conformation dont il s'agit tient uniquement à l'abondance des maté: 
riaux, elle n'est pas un bon signe. On doit donc établir une distinction 2 | 
entre ces deux cas à l'aide de la forme de la tête et à l'aide des organés 
qui en proviennent : par rapport à la forme, on examinera si elle οἱ | 
bien proportionnée, car c'est toujours là un bon signe; par rapport aux 
organes qui proviennent de la tête, on verra si ces organes sont dans 
d'excellentes conditions, et si tout le système nerveux des gens donlil 
s'agit est bien nourri et vigoureux; enfin si les yeux sont doués d'unevue 
pércante. Les têtes obliques présentent une insuffisance ou un dévelop- 5 
pement exagéré, soit de la protubérance occipitale, soit de la protubé- 
rance frontale. Le plus souvent donc nous trouverons que ces espèces de E 
létes sont suspectes aussi bien que les grandes létes; mais, dans cer- 


| 
Cu. 45; l. 3. ἐγένετο À 1* m. BFP.. BF P. — 7. el post καί om. Codd, Cors f. 
— Ib. τε om. BFP. — 5. τῷ σχήµατι t. HT, p. 105. 
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βὲν τὸ πρῶτον, εἶτα µελαίνονται ' προϊούσης δὲ τῆς ἡλικίας Qaba- 
το ορ. 


ο λα ας LE E 


νπθέντες, et ο ο SA 


pus; si, au contraire, il l'est peu, ils seront d'abord d'un E 
mais plus tard ils deviendront noirs; par les progrès de l'âge c 
deviendront chauves. Ils auront peu de résidus, lorsque leur sa 


Ex EE à ied: d ce ci de Res NC ND 
s'ils sont échauffants; il en est de méme des E 


να ἁπνωννάνῶς οὐ ον un 
rament se contentent d'un sommeil court, men 

lon non plus. Les signes auxquels on recounaltqua e 

froid qu'il ne le faut consistent dans une quantité ex 

ediim dax ls μμ μιω COTE 

droits, roux et persistants; de plus, ninaperiPoc- 

du tort à ceux qui ont le cerveau ainsi constitué; ils sc 

pris de rhumes et d'enchifrénement; les veines des y 

ceptibles, et on a une plus grande propension au sc 

auxquels ou reconnait que la sécheresse du cerveau dé 

sont : l'absence de résidus dans les émonctoires, ^ c 

et la facilité de la veille; aprés la naissance, chez ceux doi 

^ ce tempérament, les cheveux pousseront fort vite; ces | IX se 
trés-robustes, et le plus souvent crépus; mais, daas co cus, on A 


2. ἐπτην ὅτε βραχέα Codd. — 13. ἰσχυροτέρας BP. — 13-14. serra. Codd 
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Deppsimdriun va sal iypesbrspo Αμάν sh eil dype- 
ἀ03 εἰσιν. ΑΙ ψυχρα) 33 dpa καὶ ξηρα] κράνεις éysufiion Φοχρὸν | 
καὶ ἄχρουν ἀποτελοῦσι τὴν κεφαλήν : εἰσὶ δὲ αἱ τοιαῦται κράσεις 
5 καὶ ἄφλεβοι τοὺς ὀφθαλμοὺς, καὶ ὑπὸ τῶν ψυχρῶν αλτίων ἐτοίμων 
βλαάπΊονται ^ διὸ καὶ ἀνωμάλως ὑγιαίνουσιν. Ai δὲ αἰσθήσεις αὐτοῖς Và 
ἐν νεύτητι μὲν ἀκριθεῖς clos καὶ ἄμεμπ]οι τὰ πάντα" περοϊοῦσι δὲ 
ἀπομαραίνονταί τε ταχέως, καὶ σνλληήξδην εἰπεῖν, ταχύγηροι τὰ 
περὶ τὴν κεφαλήν ἅπαντά εἶσιν' αἱ τρίχες δὲ αὐτοῖς γενηθεῖσι μὲν 
10 ἀνέρχονται µόγις, αμ. αλ πμ o0 
M ρα πα Re enprilopasunde , ιν ο | 
πληρώτους τὴν κεφαλὴν, εὐαλώτους τε κατάῤῥοις καὶ κορύξαις " οὐ 
μὴν οὐδὲ Φαλακροῦνταί γε οἱ τοιοῦτοι. 


ment du tort; ils ne peuvent pas non plus veiller longtemps, et leurs | 
sens n'ont pas de précision. pursued o 


cerveau rend la tête froide et décolorée; les gens dont le « 


ini tempéré ront pas de veins [eparents] dans les yea, e 
causes de nature froide leur sont facilement nuisibles : pour ce 
ils ont aussi une santé inégale. Quand ils sont jeunes, leurs sens oni 
la précision et ne laissent rien à désirer sous aucun rapport; mais, à mit 
sure que l'áge avance, ces individus se flétrissent vite, et, pour lei 


en un mot, wapa Rea es arties qi | 
cheveux { 


tiennent à la téte; aprés la naissance, leurs 

lement, sont blonds et mal nourris. Le tempérament humide e 1 
À ere cmo de h μωρο μμ dh EN ; pir: 

met les sens dans une mauvaise condition et amène une grande qu 

de résidus; les gens don! le cerveau est ainsi empire m refr Merci 
facilement, leur tête se remplit aisément, et ils ont de la p n 

être pris de rhumes et d'enchifrénement, mais ils ne deviennent s 
du tout. chauves. 


A. aj om. BFP. — g. ἅπαντα Λει. — 10. ἐξέρχονται À, — Tb. μόλις ABE. 
Paul. σάντα F; τὰ φάντα BP; πάντες — 13. τε καὶ κατ, ΒΕ Ρ. — nj e 
A; ἅπαντες Gal, — Ἡν yesrnÜ. Codd. Gal; οὐ À; om. BF P. 
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ὀξύνεται γοῦν ἑτοίμως ἐν αὐτῇ' καὶ χαίρει μὲν τοῖς ψνυχροῖς, 
ἐν τὸ γασῇρὶ ὀυσαρασίαι voire ἀιαβέρουσι τῶν ἐμβύτων, ὃ τῶν 
ἐναντίων ἐπιθυμοῦσιν, où τῶν ὁμοίων. Ei μὲν οὖν σέτ]ει καλῶς à 5 
5 γαστἡρ, εὔκρατος" el δὲ οὐ exin, ὀύσκρατος, ἀλλὰ el μὲν xm- 
σώδεις ἡ καπνώδεις ἐργάξοιτο τὰς ἐρυγὰς, ἄμετρον αὐτῆς καὶ e- 
ρῶδες τὸ Sepulr” εἰ δὲ ὀξείας, τὸ ἐναντίον * οὕτω δὲ καὶ τὰ μὲν 
δυσκατέργασΊα καλῶς πετ]όντων ἄμετρον ' ἀσθενὲς δὲ τῶν ταῦτα 
μὲν ἀπεπ]ούντων, ἰχθῶς δὲ φπεττόντων. ἘπισκέπΊεσθαι δὲ εἰ pit 
10 διά vin. χνμὰν ἑτέρωβεν ὀπιῤῥώντα τὸ σὐμε]ωμα iM 7 
ανισώδεις καὶ βρωµώθοις $ vis ddsoros αολότητις. Kond 21 


συμπΊ]ώματα vaurias, ἀλλὰ εἰ μὲν ἐμπλέοιεν οἱ μοχθηροὶ χυμοὶ τῷ. 


un pareil estomac): les aliments froids sont agréables, mais leur usage 
immodéré cause facilement du tort. Les mauvais tempéraments de l'es- d 
tomac qui tiennent à une maladie différent des tempéraments innés en 
ce que les premiers font rechercher les substances qui ont un tempé- 
rament contraire et non semblable. Si donc l'estomac digère bien, il 5 
est bien tempéré, et, s'il ne digère pas, il l'est mal; mais, s'il développe 
des éructations nidoreuses ou enfumées, "o 
tient de la nature du feu; si elles sont aigres, c'est le c quia 
lieu; de méme, quand on digére bien les aliments di 

former, la chaleur de l'estomac est démesurée; si, au 

aliments causent de l'indigestion, tandis qu'on digère le pc 

chaleur est faible. Ἡ faut examiner si les éructations ne tienn 

une humeur qui afflue d'une autre partie du corps; en elit, | es. 
pituiteux sont pris d'éructations acides, tandis que celles d Las bed 
lieux sont nidoreuses et présentent une mauvaise odeur; ou ie 
qualités étranges. La nausée est un accident commun à tox 
ont de mauvaises humeurs dans l'estomac; mais, quand ces hu 


m 


BE | 
E 
1. γοῦρ Gal,; οὖν Codd. — 3. $ Gal; post οὕτω Gal.; om. Codd. — & sr. 


ή BFP; xal À — 6, αὐτοῖς F: avr À. π]όντων Codd. — 12: fpuy 
— 3. πὸ Θερμόν om. BP. — Ib. δὲ Paul.; βορθορώδεις Codd. 
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sigiv" οὐ μὴν ἄγριός γε à Ξυμὸς, ἀλλὰ εἰς à 
Aio a) ρήμα” εἰσὶ δὲ καὶ ψιλοὶ τρι 
5 σ]έρνα καὶ ἥχισΊα μηνιῶσιν, à di i Pe | 
p-kogicipeihe mb Marien | 
B-Podfeton. sio ibi ωρών a µάλισΊα 
ν’. ἥπατος κράσεως διάγνωσις. 


! frere Sapin γρογίσραταφλε αν crée B 
πλείων, ἐν τῷ χρόνῳ δὲ τῆς ἀκμῆς καὶ ἡ µέλαινα, S ὅτεροι - 
vile ο) αἷμα, ac) dd robe sls cles ᾱ das 
κατὰ τὴν καρδίαν ἀντιπρατίοι, δασύτης τῶν κατὰ ὑποχόνδριά τε 


- 1 LE L. T 
- ene 
2 TR | 
LJ inh 


Quand le cœur est trop humide et trop froid, le uls 
ractère est lâche, pren para Late Pr 
poils, on a trés-peu de rancune, et:on pe 26 aet. g | 
colère non plus. Lorsque le cœur est froid et se 

et plus dur. que la moyenne, on se met plus d im, "ment er 
qu'aucun autre; mais, quand la colère a éclaté, e s né : 
de tous les hommes, eic GS la poitri 


iori. 


D fl 4 2 


50. MOYENS POUR RECONNAÎTRE LE TEMPÉRAMENT 1 )U FOIE 


de la bile jaune, et, vers le milieu de la vie, celle de la bi 
chaleur exagérée du sang, WP Sen, 2 tout le corps, à n 
le cœur n'y mette obstacle, des poils nom ael 


i1, εἶσίν om, BFP. — Ib. ye om. M 
Codd. — Ib. μᾶλλον BP.— 4-5. elici... Codd. gr.— 7. dé μάς 
σ]έρνα om. BP. — Á. δὲ Y. AF. --- 5. I. 33. τήν om, À. — | D. " 
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>evouévns ἀχθῆναι. Aor δὲ ds, ἐπειδὰν ἐς ταὐτὸ συνδράµωσι τῶν | 
ἀρχῶν ἀμθοτέρων αἱ κράσεις, ὅλον ἀκριεῶς τὸ σῶμα xarà ἐκεῖνο 
διατίθεται. Τὸ δὲ ὑγρὸν dpa καὶ Ξερμὸν ἧπαρ ἧτ]ον μὲν τοῦ Sep-: 
μοῦ καὶ ξηροῦ τὰ κατὰ ὑποχόνδριον ἐργάζεται λάσια, σλεῖσ]ον à 
αἷμα καὶ θλέξας µεγάλας xal τὴν ἕξιν ὑγρὰν καὶ Sepuiv, εἰ ud và 
κατὰ τὴν καρδίαν ἀντιπράτίοι. El δὲ ἐπὶ σλεῖον ἀμφοτέραις ταῖς 6 
ποιότησιν ἐκτραπείη τοῦ κατὰ φύσιν, ἑτοίμως ἁλίσκονται τοῖς ση- 
πεδονώδεσι καὶ χαχοχυµοις νοσήµασιν * ἔτι δὲ μᾶλλον, εἰ ἐπὶ σλεῖ- 
σῖον μὲν αὐξηθείη τὸ ὑγρὸν, ἐπὶ ὀλίγον δὲ τὸ Sepuér: εἰ δὲ ἔμπαλυ 
ἐπὶ ὀλέγον μὲν αὐξηθείῃ τὸ ὑγρὸν, ἐπὶ rico» δὲ τὸ Θερμὸν, 
ἥχισία κακόχυµοι γίνονται. Τὸ δὲ ὑγρόν τε καὶ ψυχρὸν ἄτριχον Ἱ 
μὲν ἔχει τὸ ὑποχόνδριον, αἷμα δὲ ἐργαζεται θλεγματικώτερον ám 
Φλεθῶν σΊ]ενότητι, xal τὸ σύμπαν σῶμα σαρακλησίως ἔχο», el ji 
αρὸς χαρδίας ἐπὶ τἀναντία µετάγοιτο. Τὸ δὲ ψυχρὸν ἅμα καὶ ϐη- ν 


le cœur, au cas ou il serait humide. Il est clair que. lorsque le tempé- 4 
rament de ces deux organes principaux est le même, tout le corps sera 
mis dans un état exactement conforme. Si le foie est en méme temps 5 
humide et chaud, il rend l'hypocondre moins velu que lorsqu'il est 
chaud οἱ sec, mais il donne lieu à une grande surabondance de sang, à 
des veines volumineuses et à une complexion humide et chaude, à mois 
que le cœur ne s'y oppose. Le foie s'écarte-t-il considérablement de 208 6 
etat naturel sous le rapport des deux qualités susdites, on est facile 
ment pris de maladies tenant à la putréfaction ou au mauvais état de 
humeurs ; cet effet se produit à un degré encore plus prononcé, sil'ao- 
mentation de l'humidité est très-considérable, tandis que celle de h 
chaleur l'est peu: si, au contraire, l'excès d'humidité est petit et cim c 
de la chaleur tres-considérable, les humeurs ne sont pas du tout mæ# 
vaises. Un foie humide et froid est caractérisé par un hypocondre dé 7: ; 
pourvu de poils, des veines étroites, du sang trop pituiteux et un él 
analogue de tout le corps. à moins que le cœur ne mette l'éconosé —— 
dans l'état opposé. Quand le foie est en méme temps froid et sec. d 8 : 


v. eis BP. — 3. ὑγρότερον F Gal. — — 8. σλέον À. — 8-9. ἐπὶ Mor À. —9 
lb. Sepudrepor Gal. — 1. καὶ ξηροῦ] 10. ei δὲ.. - Θερμόν om. Codd. — 11- 
τὸ ξηρόν RP. — Ib, ὑποχόνδρια À. — — 3x! xa BFP; om. À. — 13. ἔχα Cod. 
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καὶ ἀποχῆς yuuvaaiam συντόνων καὶ σπολλῶν, daz Srépous dipa καὶ 
Srlov λούεσθαι, καὶ μετὰ τροφὴν αὖθις τὸ δεύτερον. Ονένησι : 
τούτους καὶ καὶ τοῦ ψυχροῦ mais. Ἐναντιώτατα ὃν ταῖς ξηραῖς xpd- | 
σεσιν ἀφροδίσια. Φείδεσθαι δὲ αὐτοὺς χρὴ μάλισΊα κόπων τε καὶ | 
5 ἐγκαύσεων καὶ Φροντίδων καὶ ἀγρυπνιῶν. Al δὲ ὑγραὶ φύσεις ἐν τῇ | 
τῶν παίδων ἡλικίᾳ ῥευματικοῖς τε καὶ 'σληθωρικοῖς ἁλίσκονται 
νοσήµασι, καὶ «πρὸς τούτοις τοῖς σηπεδονώδεσιν. Δέονται τοίνυν 8 
γυµνασίων τε σλειόνων, ἀκριξοῦς τε τῆς ἐν γασΊρὶ σέψεως" à 
καὶ eb τροφῆς δὶς xal τρὶς οὗτοι λουόμενοι καὶ τοῖς αὐτοφνέσι — 
9 ερμοῖς ὕδασι χρώμενοι μάλισΊα ὠφελοῦνται. Καὶ τῶν ἀποῤῥοιῶν DM 
δὲ ππρονοεῖσθαι χρὴ διά τε λουτρῶν xal γυμνασίων πολλῶν wp M 
τροφῆς, ἐκκρίσεών τε διὰ οὔρων καὶ γασ]Ίρός. Οὐδὲν δὲ κωλύει καὶ V 
ἀποφλεγματισμοῖς more χρῆσθαι καὶ καθάρσεσι», εὐχύμοις τε HE ᾿ | 


σµασι καὶ οἴνου σόσει τὴν οὔρησιν κινοῦντο». 


exigent de la vigueur; en été, ils devront donc se baigner plus tôt que 
de coutume, et prendre un second bain aprés le repas. Boire de l'esu à 
froide leur est profitable aussi. Les rapprochements sexuels sont tout à fait. 5 
contraires aux tempéraments secs. Ceux qui ont ce tempérament doivent ὐ 
éviter surtout les fatigues, les échauflements, les soucis et les veilles. 
Les gens naturellement humides sont pris, pendant leur enfance, de 7. 
maladies tenant aux fluxions ou à la pléthore, et, en outre, de celles 
qui tiennent à la putréfaction. Il est donc nécessaire qu ils se livrent à i 
des exercices assez prolongés, et que la digestion qui se fait dans [ον 
tomac soit irréprochable; pour cette raison, il leur est trés - utile di 
prendre deux ou trois bains avant le repas et de faire usage des eaux. 
minérales chaudes. Il faudra aussi prendre soin de la transpiration, en. | 
recourant avant le repas à des bains nombreux et à des exercices pi 
longés, et en provoquant des excrétions par les urines et par le: ntre. 
Rien n'empêche non plus de recourir parfois à des masticatoires, à des L 
purgations, aux aliments qui contiennent de bons sucs, et à l'usage in 
térieur d'un vin qui pousse aux urines. | 
2. τὸ δεύτερον τὸ δὲ ὑγρόν, Ὀνίν. τῇ φύσει Codd. — 11. δέ Paoli ες 
Codd,— 3, τούτοις F.— Ib. καὶ ψυχρὸν Codd. — Ib. αρονοεῖν Codd, — 13 
xal ὑγρὸν wépa A. — lb. dé om. Codd. ἀποθλεγματικοῖς F, — Ib. ἀποκαθάρσε- 
— Jb. £npais] ψυχραῖς Codd. — 5.üypai σιν Codd. 








ιο 
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σει, JutiLET DAS CE ἔχονσι τῆς RATE τὸ ζγοέν τε παὶ ὑγρὸν κράσεως, 
ἐπεγαίζειν τε αὐτῶν gon καὶ ἑωντυναι τὴν Ξεραασίαν, ἐν δὲ τῇ 
κατα ὑγοότητα X1! Ξποότητα τῆς Άλης ὀεαετης ἰδέχ τὸ μέσον ἐκλέ- 


522521. 


r). lzgis vuv Lover }υσχοαστῶν ἔτι 30:006 ὡς ἐπί αχραδείγµατος. 


XY 


Της ση σας ὀνσχρασιας » μὲν div ἐν τῷ τὰ ἐκ τῆς σΊ]ερεᾶς od- 
cías ὁμοιομερῇ auxi γτνέσθαι Ὀηρότερα, 9 τις δὲ καὶ ἀνίατός 
ἐσῖιν' ἡ δὲ τῶν ἐς y ροπαγοὺς οὐσίας συνεσ/ύτων, ὁποῖόν idi 
σιµελή καὶ σΊος, ἐκτπχέντων, καὶ τοίτη γε αοὸς ταύταις τῆς οἵ- 
χείας ὑγρέτητος ἐς ἦς τοέφεται τὰ ujoiz, τελέως ἀπολομένης' 


περιέχεται δὲ αὕτη κατὰ @arsa τοῦ yos τὰ µόρια ὁροσοειδῶς ἐν | 


αὐτοῖς εαρεσπαρµένη. Ταυτην dé ἐνθεῖναι τοῖς µορίοις οὐχ οἷόν τε 
ἄνεν τροφῆς, καὶ διὰ τοῦτο χαλεπωτέτη τῶν τοιούτων διαθέσεων ἡ 


turellement trop fruids. mais dont le temperament présente des cond- 
tions movennes eu ezard au -ec et a l'humide. tandis qu'on choisir k 
juste milieu pour les elements de l'ensemble du regime qui tiennent à 
la secheresse et a l'humidite. 


33. AMENDEMENT DES TEMPERAMENTS QUI PECHEST PAR LE SEC, L'ESTOMAC 
ETANT PRIS POUR EXEMPLE. 


Parmi les temperaments qui pechent par le sec. il v en a d'abord us 
qui tient a ce que les parties similaires composées de substance solide 
se sont dessechées. et celui-la est incurable: une seconde espèce de ce 
temperaments provient de ce que les parties dont la substance οἱ 
formée d'un liquide coazulé, comme la graisse et la chair, se sos 
fondues: enfin, outre ces deux tempéraments. il v en a un troisiémt, 
dans lequel l'humeur propre. qui sert à nourrir les parties, a complée- 
ment disparu; or cette humeur est contenue dans toutes les parties & 
l'économie. dans lesquelles elle est disséminée sous forme de rosée. ll 
est impossible de penetrer les parties de cette humeur sans donner de 
la nourriture; pour cette raison un tel etat est trés - difficile à guérir 


1. ἐπεγεῖραι F. — Ib. xps Gal. Aët: Cu. 53,1. 7-8. σννεσ]ώτων..... yco8- 
om. Codd. — 3-1. éoeyer Cold. Codd. — το. avrn Paul. ; αὐτὴ Codi. 


| 
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σροσοίσοµε», xal τὴν κοιλίαν ἐπαλείψομεν ὀμφακίνῳ τε καὶ µη- 
λίνφ. Ψνχειν δὲ τούτους ἀγωνισ]Ίιχώτερον οὐκ dxívduvov apex Y 
χῆς σως οὔσης τῆς τοιαύτης χατασΊάσεως, ὅταν σλεονάξη τὸ 9ερ- 
uv. Ὑποκείσθω δὴ σάλιν ἐπικρατεῖν μὲν τὴν 9 ερμὴν δυσκρασία», 1 
μεμῖχθαι δὲ αὐτῇ τὴν ὑγρότητα ' τὴν τοιαύτην ὀυσκρασίαν ὕδατος 
ψυχροῦ «óc. ἀδεέσἹερον Ξεραπεύσομεν. Επιτήδειος δὲ καὶ ἡ τῶν 2 
σΊυφόντων ἐδεσμάτων χρῆσις' ἔσΊω δὲ καὶ ταῦτα χωρὶς τοῦ Seppai- 
νειν αὐσ]ηρά. Τῆς δὲ ὑγρᾶς δυσκρασίας µόνης συνισΊαμένης τὰ Er % 
ῥαίνοντα τῶν ἐδεσμάτων ἄνεν τοῦ «)ερμαίνειν À ψύχειν ἰσχυρῶς 
βοηθεῖ, xal æpès τούτοις ἔνδεια τῶν συνήθων σοτῶν. Tis δὲ μετὰ ?. 
ψύξεως ὑγρᾶς δυσκρασίας ἄρισ]α ἰάματα τὰ δριµέα σύμπαντα᾽ 
μιγνύσθω δὲ αὐτοῖς xal τὰ σ]ύφῷοντα χωρὶς τοῦ ψύχειν aaQds. Ἆρι- 38 
σΊον δὲ ἴαμα τούτοις ὀλίγον τὸ exópa, καὶ τοῦτο τῶν Ξγερμαινόντον 


ments à une température tiéde ou à celle du lait récemment trait, et 
nous oindrons le ventre avec de l'huile d'olives vertes ou de l'huile aux 
coings. Il n'est pas sans danger de soumettre les gens qui sont dans ces % 
conditions a un traitement refroidissant héroïque, parce que cet état 
a une certaine tendance à produire de la fièvre quand la chaleur a 
le dessus. Supposons donc de nouveau que le tempérament qui pêche 21 
par le chaud prédomine, mais qu'il y a une complication d'humi- 
dité; nous aurons moins de scrupule pour traiter un tempérament qui 
a ces défauts-là par l'eau froide prise en boisson. L'usage des aliments 5 
astringents convient aussi dans ce cas; mais ces aliments devront ètre 
üpres, sans qu'ils échauffent. Si le tempérament qui pèche par l'ho- #$ 
müde subsiste seul, les substances qui desséchent sans échauffer ou 
refroidir fortement, et, en outre, l'abstinence des boissons habituelles, 
seront utiles. Les meilleurs moyens pour guérir le tempérament qui 5? 
péche par l'humidité et qui est compliqué d'un excès de froid const 
tent dans les substances ácres, quelles qu'elles soient, pourvu qu'on j 
mêle des substances qui resserrent sans refroidir manifestement. Ce 38 
qui convient le mieux pour amender un pareil tempérament esl de 


diminuer la quantité des boissons. qui consisteront en des vins {orte- | 


?. τούτους l'aul.; τούτοις Codd. i200 3. sav RP. 11, τα om. BP. - 


δέ BP. -- 1b. Sépuñ δυσκρασία Codd τὸ. ἅμα Codd. 
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ἐξανασΊάσεσιν. αὕτη μὲν ἡ ἀρίσΊη xpícis* el δέ τι τούτων ἐλλείποι, 
τοσοῦτον ἀποδεῖ τῆς ἀρίσΊης ἠλίχη ἂν À τοῦ λεέποντος ἡ δύναμιν. 


y. Πῶς ἐσομένην κρίσιν σρογινώσκειν xp). 


Ei μὲν ἐπείγοιντο xal σσρολαμξάνοιεν οἱ «αροξωσμο) xal σφο- | 
ὁρότεροι γίνοιντο σολλῷ xal διὰ τρίτης ἀπαντφεν, ἐν τάχει τὸ νό- 
σηµα κριθήσεσθαι δηλοῦσιν * el δὲ ἀργῶς κινοῖντο, καὶ τὴν αὐτὴν 
ὥραν εἰσθάλλοιεν, ἐπὶ ἐχασΊης τε γίνοιντο ἡμέρας, μετὰ σλείονα 
χρόνον ἔσεσθαι σηµαίνουσι τὴν χρίσιν. Καὶ τῶν ἐπὶ ῥίγεσι σφοδροῖ, ! 
πυρετΊόντων οὐχ. οἷόν τε λύσιν γενέσθαι «σρὸ τοῦ ασραῦνθῆναι τὸ 
ῥίγος: τούτου ydp μηδὲν ἐνδιδόντος ἀδύνατόν dai fon τὴν ἀκμὴν 
ἀπειληφέναι τὸ νόσημα, καὶ δῆλον ὅτι wo μᾶλλον οὐδὲ τὴν wap- 
αχμὴν ἐλπίζειν χρΗ. 


οἱ s'il se montre plus fort quand il se lève, c'est là une crise des plus 
favorables; si, au contraire, quelqu'une de ces circonstances laisse 
quelque chose à désirer, la crise est d'autant moins bonne que cette 
défectuosité est plus considérable. 


3. COMMENT IL, FAUT RECONNAÎTRE D'AVANCE UNE CRISE PUTURE. 


Si les accès se pressent, anticipent, deviennent beaucoup plus πο | 
lents, et surviennent tous les trois (deux) jours, ils indiquent quel 
maladie sera promptement jugée; si, au contraire, leur mouvement pr 
sente de la lenteur, si leur invasion tombe sur la méme heure qu'aupt 
ravant, et s'ils ont lieu. tous les jours, ils signifient que la maladie ex- 
gera plus de temps pour être jugée. Chez les malades dont la fièvre et ? 
précédée de frissons trés-intenses, elle ne saurait se dissiper avant qu 
le frisson diminue; car, si ce frisson ne cède en aucune façon, il es 
impossible que la maladie soit parvenue à son point culminant, et 08 
peut s'attendre encore beaucoup moins, cela est évident, à ce qu'dl 
soit arrivée à son déclin. 


1. ἐκανασ]ασεσιν Codd. 2, ἡλίκη ΒΕΡ: ἐπιτείνοιεν À. —- 5. Lol 
τοῦ BFP. Cu. 2; 1. 3. ἐπιτείοιρτο (om. dnA.) A. 
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Φλο} ὧδει τὴν γένεσιν ἔχων. Τὰ μὲν οὖν αἱματώδη xal Φλεγματώδη ? 
«]ύσματα μέτρια" τὰ δὲ τῆς ξανθῆς À µελαίνης χολῆς χαλεπά. 
ΠροσεπισκέπΊεσθαι δὲ δεῖ και τὸν τῆς ἀναγωγῆς αὐτῶν τρόπον ' εἰ 3 
γὰρ εὐπετῶς ἀναπ]ύοιτο, αρόδηλον às τὰ τοιαῦτα µέν ἐσ]ιν ἀγαθὰ, 
τὰ δὲ ἐναντία μοχθηρα. Τελείας μὲν οὖν ἐσ]ι αέψεως γνώρισμα τὸ à 
a lieXov ὅταν À λεῖόν τε καὶ λευχὸν xal ὁμαλὲς xal τῇ συσΊάσει μήτε 
ὑπέρυγρο», μήτε ὑπέρπαχυ σαντελοῦς δὲ ἀπεψίας τὸ μηδὲ ὅλως 
ἀναπ΄υόμενον. El δὲ αΊύοιτο μὲν, ἀλλὰ λεπΊὸν ἔτι, σέψεως duv- 5 
δρᾶς ἐσΊι σημεῖον ' εἰ δὲ ἀκράτως ein συῤῥὸν ἡ ξανθὸν, οὐχ' γα όν 
εἰ δὲ σσελιὸνὸν À ἰῶδες, À μέλαν, ὀλεθριώτατον. 


€. Περὶ ἐβημέρων σνυρετῶν. 


Τῶν ἐφημέρων «vperóv ἴδιον καὶ ἀχώρισΊον σημεῖόν ἐσ]ιν κα | 
τῶν οὕρων σέψις ἐν τῇ σρώτῃ τῶν ἡμερῶν. Καὶ τὸ τῆς Θερμασίαν ? 


gine a une chaleur ardente. Les crachats sanguins ou pituiteux sont des 3 | 
erachats moyens, mais ceux qui proviennent de la bile jaune ou del 
bile noire sont graves. Il faut aussi faire attention à la manière dont les 3 
crachats sont rendus : en effet, s'ils sont rendus facilement, il est évident 
que ces crachats-là sont bons, tandis que ceux qui présentent des condi 
tions opposées sont mauvais. Les crachats sont le signe d'une maturité À 
complète, lorsqu'ils sont lisses, blancs et égaux, et si leur consistance 
n'est ni trop liquide ni trop épaisse; ils sont le signe d'une crudité ab- 
solue, si on ne peut pas du tout les expectorer. S'ils sont rendus, mes 
en restant ténus, c'est le signe d'une coction faible: s'ils ont une cot 
leur jaune foncé ou orange pure, ce n'est pas bon; s'ils sont noirs οἳ 

si leur couleur ressemble au plomb ou au vert de gris, c'est un présse 

des plus sinistres. 


6. DES FIÈVRES ÉPHÉMERES. 


C'est un signe propre et constant des fièvres éphémères que les urines | 
arrivent dés le premier jour à leur maturité. C'est encore un signe propr! 


1. &yovcay À. — lb. τε καί BFP.— 2.  BFP. — 0. ὁμαλόν ΛΒΡ. — 7. T 
τῆς em. À. — [b. xoAiis om. Codd. — (οι. — 8. δὲ μὴ a] óorro µέλανα, ds 
3. αὐτόν F. — Ib. αὐτῶν πρῶτον τρόπον AN. — 10. xai iod. DFP. 
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ἀλλὰ τοῦ ἕλχους, ἐπὶ ᾧ wep ἂν ὁ βουθὼν γένηται, σρονοησάµενοι 
λούονται κατὰ τὴν wapaxur τοῦ γενοµένου παροξυσμοῦ. Eloyen |. 
δὲ αὐτοὺς οἴνου ωροσήκχει αρὶν τοὺς βουθῶνας λυθῆναι, καὶ λεπΊό- 


τερον διαιτᾷν. 
ζ’. Τῶν ἐπὶ σηπεδόνι πυρετῶν διάγνωσις. 


5 Τῶν ἐπὶ σήψει συρετῶν διάγνωσις τὸ μηδὲν τῶν «ῳροχαταρκτι- | 
xdv αἰτίων προηγήσασθαι. Καὶ τὸ ἀπὸ ῥέγους δὲ ἄρξασθαι τὸν : 
συρετὸ», οὔτε ἐγκαύσεως, οὔτε καταψύξεως loxupäs eponynoauérs 
ἴδιόν ἐσ]ι καὶ αὐτὸ τῶν ἐπὶ σηπεδόνι αυρετῶν, ὥσπερ γε καὶ τὸ ris 
Θλίψεως τῶν σφυγμῶν ' οὕτω δὲ ὀνομάξουσιν ὅταν ἀρχομένου τοῦ 

10 παροξυσμοῦ μικροὺς ἱκανῶς ἔχωσι καὶ ἀνωμάλους αὐτούς * ἴδιον γάρ 
ἐσ]ιν ἐξαίρετον τοῦτο τῶν τοιούτων «uperGv. ἹἩΜέγισΊον δὲ γνώ- 3 
ρισµα τῶν ἐπὶ σήψει συρετῶν ἐσ]ι καὶ ἡ τῆς 9 ερμασίας «ome 
δαχνώδης γάρ ἐσΊιν às διαθιθρώσχειν τὴν ἀφήν. ἴδιόν ἐσΊι pole 1 


pas même au médecin ce qu'il faut faire, mais, après avoir pris soin de 
la plaie qui a amené la formation du bubon, ils prennent un bain vers le 
déclin de l'accès qui a eu lieu. On leur défendra l'usage du vin avant µ 
résolution des bubons, οἱ on leur prescrira un régime plus ou moins ténv. 


7. DIAGNOSTIC DES FIÈVRES QUI TIENNENT À LA PUTRÉFACTION. 


L'absence complète de causes occasionnelles avant leur invasion est 1 
un signe distinctif des fiévres causées par la putréfaction. C'est encore 2 
une particularité propre aux fiévres putrides de commencer par un fri 
son, sans qu'il y ait eu auparavant un échauffement ou un refroidisse- 
ment intenses; il en est de méme pour l'oppression du pouls; on se sert 
de cette expression, lorsque, au commencement de l'accès, les malades 
ont le pouls inégal et trés-petit; car c'est là une propriété spéciale de 
cette classe de fiévres. Le signe le plus important pour reconnaitrels 3 
fiévres qui tiennent à la putréfaction consiste dans la qualité de la che- 
leur : en effet, cette chaleur est mordante de maniére à ronger au cot 
tact. L'absence, ou du moins le faible degré de coction des urines es 

Ca. 7;1. 6. mpory. Paul.; 3y. Codd. om. BF P. — 9. δὲ καὶ ὀνομ. F. — 13 


Cf. Gal. — Ib. τὸ μὴ d. b. Α. — 7 κα- κακνώδης BF P. — Ib. διαγινώσκεν τὴ 
ταψ. Gal.; ἐμψ. BFP; 4. À. — 8. ye 495 ΒΕΡ. 


CE 
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χειρὸς émipevovans. Πιόντος δὲ τοῦ κάµνοντος αὐτίκα δὴ µάλα si A 
θος ἄνεισιν ἀτμοῦ Sepuoë διὰ τοῦ δέρματος ἀγγέλλον ἱδρῶτας ' ἔμε- 
τος à3 ἐπιφαίνεται χολῆς, ἢ γασΊήρ «ov κατέῤῥηξε, xal οὐροῦσι 
χολώδη. Ἐπὶ τούτοις els ἀπυρεξίαν exajevas τὸν σύµπαντα χρόνον 5 
τοῦ σαροξυσμοῦ ὡρῶν οὐ σλειόνων δυοχαίδεκα ποιησάµενος. Tir t 
μὲν οὖν ἐντὸς τῶν δεκαδύο ὡρῶν «αυόμενον ἀκριθῆ τριταῖον ὦνο- 
µάσαµεν ὃς τις δὲ ἂν ἔχῃ φολυχρονιώτερον τούτου τὸν «παροζυσμὸ», 
ἐχεῖνον ἁπλῶς τριταῖον ὀνομάσομεν ' ὃς τις δὲ ἂν ἐπὶ «σλεῖσΊον μὲν 
ἐχτεταμένον τὸν σαροξυσμὸ», ὀλίγον δὲ τὸ διάλειµµα, τοῦτον ai 
σάλιν ὑνομάσομεν ἐκτεταμένον τριταῖον. 


(. Θεραπεία τριταίον. 


Τὸν ἀκριξῆ τριταῖον, às ἂν ὑπὸ ξανθῆς χολῆς γινόμενο», ὑγραί 1 
vei τε di καὶ ψύχει», xal τὸ μὲν εἰς τὴν γασΊέρα συῤῥέον κενοῦν 


en place. Quand le malade boit, il remonte immédiatement à travers hi 4 
peau une vapeur chaude et abondante qui annonce la sueur; il surviest 
un vomissement bilieux, ou bien un flux de ventre, et les male. 
émettent des urines bilieuses. Ces accidents passés, la lièvre cesse el κ 5 
transforme en apyrexie, aprés avoir produit un accès dont la durée cot 
pléte ne dépasse pas douze heures. Nous appelons fièvre tierce propre 6 
ment dite celle qui cesse en deçà de douze heures; et nous ποπ , 
simplement fièvre tierce toute fièvre qui a un accès plus long; enfs 
nous donnerons le nom de fiévre tierce prolongée à celle dont l'accés st 
prolonge considérablement, tandis que l'intervalle entre les deux acts 


esl court. 


10. TRAITEMENT DE LA FIÈVRE TIERCE. 


Comme la fièvre tierce proprement dite provient de la bile jaune, os | 
doit produire un effet humectant et refroidissant, évacuer par les vomi 


1. ἐπιμένοντος B marg.; om. BFP; dé om. BFP. — 8. re BFP. — 9 
yp- ἐπὶ σερικειµένην iovros À marg. —- UP. — 10. ὠνυμάσαμεν BFP. — Ca. 10: 
Ib. δή BP. — 5-6. δνοχαίδ... ὡρῶν om. ]. 11. ὑπὸ τῆς E. BF. — i3. dci on. 
Best FDP. 6-7. Srogiroper A.— 7. ΡΕ -ν. τήν om. ARP. 


9 
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ια. Ocpzueía νόθων τριταίων. 


Λούειν ἐπὶ τῶν νόθων τριταίων οὐκ ἀγαθὸν xarà ἀρχὰς, ἀλλὰ dolus | 
ἂν ᾖδη φαίνηται τὰ σημεῖα τῆς σέψεως, οὔτε κατὰ ἡμέραν τρέφευ, 
ἀλλὰ dpxei σαρὰ µίαν. Ησυχία δὲ καὶ Sais τῶν κατὰ ὑποχόνδρην 1 
αὐτοῖς συμφέρει, καὶ ῥοβήματα εὐπεπ]ότατα, καὶ κλύσματα τῆς κάτω 
γασΊρὸς μὴ σάνυ μαλαχὰ, καὶ, εἰ αἵματος ἀφαιρέσεως χρεία, μην 
τοῦτο σαραλιπεῖν. Ἡ δὲ ὅλη τῆς διαίτης κατάσΊασις οὐ ψύχουσα xl 3 
ὑγραίνουσα τὸ σύμπαν ἔσ]τω, ἀλλά τι καὶ τοῦ γε τμητικωτέρου τρό- 
που «ροσεπιλαμξανέσθω. ΜαάλισΊα δὲ ἂν ἁρμόσειεν αὐτοῖς à visi 
σΊισάνης χυλὸς ἐμξαλλομένου σεπέρεως, à ὑσσώπου, À ὁριγάνου, 
ἡ σΊάχνος νάρδον. Καὶ µελικοάτῳ δὲ Φεπέρεως ἐμθάλλων καὶ ow 
έψων didou σίνειν, καὶ τὰ ἄλλα 9» ὅσα οὔρησιν κινεῖ Ar τῶν 
σφοδρῶς Ξγερμαινόντων τε καὶ ξηραινόντων. ΜάλισΊα δὲ τοῦ ἀψινθίο ὁ 


11. TRAITEMENT DES FIÈVRES TIERCES FAUSSES. 


Dans les fievres tierces fausses, on ne donne pas de bains au con! 
mencement de la.maladie, mais lorsqu'il se montre déjà des signes de 
coction; on n'alimente pas non plus tous les jours, mais seulement 
tous les deux jours. Ce qui convient a ces malades, c'est le repos. h1 
fomentation de la région des hypocondres, des bouillies trés-faciles à 
digérer, et des lavements qui ne soient pas tout à fait doux; s'il est πέ- 
cessaire de tirer du sang, vous ne négligerez pas non plus ce moyes. 
L'ensemble du régime ne tendra ni au refroidissement ni à l'humede 3 
tion ; il devra aussi comprendre quelques éléments d'une nature incisire. 
Ce qui vaut le mieux à ces malades, c'est de la créme d'orge mondée À 
dans laquelle on a mis du poivre, de l'hysope, de l'origan, ou de l'épide 
nard. On peut aussi donner à boire de l'eau miellée dans laquelle on? 
a mis du poivre pour les faire bouillir ensemble, ainsi que toutes le 
substances qui poussent aux urines, à l'exception de celles qui echauffent 
et dessèchent trés-fortement. Mais on donnera surtout de l'absinthe le 4 


Cu. 1:5; l.i. τριτίωνὶ συρετῶν BP. DP. — 8. παραθαλλέσθω BP. — 910. 
— 2. ήδη om. ΑΛ). — 4. εὔπεπ]α À. À voa. ..... «cx. om. BP. — νο. 1€ 
— 7. τὸ σύμπ. om. BP; τὸ σύμπ. σῶμα — 07. νἀρὸ. Ff 07. à ». A. — Ib. dé Paul; 
À. — Ib. ἔστω om. Codd. — Ib. je om. οι). À; δὲ καί F. 
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μηδὲν ἰσχυρὸν mpoodyovras, ure xévwoiv, el ux τι dpa σφὀδρα 
Φαίνοιτο σλεονάξον alpa , ἠνίκα χρὴ Φλεθοτομεῖν δίαιταν δὲ ἄφυσον 
xal χρησΊὴν «ωροσάγειν, καὶ µαλατΊειν τὴν γασΊέρα διὰ τῶν συνήθων" 
εἰ δὲ μηδὲν ἀνύει ταῦτα, κλύσμασι χρῆσθαι, κατὰ ἀρχὰς μὲν µαλα- 
xois , ὕσἹερον δὲ καὶ δριμυτέροις * χοιρείων δὲ κρεῶν εἴργειν αὐτοὺς 
xal σάντων ὅσα γλίσχρα xal βραδύπορα καὶ τῶν ψυχόντων καὶ 
ὑγραινόντων ἐδεσμάτων ἁπάντων * οἵνῳ δὲ χρῆσθαι λεπΊῷ καὶ λεικῷ 
xal συµµέτρως Sepuÿ* ταρίχει δὲ καὶ νάπυϊῖ χρῆσθαι καὶ διὰ ἡμο- 
ρῶν τινων τοῦ διὰ τριῶν πεπέρεων λαμθανει», ἢ τοῦ διοσπολιτικοῦ 
φαρμάκου. Kal εἰ φσεπέρεως δὲ µόνου σὺν ὕδατι λαμθάνοιεν κατὰ 1 
ἑκάσ]ην ἡμέραν, ὀρθῶ, ἂν σοιοῖεν. El δὲ ἐν ἀκμῇ τοῦ νοσήµατοε 0 
κάµνων ein, τότε χρὴ διαιτᾷν μὲν λεπΊότερο», εὐθὺς δὲ καὶ ἠσυχά- 3 
ζειν χελεύειν ἐς μακρὸν xal τῶν σπλάγχνων «αρονοεῖσθαι διὰ τῶν 
μαλατΊόντων καὶ χαλώντων * ἐβεξῆς δὲ τοῖς οὐρητικοῖς Qappdxos 


médicaments actifs, et on ne pratique pas d'évacuation forte, du moins 
quand on ne s'aperçoit pas d'une grande surabondance de sang: dans 
ce cas, on saigne; on soumet les malades à un bon régime composé de 
substances exemptes de flatulence, et on relâche le ventre à l'aide des / 
remèdes usités: si ce» moyens de traitement ne produisent aucun efle, 
on aura recours aux lavements, dans le commencement aux lavements 
doux, et plus tard à des lavements plus ácres; on défend l'usage du 
porc et de tous les mets qui sont. visqueux, qui passent difficilement. 
qui refroidissent ou qui humectent; on se sert d'un vin ténu, aqueut 
et modérément chaud: on a aussi recours au poisson salé, assaisonné de 
moutarde, et on ordonne, à quelques jours d'intervalle, une certant 
dose du médicament aux trois espèces de poivre, ou du médicament dot 
politique. Les malades font bien aussi de prendre chaque jour du poivre? 
seul avec de l'eau. Quand la maladie est arrivée au point culminant, 08 3 
prescrit un régime plus ténu: d'abord on ordonne de prendre un repos 
prolongé, de ramollir et de relâcher les viscéres [à l'aide de cai 
plasmes]: ensuite on a recours aux médicaments diurétiques ; quand les 


i. σφόδρα om. BFP. — 2. œeurd. sara. À. — 13. προνοεῖν BFP. — i. 
ζει» BP. — 11. ἀρχῆ Bl.— 12.2en76- διουρ. A. 
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νοῦται ψυχρότερα xal ὠμότερα xal ὑδατωδέσΊερα ἐν τούτοις τοῖς 
συρετοῖς εὑρήσεις. Kal ἱδροῦσιν ἥκισΊα περὶ τὰς æœpoiras ἡμέραι. 
Οὐδὲ εἰς ἀπυρεξίαν ἔρχονται, καὶ ὠχρόλευκος δὲ τούτοις καὶ ypla: 
τὰ οὲ οὖρα λεπΊὰ καὶ λευκὰ, # σαχέα καὶ Θολερὰ ἡ ἐρυθρά. 


18. Θεραπεία ἀμβημερινῶν. 


Θεραπεύοντες δὲ ἀμφημερινὸν ὀξυμέλιτί τε χρώµεθα τὰς σρω. 
τας ἡμέρας xal τοῖς οὖρα “ωροτρέπειν καλῶς ὀυναμένοις. Kal τὸ, 
σύμπαν σοι τῆς διαίτης εἶδος τμητικὸν ἔσ]ω. Περὶ δὲ τὴν dapi: 
χρὴ αρονοεῖσθαι τῆς γασΊρὸς, μάλισΊα δὲ τοῦ σΊόματος αὐτῆς, 
κάπειτα xal ἐμεῖν ἀπὸ ῥαφανίδων καὶ σιτίων κχελεύει», καὶ τοῦ 
Φλέγμα χενοῦσιν ὑπηλατοις χρῆσδαι. 


16. Περὶ συνεχῶν σνρετῶν. 
Οἱ συνεχεῖς ὁμογενεῖς elor æuperol ἐκάσΊῳ τῶν διαλεικόντω», | 


selles sont plus froides, plus crues et plus aqueuses dans cette espèce 
de lièvre que dans les autres. Les malades suent aussi trés-peu les pre- d 
miers jours. ll n'y a pas non plus d'apyrexie [complète]; le teint est d'en 5 
paleur blanchátre, et les urines sont ténues et blanches, ou épaisses d 
troubles, ou rouges. 


15. TRAITEMENT DES FIÈVRES QUOTIDIENNES. 


Quand nous avons à traiter une fièvre quotidienne, nous nous ser | 
vous, les premiers jours. du vinaigre miellé et des substances doués 
de proprietes diuretiques convenables. En résumé, le régime dern eg! 
partenir au genre incisif. À la période d'état, on traite l'estomx, d! 
surtout son. orifice, ensuite on provoque des vomissements à Tet 
du raifort. et des aliments, et, on a recours aux laxatifs qui évacuent h 
(ο. 

(6. DES FIÈVRES CONTINUES. 


V ehaque ρου de fievre intermittente. correspond une fièvre coe! 


Vous NV ο ενός] à. dé] σθαι À. — Cu. 16; 1 11. Oi om. BFP- 
i BEP = Mari V coge xexg?- Ih. ὁμ. œvp. καλοῦνται ἐκ. BFP. 
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ij. Vesaseiz σινεχῶν πνρετῶν. 
T2» συτεχῶν συρετῶν [agis dois φλεξοτοµία ἄχρι Arzolupías: | 


pn Φλεξοτοµηθέττες 62 οἱ Tuto SopeT Sopfriorres els ἔσχατον 
ἥχουσι χίρέυτον. Ei ἐὲ dix τι xw2heiauer κενῶσαι διὰ Φλεθοτόμον, 
τοῖς ἄλλοις δεῖ χρῆσθαι Son rusa: τοῖς ἐκφράτίουσι xal τὸ eiie ! 
χενοῦσι xai σοπύτουσι τὸ Vfo» τῶν peru». ὅταν δέ more ἐεὶ 3 
αὐτῶν ἴδης τὰ τῆς σέψεως τῶν χυμῶν σημεῖα, καὶ µήτε ἐν πρίν 
µορίω Q2s)uoruóns ὄγχος 9 οἰδηματώδης $ σκιῤῥώδης εἴη, μήτε τι 
µόριον ψυχρὸν du sis αὐτὸ κατασκῆψαι τὴν βλάξην, Sada» du 


τὸ Vuycèr, καὶ μπλισία εἰ Ψυχροπότης 5 χάµγως cin. 
m. Κανσων διάγνωσις. 


Τοῖς καύσοις παρακολουβεῖ συμπἹώματα γλῶσσα ui» ξηρὰ καὶ | 


17. TRAITEMENT DES FIEYBES CONTINGES. 


La saignee poussee jusqu'a la defaillance est le moyen de guérirle { | 
fiévres continues; si les malades attaqués de ces fièvres ne sont ps 
saignés. ils courent le plus grand danger. S'il v a quelque obstacle qu? . 
nous empéche de recourir à la lancelte, on use des autres moyens de 
traitement qui desobstruent et evacuent les humeurs surabondante e 
qui adoucissent les proprietes bouillonnantes des Πόντος. Si parts 3 
vous observez les signes de la coction des humeurs. si aucune partie 
principale n'est le siege d'une tumeur inflammatoire, cedemateuse 09 
squirreuse , et s'il n'existe pas de partie tellement froide, que l'influence 
nuisible doive tomber sur elle, donnez sans crainte de l'eau froide, sur- 
tout quand le malade a l'habitude de cette boisson. 


15. DIAGNOSTIC DES PIÈVRES ARDENTES. 


Les fiévres ardentes présentent les symptômes suivants : une langus 


Cg. 12: l. 1. Tdv dé συνόχων A. — -- 8. διδόναι ΒΕΡ. — Cn. 18;1. * 9” 
3. Φλεθοτοµίας BP. — 6. ἐν om. BFP. — owyucia P text. B. 
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χόνδρου ῥοφημάτων Spéjavra xai ἄρτου τι erpocexióióórra. Sepa- 
πεῦσαι σόσει ψυχροῦ τὸν xápvovra µεμετρηµένω», οὐκ ἆγωνισ΄ικῶς, 
ὅταν µήτε Φλεγμονή τις αὐτῷ συνῇ, μήτε σῆψις χυμῶν. Καὶ εἰ µε- 3 
γάλην ἔσεσθαι σΊοχάξοιο τὴν βλάθη», ἐπέχειν μὲν δεῖ τὴν bai 


τοῦ ψυχροῦ, τοῖς δὲ ἔξωθεν ἐπιτιθεμένοις ψυκτηρίοις ἰάμασι χρῆσθαι. 
Καὶ βαλανεῖα δὲ τοῖς οὕτω κάµνουσιν ἐπιτήδεια κατὰ πάντα καιρό». À 


xy . Περὶ ἡμιριαίων. 


Toà μὲν τριταίου μετὰ ῥίγους εἰσθαλλοντος, τοῦ δὲ ἀμφημερινοῦ 1 
χωρὶς ῥίγους, à μικτὸς ἐξ ἀμφοῖν Φρίκην ἐπιφέρει, ῥίγους μὲν 
ἔλατ]όν τι αρᾶγμα, μεῖζον δὲ σεριψύξεως, ὅπερ χεραννυµένων yl- 
νεται τῶν ἄκρων. Οὐκοῦν οὐδὲ ro τρόπου τοὔνομα τῷ τοιούτφ av 1 
per τὸν ἡμιτριταῖον ἔθεντο. ΔιτΊὸς δὲ à τρόπος τῆς γενέσεως αὐτῷ, 3 


avec l'alica, en donnant aussi un peu de pain après; ensuite on soe 
met le malade, non au traitement héroique par l'eau froide, mais à un 
usage modéré de cette boisson, à moins que la fièvre ne soit compli 
quée d'une inflammation ou de putridité des humeurs. Si vous sup- 2 | 
posez qu'il doit, de ce traitement, résulter un grand mal, supprime | 
l'usage intérieur de l'eau froide et ayez recours aux remèdes réfrig ' | 
rants appliqués à l'extérieur. Les bains sont profitables aussi, à quelque 6. | 
epoque de la maladie que ce soit. 


23. DES HÉMITRITÉES. 


Comme l'iuvasion de la fièvre tierce est accompagnée d'un frisson, | 
tandis que celle de la fièvre quarte a lieu sans ce symptôme, la fière 
composée de ces deux-là améne une horripilation qui constitue quelque 
chose de plus faible qu'un frisson, et de plus fort qu'un refroidissement 
superficiel, et qui est le produit du mélange des deux extrémes. Ce 3 
n'est donc pas sans raison non plus qu'on a donné à une telle fièvre le 
nom d'hémitritée (demi-tierce). La fièvre hémitritée peut se former de3 


1. τι om. À. — Jb. αροσεπιδόντα Λ. lb. σόσιν ABP. — 6. οὕτως ἔχοναιν À. 
— 1-2. Θεραπεύειν À. — 3. εἰ om. — Cu. 33,1. 9. μείζονα BF P. — /b. xe 
BF P. — 4. τήν om. BFP. — Ib. éxi- ὥσπερ À. — 11. ἐπέθεντο F; éréôrn 
σχεῖν À. — Ib. δεῖ Paul.; δή Codd. — BP. — Ib. αὐτῶν Codd. | 
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καὶ ἀμφημερινοῦ συνεχοῦ» * ὁ δὲ οὐκ ἀκριεὴς ἦτοι τὸν χολώδη yvpèr 
αλείονα κέκτηται, ἡ τὸν Φλεγματαίδη. 
x$'. Περὶ τῶν πανδήμων νοσημάτων. 

Πανόήμους καὶ xoivas νόσους τὰς πολλοῖς ἅμα συµπιπ΄ούσας | 
ὀνομάξονσιν, ὧν ὥσπερ ἡ }έγεσις, οὕτω καὶ ἡ αἰτία κοινή Κοινά τε 1 
οὖν ἐδέσματα σονηρὰ τίκτονσι νοσήματα xoivà , καὶ ὕδατος µοχθη- 
po? αύσις, ταλαιπωρίαι τε ἄμετροι, xa) σόνοι συνήθεις ἑλλειφθό- 
τες, ἔνδειαί τε καὶ σλησμοναὶ, λιμοῦ κατασχέντος ἡ εὐθηνίας γε- 
νοµένης. Καὶ χωρίων δὲ Quois κοινὰ νοσήματα πολλάκις ἐπήνεγκεν, 3 
ἐνίοτε μὲν ἑλωδῶν, ἐνίοτε δὲ ἐχόντων Εαραθρον πφαρακεύμενον ἆνα- 
βυµίασιν δηλητηριώδη καὶ σονηρὰν ἀναπέμπον. Tavra μὲν οὖν ο à 
συνεχῶς eiue συµπίπ/Ίειν ' ὁ δὲ φεριέχων ἡμᾶς ἀὴρ συνεχῶς udi 


tinue; la fausse fièvre hémitritée est caractérisée par un excès soit de 
l'humeur bilieuse, soit de la pituiteuse. 






24. DES MALADIES PAKDÉMIQUES. 


On nomme maladies pandémiques ou communes celles qui frappent ws | 
grand nombre d'hommes à la fois; la cause de ces maladies est la mést 
pour tous, aussi bien que leur développement. Donc les maladies cott 
munes sont causées par l'usage commun à tout le monde d'alimesb 
mauvais ou d'une eau mauvaise, par un excés de fatigue ou par l'on 
sion de travaux habituels, quand ces influences présentent les mint 
conditions, par une gloutonnerie ou par une misére générales, qui osi 
lieu quand régnent soit la famine, soit une grande abondance. [a #! 
ture du sol donne lieu souvent aussi à des maladies communes; qu& 
quefois parce qu'il est marécageux, d'autres fois quand il existe dans 
voisinage quelque caverne qui émet des exhalaisons pernicieuses ou né 
sibles. Le plus souvent ces influences ne se font pas sentir sans inis 
ruption, mais l'air qui nous environne modifie continuellement #% 


CH. 24; 1. 3. νόσους τοῖς φολλοῖςξ: | BF P. — ιο. ἀνακέμπον Paul. ; des 
νόσους τῶν πολλῶν DP. — 6.7. éxAeiQ. ποντος F ; ἀναπέμποντα ABP. — B 
À. --- 9. ἑλώδους BFP. — Ib. ἔχοντος οὖν om. B. — Ib. οὐ ad Em: € 
F: ἔχοντα BP. — Ib. σερικείµενον Codd. | 
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νηµένης, ἀναγκη ταῖς διαίταις ἐπιξηραίνειν, ἵνα τὸ ὑπερθάλλον 
ὑγρὸν ἀναλίσκηται. Ἐπιμελητέον δὲ καὶ γασΊρός: οἷς δὲ ἂν à bo: 
κοιλία Φλέγμα ἔχη, ἐμέτοις κενοῦν ' οἷς δὲ ἂν τὸ αἷμα ὑπερθάλλη, 
Φλέξα τέµνειν. Ἀγαθὴ δὲ καὶ ἡ διὰ τῶν οὕρων κάθαρσις, καὶ ὃσαι t 
ἄλλαι, xai ἡ κατὰ «àv τὸ σῶμα. El δὲ xavoouuevos à κάµνων cís, 1 
xal ἡ Φλὸξ ἄχρι σΊήθους ἀνίοι, οὐκ ἂν ein ἄπο τρόπου ψυχτήριά τι 
τοῖς σΊήθεσι αροσάγειν xal τὸ σόµα ψυχρὸν «ροσφέρει», μὲ κατὲ 
μικρὰ ωροσφέροντα’ ἀνακαίει γὰρ αλέον ἀλλὰ ἀθρόον ὥσΊε σθέσαι 
τὴν φλόγα. Ei δὲ à καῦσος ἔχοι τὰ ἔνδον, [τὰ] ἄχρα δὲ ψυχθείη, καὶ ὃ 
τὸ δέρµα ἐπιπολῆς ψυχρὸν, καὶ τὸ ὑποχόένδριον συντείνοιτο, xad — 
γασ]ὴρ τὰς συντήξεις, τὰς μὲν ἄνω σέμποι, τὰς δὲ αὖ κατω, 






















ἀγρυπνία τε ἐνείῃ xal παραθροσύνη, xal γλώσσης τραχύτητα, 
τούτοις 9ερμασμαάτων dei, ὥσΊε ἑλκυσθῆναι τὸ Θερμὸν αάντῃ τὸ 


elle est humide, il est nécessaire que le régime ait une action dexé 

chante, afin d'épuiser l'excés d'humidité. On doit aussi prendre soin di 
ventre, et, chez les malades dont le ventre supérieur contient de Ἡ . 
pituite, on évacuera cette humeur par des vomissements; chez ceux 06 
il v a surabondance de sang, on saignera. La purgation par les urines e 
également bonne, ainsi que toutes les autres, et aussi celle qui se fait par 
tout le corps. Si le malade a une fiévre ardente, et si la flamme remoni 
jusqu'a la poitrine, il ne sera pas hors de propos d'y appliquer des te 
piques réfrigérants et de donner de l'eau froide; seulement, on nelt 
donnera pas par petites quantités, car, de cette manière, elle augmesk 
l'ardeur, mais en abondance et d'un seul coup, de manière à éteindrs 
la flamme. Si la fièvre ardente frappe les parties intérieures, si les extré- 
mités sont froides, ainsi que la surface de la peau, si les hypocondres 
sont tendus, si le ventre chasse des matières colliquatives, en partie pt 
le haut et en partie par le bas, s'il v a de l'insomnie, du délire, εἰ κ 
langue est rugueuse, les malades ont besoin de topiques réchaufisb 
pour attirer la chaleur vers toutes les parties du corps, et de tout 


|. ταῖς] ταύτας BF D. — Ib. διαίτας ex em.; αροσφέρων BFP; . 
D P. — 6. ἀνίοι ex em.; ἀνίη Ἐν ἀνήει A. — Ib. σλέον om. À. — 9. [τά] 
BP; om. A. — Ib. τε om. ABP. — ;. Codd.— το. 76] kx BF P. — Db. ἑ 
τῷ σ]ήθει À. — Ib. τό om. A. — Ib. 4.-— [0.τόοπι. BF P. — 13. évthe 
Bpooféper om. À. — 8. apocQéporra ἂν ef Codd. — Ib. rpayüres À. 
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sois ὀεδόνα na) τὸ Gide, ER: 


αφλογμάντων ἂν εἶπον μορέων ἔντν, dien μὲν ἄρτον μὴ vi 
διὰ οἴνου, εὐθέως δὲ ἐπὶ τὴν τρίψιν ἱέναι καὶ χρῆσθαι κατὰ vive 
3 ρηµένον τρόπον. Ἐπὶ dw δὲ διὰ ξανθὴν χολὴν ἀδιωκήσασαν τὸ « 
τῆς γασ]ρὸς à συγκοπὴ γίνεται, ψυχρὸν χρὴ αροσφέρειν τὸ sors, 
πι, λομδέσντα τν her siio κ φαλαὰν ad Me 


xL. Περὶ vàv éti ovo xp evpmtlapiens, 


Τοὺς δὲ ἐπὶ λεπΊοῖς χυμοῖς συγκοπΊομένους Ξγεραπευτέον iym | 
τίως τοῖς ππροειρηµένοις, τρέβοντας κατὰ βραχὺ συνεχῶ». Καὶ 
10 τούτους δὲ ἀνιάτως ἔχειν νοµισ]έον, ὅταν παρ αὐτῶν $ κοιλία 
Φλεγμαίνη, καμνούσης ἤδη τῆς ὀννάμεως. Ἐπὶ τῶν τοιούτων 


aussi le vinaigre miellé à froid; si c'est en biver, vous lei 
chaud. Les bains sont tout à fait contraires dans cette a 
êtes appelé quand les malades sont déjà tombés en défa 
partis dont mous avons parlé los laut sont exemptes d'i 
prescrivez une petite quantité de pain dans du vin et p 

à la friction, que vous pratiquer comme i a été dil 
queue os αλ οἱ 

à l'orifice de l'estomac, administrez des boissons 

ront dans du vin paillet, vieux et ténu. 


23. DES MALADES DONT LA DÉPAILLARCE TIENT À LA f 


Les malades dont ο.” 
étre soumis à un traitement qui est le cc : 
dents : où lou donas. Aet ecl λαο 1 
uns 0 creme o 
lomac enflammés et que leurs forces sont déjà es 


"Es 


É 


1. τούτοις BFP, — Ib. xai om. BFP. wide Mr NM 
— 1. πούτψ Loi τὰ βαλανεῖα Ἀ. — Ib. ses... «ρε 
ήδη | ἔτι À. — 3. εἴπομεν A. — Ib. ὄντων |. vo. vopieféos cm. BI 
om. BFP. — Ib$áprov ABE. — Ib, των τῶν À. 
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18 pil ανω di Uni quipaletóv), init n 
ei odpa. Et fy βορίου» 4 9λῶν Hier dp 
—— iude e dur 


douleur tensive, eiie RR t 
ve à lus reproche de à pie editi iB 4) | 
simt le magveis état des hunsieurs qui Mel VENERE 
ces deux états existent simultanément, vous aurez recours "i 
péces d'évacuation, en commencant toutefois par la s pec | 
après cela, il est clair que la cause de la € est er 
davée dans la partie affectée: il est clair aussi que le tra 
douleur consistera dans l'emploi des médicaments qu 
sint τος Vui ERE 
insistant davantage sur les aliments, les boissons, 
taplasmes, les affusions et les fomentations a 
ls partis qui estowre οὗ ος Ἡ ο RAS 
pr von qoid ος pr ne presion, giis à t 
où la douleur est causée par l'humeur Pr 
édiandilo μον ών, Lusit latii dii d 


M + 
Me 


1. τήν ante pey. ex em.; om. Codd. 
Pi μορίου À. — 3. ἀμβοῖν] ἀμφοτέρων 
— A. πρότ.] ἅπαξ A. — 5. έτι µένοι 
RAS Pe MEA TR 
δηλόν σον À. — 6. δὲ καὶ ἡ ΛΕΡ. — 13. 
7. ἐπομένη À, — 3.8. γενομ. À. — 8. rois... 





ACCIDENTS DANS LES FIEVRES. 311 
ἀνώδωνον καὶ ὑπνοποιὸν ὑπάρχει, καὶ μᾶλλον τὸ χλωρὸν τοῦ 
ξηροῦ. 

À’, Περὶ συντήξεως. Ἐκ τῶν Φιλαγρίον. 


| nav ἐκκρίνηταίτι διὰ γασ]ρὸς οὐκ ἐκ τῶν ἐδηδεσμένων καὶ απε- 
 πωµένων, ἀλλὰ ἐκ τοῦ σώματος εἰς αὐτὴν καταῤῥέοντος τοῦ χυμοῦ, 
παραπλησίου μὲν ὄντος τῇ συνεχῶς ἐμουμένῃ τε καὶ διαχωρουμέν» : 
ξανθῇ χολῇ, διαφέροντος δὲ αὐτῆς τῇ τε δυσωδίᾳ καὶ τῷ ππυῤῥότερον 
Φαίνεσθαι τὸ διαχώρηµα καὶ ardyos ἔχειν γλοιῶδες, ἐνίοτε δὲ καὶ 
ἐλακῶδες, τότε πιμελὴ καὶ σὰρξ νεοπαγἠς ὑπὸ πυρετοῦ διακαοῦς 
… ἀφαλύεται καὶ τήκεται” χρονίζοντος δὲ τοῦ πτάβους καὶ αὐτῶν ἀποτη- 
2 teal τι τὸν lei Επὶ τούτου τοῦ σονηροτάτου πυρετοῦ ψυχροῦ | 
πίσις ilv ἀπὸ πηγῆς ψυχροτάτης lapa* τοιαῦτα δὲ εἶναι χρὴ καὶ 
τὰ καταπλάσµατα καὶ ἐπιθέματα ψύχοντα [τὸ] κατὰ τοῦ Ξ ώρακος 
li douleur et donne du sommeil, et l'aneth vert encore plus que l'aneth 
(o desséché. 
Jo. DE LA COLLIQUATION. — TIRÉ DE PHILAGRIUS. 


vit reconnaître que la graisse et la chair récemment coagulées 

* di | et. se fondent par l'effet d'une fiévre brülante, lorsqu'on 

éracue pa EU Ee t du aliments et 

$e DIS mme 
ums 

, qui r e à la bile jaune qu'on évacue habituellement par les 

^ ies E a xdi mais qui en diflére cependant par sa mau- 

eh 1 v. par » que les selles sont plus rousses et ont l'épaisseur 

E Mm, et quelquefois aussi celle de l'huile; si la 

, M se fond aussi quelque chose des parties solides. 


D uw" 


* mo Jue cette Πόντο éminemment pernicieuse consiste à 
lure. boire re de l'eau tirée d'une source extrémement froide; les cata- 


| topiques qu'on applique sur la poitrine et les hypo- 


. vie... ἀποτήκ. Versio antiq. Aét. Paul.; 
om. Codd. — 11. ἵαμα om, BFP. — 
Ib, καί om. BFP. — 12. [τά] post ψύ- 
χοντα ex em.; om, Codd. — Ib. τοῦ 
ο ὔὙδ ο des om. A F. 











314 ORIBASE, SYNOPSIS, VI, 34-36. 
διακρατεῖν εὐτύνως τὰ ἄκρα. Ὀσφραντὰ δὲ erposayéslio τὰ τμητικὴν : 
ἔχοντα δύναμιν, καὶ ἐν ταῖς ἀνέσεσι σικυαζέσθωσαν ἐνεργῶς κατὰ 
προ aii Mens ON EE 
nee pente agee + | 
Re 
λδ'. Περὶ κυνώδουε ὀρέξεω». 
Τοῖς τὴν καλουμένην » ὄροξιν πυνώδη νρσοῦθιν clou χρὴ d 
δαψιλῆ τῶν ἱκανῶς Ξερμαινόντων ὡς µέγα ἵαμα" UN 
οἱ κιῤῥοὶ τὴν χρόαν À ἐρυθροὶ yupls τοῦ σΊύφειν. Xpj δὲ aimis, 2 
ὅταν ἐπὶ τὸ ἄρισ]ον ἀφίκωνται, «πρῶτον μὲν διδόναι τὰ λιπαρὰ, 
10 καὶ τὰ ἄλλα δὲ axdvra διὰ ἐλαίου ππολλοῦ σκευάζοντα, und» αὐσ]η- 
ρὸν À σ]ρυφνὸν ἔχοντι " μετὰ δὲ ταῦτα τῶν εἰρημένων οἴνων, κἂν 
µηδέπω διψῶσε, κελεύω «ροσφέρεσθαι' φλέονι γὰρ χρόνῳ apt 
τόντων οὕτω παύεται. 
goureusement les extrémités. On donne à flairer aux malades des sube. ! 
— μμ του ο ο... 
fera une application vigoureuse de ventouses sur l'épine et la 
moyenne du dos. Si l'affection persiste, on a recours aux ster u lire 3 
au déclin des accés. Les aliments devront avoir les propriétés d'inciser 
et de diviser. | 


δή. DE LA FAIM CANINE. 


À ceux qui ont la maladie dite faim canine, on donne ο 
vile seri une grande quatit de vin suflsmment d 
or les vins de couleur rouge ou paillet, E 
appartiennent à cette classe. Au ρα da isum 
des aliments gras, et on assaisonne tous les autres al 
avec beaucoup d'huile, laquelle ne doit evan er E 


aprés cela je proscris un des vins dent je viens de parler, los m wy 
n'y aurait pas encore de soif; ce traitement, continué pen 
longtemps, guérit. 


34; n 10. πολλοῦ On À; œxhaoÿ EI 





316 ORIBASE, SYNOPSIS, VI, 37-39. 


τρίχας à ὧτα ἀνατείνοντες. Ανακτηθεῖσι δὲ ἄρτον ἐν κράµατι à ἄλλο ! 
τι τῶν εὐαναδότων δίδου. 


AP. Περὶ δίψους ἀμέτρον. 

Τὴν μὲν σάνυ μικρὰν dar γίεσθαι νοµισ]έον διὰ ξηρότητα | 
τῶν μορίων 3) Βερμότητα διὰ ὧν φέρεται τὸ ὑγρὸν ἐκ τοῦ σ]όματο — 
5 εἰς τὴν κοιλίαν, καὶ lana τῆς μὲν ξηρότητόε ἐσ]ιν ὕπνος, τῆς À 
Θερμότητος À ἐγρήγορσι». es μέντοι διψώδεις ἐξ ὕπνου γίνονται. 
διὰ τὴν τῶν ἐδηδεσμένων Ξερμότητα, , xal ἴαμα τούτων do τὸ ψε- 
χρὸν epa. Μοχβηρῶν δὲ ἐπιθυμοῦσι σοµάτων, Pomp ni er 
ἀνάλογον, τῇ xparoloy κακοχυµίᾳ δίψεσιν ἀπαύσ]οις καταληφθότε, — | 

10 ἐξ ὦνπερ καὶ ἀποθανόντας oldd more τούς τε Φαγόντας ἐχίδνας 
διψαάδας, καὶ τοὺς ἐξ οἴνου “παλαιοῦ µεβνσθέντας, καὶ τοὺς ἐν τῷ 


veux ou les oreilles. Quand ils sont revenus à eux-mêmes, on leur 
donnera, dans du vin coupé d'eau, du pain ou quelque autre aliment 
qui se distribue facilement dans le corps. 


37. DE LA SOIF DÉMESCRÉE, 


On doit penser que la soif, si elle est trés-légére, tient à | à 
resse ou à la chaleur des parties à travers lesquelles le liq 
la bouche à l'estomac; or le sommeil est eei 
resse, et la veille celui de guérir la chaleur. y a € | ant deg | 
auxquels le sommeil donne de la soif à cause de la chaleur des alin 
qu'ils prennent; on les guérit par des boissons froides. 1 
de soif inextinguible désirent prendre de mauvaises I 
que de mauvais aliments, dont la nature varie suivant T 
vaise humeur qui i prédomine chez eux. je me rappelle en av 
quelques-uns, par exemple ceux qui avaient mangé d. 
sades, ceux qui s'étaient enivrés de vin vieux, et certains ma 


a 
Eee 


Cn. 37; 1, 6. 4 om. À. — Ib. ézvov] Όανον οἶδα dé ποτε BFP. — lb. 
οἴνον Codd, — 8. σοµάτων] ποιοτήτων τε om, BFP. — 
A. — 9. ἀναλόγως Ἑ. — lb. δίψεσι dé 11. τοὺς ἐξ om. B 
dradotois Codd. Cf. Gal. — 10. ἄπέ- τε BF P. 
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322 ORIBASE, SYNOPSIS, VI, 45-47. 
σΊρύχνου, À «oXvyóvov, À ἀρνογλώσσου, À ἁπαλῆς κράµθης. El d 5 
νοµώδης ἕλκωσις ein, Qaxij καταπλασσέσθω μετὰ aide». 


µε’. Περὶ λιποθυµίας τῆς ἐπὶ κενώσει. Éx τῶν Γαληνοῦ. 


Τοῖς διὰ κένωσιν λιποθυμοῦσιν ὕδωρ τε ψυχρὸν αροσραίνειν καὶ | 
τοὺς μυχκτῆρας ἐπιλαμθξάνειν καὶ ἀνατρίθειν τὸ σΊόμα τῆς yaalpis, 
xal xeAeveiv ἐμεῖν, ἀλλὰ xal χεῖρας xal σκέλη διαδεῖν ' εἶναι ài. : 








τοὺς δεσμοὺς mheiovas καὶ σφοδροτέρους * ἄνω μὲν ἐπὶ τοῖς κάτω, 
κάτω δὲ ἐπὶ τοῖς ἄνω. [ᾶται δὲ καὶ οἶνος ψυχρῷ xexpapévos τὰς bi? 
ταῖς ἀθρόαις κενώσεσιν ἐκλύσεις, εἰ μηδὲν κωλύει. Λουτρὰ dd τοῦ 3 
μὲν ἐπὶ τὴν yaolépa ῥεύμασιν ἐπιτηδειότατα ' τὰς δὲ αἱμοῤῥαγία 
δεινῶς «αροξύνει. Καὶ ἔσοι διὰ «σλῆθος ἱδρώτων λιποθυμοῦσι, καὶ À 
τούτοις ἐναντιώτατα ᾿ καὶ γὰρ σΊύφειν καὶ ψύχειν αὐτῶν τὸ δέρρε 


δεῖ, οὐ χαλᾷν. Καὶ τὸν οἶνον μάλισία τούτοις ψυχρὸν διδόναι. à 


[des feuilles] de chou tendre. S'il existe une ulcération envahissante, ÿ 
on applique un cataplasme de lentilles, auquel on ajoute des écorces de 
wrenade. 


49. DE LA DÉFAILLANCE AMENÉE ΑΗ LA VACCITE. — TIRÉ DE GALIER. 


Chez ceux qui on! une défaillance causée par la vacuité, on arre | 
[la face] d'eau froide, on pince le nez, on frotte l'orifice de l'estoms; 
on lie aussi les bras et les jagbes: seulement les bandes doivent rt 
assez nombreuses el assez fortes; pour les membres inférieurs, on le 
fait marcher de bas en haut, et, pour les membres supérieurs, de hat 
en bas. Le vin coupé d'eau froide guérit aussi les faiblesses qui tiennentà Σ 
des évacuations abondantes cet subites, si aucun obstacle ne s'oppose à 
l'emploi de ce moyen. Les bains agissent trés-bien contre les fluo 3 
qui se rendent au ventre; mais ils aggravent les hémorragies d'un | 
maniere Cffrayante. Ils sont aussi tout à fait contraires à ceux qui o & 
une défaillance causée par des sueurs profuses; car on doit resserrer εἰ 
refroidir la peau de ces malades et non la relâcher. On donne aussi suf à 
tout du vin froid aux malades de cette catégoric. 


Cu. 45; l. 3. τε om. Codd. — 6. ροτρύνει BP. — 1b. λικοθυμοῦσι ot. 
wÀtiorvas μὲν xai aQodposépous ΒΕΡ. Codd. .— 19. δεῖ om. BF P. — lb. τόν 


L] * 955 
- 9- μὲν κατὰ γασ]έρα À. — 10. wa- om. À. 


324 ORIBASE, SYNOPSIS, VI, 47. 

οἰκειότερον ἢ διὰ ἑτέρων, ταῦτα ἐννοήσας ἐτόλμησα ἐπὶ τῶν τεταρ- 
ταίων ἀποσΊάζεων διὰ σΊοιβῆς, ὡς Eos, τρῶσαι τὰ ἐν τοῖς pus 
τῆρσιν ἀγγεῖα. Δεῖ δὲ μὴ ἀρκεῖσθαι ὁλίγῃ ῥύσει, ἀλλὰ æpès δύναμιν 1 
ἀφαιρεῖν. 







tenant compte de ces considérations, dans de tels écoulements. qui re 
venaient tous les quatre (trois) jours, piquer les vaisseaux qui se trouvent 
dans les narines a l'aide d'une tige de pimprenelle épineuse , comme ces 
l'usage. Il ne faut pas se contenter d'un écoulement peu abondant, mas À 
proportionner l'écoulement à l'état des forces. 


1. οἰχειότερον ex em.; οὐκ. &c]iw Codd. 


C 
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ὅλον συναχθῆναι, ἡ ἰχῶρές τινος ἀβροισθέντος, À ὀδύνης 
κολληθῆναι τὸ τοιοῦτον ἕλκος οὐχ οἷόν τε διὰ µόνης τῆς συν 
xal χρεία ξηραίνοντος φαρμάκου τόν τε ἠθροισμένον dxdax 
ἰχῶρα xai χωλνοντος ἐπιῤῥεϊν ἕτερον. Υγρῶν μὲν οὖν xa 
olivos" σοιεῖ ὃς καὶ τὸ ἐξύκρατον xal μελίκρατον * τῶν di 
χολλᾷ τραύματα dpuès Φύλλα καταπλασσόµενα, xal [τέ 
χραµξης, µηλέας τε ὁ xaprès xai τὰ Φύλλα καὶ à χνλὸς xal 
τῆς αὐσ]ηροτέρας xal ὀξυτέρας, ἀρνόγλωσσον, πάπυρος à 
ἡ οἵνρ βραχεῖσα ἐν κύχλῳ «σεριειλουµένη. Τὰ οὲ πρόσφατ 
σίτυος xal σεύχης τὰ φύλλα, σ]ελέας τὰ Φύλλα καὶ ὁ Φλοιὸ 
Parcs s ἐπίδεσμος περιειλούµενος, σπὀγγος καινὸς μετὰ 
ñ ὀξυκράτον ἡ οἴνου, τυρὸς ωρόσφατος «αρολειωθείς" ἐξ 
ἐπιτιθέναι δεῖ Φύλλα λαπαάθου, ἡ ἀμπέλου, ñ τεύτλου, fi 
xívns* ὁ δὲ ὀξυγαλαχτινος τυρὸς καὶ τὰ μείζονα τραύματα 


tous les points. parce qu'il existe une accumulation de liquide 
ou quil v a de la douleur. la plaie ne saurait étre recollée pa 
prochement seul. et on a besoin d'un médicament desséchant : 
sume le liquide sereux accumulé et qui empéche l'afflux d'un 
quide analogue. Le meilleur des liquides pour produire cet ef 
vin; le vinaigre coupe d'eau et l'eau miellee agissent bien auss 
aux autres remedes qui recollent les plaies. ce sont les feuilles d 
de saule ou de choux, employées sous forme de cataplasme, le 
les feuilles, le suc et l'ecorce d'un pommier dont les fruits sc 
üpres et assez aigres, le plantain, le papyrus trempé dans du 
coupé d'eau ou du vin et roulé circulairement autour de la pe 
feuilles du pin ordinaire ou du pin à torches, les feuilles de 1 
l'écorce du méme arbre enroulée autour de la partie comme 
dage. une eponge neuve imbibée d'eau, d'eau vinaigrée ou de 
fromage frais, qu'on aura prealablement triture, recollent les f 
centes; a l'exterieur, on appliquera des feuilles de patience, d 
de bette où de laitue: le fromage au lait aigre recolle les plai 


3. ἑκδαπανῶντα DP. — =. και ὁ Q^. A. idque post σεριειλ. — 1 
om. B P..— io. στελ. τὰ ὤνλλα om. Codd. - τά. 527, 1. 0. à 


BEP. — 51. 0; ἐπίδασμα ΤΗ): ἐς Ssouns  rpavuara om. BEP. 


C 
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ἀλόην δηρανθεῖσαν, ἢ ἀρισ]ολοχίαν τρίψας μετὰ ὕδατος * τοῦτο 
xal Gaia ἀναγει. ἢ λιξανωτὸν καὶ σμύρναν ἴσα τρίψας καὶ pa 
μέλιτος xal οἴνου συνεψήσας ἕως wayos σχῇ σύμμετρο», els pr 
χρίων ἐἀπιτίθει. Πρὸς δὲ τὰ τραύματα τὰ σεριωδυνοῦντα καὶ Qe 
µαίνοντα ῥοὰν γλυχεῖαν ἑψήσας ἐν olvp καὶ τρίψας κατάπλᾶσο 
Θαυμασ/Ίὸν τοῦτο xal wol/xpnolov- αρός τε γὰρ vd ἐν κεφ) 
ἕλκη σοιεῖ, καὶ epos τὰ ἐν αἰδοίοις, xal «pis τὰ ἐν ὅλῳ τῷ σι 
pars σεριωδυνοῦντα, xal mpès ὀφθαλμοὺς θλεγμαίνοντας. 


β'. Περὶ τῶν κοίλων ἑλκῶν. 


Τὸ κοῖλον £Axos ὑγρόν dai καὶ ῥυπαρόν ' δεῖται οὖν τῶν μετρ 
ξηραινόντων xal ῥυπΊόντων * τοιαῦτα δέ ἐσ]ι λιξανωτός τε xal xp 
θινον ἄλευρον καὶ xuduivov καὶ ὁρόθινον xal ipis καὶ ἀρισΊολοχι 
καὶ xaduela καὶ σαναξ xa) σομθόλυξ. Όταν δὲ μηδὲν ὠφελήση a 


pidement ; usez de la même manière de l'aloés sec, ou de l'anst 
loche triturée avec de l'eau ; ce dernier remède amène aussi les os vei 
la surface. Triturez quantités égales de mvrrhe et d'encens, faites-le 
bouillir avec du miel et du vin jusqu'à consistance convenable, endai 
sez-en de la cliarpie et appliquez sur la plaie. Emplovez contre les pire 
compliquées de douleurs vives et d'inflammation un cataplasme de gre 
nades au goût sucré que vous ferez bouillir dans du vin; puis tritures le 
(οί. C'est un remède merveilleux et qui sert en beaucoup de ciretes 
tances : en. ellet, il agit contre les plaies de la tête, contre celles des 
parties génitales el contre celles de tout le corps. quand elles causes! 
une vive douleur, ainsi que contre les inflammations des veux. 


2. DES ULCÈRES CREUA. 


L'ulcere creux est humide et sale : il à donc besoin de médicamenls 
modérément desséchants et detersifs ; tels sont l'encens, la farine d'orge. 
de fèves ou d'ers, l'iris, F'aristoloche, la tutie, la panacée d'Hercule e 
les fleurs de zinc. Quand le médicament incarnatif qu'on a appliqué n! 


6. ἐν τῇ κεῷ. ABP, — Cn. 2:1. 11. ἄλευρον | ἐλαιον BP. --- 12. dé em. BFI 
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mpooibéuevas. Ἠίτυος θλοιὸν ἀποξύσας καὶ τρίψας μετὰ xnpuris ὃ 

τοὺς µότους ἐγχορίων ἐπὶ τῶν κοίλων ἑλκῶν, xai μάλισ]α τῶν 

αροσφατων, ἐπιτίθει ' σληροῖ yap αὗτα. Καθαίρει δὲ τὰ ῥυπαρὰ t 

«ρασιον μετὰ μέλιτος, ἀρισ]ολοχία σὺν µέλιτε, ἐλαῖαι κολυµεάδες 
5 καταπλασοεῖσαι. 


) Περὶ τῶν οὐλῆς δευµένων ἑλκῶν. 


Ξ ἠραίνοντες καὶ σ]ύφοντες τὴν σάρκα τῶν οὐλῆς δεοµένων ἑλχῶν | 
εἰς τοσοῦτον Sole μὴ µένον διαφορῆσαι τὸ «apa φύσιν σεριτῖὸν, 
ἀλλὰ καὶ τοῦ κατὰ φύσιν ἀψασθαι, τὸ ἐπιπολῆς τοῦ ἕλκους σαρα- 
πλήσιον δέρµατι κατασχευάσοµεν xal εἰς οὐλὴν ἄξομεν τὸ Exo 

10 ἐπιτήδειον δὲ εἰς τοῦτο xnxis ὀμφαχῖτις καὶ τὰ τῆς ῥοιᾶς λέμματα 
Ld - si αρ » 
µετρίως ζηραίνοντα. Kal ὅσα δὲ χωρὶς τοῦ σΊύφειν ἀδήκτως ξηραί- 3 
\ - , $^ Y ν γ , ^ , χαὶ i 
vei, xal ταῦτα εἰς οὐλὴν ἄγει, oiov σµύρνα, λιθάργνρος, ε 


nemone appliquées sur les ulceres. Sur les ulcères creux, et surtout : 
quand ils sont récents, mettez de l'écorce de pin que vous aurez radee 
et trituree, pour en enduire ensuite de la charpie, aprés y avoir ajouté 
du ceral : en effet, re medicament remplit les ulcères. Le marrube el ! 
l'aristoloche combines au miel et un cataplasme d'olives marinées pu- 


rent les plaies impures. 
3. DES PLATES QUI ONT DESOIN D'ÉTAE CICATRISÉES. 


Pour les plaies qui ont. besoin. d'étre cicatrisées, une action resser- I 
rante et dessechante assez lorte non-seulement pour dissiper les super- 
fluités contre naturc qu'elles contiennent. mais aussi pour attaquer les 
parties qui se trouvent dans leur état naturel, rend la surface des chairs 
semblable à là peau et les cicatrise: les noix de galle vertes et les pelurts 
de grenades sont propres à produire cet. effet, parce que ces média 
ments dessechent modérément. De méme toutes les substances qui des ? 
séchent sans resserrer et sans donner lieu à des picotements cicatrisenl: 
telles «out là myrrhe, la lithorge et les écailles d'huitre, pourvu qu'elles 


J. και xafucs BE P. -— lh. ἐξ on καὶ om. BFP. — ϱ. xxraoxzwuscwst 
BP. — 1, su BV. Cn. 3:1. NS. BP: καταπαρασκενέσωμεν À 1° m. 
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ε’. Πρὸς ἕλκη ἐπιπόλαια καὶ Φαρατρίµµατα καὶ ἀποσύρματα 
καὶ ωρεσθυτικὰ καὶ ἁπαλόχρωτας. 


Λιθαργύρου χρυσίτιδος «ν΄, κηροῦ zx , ῥητίνης ξηρᾶς σσευκίνης | 
1€", ἑλαίου κοτύλη α * τὴν λιθάργυρον καὶ τὸ ἔλαιον ἑψγήσαε, 
μετὰ δὲ ταῦτα τὸν κηρὸν καὶ τὴν ῥητίνην ἐπεμθαλὼν, ὅταν ἐμπλα- 
σΊοῦ «xdxyos λάδη, καθελὼν ἀπὸ τοῦ œupès xal βαλὼν sls Βνίω 
µαλάξας χρῶ. Τὸ δὲ ἀποσυρὲν δέρµα οὐ χρὴ τῶν ἑλκῶν ἀποτέμνιω, ! 
ἀλλὰ ἐπαγειν αὐτὸ xal ἔζωθεν ἐπιτιθέναι τι τῶν ἐπιτηδείων Qap- 
µάχων * χολλᾶται γὰρ οὕτω Φολλάχις τὸ ἀποσυρὲν δέρµα, xáy ur- 
λανθῆναι φθασῃ ' γυμνωθείσης δὲ τῆς σαρκὸς τοῦ δέρματος, δύσκο- 
λος ἡ ἐπούλωσις γίνεται daxvopévou xal ῥυπουμένου τοῦ ἕλκους, 
Ἀφλέγμαντα δὲ τρεῖ τὰ ἀποσύρματα ῥοῦς ἐρυθρὸς καταπλασσύ- 3 
ueros λεῖος σὺν µέλιτι, σχίνου κόµη χαυθεῖσα καὶ σὺν µέλιτι ἐπι- 
τεθεῖσα. Πρὸς δὲ τὰ ἐξ ὑποδημάτων σαρατρίµµατα aveu dprais à 


5. DES ULCÈNES SUPEUFIGCIELS, DES EXCORIATIONS, DES ARRACIEMENTS DE LA PSC. 
DES ULCERES DES VIEILLARDS ET DES GENS À CHAIR MOLLE. 


Litharge dorée cinquante drachmes, cire vingt drachmes, résine seche | 
du pin à torches douze drachnies, huile un cotyle; faites bouillir la li 
tharge et l'huile, ajoutez ensuite la cire et la résine; quand le mélange 
aura acquis la consistance d'un emplátre, enlevez le poélon du feu, 
metlez le médicament dans un mortier, et employez-le après l'avoir p* 
tri. On ne doit pas couper la peau qui a été arrachée des plaies: au co 1 
traire, on la raménera sur elles et on appliquera à l'extérieur quelque 
médicament convenable : en effet, la peau arrachée se recolle souvent. 
lors méme qu'elle se serait déjà noircie: quand la chair a été dénudke 
de sa peau, la cicatrisation se fait difficilement, attendu que la plaie de- 
vient impure et qu'elle est le siége de picotements. Le sumac rouge à 
trituré avec du miel et employé sous forme de cataplasme tient à l'abri 
de l'inflammation les plaies dont la peau a été arrachée: il en es de 
méme des feuilles de lentisque brülées et appliquées avec du miel. Le À 
poumon d'agneau, de petit porc ou de chèvre, a de l'efficacité contre les 


Cur, 2; 1, 3-4. ἐμπλάπ]ρον ABP. — 12. Hpos on. BP. 
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φαχὸν ἑψήσας καὶ λεάναρ xavdnÀacct: ἄλευρον λεπΊὸν qois ὠμοῖς 
µίζας ἐπιτίθει' ἐλαίας ἀλμάδας μετὰ ἀλφίτων λεάνας κατάκλασσε, 
Πρὸς δὲ τὰ ἤδη σεθλυκταινωμένα ῥοῦν καὶ ἄλφιτα τρίψας perd: 
ὄξους κατάπλασσε ' χονίαν ἄσξεσ]ον χηρωτῇ μιγνὺς καὶ els ὀθόνιον 
ἐμπλάσσων ἐπιτίθει. Τὰ δὲ ἠλκωμένα wpdoois λείοις καταπλασσε' À 
ñ ἀνδράχνην τρίψας μετὰ ἀλφίτων κατάπλασσε ' 3 φακῷ ἐφθφ Aly 
μετὰ μέλιτος χαταπλασσε. Περισ]ερᾶς κόπρον εἰς ὀθόνην εἰλήσας 5 
xaTdxaucov ἕως τέφρα γένηται, καὶ διεὶς ἐλαίῳ χρῶ. Θαυμασ]ὸν 6 
Φάρµακον «σίτυος À πσεύχης θλοιὸς, 4 ἀδίαντον ξηρὸν λεῖον, ἡ µυρ- 
σίνης Φύλλα καταχεχαυµένα λεῖα * σοιεῖ δὲ τούτων ἕκασ]ον καὶ μετὰ 
χηρωτῆς συντιθέµενον. Πρὸς δὲ τὰ ἀπὸ ὕδατος κατακαύµατα αρὶν Ἰ 
θλυκταίνας γενέσθαι ἐλαιῶν ἁλμαδων ὕδωρ συνεχῶς κατάντλει, ἡ καὶ 
αὐτὰς τὰς ἀλμάδας τρίψας ἐπιτίθει' À σ]υπ]ηρίαν σχισΊὴν τρ8αν 


plasme de lentilles bouillies et triturées convient également ; il en est de 
méme de la farine fine délavée avec des œufs crus; faites encore un at 
plasme d'olives marinées triturées avec de l'alphiton. Contre les brülures 3 
sur lesquelles il s'est déjà formé des phlycténes, vous emploierez un ax 
laplasme de sumac et d'alphiton triturés avec du vinaigre: ajoutez del 
chaux vive à du cérat et appliquez ce mélange étendu sur un linge. Ap À 
pliquez sur les brûlures ulcérées un cataplasme de poireaux triturés, ou 
de pourpier trituré avec de l'alphiton, ou de lentilles triturées avec du 
miel. Enroulez dans un linge des excréments de pigeon, brüler-les jur 5 
qu'à ce qu'ils soient réduits en cendres, οἱ employez-les délayés dans de 
l'huile. L'écoree du pin ordinaire ou du pin à torches, le capillaire des Ü 
séché et trituré, les feuilles de myrte brülées, sont des remèdes met 
veilleux ; chacun de ces médicaments mis en réserve avec du miel agi 
de la méme façon. Contre les brülures produites par l'eau, on fera cone Ἰ 
lamment, avant qu'il se soit formé des phlyctènes, des affusions avec less 
d'olives marinées, ou hien on appliquera ces olives elles-mêmes, aps 
les avoir triturées, ou encore on emploiera un liniment fait d'alun de 


1-2. ἀλενρον..... χατάπλασσε om. om. DP.; ἡ φακῷ ...... χατάπλ. OÙ: 
BFP.. - 1-7. cis..... κόπρον om. F. Α text. -- 11. τά om. BP. — 12.08 


— 6-3. fr ἀνδράχνην....... χΧαταπ). ΡΕ Ρ., 
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νόντων moinTéov, καὶ µάλισΊα ἔταν whatéa τυγχάνῃ ὄντα τὰ ἐξαν- 
θήµατα ᾿ τὰ yàp τοιαῦτα ὁπλοῖ τὸν χυμὸν οὐ Srepuóv xol λεπΊὸν 
ὑπάρχειν, ἀλλὰ ἱκανῶς ψυχρὸν xal παχύ». Δάφνης οὖν Φύλλων 5 
ἁπαλῶν καὶ σηγάνου xal µάννης ἴσον ἑχάσΊου τρίψας xal διεὶς év 
ἐλαίῳ κατάχριε. Σταθίδα ἀγρίαν φώξας καὶ τρίψας καὶ λιθανωτὺν 6 
μετὰ ἐλαίου duels ἐπάλειφε' À σεὔτλοῦ ἁπαλὸν ἑψήσας καὶ τρίψας 
χατάπλασσε ' xnpoU «η, Φείου ἴσον, ἁλὸς Le. Τὰ ξηρὰ τρίψας 1 
xal ἐπιχέας ἐλαίου χοτύλης ἡμισν, σάντα ὁμοῦ ἕψει, xal γενοµένων 
ἐμπλασ]ῶν χρῶ" «ωροσεδρεύειν δὲ χρὴ τῇ ἑψήσει' ἀγαθὸν σφέδρα 
τὸ Papuaxor. 


y”. Περὶ κ;ἠσμῶν. 


Κνησμοὺς κατασκευάξειν μὲν χρὴ ὅταν £x τοῦ βάβους «xpoxaM- | 
σασθαι déov À χυμούς * χωλύειν δὲ ὅταν σερὶ τὰ κνώµενα μόρια xír- 


eMorescences sont larges: cette forme indique que l'humeur n'est pss 
chaude et ténue, mais suffisamment froide et épaisse. Triturez quantités ὁ 
égales de feuilles tendres de laurier, de rue et de la poussière dt 
cens, délavez le tout dans de l'huile οἱ faites-en un liniment. Triture ϐ 
de la staphisaigre torréliée, délayez de l'encens dans de l'huile et faites 
un liniment de ces deux substances; ou bien encore employer us 
cataplasme de feuilles de bette tendres. bouillies et triturées; cire & 
soufre, de chacun huit drachmes, sel six drachmes. Triturez les subr ? 
tances à sec, versez dessus un demi-cotvle d'huile, faites bouillir le tout 
ensemble et employez ce mélange quand il a acquis la consistance d'us 
emplátre; il faut insister longtemps sur la cuisson; c'est un remède 
tout à fait bon. 


8. DES DEMANGFAISONS. 


On provoque des démangeaisons lorsqu'il est nécessaire d'appelerde | 
humeurs de la profondeur du corps, et on les réprime lorsqu'il y ? 
danger que les parties frappées de démangeaison ne deviennent le siège 


1. ὄντα τα om. BF P. — 4. ἑκάσῳ — BEP. — 3-6. καὶ M6... τοίψς om. I. 
BEP... 4-5. και διεὶ... τρίψας om. ο - G. ἄλειφε F. — Vb. ἡ Panl.: om. AF. 
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αὐτὴν δεῖ τιτρᾷν ὁμοίως, καὶ ἐχθλίδειν καὶ φυλάτΊειν τὸ δέρμα σροσ- 
σ]αλὲν ἄχρις ἂν ἐπουλωθῆ τὸ ὑπὸ αὐτῷ ἠλκωμένον. Πρὶν μὲν οὖν 1 
ἐκραγῆναι τὰς θλύχτεις ἐφθῷ Qaxg λείῳ μετὰ ὕδατος κατάπλασσε’ 
3j ῥοιᾶς ῥαβδία χλιαίνων ἐν τέβρᾳ Sepuñ «ωροσΊίθει καὶ κατόπΊα 
τοὺς τόπους. Édr δὲ ἐκραγῶσι καὶ ἕλκος γένηται, σΊέαρ ὕειον ross 3 
μετὰ Φακῆς λείας εἰς ὀθόνιον ἐμπλάσας ἐπιτίθει " À κρίνου Mas 
ἑψήσας ἐν ὕδατι καὶ τρίψας μετὰ κηρωτῆς ἐπιτίζει. 


v. Περὶ ἀναῤῥηγνυμένων ἑλκῶν. 

Τινὰ δὲ τῶν ἑλκῶν συνουλωµένα «xoAMbus μετὰ χρένον οὐ σολὺν | 
αὖθις θλεγμαίνει τε καὶ ἀναῤῥήγνυται ' σεπονθότος γὰρ bao! τιν 
ἐνίοτε ἡ ἐπιχειμένη σὰρξ ἐπουλοῦται μὲν ῥᾳδίως καὶ ὑγιὴς εἶναι 
δοχεῖ τελέως, «αλιν δὲ ἰχῶρος ἐπιῤῥυέντος κατὰ ὀλέγον ἐκ τὸ | 










fois le liquide de la méme maniere; on laisse également la peau appl- 
quée sur la surface ulcérée jusqu'à ce que celle-ci se soit cicatris 
Avant la rupture des phlycténes, appliquez un cataplasme de lentlls! 
cuites οἱ triturées avec de l'eau; ou bien chauffez dans de la cendre 

chaude des bátonnets de bois de grenadier, jusqu'à ce qu'ils soient de 

venus tiedes; puis appliquez-les et pratiquez ainsi sur les régions malsdss 

une cautérisation légère. Mais, dans le cas où les phlyctènes se sont rae? 
pues et qu'il s'est formé une plaie, vous appliquerez un linge enduit de 
graisse de porc fondue unie à des lentilles cuites et triturées ; vous pours 
encore faire bouillir dans l'eau des racines de lis, les triturer avec ds 
cérat, et appliquer le mélange. 


10. DES ULCÈRES QUI SE ROUVRENT. 


Certaines plaies, aprés s'être cicatrisées souvent, s'enflamment eil 
rouvrent de nouveau : en effet, quelquefois, lorsqu'un os est affe. - 
chair qui le recouvre se cicatrise facilement et semble étre parfaitemeti 
saine; mais, comme il s'établit de nouveau peu à peu un afflux φας 
provenant de l'os corrompu qui est situé dans la profondeur des ptt 


1, δεῖ τιτρᾶν ad Eun.; danirpd» — Paul.; τίθει Codd. — 9. saone 9 
F; διατιτρᾶν ADP. — 4. «poc?íóe: ΒΕΡ. : 
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xai τὰς Q^eyuovàs αὐτῶν ὕδατι διεθεῖσα. Παλαιὰ δὲ ἕλκη ἰᾶται κηρὸς 15 
ἐν ἡλίῳ μαλαχβεὶς καὶ χαλκοῦ λεπίδα σλείσΊην ἀναλαθὼν, f χρυσο- 
κόλλα» ' δεῖ δὲ εἰς ὀθόνιον ἐμπλάσσοντα τιθέναι καὶ μὴ ἀθαιρεῖν 
συνεχῶς τὸ σπληνίον. Πρὸς δὲ τὰ χειρώνεια σοιεῖ χαλκοῦ λεπί- 16 
dos Li, κηροῦ τὸ ἴσον, σ]υπ]ηρίας LE”, Τὸν κηρὸν Θερμάνας καὶ Vi. | 
µαλάξας ἀναλαθε τὰ ξηρὰ λεῖα, καὶ εἰς ὁθόνιον ἐμπλάσας ἐπιτίδει. 
Πρὸς δὲ τὰ «Θπριώδη σίδιο» λεῖον καύσας ἀπιτίθει" M σ]υπ]ηρίαν 18 
σχισΊὴν κεκαυµένην λείαν ἐπιτίθει. — Πρὸς τὰ Θηριώδη - Υσσώ- n 
που «7, ola@idos ἴσον, νίτρου ZG * σροὔποχρίσας µέλιτι τὸ ἄλκο 
ἐπίπατΊε αὐτὰ λεῖα. Τὰ δὲ σηπεδονώδη xal νεµόμενα τῶν λκῶν v 
















ἰσχνροτάτων δεῖται Qapudxov, οἷόν ἐσΊι χαλαῖτις καὶ ἀρσενικὸ 
xal Tíravos * χαίει γὰρ Φαραπλησίως τὰ τοιαῦτα συρὶ, καὶ σολ- 
λάχις, τούτων νιχωµένων, xal αὐτῷ τῷ συρὶ χρώµεθα. Πράσιον ti 
ἑφύὸν ἐν Give χατάπλασσε. ὥροθον λεῖον μετὰ μέλιτος ἐπιτβει, 33 | 


lavé dans de l'eau, ce médicament est bon aussi pour les inflammation: 
des mêmes parties. Les vieux ulcères sont guéris par de la cire pétne 15 : 
au soleil, et dans laquelle on à incorporé une très-grande quantité de 
battitures de cuivre où de malachite: on étend ce médicament sur 
un linge. et on lapplique: n'enlevez pas fréquemment l'emplátre. Le 16 
médicament suivant agit contre les ulcères chironiens : battitures de 
cuivre, dix drachmes: cire, méme quantité: alun, deux drachmes. On fi 
chauffe et on pétrit la cire. on v incorpore les substances sèches tritu- 
rées; on étend le médicament sur un linge, et on l'applique. Contre 18 
les ulcères férins on applique de l'écorce de grenades triturée et bri- 
lee, ou de l'alun de plume brülé et trituré. — Contre les ulcères férus: 
hvsope , quatre drachimes, et méme quantité. de raisin sec; soude brute, 
deux drachmes. Triturez cet ingredient et saupoudrez-en l'ulcére, apr* 
l'avoir prealablement enduit de miel. Les ulcères putrilagineux etes. S 
vahissants exigen! l'emploi de medicaments trés-forts, comme le cuivre 
prriteux, l'orpiment et la chaux : en effet, de pareils médicaments bn 
lent d'une maniere analogue à celle du feu, et même, s'ils ne pere! 
venir à bout de la maladie, nous avons souvent recours au feu lt 


même, Emplovez un caliplasme de poireau cuit dans du vin. Applique À 


A Il. τι Svp. om BFP 
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διὰ τῶν ἁπλῶν τινος, olóv ἐσΊι τὸ ἐπίθυμον «σλῆθος Là ἐν bp 
γάλακτος, ἢ µελικράτῳ διδόµενον, fj διὰ τῆς ἱερᾶς τὸν µέλανα ἕλ- 


λέβορον λαμξανούσης. Ἐπὶ δὲ τοῦ σεπονθότος τόπου απροσαγόµενο | 


ἀλύπως σοιεῖ ἐπὶ τῶν ἠλκωμένων σΊρύχνον, χυλὸς ὀθονίου μαλακοῦ 


διπΊύχου À τριπΊύχου δευοµένον τῷ χυλῷ ἐπιτιθεμένου σπολλῷ. Mi : 


δὲ ἔξωθεν κατὰ αὐτοῦ καὶ ἔριον ἁπαλὸν περιθάλλειν δευόµενον καὶ 
αὐτὸ τῷ χυλῷ ' σρονοεῖν δὲ ὅπως μὴ ξηρανθῇ ταῦτα, συνεχέσΊερον 


ἐπαντλουμένου τοῦ χυλοῦ. Χρηήσαιτο dà ἄν τις δεόντως ἐπὶ τῶν ἡλ- ὁ 


χωµένων καρχίνων xal τῷ διὰ σομθόλυγος" διαιτάσθω dà à πάσχων 
ἔν τε χυλῷ α]ισάνης «σλεονάξων καὶ γάλακτος ὁρῷ, καὶ Jay vus 
µαλαχῃη xai ἀτραφάξυϊ, βλίτῳ τε καὶ κολοχύνθη, καὶ τοῖς σετραίον 
τῶν ἰχθύων καὶ «aci ὄρνισι σλὴν τῶν ἑλείων. 

quelque médicament simple, comme l'agourre, qu'on donne à la dose 
de quatre drachmes, dans du petit-lait ou de l'eau miellée, soit à l'aide 
du purgatif sacré, qui, dans ce cas, doit contenir de l'ellébore noir. 
Quant aux remédes qu'on applique sur la partie affectée, le suc de mo À 
relle produit un effet efficace et peu pénible, quand on en imbibe ltr 
gement un linge doux plié en deux ou en trois οἱ qu'on applique 6 
linge sur les carcinomes ulcérés. A l'extérieur, on entoure ce linge de? 
laine molle, trempée également dans ce suc; mais, pour que ni le linge 
ni la laine ne se desséchent, il convient de pratiquer assez souvent de 
affusions avec le méme suc. On pourra aussi employer convenablemes ϐ 
sur les carcinomes ulcérés le médicament aux fleurs de zinc; quant au r* 
gime à suivre, le malade usera en abondance de créme d'orge mondit 
et de petit-lait; en ce qui concerne les légumes, il se nourrira de maur, 
d'arroche, de blite et de courges; il mangera aussi des poissons de 
roche et des oiseaux de tout genre, à l'exception toutefois des oisesti 
de marais. 


?. µελικράτον À. - Ἰ. χνλον À. —  πολλῷ om. BF P. — 6. dé]déor BP. 
0. διπύχου À spimivxov om. BFP.. - 6-7. καὶ αὐτῷ τῷ χνλῷ BP. — 8. 4 
Ih. δενῤέντος BF P. -— Ib ἐπιτιθεμέγων χυλῶ À. - — 9. 10 Codd. 
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xarà τοὺς ὄνυχας vnoópopu) τοῦ αἵματος ἐκ σληγῆς γινοµένη. Δέρμα 5 
«xpo drov νεωσΊὶ ἐκδεδαρμένου τοῖς µεμασΊιγωμένοις «σεριτεβὲν 
Θεραπεύει σαντὸς μᾶλλον ἐν ἡμέρᾳ pig καὶ νυχτἰ. Ὑδροπέπερι ἅμα 6 
τῷ χαρπῷ χαταπλασσόμενον ὑπώπιά τε καὶ τοὺς ἐσκιῤῥωμένους 
ὄγκους διχζορεῖ. 


i&'.. Περὶ ῥήγματος καὶ σπάσµατος. 


Τὰ ῥήγματα σὺν ἐχχυμώσει μὲν γίνεται σάντως * iva: à αὐτὰ | 
τῶν Φαρμάκων τὰ µετρίως Ξερμαίνοντα * τοιοῦτον dé do; τὸ δὲ — 












τῶν αἰγείρων ἄκοπον xa] ὅσα τούτῳ ὅμοια. Δεῖ δὲ ἐπὶ τῶν ἐν Balu 1 
τοῦ σώματος ῥηγμάτων ἐπιτείνεσθαι τὴν δύναμιν τῶν Φαρμάκων de 

δριμύτερα xal τµητικώτερα αροσάγεσθαι. ὢφέλιμος δὲ ixl τῶν 
τοιούτων xal ἡ τῆς σιχύας χρῆσι». Εὰν μὲν οὖν εὐθὺς διαφορηθί τὸ À 


et l'accumulation de sang qui a lieu sous les ongles, par suite d'une vie 
lence extérieure, appartiennent au genre des ecchymoses. La peau d'une ? 
brebis récemment écorchée placée sur les parties lésées guérit mies 
qu'aucun autre remède, dans l'espace d'un jour et d'une nuit, les gem 
qui ont été fouettés. Si on emploie, sous forme de cataplasme, le piment $ 
d'eau avec le fruit de cette plante, il dissipe les ecchymoses des pet 
pières inférieures, ainsi que les tumeurs qui se sont transformées es 
squirre. 


15. DES DÉCIIIRURES DES MUSCLES ET DES TENDONS. 


Les déchirures des muscles sont toujours accompagnées d'une ecchy | 
mose, οἱ on les guérit à l'aide de médicaments modérément échauffanis; 
tel est le médicament au peuplier noir contre la fatigue, ainsi que tous cu 
qui lui ressemblent. Quand les déchirures atteignent les muscles de! 
parties profondes du corps, on emploie des médicaments plus actib. 
c'est-à-dire des substances plus ácres et plus incisives que dans les autrei 
déchirures. L'usage de la ventouse est utile aussi dans ces cas. Si fer 
chymose disparait immédiatement, la chair qui est le siége de l'écarte 


1. 2:vopéyns BP; γινόμενα À. — 3. ἐκχυμώσεσι BF P. — Ib. avro» BP. — 
wavtós μᾶλλον om. BP. .-— Ib. καὶ puxrél 7. τὰ dé A; τῶν BP. — 8. ér τῷ [ule 
μᾶλλον τῶν ἄλλων BP. — Cn. 15;1. ο. RP. 


C 
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ie". Πρὸς alpépuara καὶ SÂAdouxre. 


Πρὸς σΊρέμματα καὶ «λάσματα «oi ia οἰσυπηρὰ, σπὀγγος 
ὀξελαίῳ βρεχόµενος καὶ ἐπιτιθέμενος, βολθῶ» ἐφθῶν τὰ ἁπαλὰ μετὰ 
μέλιτος c χηρωτῆς, ἅλας λεῖον καὶ ἄλευρον μετὰ μέλιτος, ἄγνου 
Φύλλα xal ἅλας xal νίτρον ὁπ]ὸν λεῖα perd κηρωτῆς. Xpo dà καὶ 
χαταντλήσει ὕδατος ἢ Ξαλάσσης Θερμαίνων * μετὰ δὲ τὸ «σαύσασθαι 
τὴν Φλεγμονὴν καὶ τοὺς æévous καὶ ἀνατρίψει χρῶ τῶν ἐσ]ραμμί- 
vov μερῶν. 


ιδ’. σα σκὀλοπας, ἀχίδας, ἀκάνθας ἀνάγει. 


Àxídas xal χαλάμους xal ἀκάνθας, ἔτι δὲ καὶ σκόλοπας ἐπισπῶκ- | 
ται ἀναγαλλίδες αἱ δύο, ἀρισ]ολοχία, ἀμμωνιαχὸν σὺν µέλιτι, ver 
xvdpou καρπὸς λεῖος καταπλασσόµενος. Καλάμου ῥίζας κόψαε καὶ ! 


16. nEWMEDES CONTRE LES ENTORSES ET LES CONTUSIONS. 


La laine en suint agit contre les entorses et les contusions; il en dl 
de méme d'une éponge qu'on applique trempée dans un mémp 
d'huile et de vinaigre, des parties tendres des oignons de vaccet, qut | 
emploiera avec du miel ou du cérat, d'une combinaison de sel trita | 
et de farine avec du miel, d'un mélange de feuilles de gattilier, de s. | 
et de soude brute grillée; on triture ces ingrédients et on les appliget 
avec du cérat. Ayez aussi recours à une affusion chaude, soit den! 
simple, soit d'eau de mer; quand l'inflammation et la douleur ont cess. 
on soumelira aussi aux frictions les parties qui sont le siége de dist 
sion. 


17. REMÈDES QUI CHASSENT LES CHEVILLES, LES POINTES D'ARMES ET LES iram 


Les deux espèces de mouron, l'aristoloche, la gomme ammonia! 
combinée au miel, ainsi qu'un cataplasme de graines de jusquiame ti 
turées, attirent les pointes d'armes, les roseaux, les épines. et aussi le 
chevilles. Pilez des racines de roseau odorant. ajoutez-y du miel, &t 


Cu. 1651. 1. dé xa( ABP. — 3. λεῖον om. BFP. — 5. ἡ ad Eun.; om. Cod 
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A 0 s 
τὸ ἀφισΊαναι τοὺς απεπονηκότας ὄνυχας Seiov λεῖον dva 
σ]έατι ἐπιτίθει. Τοὺς δὲ λεπριῶντας ὄνυχας ἀποσ]Ίήσει. 
δρυΐνου, σανδαράκης, τήλεως ἀνὰ Jo 9, κανθαρίδων, αι 
5 foa, ἔξους τὸ αὔταρκες. Ποιεῖ δὲ καὶ | 
κηρωτῆς ἐπιτιθεμένη, À cé ρω oos 
pidav * À mpoëroxploas πίσσῃ τὸν ὄνυχα Βείῳ καὶ σανδαράκη 
λείοις ἴσοις κατάπλασσε. Xp) δὲ ἐπιμελῶς σεριξέειν τόν τε ὄνυχα Vi 
καὶ ὁμαλίζειν καὶ ἐπιδεῖν retains 
10 χρῆσθαι. Πρὸς δὲ τὰ ἐν τοῖς κο ων menu 
ἐπιτίθει, καὶ ἐπίδει, ἢ ὄροβον Aie dons 8 Yvov ο 
σανδαρακης τὸ διπλάσιον. Asia ἐπιτίθει τῇ ar 
σάσσων ἐπιμελῶς, à at re θὰ τόν Ta 
τὰ «πἹερύγια συντόμως. Άλλο ἀγαβὸν σφόδρα «ax 


Sur les ongles qui recouvrent une accumulation « 

αν αρ haine at da pe So SDS des 
loureux, employez du soufre trituré et incorporé c le la grisé 
de porc. On fait tomber les ongles διὰ, da pis 6 c u de chêne 


réalgar et fenugrec, de chacun deux onces; cantharides ur 

thapsie une once; vinaigre en quantité suffisante. La lie d 

séchée et appliquée avec du cérat, on do.la duit ARS 

les pepins agissent trés-bien aussi. Autre : enduise d l'ab 

de poix et appliquez ensuite un cataplasme de πι 

soufre et de réalgar triturés ensemble. D'abord on ra 

l'ongle avec soin, ensuite on applique un 

médicaments vantés pour les abcès des ongles. Sur la 

forment aux doigts, appliquez de l'encens trituré, e 

αρα, ou de Terr οφ dh μοι ο) 

drachme d'encens non coupé et d'une quantité e 

tez ces ingrédients sur la racine de l'ongle, HO 
cela en les tassant ims ain d wr FANS 

chées sèches. Ce médicament desséche 1 

Autre médicament ; il jouit d'une grande efficacité + 


9. xai om. BF P. — 9. ἀποσ]άξεις BP. 
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κ. Περὶ αἱμοῤῥαγιῶν. 


Αἱμοῤῥαγίαις [βοήθημά ἐσ]ι τὸ ἐπιτήδειον σχῆμα τοῦ τετρω- ) 
µένου μορίου  τοιοῦτον δέ ἐσΊι τὸ ἀνάῤῥοπον μετὰ ἀνωδυνίας - τὸ 
γὰρ κατάῤῥοπον ὀδυνῶδες, καὶ κινήσειεν ἂν xal τὰς ox οὔσας. 
Ez τῶν τετρωµένων γοῦν xal αἱμοῤῥαγούντων ἐπίδαλε τὸν δάχτυ- 1 

5 λον εὐθὺς κατὰ τοῦ σ]Ίομίου τοῦ αἱμοῤῥαγοῦντος ἀγγείου ende 
σιέξων καὶ ἀνωδύνως ' Ξρόμθου γὰρ οὕτως ἐπιπαγέντος ἡ αἱμοῤ- 
ῥαγία σΊήσεται. Mx ἐπισχεθείσης δὲ αὐτῆς οὕτως ἰσχαίμοις χρη- 3 
σ]έον" κάλλισΊα δέ ἐσΊιν αὐτῶν τὰ ἐμπλασΊικὰ μᾶλλον τῶν ἐσχα- 
ρούντων ' ἀποπιπ]ούσης γὰρ évlore τῆς ἐσχαρας αἱμοῤῥαγῆσα 

10 σαλιν κίνδυνος. ἈρισΊον δέ dci τὸ καὶ αρὸς τὰς ἐκ µηνήγων {| 
αἱμοῤῥαγίας σοιοῦν * λιθανωτοῦ µέρος ἓν, ἆλόης ἥμισυ τῷ λεκᾷ 
τοῦ où Qupôueva às µελιτώδη σύσΊασιν ἔχειν, εἶτα ἀναλαμβανή- 









20. DES ÉCOULEMENTS DE SANG. 


Une position convenable de la partie blessée, c'est-à-dire une pos: | 
tion qui incline vers le haut et qui n'occasionne point de douleur, # 
réte les écoulements de sang; en effet, si elle était déclive ou douke- 
reuse, elle produirait des écoulements de sang qui n'existaient miss 
pas auparavant. Chez les blessés qui ont une hémorragie on metti? 
donc immédiatement le doigt sur l'orifice du vaisseau d'où vient k 
sang, en comprimant doucement et en ne causant pas de douleur: d 
cette manière un caillot se formera sur l'orifice , et l'écoulement s'arrtters 
S'il ne s'arréte pas, il faut recourir aux remédes qui étanchent le sang; À 
or ce sont plutôt les emplastiques que les escharotiques qu'il faut cœ- ; 
sidérer comme les meilleurs médicaments de cette classe; en effet, iy 
a danger que parfois la chute de l'escarre ne soit l'occasion d'une not 
velle hémorragie. Le meilleur hémostatique est le suivant; il a aussi de 
l'efficacité contre les écoulements de sang qui viennent des membrane 
du cerveau: encens, une partie; aloés,la moitié; on méle ces substances 
avec du blanc d'œuf, de manière à leur donner la consistance du mid. 
ensuite on les applique sur des poils de liévre aussi doux que possible. 


Cu. 20; 1. 3, ἄν om. BP. — 4. οὖ BF P. 
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αὐτῆς. Πλὴν Seine bord plena -- | 
καίΐα γίνεται καθὰ καὶ τῶν διαπύρων καυτήρων τῆς αἱμοῤῥαγίας ἐξ 
ἀναβρώσεως σηπεδονώδους κάναν τς ἥμερος κατ! 
τῶν αἱμοῤῥαγούντων ἐπιπλατ]ομένη καλῶς à έχει, καὶ am 

5 κανβεῖσαι" δεῖ δὲ αὐτὰς διαπύρους διὰ ὄξους eis " p. 
μιγνὺς où τῷ λευκῷ καὶ λεπΊῷ, sai ἁλείρων vw 
σΊατον à expocitdvsi τοῖς τοίχοις, ποιήσεις Qe 
ῥαγίας ἐπιτήδειον" ἀναλαμβάνειν δὲ χρὴ " 

| λαγφαις Βριξὶν, ἡ τινι τῶν ὁμοίως μαλακῶν. Il 
µατος yivouévas αἱμοῤῥαγίας, À Süuaw, À Qe 
ἡ αἱμοῤῥοΐδων «πράσου Φύλλα sites RAS TES 
ylyapra, ἡ ῥοιᾶς κυτίνους κόψας ἐπιτίθει + 4 σπὀ’ m 
εἰς σίσσαν ὠμὴν κατάχαυσον xal λεάνας χρῶ. ] ov aQ4, 
ἐστὶ τοῦτο. Διακλύσματα δὲ ποιεῖ mpès τὰς dx a io 


Cependant on est quelquefois forcé d'employer -" 
bien que des cautères incandescents, quand l'éc 


vient d'une corrosion putrilagineuse. Rem 


dp 


bien le sang, quand on l'applique, sous forme di m. 


parties dont le sang s'écoule, et il en est de m 
brülées; seulement on doit les éteindre, quand ell 
dans du vinaigre ou du vin. Du Dane d'œuf, d & 
blanc d'œuf, à la poussière la plus fine de farine de ue, 
aux murs, cvedibis un médicament qui c 
on wee aus de c médicament sur des poils de li 
autre excipient également doux. Contre les écoule ne d 
proviennent soit de la Kobe. me RCE | 
d'acrochordons ou d'hémorroides, appliquez un t ehe 
poireau, ou de sumac rouge, où de ροκ με i in, ou. 
écloses de grenadier, le tout pilé; Autre : tr T ου 
dans du goudron non cuit, ο INDE à e ez 
dres après les avoir triturées. Ce médicament est ér 

collutoires qui conviennent cote los ολ ο 


1, Papy. om. BF P. — 3. σηπεδόνος NER 
BFP. — Ib. ἡ ad Eun.; om. Codd. émmifs om. ΒΕΡ. 


| nt incan . 
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τοῖς μυκτῆρσι, καὶ μάννα χυλῷ «Ἱράσου φυραθεῖσα καὶ ἐντιθεμέη. 
Χρὴ δὲ καὶ ἐλαίας Φύλλοι» λείοις ἁπαλοῖς ἔξωβεν τὴν ῥῖνα κατ- n 
πλάσσειν, καὶ κώνειον ἐπὶ μαλακῆς τέφρας Θυμιᾶν ὑπὸ τοὺς ur 
κτῆρας, καὶ σπόγγοις ἢ ἐρίοις els ὕδωρ ψυχρὸν ἀποθβεερεγμένυ 

5 ἐμφράτ]ειν τοὺς πόρους ἑκατέρων τῶν ὠτίων, καὶ σκέλη καὶ ysipas 
ἀποδεῖν xal µέτωπον καὶ κροτάφοὺς ἀνακολλᾷν τοῖς περὸς τὸ jen 
τῶν ἐφθαλμῶν σοιοῦσιν. Ed» δέ τινες ὑπολειφθῶσι Ξρόμθοι µε ll 
νούσης ἔτι τῆς αἱμοῤῥαγίας, τούτους μὲν ἐκμύσασθαι συνοίσει, 
ταχέως δὲ «σάλιν χρῆσθαι τοῖς ἰσχαίμοις Φαρμάκοις καὶ αροσπιάυ 

0 τὸν χόνδρον τοῦ μυκτῆρος ὑπὸ αὐτὸ τὸ ὁσ]οῦν τοῖς δυσὶ daxrülos 
τῆς χειρὸς, τῷ τε μεγάλῳ καὶ τῷ λιχανῷ, ποτίζεσθαι δὲ arpls τὰς 
εἰρημένας αἱμοῤῥαγίας, καὶ ἔτι απρὸς τὰς ἐκ τῶν ἐντέρων, v 
χυλὸν ὡς κνάθους δύο" 3) δάφνης ἁπαλὰ Φύλλα τρίψας ἐν δρ. 
σότιζε" # λιδανωτοῦ καὶ δάφνης ἴσα λεάνας ἐν οἵνῳ µέλανι iv 


nez; il en est de même de la poussière d'ence at 
poireau et introduite dans les narines. Divers autres remèdes : 
à l'extérieur, sur le nez un cataplasme de feuilles d'olivier tendres d 


turées; mettre de la cigué sur de la cendre molle, pour bip 
loppe des vapeurs sous les narines du malade; boucher m 
chacune des deux oreilles avec des éponges ou de la laine trem 
de l'eau froide; lier les jambes et les bras; appliquer sur le 6 ont et les 


ui 
lempes des emplátres adhésifs du genre de ceux qui ag κα 
fluxions des yeux. S'il reste quelques caillots [dans les narines] et que! 
coulement de sang continue, il est utile que le "uda se ces caillo 
en se mouchant; mais on reviendra promptement aux médi«c ο en 
étanchent le sang; de plus, avec deux doigts de la main, [5 et hir 
dicateur, on appuiera le cartilage du nez Amm | donne Ta 
boire, pour combattre les épistaxis et aussi les L --- e 
deux cyathes de suc de poireau; Autre : faites isle de lom ἡ 
où l'on aura trituré des feuilles tendres de laurier; Autre : faite 


boisson avec des quantités égales d'encens οἱ de laurier que v ss 


— n? 
κ - 


6. ἐπιδεῖν BFP. — 7, ὑπολειφθῶσι Ἑι ἐκγώσεσθαι BP. — απ. ὃς em 
ex em.; ἀπολειφήῶσι À ; ὑπολείπωσι ΒΕΡ. ABP, — 14-p. 359, L ε. deem 
— R. ἐκχμύσασῆαι rx em.; ἐκμύππεπίαι ὃν em; ἱποκραπεῖ Codd. 





DES PLAIES, 361 
ου μαλατ]ομένη, xdv more σκληροτέρα τύχη, σύν τινι τῶν λεπΊο- 


ερῶν alor. Καὶ καταπλάσµασι δὲ ἄν τις ἐπὶ τῶν Φλεγμαινόντων 


x1 ο uan; κρίζινον ἄλευρο», À xudpavov, 3j 


» ἑψήσας ἐν κονίᾳ σ]ακτῇ À ὀξυμέλιτι. Καὶ κηρωτῇ δὲ χρή- 
τ ον; κηροῦ Ίος’, εὐφορβίου Jo a, À σερισἹερᾶς : 
ou ἐπὶ τῶν σκληροτέρων σωµάτω», ἐλαίου foi. Ἀρμότ]ει δὲ 


] τὸ βασιλικὸν Φάρμακον «προσλαμξάνον νίτρου, À daGéoTov, 1) 


ορίου, À Selou ἀπύρου, À ἀγρίας ππερισ]Ἱερᾶς κόπρου. Els λί- 
as δὲ τοῦ τετραφαρμάκου fo play ἐμβάλλειν τῶν εἰρημένων τινός" 
7 γὰρ καλῶς epis τοὺς νευροτρώτους, καὶ µάλισΊα τοὺς ve- | 
ο on d.d» xerd ἀγρὸν μηδενὸς εὐπορῶν «αρόπολιν 
καὶ λιπαρὰν ἐπιτιθέναι κατὰ τοῦ τραύματος, 3) ζύμην 


Bee ml po he er ult À τιθυµάλλου ὁὀπὸν Tj 


| 
Ps 


4 


| 


CO" 


on plËas. Τοῖς καταπλασµασι δὲ τοῖς διὰ ὀξυμέλιπος καὶ olaxris 


A Tesphoce; quand la propolis est trop dure, on y ajoute quelque 


* de particules ténues. On pourra aussi appliquer, comme 
iplasmes, sur les nerfs qui s'enflamment ou se pourrissent, de la fa- 
n dune de fèves ou d'ers, bouillie dans de la lessive filtrée ou dans 
inaigre miellé. On peut aussi avoir recours au cérat suivant: cire, 
een: euphorbe, ou, chez les gens à corps plus ou moins dur, 


exer is de pigeon, une once; huile, douze onces. Le médicament 
TR convient aussi dans ce cas, pourvu qu'on y ajoute de la soude 


la chaux vive, de l'euphorbe, du soufre brut ou des excré- 

is de pigeon on apprivoisé. À chaque livre du médicament aux 
m on ajoutera une once de quelqu'une des substances 
ce mélange produit un bon effet contre la blessure et surtout 
iqüre des nerfs, À la campagne, lorsque vous n'avez aucune 
ices à votre disposition, appliquez sur la plaie de la propo- 
Iraiche et grasse ou du ferment, employé soit seul, soit combiné à la 
is; mélez aussi du suc de tithymalle au ferment. Quant aux cata- 


Fr p» 


ux BP.— 3. # ad Eun.; Codd. — lb. μίαν om. BP. — Ih. ἐμ- 


dom πα BER Gus Ge» BFP et sic fere seniper, — Ib. 


Los Paul. κόπρων Codd. — 9. δὲ τοῦ] τινός om. BP. — 11. δὲ od Eun.: γάρ 


ποῦ € B; μίαν τοῦ P; Ja Paul.; om. Codd. -- 13. μετὰ αροπόλ, BP. 
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xovías xal ἀλεύρου χυάµων, # ὀρόθω», À ἐρεθίνθων, À Sépuor σι- 
xpàv, À κριθῶν, ἢ «xdAns ἀλφίτου οὐ µόνον ἐπὶ τῶν Φλεγμαινόν- 
των ἤδη, ἀλλὰ xal κατὰ ἀρχὰς εὐθέως κεχρῆσθαι δεῖ. Ei à μὲ ! 
vuyeln τὸ νεῦρο», ἀλλὰ σαφεῖ τῇ τομῇ τρωθείη διαιρεθέντος καὶ τοῦ 
ωροκειµένου δέρματος às γυμνὸν Φαίνεσθαι τὸ νεῦρο», καὶ ὅρθιον, 
οὐκ ἐγκαάρσιον διῃρηµένον, τῶν «προειρημένων did εὐφορθίου καὶ 
τῶν οὕτω δριµέων οὐδενὶ χρήση ᾿ γυμνὸν γὰρ ὃν τὸ veüpor οὐκ 
οἴσει τὴν δύναμιν αὐτῶν σφοδρὰν ojcav. Τὴν τέτανον οὖν wee !t 
λήΨΠ σεπλυµένην σολλαχις ἐν pg Θερινῇ σλείονι τῷ ἐλαίῳ den- 
µένην. Καλὸν δὲ xal τὸ διὰ σομφόλνγος καὶ τὸ διὰ μέλιτος i 13 
ῥοδίνῳ σλείονι τακέν. Δεῖ δὲ μηδὲν τῆς τρώσεως ψαύειν ψυχρόν' ll 
αἰσθητικὸν γάρ dali τὸ veüpov, xal τῇ κρασει ψυχρὸν xal ovreyis 
τῇ χυριωτάτῃη τῶν ἀρχῶν. Ἀλλὰ οὐδὲ ἐλαίῳ καταιονᾷν σροσήκει τὸ 15 


plasmes de farine de fèves, d'ers, de pois chiches, de lupins amers. 
d'orge ou de poussière d'alphiton, préparés avec du vinaigre miellé ου 
de la lessive filtrée, ne les employez pas seulement quand les nerfs 
sont déjà enflammés , mais aussi aussitôt après l'accident. Si le nerf na i! 
pas élé piqué, mais blessé par une coupure manifeste, et si la peau qui 
le recouvre a été également divisée de manière qu'on voie le nerf à nu, 
el si la division est dans le sens perpendiculaire et non dans le sess 
transversal, n'employez aucun des médicaments dont nous venons de 
parler, et qui contiennent de l'euphorbe ou quelque autre substan 












douée du méme degré d'âcreté; car, lorsque le nerf est dénudé, il nt 
supporte pas l'action de ces médicaments, qui est violente. Si c est en Bi: 
été, on a donc recours à de la chaux lavée à plusieurs reprises et bu 
mectée d'une assez grande quantité d'huile. Ce sont encore de bons re- #: 
mèdes que le médicament aux fleurs de zinc et le médicament au mie 
fondus dans une assez grande quantité d'huile. ll faut que rien de froid H 
ue soil en conlacl avec la plaie, car le nerf est sensible, son tempere 
ment est froid, et il se rattache directement à la plus importante des 
parties initiales (les centres nerveux). Ne faites pas non plus des affa- 13 


V. n 0opo6... Φερμων om. DP. — 2. BP; ἀλασαφεῖ F; ἀλλ’ ἀσαφη À. — lh. 
ἡ xpi. om. BP. -- Ib. ἀλφίων BP. τῇ om. BFP. — a1. ψυχρό Gal; 


4. SA σαφεί ex ema; ἀλλὰ 7428 om. Codd. - -- 13. κυριότητι BFP. 
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τῶν χυαµίνων ἀλεύρων καὶ ὀξυμέλιτος ἐπιτήδειον xardwhaoua: τῇ 
Θλάσει δὲ ὀδύνης συνούσης σίτΊης ὑγρᾶς προσμιγνύειν' ἐὰν δὲ χωρὶς 
τοῦ 9 λασθῆναι τὸ δέρµα γένηται, διαφορητικῷ καταντλεῖν Daly 
Θερμῷ συνεχῶο. Τοῦ νεύρου δὲ ὅλου διακοπέντος, κίνδυνος μὲν 3 
οὐδεὶς ἕψεται, τὸ µόριον δὲ ἀναάπηρον γενήσεται" Θεραπεία δὲ ὁμοία 
«αραληφθήσεται τοῖς ἄλλοις ἕλκεσιν. Ἱ ηκτὸν Φάρµακον eps »ν- 5. 
γέντα veüpa* σοιεῖ δὲ καὶ σρὸς λυσσοδήκτους * ὄξους fe a', πίσσης 
λιπαρᾶς χα’, ὁποπάνακος Joy * τὸν ὀποπάνακα λύσας ὄξει éxi 
wÀsiov λείου, καὶ τὴν ᾳίσσαν τήξας xal µίζας ἕψει. Tovro τὸ f 
Φάρµακον τοῖς νενυγµένοις νεύροις ἐπιτήδειόν ἐσΊιν οὐ συγχωροῦν 
μῦσαι τὸ σΊόμιον τοῦ νύγματος, ὥσπερ οὐδὲ τῶν λυσσοδήκτων 
συνουλωθῆναι τὸ ÉAxos* mou δὲ ἐπὶ µόνων τῶν σκληρῶν cw- 
µάτων. Ei δὲ ἐπὶ παιδίου vuyévros, À γυναικὸς, À ἁπαλοσάρ- à 
κου χρήσασθαι βουληθείης αὐτῷ, ἔνεσΊί σοι τήχειν αὐτὸ δια τι- 


posé de farine de fèves οἱ de vinaigre miellé; si la contusion est ac 
compagnée de douleur. on ajoute du goudron au cataplasme ; si la peau 
n'a pas éprouvé de contusion, on fait fréquemment des affusions à 
chaud avec quelque huile douée de propriétés dissipantes. Quand le 1! 
nerf a été coupé en entier, il n'en résulte aucun danger, mais la partie 
reste mutilée, et on emploie un traitement analogue à celui des autres 
plaies. Médicament fusible contre les piqûres des nerfs, qui a ausi dt 
l'efficacité contre les morsures des chiens enragés : vinaigre, un selier; 
poix grasse, une livre; suc de panacée d'Hercule, trois onces; dissolvez 
le suc de panacée d'Hercule dans du vinaigre et soumettez-le à une tr 
turation suffisamment prolongée; puis faites fondre la poix, ajouter 
aux autres ingrédients, ct faites bouillir. Ce médicament convient contre 9 
les piqûres des nerfs, puisqu'il empéche l'orifice de la piqüre de se fer- 
mer, de méme qu'il empéche de se cicatriser la plaie produite par la 
morsure d'un chien enragé; mais il ne saurait étre employé que che 
les gens qui ont les chairs dures. Si vous voulez l'employer contre la 24 
piqüre des nerfs chez un petit enfant, chez une femme ou chez un indi- 
vidu dont la chair est molle, vous pouvez le dissoudre dans quelqut 


.. τῶν xvpror BED. — ο. προσμιγν. e conj.; αἱ) rit» Codd. Gal. 
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τάσις τοῦ µορίου πλείων ἡ αρόσθεν ' ἡ δὲ ἀκμὴ ToU σύου μὲν ἦδη 
συνισΊαμένου, µεγίσΊων δὲ γινοµένων τῶν αόνων ' wapaxu? d 
ἠνίχα ὁιαφορούμενον τὸ ῥεῦμα τόν τε ὄγκον xai τὴν τάσιν ἐλατ]ώ- 
cti. Kara μὲν οὖν τὰς ἀρχὰς τῇ ἀποκρουσΊικῇ δυνάµει χρησόµεθα 1 
xazà ἑαυτήν * ἐν δὲταῖς αὐξήσεσι ταύτην» μὲν ἐλατΊοῦν, αεροσΊιθέναι 
δέ τι τοῖς διαφορητικοῖς, ἐν δὲ ταῖς ἀκμαῖς ἴσαις χρῆσθαι ταῖς ὃν- 
ράμεσι τῇ τε ἀποκρουσΊικῇ xal τῇ διαφορητικῇ. Οδύνης δὲ οὔσην 3 
σφοορᾶς χρεία τῆς eapmy ορητικῆς ὀυνάµεω». Εν δὲ ταῖς σαρακμαῖς À 
τῇ διαζορητικῇ μόνη xpnoóusÜa μηδενὸς σΊύφοντος ««αραπλεχο- 
µένου. Ὦλξίνη œcès τὰς θλεγμονὰς ἁρμότΊει ἐν ἀρχῇ τε xal ἆνα- 5 
6άσει γλαύχιον ὁμοίως. λτράφαξυς xal µαλαχη ταῖς μὲν ἀρχο- 6 
µέναις καὶ αὐζανομέναις καὶ olov ζεούσαις αἱ κηπευόµεναι, vais ἃ 
σαρακμαξούσαις καὶ σκληρυνοµέναις καὶ ἀποψυχομέναις αἱ ἄγριαι 


συμφορώτεραι. Θρίδαξ καὶ κολοκύνθη wpós τὰς Seppàs ἐπιπλατ: i 


forte qu'auparavant: l'epoque culminante de l'inflammation correspond 
à celle où il se forme déjà du pus ct où le malade ressent les douleurs 
les plus fortes: le déclin, à celle ou la fluxion, en se dissipant, fait di- 
minuer la tumeéfaction et la tension. Au commencement de l'inflamme ? 
tion, nous avons recours aux médicaments répercussifs seuls; à l'époque 
de l'augment , nous diminuons l'intensité de ce traitement, mais nous — ' 
augmentons légèrement la quantité des médicaments doués de propné 
tés dissipantes ; à l'époque culminante de la maladie, nous employoss 
des quantités égales de médicaments répercussifs et dissipants. $1? 
existe une douleur forte, on a besoin de médicaments calmants. A14 
déclin de l'inflammation, nous avons recours au traitement dissipenl 
seul, sans y ajouter aucune substance astringente. La pariétaire de Je ὁ 
dée convient contre les inflammations à l'époque de leur début et de 
leur augment; il en est de même du glaucium. L'arroche et la muet : 
conviennent surtout au. début ct à l'augment des inflammations, quand 
elles sont, pour ainsi dire, bouillonnantes; mais les espèces sauvages sob! 














préférables contre ces affections arrivées à leur déclin et aussi conttt 
celles qui se durcissent οἱ se refroidissent. La laitue et la courge, em 7 


3. xai τὴν τ. om. P. — 4. Κατὰ... sixij om. BF P. — 4-8. 05. δὲ... sn: 
ἀρχάς om. BP. — 6-7. ἐν δὲ... διαφορη- om. F. — 11. Ατράφαξις BP. 








ES 


370 ORIBASE, SYNOPSIS, VII, 27. 


τὸ σύον Φυλασσεσθαι μὲν τοῦ λοιποῦ σροσφέρειν ἔλαιον À ὕδωρ, 
ἀλλὰ εἰ καὶ ἀπονίψαι σοτὲ δέοι τὸ τραῦμα, µελικράτῳ τε καὶ My- 
χκράτῳ καὶ οἴνῳ καὶ οἰνομέλιτι χρησΊέον. Kal ei μὲν ἔτι Φλεγμαίοι, } 
τῷ οιὰ τῆς Φακῆς χαταπλάσµατι ᾿ μὴ θλεγμαίνοντος δὲ τῶν ἄλλων 
τινὶ φαρμάκων τῶν ἐμπλασ]ῶν ἐπὶ ταῖς τοιαύταις rouaïs χρώµεβα, 
καὶ οὐχ sica τῷ διὰ χαλκίτεως. Ἐπιτίθει δὲ κατὰ αὐτοῦ στογ- 3 
yov À ἔριον οἴνῳ βρέχων σΊρυθνῷ. Τῷ δὲ papas μηδὲν τῶν λι- 4 
παινόντων Φαρμάκων αροσφέρει», olov τὸ αν ἐσ]ιν' 
ἀκριεῶς γὰρ δεῖται ξηραίνεσθαι. 


xQ'. Περὶ } αγ} ραίνης καὶ σῴακέλον. Ex τῶν Γαληνοῦ. 


Γαγγραίνας τὰς διὰ μέγεθος Φλεγμονῆς νεκρώσεις ὀνομάζουσω | 
οὐκ ἤδη γεγενηµένας, ἀλλὰ γινοµένας ἔτι. Καὶ εἰ μὴ ταχέως τε} 
τὴν τοιαύτην διάθεσιν ἱάσαιτο, νεχροῦται ῥᾳδίως τὸ «xao» οὔτν 










lors d'appliquer de l'huile ou de l'eau; s'il était nécessaire de laver ls 
plaie, on se servirait d'eau miellée, d'eau vinaigrée, de vin ou de ria 
micllé. S'il y a encore de l'inflammation, on emploie. après avoir {st 1 
de pareilles incisions, le cataplasme aux lentilles cuites, et, s'il n'y es: 
pas. on préférera le médicament au cuivre pyriteux et aussi quelqe 
autre médicament emplastique. Sur ce médicament on appliqueraux 3 . 
eponge ou de la laine humectée de vin fortement astringent. Mais oa à 
ne mettra sur la plaie aucun des médicaments gras, comme serait k 
médicament aux quatre ingrédients, car la plaie a besoin d'être comple 
ment desséchée. 


27. DE LA GANGRENE ET DU SPIIACELE. — TIRE DE GALIEN. 


On donne le nom de gangrènes aux mortifications qui tiennent ile! 
tensité de l'inflammation, non quand elles se sont déjà développés. | 
mais quand elles sont encore en train de se former. Si l'on ne se ble 
pas de guérir une pareille maladie. la partie ainsi affectée se mortile 


3. σοτε Coll. med. Cal; 2201€ Codd. lb. xarazAdo. ex em.; xavdzAacua (ol 
—- »-3. n τε ἡ ὀξνκρ. Gal. Vers. Gal. — 5. τινέ ex em.; τι BFP; me 
antiq. — 4. τῷ ex em.; τό Codd. Gal. - - 1 i. i£» Codd. — 12. τήν om. BFP. 
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GaAris, ἡ τροχίσκον τὸν τοῦ ἆνδρωνος, à τινα τῶν ὁμοίῶν. Ioui : 
δὲ αρὸς γαγγραίνας xal παλαιὰ xdpua τὰ ἔλαιώδη' ἀνακαθαίρει 
δὲ αὐτὰς ἀκαλήφη καὶ ὁπὸς τιθυµάλλου ἐν καιρῷ καὶ µέτρῳ epos- 
αγόµενος. Ὠφελεῖ δὲ αὐτὰς καὶ Spp» σικρῶν ἀθέψημα καταν- ὃ 
τλουµενον. 


x» . Περὶ ἀποσ]ημάτων. Ἐκ τῶν Γαληνοῦ. 


Επὶ δὲ τῶν ἀποσ]ημάτων ἐὰν μὴ δυνατέν σοι φαίνηται τὸ κω- | 
λυθῆναι τὴν ἐκπύησιν, ἄρτον ons ἐν ὑδρελαίῳ πατάπλασσι, À 
κρίθινον ἄλευρον Παραπλησίως σκευαζόμενον  καταντλείσθν à 
ὕδατι τὸ µέριον ἀλθαίας ῥίζης ἐνεψηθείση». ὅταν δὲ δυσεκκύντο ! 
J xal ὁυσδιαβόρητος à ὄγκος, τῷ διὰ τῶν ἰσχάδων καταπλάσµατι 
χρήση * δεῖ δὲ γλυχείας xal λιπαρὰς ἕψοντας κατατήκειν ἐν ὕδατι, 


d' Andron ou à quelque autre pastille semblable. Les vieilles noix hui ? 
leuses agissent aussi contre la gangréne; l'ortie mondifie les parties # 
fectées de cette maladie. ainsi que le suc de tithymale, pourvu quaa. | 
l'emploie en temps opportun et en quantité convenable. Une décoctim à 
de lupins amers. employée sous forme d'affusion, est également pre- | 
table. 


28. DES ABCÈS. — TIRÉ DE GALIEN. 


S'il ne semble pas possible d'empêcher un abcès de suppurer, ap ! 
quez un cataplasme de pain bouilli dans un mélange d'huile εἰ ἆθα, | 
ou de farine d'orge préparée de la même manière, et pratique: sb ( 
partie une affusion d'eau dans laquelle on a fait bouillir de la racine ; 
guimauve. Si vous éprouvez une égale difficulté à faire suppurer et id 9 
siper la tumeur, mettez un cataplasme aux figues sèches : on désgé | 
gera ces figues, qui devront avoir un goût sucré οἱ être grasses, enle 


faisant bouillir dans de l'eau. et l’on rendra ainsi cette eau semblable 


|. τόν om. BP. -- Ib. roëom. ΑΕ. antiq.; om.Codd. gr. — 6. dé om. ABP. . 
—-. 3. dé om. BFP.—- 4. αὐτάς ex em; — 9. ἐνεψηθ. ex em.; éreÿmbeiess οἱ 
αὐτούς Codd. — 4-5. ἀθεψήματα καὶ dyr2. — Eun.; ἑψηθείσης ARP; ἐφηθείσεεξ.-- 
BP. — Cu. 28: tit. Ἐκ τῶν Γαλ. Vers. αἱ. ῥυπαράς BP. Conf. Gal. Coll. me 
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τας ἐμξαλλομένη τοῖς xaranAaoypac: , xal μᾶλλον à ypa. Φάρμακον 8 
σύνθετον τὰ μὲν ἤδη ᾳεπεμμένα τῶν ἀποσ]ημάτων ἀπόνως ἐξιποῦν 

ds σολλάχις εὑρίσκεσθαι ἐπὶ τοῦ σπληνίου πύον ' τὰ 03 μὴ) σεπε- 
µένα εἰς τέλος διαφορεῖ ' λίδου πυρίτου Lié', ἁμμωνιακοῦ λείο 
ἴσον, χυαµίνου ἀλεύρου Ls'. Ἀναλάμθανε ῥητίνῃ ὑγρᾷ, καὶ els 9 
δέρµα ἐπιπλάσας ἐπιτίθει. τὸ δὲ σπληνίον μὴ ἀφαίρει µέχρις ἂν 
αὐτόματον ἀποπέσῃ. Aci δὲ μὴ «xpo πολλοῦ σκευαάδειν τὸ Φάρµα- 10 : 


xov* ξηραίνεται γὰρ ταχέως. 








κό’. Πρὸς χοιράδας καὶ θύματα. 


Θέρμων πικρῶν ἄλευρον οὐ τὰ σελιδνὰ µόνον, ἀλλὰ καὶ χοιράδαν | 
xal Φύματα Θεραπεύει * ὄξει δὲ ἕψειν αὐτὸ xp)? ὀξυμέλιτι, À 
ὀξυκρατῳ. lavpós τις ἐπὶ σκληρῶν coudre ἐχρῆτο βοείᾳ χόπρν 3 
σὺν ὄξει æpès χοιράδας καὶ τοὺς σκιῤῥώδεις ὄγκους ἅπαντας κατα- 


tout le goudron. Médicament composé qui exprime, sans causer & LE 
douleur, les abcès qui sont déjà arrivés à maturité, de manière qua 
trouve souvent du pus sur le cataplasme; ce méme médicament disse 
complétement les abcés qui ne sont pas arrivés à maturité : pierre pr 
rite, douze drachmes; quantité égale de gomme ammoniaque triture; 
farine de fèves, six drachmes. Incorporez ces ingrédients dans de h Ÿ 
résine liquide, étendez le médicament sur un morceau de cuir el # 
pliquez-le; laissez ce topique tomber tout seul. On ne doit pespr* 
parer ce médicament longtemps d'avance, car il se desséche rapide | 
ment. 


29. REMÈDES CONTRE LES ÉCROUELLES ET LES TUMEURS. 


La farine de lupins amers guérit les écrouclles et les tubercules, d 
bien que les lividités; il faut la faire bouillir avec du vinaigre, du *t 
naigre miellé ou de l'eau vinaigrée. Certain médecin employait, ci 
les gens qui ont la chair dure, contre les écrouelles et contre toutes 16 
tumeurs squirreuses, sous forme de cataplasme, des excréments de 


2. ἀξιποῦν ad Eun.: ἐξηθοῦν Paul. BP. ιο. ἑψεῖν RFP. — Ib. 1" 


ἐξωθοῦν (1ο. - 3, τὸ axAnvéou erjov om. M. 
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À'. Πρὸς σύριγγας. 


Ὑπονδυλίου ἡ pita «σεριξεοµένη καὶ ἐντιθεμένη συρίγγων vi- 1 
λους ἀφαιρεῖ. Καὶ ἑλλέθορος µέλας ἐντιθέμενος ἐν δύο καὶ τρισὶν } 
ἡμέραις ἀφίσΊησι τὸν τύλον. Εκτήχει dà καὶ log. LE, ἁμμωνιαχοῦ 3 
χολλυριοποιηθέντα καὶ ἐντεθέντα ταῖς σύριγξι μετὰ ὄξους à ὕδατος, 
duópyn ἠψημένη καὶ ἐγκλυξομένη, σῶρι ὠμὸν # κεκαυµένον μετ 
ὀλέγου κράματος xal µέλιτος ἐγκλυζόμενον. Καὶ σαρκοῖ ὀμθάκω t : 
ἐγκλυζόμενο». 










λα’. Περὶ βουθώνων. Ex τῶν Γαληνοῦ. 


ὅταν βουθῶνες ἐπανασΊ]ῶσι», el μὲν σληθωρικὸν εἴη καὶ κακ- | 
χυµον wv τὸ σῶμα, δύσκολος À Θεραπεία" σαραληπΊέον δὲ Wu 
τὴν ἐπὶ τῶν ῥευματικῶν διαθέσεων εἱρημένην * εἰ δὲ ὑγιεινὸν dp- 


30. REMÈDES CONTRE LES FISTULES. 


La racine de la grande berce, rápée tout autour et introduite das | 
les fistules , détruit les callosités. L'ellébore noir agit de méme dans ler? 
pace de deux ou de trois jours. Le remède suivant les consume atsi:3- 
vert- de- gris, deux drachmes; gomme ammoniaque, deux drach: 
avec ces ingrédients on fait, on y ajoutant du vinaigre ou de l'eau, de 
collyres que l'on introduit ensuite dans les fistules; le méme efe αἱ 
produit par une injection de marc d'huile bouilli ou de sulfate de cuv 
nalif, soit cru, soit brûlé, auquel on ajoute un peu de vin coupé ou dt 
miel. Une injection de verjus favorise aussi le développement des bos 


ceons charnus. 
LE 


Ji. DES BUDONS. -— TIRE DE GALIEN. 


Lorsqu'il s'est formé des bubons et que tout le corps est en proi À 
la pléthore ou à une accumulation d'humeurs mauvaises, il est dif 
de guérir ces tumeurs; cependant on appliquera le traitement que at . 
avons proposé à propos de l'état fluxionnaire (chap. 25 et 26); 5.8 
contraire, le corps est parfaitement sain, leur guérison est facile: 88 


Cu. 30; |. 1. σεριξεομ. Versio antiq.: — 5. émpérn Codd. — Cn. 31; ut Îs 
περιξεοµένη Codd. — 1. κολλνριοκ. ex τῶν Γαληνοῦ Vers. antiq.; om. Codd. — 
em: κολλύρια ποιηβέντα AF.; om. RP. 8. καί om. BV. — 10. γεροµένν RP. 
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Φορούντων els τὰ ταῖς συσΊάσεσιν ὑγρὰ ὅσα τοῖς ἐμμότοις ἐσ]ὶν 
ὅμοια κηρωτοειδῆ * Φεύγειν γὰρ ἐπὶ τούτων δεῖ τὰς σκληρὰς ἐμπλά- 


σΊρους ' συντείνουσι γὰρ τὰ µόρια καὶ αὖθις Φλεγμαίνειν ἀναγκά- 
ξουσιν. Κάν ἱκανὸν δὲ ᾗ «aov κατὰ τὸ διαπυῆσαν μόριο», où yp! 


διαιρεῖν εὐθὺς, dis τινες σοιοῦσιν, ἀλλὰ ἐπιχειρεῖν διαφορεῖν Qap- 
µακοις. Διαφορεῖ δὲ exdvos ταχέως τὸν ὄγκον κατὰ τῶν βουθώνων : 
ἐπιτιθέμενο». Τοὺς μὲν οὖν ἐπὶ αῳπροσκόμμασι καὶ ἑλκυδρίοις for 5 
Édvas xal φυρετοὺς ἀκινούνους νοµισΊέον, καχοὺς δὲ τοὺς das, 
xal μάλισΊα τοὺς ἐπὶ συρετοῖς γινομένου». 


À6'. Περὶ ἐρυσιπελάτων. 


Παχὺς xal ὁριμὺς χυμὸς ἐπιῤῥεύσας ἐργάδεται τὸ ἐρυσέπελα,, | 
ὁτὲ μὲν χωρὶς ἕλκους, ὁτὲ δὲ μετὰ ἕλκους. Θεραπεύειν οὖν ai! 


χολαγωγῷ “ωρότερον χρωµένους καθαρτηρίῳ, εἶτα οὕτως ἁποκρονο- 
µένους τὸ ἐπιῤῥέον διὰ τῶν ψυχόντων. Aci δὲ µεταθαίνειν ἀπὸ τῶν 3 


caments destinés aux tentes, c'est-à-dire qui ont la consistance du cérat: 
car, dans ces cas, on doit éviter l'emploi des emplâtres durs, attend 
que ces emplátres augmentent la tension des parties et réveillent l'i 
flammation. S'il y a une quantité assez considérable de pus dans la par À 
lie, ne praliquez pas tout de suite une incision, comme quelques-us 
le font, mais tâchez de dissiper ce pus à l'aide de médicaments. St 08 ὁ 
applique sur les bubons de la crasse des palestres, elle dissipe rapide- 
ment la tuméfaction. Les bubons et les fièvres qui proviennent de «té 
qu'on s'est heurté ou de ce qu'on a eu de petites plaies sont exempé 
de danger, tandis que les autres bubons sont mauvais, et surtout cest 
qui viennent à la suite de fiévres. 


32. DE L'ÉRÉSIPÈLE. 


L'érésipéle est produit par l'afflux d'une humeur épaisse et äcre; celie | 
affection peut avoir lieu avec ou sans ulcération. On la traite en ex ! 
ployant d'abord un médicament purgatif qui chasse la bile, et enr 
percutant ensuite l'humeur qui afflue à l'aide des refroidissants. 093 


Cu. 32; |. το. τό ad Eun.; τόν Codd. om. BP... - Ib. «iro. ad Enn.: avt 
— 11. 616... ἕλκωυς om. RFP.— Ib. οὖν Codd. | 
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Φλεγμοναῖς ταῖς ἐν αἰδοίοις κατὰ ἀρχὰς «plv νοµώδη τινὰ διάθεσιν 
συσΊ]ῆναι. Καὶ ψύχουσαι δὲ ὦόαι μετὰ ἀλθίτων λεπΊ]ῶν ἐμψύχουσυ V 


ἱκανῶς, xal φοίνιχες δὲ λιπαροὶ τοῦ μὲν ὑμενώδους αὐτοῖς ἐξαιρε- 
θέντος διὰ ἑψησεως ταχεροὶ γενηθέντες, εἶτα λειωθέντες καὶ ἔπιτε- 


θέντες' ξηρότεροι δὲ el φανεῖεν κατὰ τὴν σύσΊασιν, τῆς «ῳροειρη- 
µένης κηρωτῆς µίξεις. Πανσαμένης δὲ τῆς θλεγμονῆς αρὶν σελιδνὸν |! 
γενέσθαι τὸ µόριον καταπλάτΊειν διὰ ὠμῆς λύσεως' εἰ dà καὶ φθάσει 
γενέσθαι melidvdr, ἀποσχάξοντα καταπλάτΊειν οὕτω, κατανὶλὼν 
δὲ διὰ ὕδατος Θερμοῦ γλυχέος, évíore dà SaAMda]g À dpa, πα 


«οτε xal τῷ χαταπλάσματι μιγνύναι τούτων. 


Ày'. Περὶ ἕρπητος., 


Δριμύς do i χυμὸς ὁ καὶ τὸν ἕρπητα «oiv, ἀλλὰ ἐὰν ἅμικτο | 
μὲν ἡ χολὴ συῤῥεύσασα τύχῃ, τῇ σφοδρᾷ δριμύτητι τὸν ἐσθιόμνο 


tiques, el, en outre, au commencement des inflammations des partie 
génitales, avant qu'il existe une ulcération serpigineuse. Les herbe I! 
réfrigérantes refroidissent aussi assez fortement, quand on les combist 
avec de l'alphiton fin; il en est de méme des dattes grasses auxquels 
on a enlevé la partie membraneuse, qu'on a rendues diffluentes en le 
faisant bouillir, et qu'on triture ensuite pour les appliquer; sil vot | 
semble qu'elles ont une consistance trop sèche, ajoutez-y un peu dac 
rat dont nous venons de donner la formule. Quand l'inflammstios : i! 
cessé, appliquez le cataplasme généralement usité, avant que la part 
soit devenue livide; si la lividité s'est déja déclarée, appliquez-y des et- 
taplasmes, après l'avoir scarifiée, ct faites des affusions avec de l'es 
douce chaude; quelquefois on se sert d'eau de mer ou d'eau salée potr 
les affusions, et d'autres fois encore on "incorpore ces liquides dansk 
cataplasme. 

33. DE L'HERPÈS. 


τη 4 . . X L1 qe 
C'est encore une humeur ácre qui produit l'herpés; mais. sil τε] 
un alflux de bile sans mélange, cette humeur donne lieu, par suite de 


3. δέ ante Ji om. RFP..- Cu. 33; 1. 12. μὲν ad Eun.; om. Codd. 


C 
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xal ὑγραινόντων, ἀλλὰ κατὰ ἀρχὰς μὲν ἕλικας ἀμπέλου καὶ βάτον 
φύλλα καὶ ἀρνογλώσσου καταπλατΊειν, ὕσἹερον δὲ φακὴν τούτον 
μιγνύειν, xaí aote xal μέλιτος καὶ ἀλφίτων, καὶ τὸ «προγεγραµ- 


µένον «pós rds ἐκ ῥευμάτων Φλεγμονὰς κατάπλασµα χωρὶς τοῦ 
ἀειξώον ' τὰ δὲ ἠλκωμένα τοῖς Qapudxois ἐπιχρίειν τοῖς αρὸς ἕρ- 
πητας σοιοῦσι τροχίσκοις λνομένοις γλυκεῖ À οἴνῳ λεπΊῷ καὶ αὐ- 
np μὴ σαλαιῷ, À ὀξυκράτῳ ὑδαρεῖ. Χρονίων ἂλ ὄντων ἤδη τῶν 5 
τοιυύτων ἑλκῶν ἐπιτήδειος ὅ τε τοῦ Μούσα καὶ à τοῦ ἆδρωνου 
τροχίσκο». Τὰ ἐπιπολῆς δὲ µόνον ἑλκώσαντος τοῦ ἕρκητος, εἰ pi 6 


πάνυ χρόνιος τυγχάνει, μὴ καταχρίειν μηδενὶ τούτων ἰσχυρότερα 
ydp ἐσΊι καὶ ξηραίνει axMov À δεῖ: ασροσφέρειν δὲ τοῖς τοιούτους 
ἕρπησι γλαύκιόν τε καὶ τὰ τούτῳ Ψαραπλήσια, µάλισΊα μὲν ἄνιθτα 
ὕδατι * μηδὲν δὲ ἀνύοντος xal ὄξους πιαραπλέχειν. Καὶ χυλὸν à Ἱ 


de cette maniére-là; mais qu'on y mette au commencement des ca 
plasmes de vrilles de vigne, ou de feuilles de ronce ou de plantain; plus 
tard on ajoutera des lentilles cuites, et quelquefois du miel et de l'a 
phiton, à ces ingrédients; on pourra aussi avoir recours au cataplasme 
contre les inflammations causées par des fluxions et que nous avons dé- 
crit plus haut (chap. 35), en supprimant toutefois la joubarbe; sur le 
parties ulcérées, on appliquera en liniment les médicaments qui ont de 
l'efficacité contre l'herpés; ce sont des pastilles qu'on peut dissoudre 
dans du vin d'un goût sucré ou du vin ténu et légèrement âpre, pourm 
qu'il ne soit pas vieux, ou dans de l'eau faiblement vinaigrée. Si cer? 
ulcéres sont passés à l'état chronique, les pastilles d'Andron et de Min 
peuvent être employées. Si l'herpés n'a produit des ulcères que sur lé 
parties superficielles, et s'il n'est pas tout à fait chronique, on nem 
ploiera aucun des liniments dont nous venous de parler, car ils sos 
trop forts et desséchent plus qu'il ne le faut; mais, si l'herpés se trourt 
dans ces conditions, on y appliquera du glaucium et d'autres substances 
qui lui ressemblent, en les délayant de préférence dans l'eau; cepe 
dant, si un tel médicament ne produit aucun effet lorsqu'il est sini 
prépare, on ajoutera du vinaigre à l'eau. Si vous délayez du suc de pla 1 


2. Φύλλα ΑΟ: om. Codd. — 5. à τε Sous Gal.; om. Codd. .— Ib. Καὶ y 
τοῦ Μούσα om. BEP. --- 13. καί ante. 2é BF. 
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ἐλάφειον σΊέαρ καὶ μυελὸς, καὶ ταύρειον xal ἄρκειον o1éap , ἀμμω- 


νιακόν τε xal βδέλλιον καὶ σ]ύραξ, καὶ τούτοις χρησάµενοι μετὰ 
τὸ λυθῆναι τὴν σκληρότητα τὰ διαφορητικὰ «αροσάζομεν, ὁποία 
do} τῆλις, καὶ αἰγεία χόπρος σὺν ὀξυκράτῳ. Συντίθεται δὲ Ode- 4 
paxa σαρὰ τῶν ἰατρῶν &pès duPorépous τοὺς σκοποὺς ἁρμότΊοντα, 
τόν τε τῆς τοῦ σκίῤῥου διαλύσεως, καὶ τὸν τῆς διαβορήσεως, οἷόν 
da, καὶ τὸ γαλήνειον * σέρνης χοιρείας σαλαιᾶς λίπους, ἆμμωνια- * 
χοῦ 9υμιάματος, τυροῦ βοείου À αἰγείου παλαιοῦ, σ]έατος ταυρείου, | 
ἀποχύματος dvà Xa', μυελοῦ ἐλαφείου fo n', οἰσύπου Jo y', xvspl- 
νου Jo ς’, οἴνου αἰγυπ]ίου κοτύλης ἥμισυ. Λέξομεν δὲ καὶ ἐν τῷ » 
ἐννάτῳ «περὶ τῶν ἐν σοδάγραις σκίῤῥων. 


λε’. Περὶ οἴδημάτων. Ex τῶν Γαληνοῦ. 


Ρεῦμα Φλεγματῶδες τὸ οἴδημα γεννᾷ, χαῦνον ὄγκον καὶ εἴκοντε | 


et la moelle de cerf, la graisse de taureau, de bouc et d'ours, la gomme 
ammoniaque . le bdellium et le styrax, sont des ramollissants ; après avoir 
employé ces substances-là, nous appliquerons, quand nous aurons cd 
tenu la résolution de la dureté, les médicaments qui dissipent; à cetie 

classe appartiennent le fenugrec et la fiente de chèvre dans de l'eau v 

naigrée. Les médecins font des médicaments composés qui rempliseal | 
les deux indications, celle de dissoudre le squirre et celle de dissiper: 

tel est le médicament suivant de Galien : vieille graisse de jamboo, 

gomme ammoniaque, vieux fromage de vache ou de chévre, graisse de 

taureau , raclure de vieux navires, de chacun, une livre; moelle de ced. 

huit onces ; suint de laine, trois onces; huile à l'alcanna, six onces; v 

égyptien, un demi-cotyle. Dans le neuvième livre (chap. 57-59). nos? 
parlerons des squirres qui surviennent chez les goutteux. 


35. DES ŒDÈMES. — TIRÉ DE GALIEN. 


C'est un flux pituiteux qui produit l'edéme, lequel est une tumeur | 


9. dyd Aét.; om. Codd. --- Ib. οἱσύ- Cu. 35; tit. Éx τῶν 1 αλ. Vers. απ: 
που ÀéL.; ὑσώπου Ε:. voowsou ABF — om. Codd. 
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Ae". Περὶ τερμίνθον. 

Εἶδος φύματος καὶ τέρμινθός élan ἐπίκειται δὲ τῷ ἕλκει ἀνωτάτω | 
Φλύκταινα µέλαινα, ἧς ἐκραγείσης τὸ ὑποκάτω ὅμοιον ἀποσεσυρ- 
µένῳ ἐσ]ίν * τούτου δὲ διαιρεθέντος, πύον εὑρίσκεται. 

AP. Περὶ ἐπινυκτίδο». 

AI δὲ ἐπινυκτίδες ἑλκύδριά doli» ἀπὸ ταὐτομάτου ἐξανβοῦντα, 1 
Φλυκταινοειδῆ, ὑπέρυθρα, dv ῥηγνυμένων ἰχὼρ λος. 
Ταῦτα μὲν ἡμέρας οὐ πιάνυ ἐνοχλεῖ, νυκτὸς δὲ ἐπώδυνά dot μᾶλλον 
À κατὰ τὸ ἕλκος. Οπὸν σιλφίου ὕδατι διεὶς ἐπιτίθει * — 
δήξεως. À κώνειον λεάνας ἐπιτίβει. À κράµθην ὠμὴν ue i 
ἐπιτίθει. 

Àn'. Περὶ σννδέσµων τµηθέντων. 
Σύνδεσμος à μὲν ἐξ ὁσ]οῦ Quinam εἰς ὁσ]οῦν ἀκινδυνότατός ici, | 


36. DU TERMINTHE. 


Le terminthe est une espèce de tubercule ; tout à fait au 
est surmonté d'une vésicule noire; après la rupture de cette v 


qui est en dessous ressemble à une surface écorchée, et, en div 
cette surface, on trouve du pus. 
3η. DE L'ÉPINYCTIS. 

Les épinyctis sont de petits ulcères qui viennent : 
la forme d'une vésicule rougeátre ; nre o 
s'en écoule un ichor légérement sanguinolent. one 
dent pas trop pendant le jour, mais la nuit ils sont € eux, € 
douleurs sont plus fortes qu'on ne 5p tendi d'après -i 
l'ulcère. Délayez du suc de silphium dans de l'eau et aj d 
remède desséche sans produire des picotements. Autre : lritures : 
cigué et appliquez-la. Autre : Appliquez du chou cru avec de l'e 


38. DE L'INCISION DES LIGAMENTS. 
L'incision d'un ligament qui se rend d'un os à un autre os est οἱ s 


Cn. 36; 1. 1. éour, φησὶν à Θριθάσιος σθαι BP. — Ca: 371 Bod 
Paul. — 3. εἶναι BFP. — Vb. εὐρίσκε- om. À. — 8-9. fl... Excel 
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s ἐπιτίβει. Ὑοσκυάμου Φύλλα τρίψας μετὰ μέλιτος ἐπιτίθει * 
Aimer hand ἑαυτὸν καὶ μετὰ κορίου χλωροῦ. Édalas φύλλοις 
φβοῖς μετὰ ὕδατος χρῶ. Σταφίδας ἐκγεγεγαρτισμένας λείας μῖξον 
1b σπληνίῳ καταχρίων ἐπιτίθει: ἀδίαντον τρίψας μετὰ μέλιτος. 
Ὀνλακτέον δὲ τὴν τῶν δριµέων καὶ ὀξέων καὶ ἁλυκῶν πηροσφορὰν, 
] πνυρίαν, xal λουτρὸν, xal ἡλιον. 
| ny. Πρὸς ἀκροχορδόνας καὶ µυρμηκίας καὶ τὰ ὅμοια, 
E τῶν σφοδρῶς ἑλκόντων Φαρμάκων ἡ τε uupunxía xai 
ον ἀποσπασθήσεται ' διὰ δὲ τῶν σηπόντων νεκρωθήσεται. 
DIET TéQpa Whous καὶ τύλους, ἔτι τε 
las ἐξαίρει σὺν ὄξει δριμεῖ δευθεῖσα. Μελάνθιον nous καὶ 
' ππροξάτων κύπρος «πρὸς ἀκροχορδύνας καὶ µυρµηκίας καὶ 
x triturées. Feuilles de jusquiame triturées avec du miel, ou de 
., soit seüle, soit avec de la coriandre verte. Feuilles d'olivier 
de l'eau. Malaxez des raisins secs, dont on a enlevé les 
1r les triturer ensuite; étendez-les sur un cataplasme et ap- 
4 administrez de la méme manière du capillaire trituré avec 


Ll Gardez-vous de manger ou de boire quelque chose d'ácre, 
* ou de salé, et évitez, en outre, l'étuve, le bain et le soleil. 


ix 


| rÉA 


— ÁÀ3. ntuEDES CONTRE LES ACROCHORDONS, LES PORMICAIRES 


s fa at gut Tob DE 
5 4 qui ont des propriétés attractives très-violentes, et ils sont 
ir les potréfactifs. La cendre d'écorces de saule enlève les 
tumeurs calleuses ; quand on trempe ces cendres dans 
fon. elles enlévent aussi les formicaires. La nielle enléve 
. les formicaires, les acrochordons, les ongles incarnés et 
ne: ο. ο G6 Mouton trémpís dans du vinaigre ont 
iti ο Menens, les formicaires, les thymes et les 

^ 


ρτισµένας ex em.; éxyi- ἐξαρεῖ ABP. — Ib. κα Gal; om. 
à jar - Cn. 43; À. 10. Codd. 





390 ORIBASE, SYNOPSIS, VIT, 44-46. 
Βύμουε καὶ δοθιῆνας σκληροὺς καὶ ἥλους avoue ὄξει δενοµένη. Our 5 
θοι ἑψηθέντες μὲν σκληροὺς ὄγκους διαφοροῦσιν, ὠμοὶ δὲ καὶ pur 
µηκίας τε xal Süuous ἐκθάλλουσιν. Τὰ δὲ κονδυλώματα ción! 
ἐλαίας ἄνβη μετὰ ὕδατος καταπλασσόµενα, ἀλόη σὺν γλυκεῖ κατι | 
χριοµένη, φενταφύλλου pla καταπλασθεῖσα, κυδώνια ἐφθὰ σὺν 
ἄρτῳ À ἀλφίτῳ, µυρσίνης Φύλλα κεκαύµενα σὺν κηρωτῇ, «rphzols 
προμαλασσομένη᾽ xal ἐπιτιθεμένη. Αἴρει δὲ τὰ κονδυλώματα καὶ 
τὰ σῦχα ἀρσενικὸν καταπλασθὲν, ἄσθεσ]ος καὶ τρὺξ ἰξῷ ἀναλι- 
φθέντα καὶ ὡς σπληνίον ἐπιτιθέμενα. Τὰ δὲ ὑπερμεγέβη σῦκα dat-5 
ξάλλει ἰὸς σιδήρου σὺν οἴνῳ ἐπιχρισθεὶς γλυκεῖ, ἀνήθου σπέρματα 
χεχαυµένου ἡ τέφρα καταπλασσοµένη, σ]υπ]ηρία σχισ]ὴ λεία σὺν 
ὄξει, σΊυπ]ηρία ὑγρὰ μετὰ ἄρτου καὶ olvou καὶ σελίνου. Xxx dia 
ἀφαιρεθέντα καὶ Spovs καὶ κονδυλώματα ἀποθεραπεύει xal οὐκ 6 
πάλιν αὔξεσθαι τέφρα χληµάτων σὺν ὄξει καταπλασθεῖσα. 


furoncles durs et contre les durillons. Les petites figues rondes di-# 
sipent les tumeurs dures quand on les fait bouillir: erues, elles fout 
partir les formicaires et les thymes. Les feuilles dorer ο αμ 


avec de l'eau, l'aloés employé comme liniment avec du vin € mr, 
sucré, en cataplasme; la racine de quintefeuille, des coings À d 
ministrés avec du pain ou de l'alphiton, des feuilles de my le 
et combinées au cérat, de la propolis malaxée avant de pique 
priment les condylomés. Un cataplasme d' orpiment. ou un m 
de parties égales de chaux vive et de lie de vin, 
glu et appliquées sous forme de cataplasme, détruisent les c 
et les figues. Pour faire partir les figues de grandeur dém 
ploie de la rouille de fer dont on fait un liniment avec Fue 
sucré, ou un cataplasme de cendres de graine d'aneth, ou € 
plume combiné au vinaigre, ou de l'alun liquide sininitré wd la pa 
du vin et du céleri. Quand on a enlevé les figues, les thymes ou les 
lomes, un calaplasme de cendres de sarments avec du vinaigre a à 
la guérisonfde ces tumeurs et les empéche de grandir de nouem. 

i, wor om. BP. — 7. τά cüxs οκ Diosc; om. Codd. — v5. dé om. &- | 
em.; τὰς σύκας Codd, — 9. Τὰ δὲ ὕπερ- Ib. ἁφαιρεθόντα ex em. 


μεγέθη ex em.; Tas δὲ ὑπερμεγέθες BFP; dCoœiper À. — 15. Seps de 
Codd, — 11. aux Inpla. 
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ἐπὶ ἀνθράκων ἀπόξεσον τὸ ὄσ]ρακον, καὶ μετὰ ἐλαίου τρίψας καὶ 
adyos μέλιτος monfous, ππροαποσμήξας τὰς ῥαγάδας ἔνσ]αζε, 
Ποιεῖ δὲ καὶ σκίλλης τὸ ἐντὸς ἐν ἐλαίῳ ζεσθὲν καὶ τερμινθίνῃ συλ- 3 
λεανθὲν, καὶ κέρας αἴγειον καυθὲν xal ἀναληφθὲν σ]έατι αἰγείῳ. 
5 Δεῖ δὲ σσροπερικαθαίρειν τοὺς τύλους καὶ οὕτω χρῆσθαι τοῖς Qap- à 
μαάκοις. | 
μὲ’. Πρὸς αἰδοῖα ἠλκωμένα. 


Καταντλήσεις διὰ τῶν σ]υφόντων, À ἐγχεύσεις, οἷον βάτου, | 
µυρσίνης, κυτίνων ῥοιᾶς ἀγρίας, ἀγριελαίας ἀφέψημα. Τοῖς ἃ η 
αὐτοῖς xal λείοις κατάπλασσε: περίχριε δὲ καὶ ληµνία σφραγίδ, — 

10 } ἀλόμ μετὰ μέλιτος διεθείση. Πρὸς δὲ ὄσχεον σφοδρῶς κνησµώδη d 


ou un homard sur des charbons, enlevez le test en raclant, triture M 
avec de l'huile, et donnez ainsi la consistance du miel; faites tomber | 
ce liquide goutte à goutte dans les gerçures, après les avoir essuytes 
La partie intérieure de la scille bouillie dans de l'huile et triturée avec DM 
de la résine de térébenthinier, ainsi que la corne de chèvre brülée et 
incorporée dans de la graisse du méme animal, ont également de l'eff- 
cacité. Enlevez d'abord les callosités tout autour des gercures et applique 4 
ensuite les médicaments. 


47. REMÈDES CONTRE LES ULCÈRES QUI SURVIENNENT AUX PARTIES 
GÉNITALES. 


Sur ces ulcéres, on fera des affusions avec des liquides Mec 
par exemple des décoctions de ronce, [de feuilles] de myrte, de fle: 
non écloses de grenadier sauvage, ou [de feuilles] d'olivier s 
ou bien on versera dessus ces liquides. On triturera ces amm : 
caments pour en faire des cataplasmes, et on appliquera autour de 
ulcères un liniment de terre sigillaire de Lemnos ou d'aloës trem 
dans le miel. Contre les démangeaisons violentes et insupportler d J 


3-4. συλλεασθέν BP. — À. αἰγίῳ — pew À; hp de ο 
BP. — 5, προπερικαθαίρειν ad Eun.; Cu. 47;l. 7. ἐγχεύσεις ex enr; 5g 
ποπερὶ καθαίρειν F; πρῶτον περικαθαι- Codd, 











DES MALADIES DE LA PEAU. 


μή’. Περὶ λειχήνων. 


1 Μιχθέντων ἰχώρων λεπ]ῶν καὶ δριµέων ἑτέροις παχυχύμοις οἱ 
λειχῆνες συνίσΊανται, ῥᾳδίως εἰς ψώραν καὶ λέπραν µεταπ/πΊοντες : 

3 διὸ τῶν ἰσχυρῶς Εηραινόντων χρήζουσι φαρμάκων. Àyplous δὲ xa- 
λοῦσι λειχῆνας τοὺς ὑπὸ μὲν τῶν µετρίως ξηραινόντων οὐδὲν bviva- 

3 µένους, ὑπὸ δὲ τῶν σφοδρῶν mapoEuvouévous. Χρὴ οὖν ἐπὶ τούτων 5 
Φάρμακα παραλαμξάνειν ὁρασΊήρια μὲν ἱκανῶς, χωρὶς δὲ τοῦ δάκνειν 
(à σφοδρῶ». Βρέξινθοι ποιοῦσι πορὸς λειχῆνας, ἑλλέβορος ἑκάτερος, 
κοκκυµηλέας τὸ κόμμι ἐπὶ σαιδίων, λειχὴν ὁ ἐπὶ τῶν σετρῶν, σίσσα 


μεγνυμένη κηρωτῇ, Seïov μετὰ ῥητίνης [ποῦτο πεῖραν ἔδωκεν), 
σίελον ἀνθρώπου ἐπὶ παιδίον * δεῖ δὲ συνεχῶς τῷ δῥακτύλῳ μετὰ τοῦ 
σιέλου τὸ σεπονθὸς ἀποτρίθβειν δέρµα” κροκοδείλου χερσαίου κόπρος 


Ag. DES LICHENS. 


d Les lichens surviennent quand il y a eu un mélange de liquides sé- 
meux, ténus el ácres, avec d'autres liquides qui produisent des humeurs 
épaisses; cetie affection se change facilement en psore ou en lipre; pour 
cette raison, elle exige l'emploi de médicaments fortement desséchants. 
2 On appelle lichens Jéroces les lichens sur lesquels les médicaments modé- 
| rément desséchants ne produisent aucun effet, tandis que les dessé- 
3 chants trés-forts y occasionnent une exacerbation. Contre les lichens de 

| “cette espèce, on doit employer des médicaments suffisamment efficaces, 
À mais ne causent pas de mordications violentes. Les médicaments qui 
ontde efficacité contre les lichens sont : les pois chiches blancs, les deux 
| espèces d'ellébore, la gomme de prunier, s'il s'agit de petits enfants, le 
Bichen qui «roit sur les rochers, un mélange de goudron et de cérat, ou 
de soufre et de résine (le dernier mélange a fait ses preuves), de la salive 
… humaine, quand il s'agit de petits enfants (on frottera fréquemment 
, la peau malade avec le doigt mouillé de cette salive), des excréments 
de crocodile terrestre, de méme que ceux des étourneaux, quand ces 


| Cu. 491 1. 3-4. χρήζονσι E pauvorzam om. À. — ὃς ὑπὸνι, ππαροξν- 
ετων om. BP. — Ib. À ypious… vopévovs om. BP. 





396 ORIBASE, SYNOPSIS, VII, 5o. 
xal ἡ τῶν ψαρῶν ὅταν ὄρυζαν µόνην ἐσθίωσι». Πρὸς δὲ τοὺς ἐπὶ ! 
γενείου «poa Qdrous λειχῆνας, 1) ἄλλου μέρους τοῦ προσώπου œu- 
ροὺς woAAoUs λαμβάνων ἐπί τινος ἄκμονος διαπύρου ἐπιτίθει, καὶ 
τὸ ἀποῤῥέον ἐξ αὐτῶν ὑγρὸν ἔτι Φερμὸν AauGdvew ἐπίχριε τοὺς 
5 λειχῆνας. Πολλοὶ τούτῳ µόνῳ ἰάθησαν. ü µαλάχης dypías τὸν 0-] 
καρπὸν ἁπαλὸν συλλέγων καὶ κόπΊων τὸν χυλὸν ἀποτίθου, καὶ 
τούτῳ συνεχῶς ἐπίχριε. Χρονιξόντων δὲ τῶν λειχήνων χρῶ τοῖς 8 
ὑπογεγραμμένοις' ἄγνου φύλλα τρίψας καὶ ὄξος ἐπιδαλὼν ὀλίγον 
κατάπλασσε. ἢ καππάρεως Φύλλα τρίψας μετὰ ὄξους ἐπιτίθει. © 
10 Τροχίσκος mpès λειχῆνας ᾿ χόλλης τεκτονικῆς Zd', λιθάνου ZE, 1« 
ὄξους κοτύλης ἡμισυ" " ἔν τισιν ἴσα ἔχει. Οξει διαλύων ἐπίχριε. À 


»'. Περὶ ἐμβυσήματος. 
Πνεῦμα φυσῶδες παχὺ καὶ ἀτμῶδες ὕλη τῶν ἐμφυσημάτων ἐστίν' 


oiseaux ne mangent que du riz. Pour combattre les lichens récents du 
menton ou de quelque autre partie du visage, on prend un grand 
nombre de grains de froment, qu'on placera sur une enclume incan- 
descente; on recueillera le liquide qui s'écoule alors de ces grains, pen- 
dant qu'il est encore chaud, et on l'appliquera comme liniment sur 
les lichens. Beaucoup de malades ont été guéris par l'emploi de ce seul 5 
remède. Autre : recueillez le fruit tendre de la mauve sauvage, pilerle, 9 
mettez le suc de côté, et employez-le fréquemment comme liniment — 
Quand les lichens persistent pendant longtemps, ayez recours aux mi- 8 | 
dicaments suiyants : Triturez des feuilles de gattilier, ajoutez un peu de M 
vinaigre et faites-en un cataplasme. Autre ; appliquez des feuilles de y : 
cáprier triturées avec du vinaigre. Pastille contre les lichens : Colle de 10. | 
charpentier, quatre drachmes; encens, deux drachmes; vinaigre, un 
demi-cotyle (quelques exemplaires prescrivent de prendre des. quantités 
égales), Faites un liniment, en dissolvant les autres ingrédients dans di li 


vinaigre. 


50. DE L'EMPHYSEME. 
La cause matérielle des emphysémes est un souflle flatulent épais el I 


I. ὅταν... iso qm. BP. 
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συνεργεῖ δὲ εἰς τὸ μὴ διαπνεῖσθαι τὸ arveüpa τῶν σωμάτων 1 axo- 
xvaris" ὅδεν καὶ σκοπὸς τῆς Ξεραπείας ἁραίωσις μὲν τῶν ππεπυχνω- 
µένων καὶ λέπΊυνσις τοῦ απεπαχυσµένου ανεύματός ἐσ]ι διὰ τῶν 
3 λεπ]ομερῶν Φαρμάκων. Τῶν μνῶν δὲ διὰ Ξ-λάσιν ἐμπεφυσημένων, 
τὸ μὲν διαφορεῖν καὶ ἐπὶ αὐτῶν ἀναγκαῖον" δριµέων δὲ ὄντων ds 
τὸ πολὺ τῶν διαφορητικῶν ἀγανακτεῖν συµθαίνει τοὺς μῦς καὶ τὰς 
3 ὀδύνας ἐπιτείνεσθαι. Xp) τοίνυν µεμῖχθαι τοῖς διαφορητικοῖς τὰ 
παρηγοροῦντα, καὶ κατὰ ἀρχὰς μὲν mAsovd?siv τὰ παρηγορητικὰ, 
{μετὰ ταῦτα δὲ, παρακμῆς γενομένης, τὰ διαφοροῦντα, Εστι δὲ σα- 
| «a μὲν ἐπὶ τῆς τοιαύτης διαβέσεως τῶν μυῶν τό τε ἕψημα, 
ο D Ες fafeprad M Moe Xa] dérpoe 
| 3 καὶ σ]ακτὴ κονία. ΧρησΊέον οὖν κατὰ ἀρχὰς τῷ ἑψήματι μετὰ ἐλαίου 
βραχέος καὶ οἴνου ὁμοίως βραχέος, ἀναλαμθάνοντα οἰσυπηροῖς 
jp Sigo, καὶ Φροντίζειν ὅπως del À Ξερμύτης wapauzivn: 


. waporeux; mais la densité des parties contribue aussi à empêcher ce 
ο παμε ques propose en tetiant cette maladie 
. esmsiste donc à raréfier les parties condensées et à atténuer le gaz 
ον [aide des médicaments à perticoles ténnes. 
Quand les mmoscies sont gonflés par suite d'une contusion, le traitement 
| ο cg See peris ab comme les 
RU en ent dre, il arrive que les 
rt difficilement et que les douleurs augmentent. Il 
des substances calmantes à celles. qui dissipent; au 
ne ^am PELO Ia odinsnta qui grédomincront; mais, plus 
r - à ου tombent ce seront les médica- 
dissipent. I faut ranger parmi les calmants qui conviennent 
maladie des muscles le vin doux cuit et l'hyssope, auxquels 
Are die; et parmi les dissipants qui répondent aux 
's indic , le vinaigre, la soude brute et la lessive filtrée, Au 
- »ceme PERO ES un vindius eui, anguel ou aln, 
e en petite quantité, et, également en petite quantité, du 


ERU en. pendant qu'il est encore chaud, 
Eh bine. en suint, et on prendra soin. d'entretenir sa chaleur, 







| 
| 




















>. » 
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ψύχεσθαι γὰρ οὐ χρὴ τὰ μόρια. Παρηγορηθέντος δὲ τοῦ κάµνοντος, t 
παραμιγνύναι τοῦ ὄξους καὶ τοῦ νίτρου, μετὰ ταῦτα καὶ τῆς xovías 
σ]ακτῆς, εἶτα Üolepor διαφορητικαῖς ἐμπλάσ]ροις χρῆσθαι εἰς 
ἀποχατάσΊασιν, οἵα ἐσ]ὶ καὶ ἡ ὑποτεταγμένη" γλοιὸν ἀποζέσας 

5 ἤθησον πρῶτον ὡς καθαρὸν γενέσθαι, καὶ παλιν ἐμξαλὼν τῇ xax- 
xd6y λείαν ἄσθεσΊον τίτανον ὡς ἄλευρον ἐπίπατ]ε µέχρι πσηλώδους 
συσΊάσεως. 


να’. Πρὸς ἐλεθαντιῶντας. 


Θαυμάσιόν doi τοῖς ἐλεφαντιῶσι βοήὔηµα à τῶν ἐχιδνῶν ἐδωδή L 
χρὴ δὲ ἐσθίειν ταύτας dde σκευάζοντας ' πρῶτον μὲν ἀποκοπ]ομένης 
. 10 τῆς κεφαλῆς καὶ τῆς οὐρᾶς ἄχρι δακτύλων τεσσάρων», εἶτα τῶν ἔνδον 
ἁπάντων ἐξαιρεθέντων, καὶ τοῦ δέρματος ἀφαιρεθέντος , ὕδατί τε 
τοῦ σώματος αὐτῶν περιπλυθέντος, ἐν λοπάδι ταῖς ἐγχέλυσι πἵαρα-- 
πλησίως σκευάζοντας διὰ λευκοῦ ζωμοῦ" γίνεται δὲ οὗτος ὕδατοςς- 


car les parties ne doivent pas se refroidir. Quand le mal sera adouc, 5 
on ajoutera du Peer et de la soude brute, et plus tard aussi de ls 
lessive filtrée; puis, plus tard encore, pour faire revenir le malade à 
son état re on se servira des emplâtres qui dissipent; à ce genre 
d'emplâtres appartient aussi le suivant : faites bouillir de la crasse dés 
baignoires, passez-la d'abord au tamis, afin de la purifier, remetiezln 
ensuite dans le poélon, et jetez peu à peu sur ο ον 
chaux vive triturée aussi finement que de la farine, j usqu'à ce quii ait 


acquis une consistance de boue. 
* 


51. REMÈDES CONTRE L'ÉLÉPHANTIASIS. 


Manger des vipéres est un remède merveilleux pour les malades ! 
affectés d'éléphantiasis; mais il faut les préparer de la manière sui- 
vante : Retranchez la tête et la queue dans une manie 
doigts ; ótez ensuite toutes les parties internes et enlevez la peau; laret 


| 
soigneusement leur corps avec de l'eau, et préparez-les sur le plat à li | 


sauce blanche, de la méme manière que les anguilles; or on fait cette 


Cu. 51; l. 9. μέν ad Eun.; om. Codd. 








AFFECTIONS DES CENTRES NERVEUX. A01 
Pe5ys dvavrn' mapabvew μὲν γὰρ wpocxxei τὰ μετὰ τῶν 
dv, ἐπεγείρειν δὲ τὰ μετὰ ἀχινησίας. Ἑἰκότως οὖν ἆκμα- 
αὐτῶν τοῖς μὲν ἀγρυπνητικοῖς καὶ ππαρακοπ/Ίικοῖς νοσήµασι 
µιίκωνος κωδυῶν ἐπιεροχὰς «προσοίσομε», ὀσφρανοῦμέν τε 

ρέσοµεν, ἥτοι τὰ απ]ερύγια τῆς ῥινὸς ἐκ τῶν ἔνδον μερῶν, 

v. Ὠπὶ δὲ τῶν ἐναντίων «παθῶν ἐπεγεῖραι καὶ τεμεῖν 

t αροσήκει τὸ πάχος τοῦ λυποῦντος χυμοῦ. Ἰῶναφέ- 

i y Ὀύμον xal γλήχωνα καὶ ὀρίγανον, καὶ ὅσα τε ἄλλα 

τῇ ῥινὶ τῶν οὕτω διακειµένων wporolrouer * μετὰ δὲ ταῦτα 
οὐρανίσκον ἰσχυροῖς καὶ δριµέσι Φαρμάκοι: xplaousv * ἑξῆς 10 

of Lane xpnaópsÜx, καὶ κατὰ τῆς χεφαλῆς ἐπιθή- 

ας δυνάμεις Φαρμάκων ἄχρι τοῦ νάπυος. Ἀλλὰ καὶ ταῖς 

dul ἀμφοτέρων χρονιζόντων χρησόµεθα καὶ τῷ κασΊορίῳ. 


tement de l'une est le contre-pied de celui de l'autre. En effet, 

r les affections accompagnées d'insomnie, et soumettre à 

it excitant celles où il y a de l'immobilité. On aura donc 
employer. à l'époque culminante des maladies accompagnées 
' ou de délire, des embrocations préparées avec des têtes de 

le faire respirer ce médicament aux malades et de l'administrer 
ne d'onctions pratiquées sur la face intérieure des ailes du nez 
t front. Dans les maladies d'une nature contraire, on exerce une 
xcitante, incisive et échauffante, sur les humeurs qui causent le 
| pèchent par épaisseur; on fait donc bouillir dans du vi- 
lu ym, du Mi de l'origan, ou tout autre médicament du 

κ ^, el on approche cette décoction du nez des malades; aprés 
pratique sur le palais des onctions avec des médicaments âcres 
s; ensuile on a recours aux slernutatoires, et on applique, sur 

| VH doués de propriétés analogues, en allant jus- 
mo *. Dans les deux classes de maladies, on applique des 
: et c on ximo du castoréum, si elles traînent en lon- 


BFP. — 7. τάχος BP. µεν.,... eappixois om. BP. — 12. ὁ- 
om. P. — :0-11. χρίσο- polss BP. — Ib. τοῦ om. F. 
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vos éyxéívt* ἐγχείτω δὲ καὶ ὀπὸν κυρηναϊκὸν μετὰ μέλιτος καὶ Ens, 
καὶ διὰ ἔδρας ἐνιέτω χενταυρίου ἀφέψημα, À κολοκυνθίδος. 'Tols 1 s 
ἀνασ]άντας ἐκ τῆς ἐπιληψίας μετὰ τὴν ἀναληψιν τῷ διὰ τῆς ἱερῶς 
καθάρσει χρησΊέον. Τοιαύτη μὲν δή τίς ἐσ]ιν ἡ τῆς ποροσφάτον xl à 
5 ὀξείας ἐπιληψίας Φεραπεία" Ὃ να α 
κεχρονισµένης παραδώσομεν. Xp) τοίνυν τοὺς απάσχοντας ἐν i) 
ποσίᾳ μὲν μακρᾷ συνέχειν' ἐγχειροῦνται δὲ τῇ Sepamelx Get 
τομεῖν, εἰ μηδὲν κωλύει, xal διαληπόντας τάσθαραρ d έντε ἡμέρας 
ἀναλαμβάνειν τὸ σωµάτιον, καὶ οὕτω καθαρτικῷ ὑποκενοῦ d Dun 
10 μὲν διὰ ἑλλεξόρου µέλανος 3) κολοκυνθίδος, ds ο δα 
μωνίας. Aci δὲ τοῦ μὲν ἑλλεξόρου δίχα τῆς ἐντεριώνης κει μα 
xal σεσησµένου ἐμπάσσειν µελικράτου κυάθοις exévre à EE, à v πι 
ἀπέφθῳ ἀναλαμξάνειν μετὰ ὀλίγου φπεπέρεως. Tis δὲ xoXoxw(l 
τὸ σπέρµα ἐκξαλόντας wAnpoUr αὐτὴν ἔχουσαν τὴν € n" 
15 γλυκέος, καὶ ἐὰν ὅλην τὴν νύκτα, Miei 


ul 


soit du suc de Cyrene avec du miel ou du vinaigre; et il adm 
lavement de décoction de centaurée ou de coloquinte. C 
revenus de leur accés doivent, aprés s'étre restaurés, se ] 
médicament sacré. Td età pe pris le itomint de pio 

et aiguë; nous ONE nine s ο ο 
l'épilepsie chronique. On réduit les malades, pendant lc 
boire in que de eau; quand on commence le timent, L 
saignée, si rien ne s'y oppose; puis on interrompt le tre 
quatre ou cinq jours, pour restaurer le corps; cni ela 
petite évacuation avec un purgatif; à cet effet, on se sert de pr 
de l'ellébore noir ou de la coloquinte, = à si M 
née combinée à l'un de ces médicaments. On pile Τε sa 


[ 
Αα i) E 


moelle et on le passe au tamis, pour le jeter, par pincées, s 4 
six cyathes d'eau miellée, quse ile | FI. 
quel on a ajouté un peu de poivre. Quant à la coloquint 
lève les graines, miis on y lale ιδιο e uu E ERR "mp 
vin d'un goût sucré, et on n'y touche pas de toute la nt Ην» 


m 
Mic 


1. ἐγχείω dé om. BFP. — 3. ἄν- χρήση Codd. — 12, πνάθοις Paul; ne 
ισ]άντας BP, — 4. χρησΊέον ex em; ÓÜous Codd. — Th, # Paul; om. Co 
* n ," 
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ux:.742is yongÜa: xai ἐῤῥίνοις, εἶτα τῷ σιναπισμῷ κατὰ τῆς χε- 


Cars. AM dé καὶ δριµυφαγίαις ἐν χαιρῷ χρῆσθαι. H 
i. [pus ἐπιληπ]ικούς. Ex τῶν Γαληνοῦ. 


Τους exi nx ικοὺς 2»ivnaww ὀξύμελι κατὰ ἑκάσΊην λαμθανόμενον, | 
uii ασιισα ar did σχίλλης σκευασθῇ. Ωφελεῖ δὲ αὐτοὺς καὶ xds- ! 
(Cil Triste συτεχῶς ἐσθιομένη καὶ τάριχος. Éd 3 xal θά,- j 
1XXt» j.1 73:225 ὠΦελιμώτατον τοιόνδε" τῶν μελιτηρῶν ἀγγείον 
212171:.172; τι καὶ εἰς λεπΊὰ σκίλλαν διατρίψας ταῖς χερσὶ καὶ 
Salo» nis T. Σ}}Εἴον WÜeuicus τε σ]εγανῷ σώματι καὶ epis 
Aw TU σ΄ ταατε τοῦ ἀγ}είου δέρµα xal doas ἀκριθῶς ἐν yupiy 
vera Glos αξσπαξοίας μὲν ἑστραμμένῳ, σκεποµένῳ δὲ ἀπὸ τῶν 
cu-ioww aressuirTwTr. Γενεσθν δὲ ἐν τῇ τοῦ κυνὸς ἐπιτολῇ dufom À 
NI deri PISTE σχοντ. Ατοέμα δέ avs ὑπαλλάτ]ειν Xp? τὴν Som y 














MB Qi ταν οπως Apres quoi on applique un sinapisme sur la tète. 
Suo: au eu an temps opportun, à l'alimentation àácre (dnay ΙΙ 
^ Latt 


$2 Mae LONTRE LES ÉPILEPTIQUES. — TIRE DE GALIES. 


ο κα ces v cpileptiques de prendre chaque jour de | οι, 
cu tue prepare avec de la scille. Π leur est profil ! 
c0 nca. Ioqueminent des conserves de cápres et du pois | 

Que ue ut cumeac suivant à la scille est encore éminemment uli: i 
uow neue ως ustensile qui a contenu du miel, on écrae b 
Que nes a diens. de maniere à la réduire en filaments tenus; alt 
sos mo ser s iw ur lequel on applique un couvercle qui ree 
fo ur fee o ac epuare de l'ustensile, sur tout son pourtour, d 

voe αν Sin, puis on place le pot dans un endroit eget 

Oma cna coo en a4 Fabri des vents du nord. Tout αἰι dt 

sso ον απλως + 0 wer de la. canicule. époque qui dure qué 


εδ ο νο sen c peu la position du vase; après les quarante 0 


Cu. ὁ. 7.7 zacinamRacrnauBEP: oós6 ἡλίω BF P. — 10. $26 BF. - 
lh cr ca voca: ARP - ο. Er ge 12. βορείως om. F. 
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où ἀγγείου " λύσας γὰρ μετὰ τὸν εἰρημένον χρόνον εὑρίσκεις τὸ 

«τῆς σκίλλης ἠψημένῳ παραπλήσιον, ἐξεῤῥυηκότα δὲ καὶ χυλὸν 

uris ὃν ἀνελόμενον ἠδύνειν χρὴ µέλιτι καλλίσΊῳ, καὶ διδόναι τούτου 

ατὰ ἑκάσΊην ἡμέραν κοχλιάριον ἓν µεσΊὸν, τοῖς μὲν παιδίοις µι- 
pos ML c En pei enl re vit itm | 

bas ἀκριξῶς καὶ λειώσας μετὰ μέλιτος δίδου καὶ ἐκ τούτου κοχλιᾶ- 

vor à Br deis 3 4 τοῦτο τῇ δυνάμει. El δὲ expurromafoUvros 

γίνοιτο τὸ πάθος, κελεύειν χρὴ εὐπεψίας προνοοῦντα 

dece περὶ τρίτην ὥραν ἄρτον ἐπιμελῶς ἐσκευασμένον 

À ο κ clo pipa σ]υφόντων καὶ λευκῶν. 

: καὶ τὸ διὰ ἀλόης Qdpuaxov δίς σου καὶ τρὶς ἑκά- 

4 : ; ... dior eiii tuns jecietlte MGR i 

s Tis γλυκυσίδης ἐφόρει péya καὶ απρόσφατον µέρος ἑξαρτώ- 

“À pes Καὶ τὸ ἀγαρικὸν δὲ τοὺς ἐπιληπ]Ίικοὺς ὀνίνησι 

1| τοῦ σπονδυλίου à καρπὸς καὶ à ῥίζα, καὶ ἀρισ]ολοχία 


le pot, la partie solide de la scille semble avoir été cuite, 
elle a fourni un suc, que vous recueillerez et que vous as- 
avec du miel de qualité tout à fait supérieure, pour en ad- 
oper une cuillerée; pour les petits enfants, vous vous 
petite cuiller, et pour les adultes d'une grande. Pilez 
i avec soin la partie solide de la scille, pour en donner 

+ avec du miel; mais celle préparation occupe le second 
ort de l'efficacité. Quand l'épilepsie tient à une affection 

ο de l'estomac , ordonnez au malade de prendre soin 

se fasse bien; à cet effet , il mangera, vers la troisième 
eed | avec soin dans du vin blanc légérement astrin- 
πω Meme: Ὅσαπος aussi deux ou trois fois par an à ces 
n t à l'aloés. J'ai connu autrefois un petit enfant 
plus cle de οι depui qu'il porta, suspendu à son cou, 
and et frais de racine de pivoine. L'agaric convient 

Miques; i| en est de méme du séséli, du fruit et de 

ande berce, ainsi que de l'aristoloche prise comme 


"ab. BFP; ἀσφα. — 13. µέρος Gal.; om. Codd. — 14. τῷ 
d de ver om. BFP. τραχήλῳ BFP. — Ib. τὸ conj; τί Codd. 
pe : 
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τὸ ὅλον σῶμα, καὶ τὴν κεφαλὴν ἐπιξρέχειν ῥοδίνῳ σπονδυλίου dvn- 
Ψηµένου, µελίκρατόν τε ἐνσ]άζειν καὶ ὀσραντὰ αροσάγειν, κασΊό- 

Άρρειον à ὑποπάνακα καὶ Χαλθάνην. Δεῖ δὲ καὶ βιαίως διανοίγοντας 
τὸ σ]όμα καθιέναι δάκτυλον, À «σἹερὸν ἐλαίῳ διαθραχὲν ἐπὶ τῷ 
σμηχθηναι el τι σεριτ]ὸν ἐγκείμενον ein, καὶ διαχρίειν τὴν ἔδραν 

μον Et δὲ μηδὲν deiectus quique 
τω» Φλέξα τέμνειν xpi: μετὰ δὲ τὴν mom Ras τοῖς due- 


" 


C. Περὶ μελαγχολία». 


δα τὸ σῶμα μελαγχολικὸν ἔχῃ τὸ alga, τὴν ἀρχὴν τῆς M 
lampes dr iere mif mou ὅταν δὲ τὸ κατὰ 
14 µόνε re ο μονών [σ]ι δέ 


mile soufrée; on pratique sur qiie des incbropidotis d'hnc ane 
« dans laquelle on a fait bouillir de la grande berce; on verse 
is la bouche quelques gouttes d'eau miellée; on approche du nez 
ο θα ares le suc de panacée d'Hercale 
le g On ouvre aussi la bouche de force pour y introduire le 
πμ”... dans le but d'essuyer les su- 

1i pourraient s'y rencontrer, et on fait autour de l'anus des 

c des médicaments qui attirent les flatuosités. Si ces moyens 

traitement ne produisent aucun effet, on a recours à des lavements 
M moins ácres composés d'un mélange de miel et d'eau salée. 

: mone on revient aux remédes 


v 


-— 


7. DE LA MÉLANCOLIE. 
Quand tout le corps contient du sang atrabilairé, on commence le 
irailement de la maladie par la saignée; mais, quand c'est le cerveau 
À qui contient un tel sang, la saignée est inutile. ll y a encore une 


ὁ dA : pps om. Codd.— BP. — 5. ef τι] έστι BP. — Cn. 7, l. το, 
y. ν ex em.; ἐνηψημένον Περὶ ταύτης μὲν ὅταν BP. — 11. προσ- 
w BP, — 3. Δεῖ δὲ βιαίως Πκεν AF. — Ib, τό σπα. ΑΕ, 





ATO ORIBASE SYNOPSIS, VIII, 7. 
τις χαὶ τρίτη διαφορὰ μελαγχολίας ὥσπερ ὅταν ἐπιληψία τὴν ἁρ- 
jy» ἀπὸ τῆς κοιλίας lax» καλοῦσι δὲ ἔνιοι τῶν φαλαιῶν ὑποχον- 
δριαχὸν νόσημα τὴν τοιαύτην διάθεσιν. Εὰν μὲν οὖν ἄρξηται 3 
σρῶτα τὰ κατὰ τὸν }ασἹέρα συμπΊώματα, χαὶ µείζοσιν αὐτοῖς 
λενομένοις ἀχολουβήση τὰ μελαγχολικὰ πάθη, πουρίθηταί τε ταῖς 
διπχωρήσεσι καὶ τοῖς ἐμέτοις καὶ ταῖς εὐπεψίαις καὶ ταῖς dpuyais à 
ἄνθρωπος. ὑποχοσξριακὸν μὲν ὀνομαζομεν καὶ φυσῶδας τὸ νόσημα 
cvuz.wuz δὲ εἶναι φηήσομεν αὐτοῦ τὴν ὀνσθυμίαν καὶ τὸν Obs’ 


κατὰ 6: την χοιλίαν ἦτοι undèv, À σµικρότατο», ἐγκέφαλον ἡγη- 
τέον ἐπὶ τούτων Gars m 156i» , ἠθροισμένης ἐν αὐτῷ µελαίνης χολῆς, 
Ari CP sur τοιαύτην μελα)χολίαν ὃιά τε λουτρῶν συνεχῶν καὶ À 
διαίτης εὖχνμον τε καὶ ὑγρᾶς ἐκθεραπενειν χωρὶς ἑτέρου βοηθήµα- 
τον. ὅταν pe ur zv διὰ χρόνου usixos ὀνσεκκένωτος Ó λυπῶν À χυμὸς, 


troisieme espece de melancolie analogue a l'épilepsie, qui dépend de 
l'estomac: quelques medecins anciens appellent cette affection malade 
kypucondr:uçue. Si La maladie debute par les symptômes dépendant de 3 
l'estomac: si ceux de la melancolie ne surviennent que lorsque les pre- 
miers ont auzménte J'intensite. si le malade est soulagé par les selles, 
les vomissements. là. bonne digestion et les eructations, nous appeloss 
Son affection "saca. kepocvrairiaque ou maladie flatalente, et nous dt 
ss que la tristesse et la peur sont des svmplômes de cette maladie: 
"au contrairv. ho symptômes propres a la melancolie sont grave. 
tandis que du eMe de l'estomac. on ne voit apparaitre rien. ou trés 
jou de chose. στ taut mlmcttre que. chez ces malades, le cerveau esi 
poinmtvement aci et qu'il v a dans cet organe une accumulatios 
de le nan Cert esee ie mélancolie peut être complétement guéne 1 
jr lF'usws τν nen Jes bains et par un regime humide et composé de 
παω quioesnftonnenf de bons sucs. du moins quand l'humetr 
munie Gs pus caccme difhede à evacuer. par suite de la longe 


mous, tax τα vcf 0d bois dsyæpnuaos À. — 6. evsrpas 
sus. KP IN ce aces ss s conj.: ἄσεψιαις Codd.: σέψεσι Paul. 
ns A lh κε. τό ND haine. «sr ὀνσαις Gal. -— =. pér om. À - 
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3131 ORIBASE SYNOPSIS. VIMH. ιο. 
Yuw)3)0uzr: ἔτίοις 0: καὶ Φύξον ἐπνρτήσαμεν 7 oi γὰρ σχολάζοντες 
ir τῷ ἔρωτι ὀνσεκνικίον ἔχουσι τὸ σος. Χρὴ οὖν xal Φιλονει- 
κας ms τινας ἐτεγείρειν κατὰ τὰς ὑποθέσεις ὧν αροψρηνται Plus 
£x22^ 71. Macawsoa et où τοῖς ἐρῶσι τάδε" ὀβθαλμοὶ ποῖλοι καὶ od : 
ὁπκρερυσι. Φαινέμενοι ὃὲ ὧσαν ἡδονῆς πεπληρωμένοι loi»: κινεῖ- 
ται δὲ αὐτοῖς καὶ τα {2 βαρα Ξ αμινὰ, τῶν τε ἄλλων τοῦ σώματοι 
περῶν συαπιτΊόντων. οὗτοι αόνοι τοῖς ἑρῶσιν OU συμπ(πΊουσιν. 

t. Περι vx perzrss. 


Οἱ τῇ 2«κανθοώτια αατεχέατνοι woxibs ἐξίασι τὰ φάντα jaws! 
UiMOLUITOL X3, μεχοίς αέρας «reci τὰ µγήµατα διατρθθουσιν. Two 1 
caris ὃς τὸν οὕτω «/ασχοστα 74x τῶνὸε' ὠχροὶ τυγχάνουσι καὶ dpi 
σιν ἁξ-ανὲς καὶ Dons τοὺς ἀφῥαλμοὺς ἔχουσι xa) οὐδὲ δακρύουσο᾿ 
Suacy οἳ αύττυς acids TOUS ὀφβαλμοὺς ἔχοντας, xal τὴν yAdcop 


le» mouvemenzs passus, les -pectacles et les jouissances de la musique; 
nous avons uuazine aus de faire peur a quelques-uns; car la passis 
de ceux qui sevupent ince«amment de leur amour est difficile à dk 













rkiner. On suites done leur emulation contre certains adverses! 
sure suit τας chacun en particulier s'est choisi comme la principa 


cecupauen de mue Ver quels «ont les svmptómes qu'on obere 3 
chez les amoureux [σε veux scat creux. quoiqu ils ne pleurent ps: 
emblent Se remplis de vobpte: les paupières sont continuelens 
iitees, et, cuis pue Dunes les autres parties du corps sont affsiwist 


ie pauperes arces ce le Sect pas chez les amoureux. 
σα LA LYCANTHROPIE. 


Les minaces Les i9 Chuexadhmew «-rtent la nuit. en imitant isti 
tan les ioup-. ct wsurmeent ju xu jour autour des sépalcres v 
νουαυαίξσεε ei mille jux cbmmes suivants : páleur. regard lass 
«unl rib «vos sus bimes. vous cbsenverez aussi que les veus ssl 
CUN ques eue d oxcoememens sche. et qu'il ne s échappe ph 


οποιο VON. stages — 73 Met Faul.: om. Codd. — vo. ny 
SP. in. Tm Ρ Vu 227 0d. 7: RF P. | 
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so Din 2rrpsorrs Duran. Ex τῶν Φιλονμένον. 


os 21a ὁ marlaos oióti wcrauis οὕτως der xa) τὰς ἐν 
ges 4223s εις 532531. Kai Lire ds πεγίσΊη nai διαρκὴς es- 
2PTIT3:. x32 doT mr. ἐρενθός τε πατὰ τοῦ προσώπου ei 
713.2 z73:. x. τα lacets CET γέσεται, καὶ olde τὸ αρόσωπον 
az Txf032r Wire })εξθοτοαεῖν οὖν τούτους xp? xa) κενοῖν ἀπὸ 
«πάσος OIL: EX) 3T2 Los καὶ τῶν VIL τὴν }λῶσσαν ἀγγείων 
κενο το RÍaTTIu. Nos ce καὶ ταῖς σρὺς τὰς Φλεγμονὰς κατὰ hi 
HEC APS εισξοσχαὲς x12 αστατ)ασμασι τοῖς ἀνυγραίνουσί τε καὶ 
στα AISNE. 


SO Πε imycTI?fTPS ir Duras. Ἐκ τῶν Φιλουμένον. 
l'isssa x2; £2977222.35 à ar ds, x2) σάέσχει à κάµνων tk | 


200 Tr mme Sa ax ὀσπεῖ Φλόγας de αὐτῇ εἶναι, xu 


DE LEP AUTATIA 20 CEX Tat — TIRE DE PAILCNENE. 


λες σε wl 8€ <aihanns À κε confle souvent à un tel deg. | 
(2. o στον 27 eLmempent de suture. de Li tête. Π survient ux! | 
HOT ET ITR e. uns actuten tres-forte et une rouges 








Mo ces cM c iw des vecx deviennent saillants, et il y adeb 
Te σετ στ Er 7€ oom cute da tte. Dl faut donc saigner cmi 


MU en CL ITR cnim oz τι Rues aussi du sang par le nere pe 
Q9 *i.DMPM So vu 1l-6MSASZR € ir angue. Âvez aussi recours au @æ 
MR arc τος uA DURE 5m applique habituellement sur b 


DENTS RUN d$ Semi ne. + qui ont la propriété d'humee 
De ο δεν TELE σι CSS VEALI. — TIRE DF PHILUCNEXE. 
MAS IIS SITPTTD LA sWwMgex an cerveau: dans ce cas, let ! 


Bo .60 s στ 7. SITUÉ COT eco am.  t'ute «a téle est douloureuse, 4 


- 


Cn oc Sum AS CR: 0»1 ασ. — το. nai ante poire 
1 ἓν το De rares 6 cx El. wE AA: Om. Co 1d. 
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fev, χαίειν τε καυτηρίοις aiónpois: τηρεῖν γὰρ δεῖ τὸ ἕλκος, xal pi 
ἄγειν εἰς οὐλὴν ταχέως" ἀπονίζειν δὲ ἕψοντας ἐν τῷ ὕδατι τὴν d»- 
ῥεµίδα καὶ τὴν τοῦ dypíou λαπάθου ῥίζαν ' σίνειν δὲ τὸ λύχιον, καὶ 
TÀv ὀπὸν τοῦ σιλφίου ' τούτου δὲ καὶ εἰς τὸ ἕλκος ἐντιθέναι' give 
δὲ καὶ χαμαίδρυν καὶ σκόρδιον καὶ γεντιανῆς ῥίζαν καὶ eb», καὶ 
σοτααίων καρκίνων ἀφέψημα, ávnÜou πολὺ µίσγοντα " καθέίρεν 
δὲ τῷ διὰ τῆς σικνωνίας καθαρτικῷ, xai διδέναι ἐπὶ ἡμέρᾳ τούτου 
τοῦ φαρμάκου οὐκ εἰς κάβαρσιν ὅσον κυάµου μέγεθος. Τὸ δὲ ὑγρὸ À 
ἔσίω ἐλελισφαχου ἀφέψημα, ἢ τῆς σιδηρίτιδος τῆς ἠρακλείας, ἦν 
καὶ ἄλυσσὸν ὀνομαάξουσι dia τὸ καὶ µένην αὐτὴν ὠφελεῖν. Δοίη à 5 | 
ἂν τις ὠφελίμως xal τοῦ διὰ ἐχιδνῶν ' Φαραλαμθάνειν δὲ καὶ oior- 


τικα. Ἀρῆσθαι δὲ δεῖ καὶ τῇ «20mQopà τοῦ ἥπατος τοῦ dax 








xuvis* μὴ Φαῤῥεῖν δὲ µόνῃ, ἀλλὰ διὰ παντων ἐπιχειρεῖν Sept 
πεύειν. Απολλώνιος δὲ ὁ Περ) αμηνὸς ἱστορηκέναι Quoi σολλαςἸ 


en ler: car on doit tenir la plaie ouverte et ne pas [a laisser cicatnse 
promptement: on la lave avec de l'eau, dans laquelle on a fait boullr 
de la camemille ou de la racine de patience sauvage, οἱ on domei 
boire da suc de petit nerprun ou de silphium; on met aussi de ce der 
mer suc dans la plaie: on fait boire aussi de la zermandrée lucide, de 
la germandree aquatique, de la racine de gentiane, du polium, ou une 
decoction d'ecrevisses dans laquelle on a mis beaucoup d'anelh; ot 
provoque une purzation a l'aide du purgatif a la coloquinte, et, en out, 
on donne chaque jour un morceau gros comme une fève de ce mést 
medicament, mais dans le but de purger. On prend ce médiane! 
dans une decection de sauge. au de la sidéritis d'Heraclée, qu'on af 
pelle ezalement alvssos. &'est-a-dire remede contre la rage), parce qud 
Fat aussi du bien quand on la prend seule. On peut administrer ert 
Avantige le. medicament aux viperes, et recourir aux substances qii 
poussent aux. urines. Il faut encore donner à manger le foie du dott 
qui « intlize là morsure; seulement ne vous en rapportez pas à | σπορά 
de ce remede seul, mais efforcez-vous d'appliquer à la fois tous les re 
medes reçus. Apollenius de Pergame prétend avoir constaté que jmst 


. tvorias Paul: ἐψῶττας BDFP.— — i425 ow À; σµβων BDFP. — i. 9t 
lb. tz ον. BP. — 6. 1452-773 ex em: λαµξανειν Codd. — 13. ἀλλά καὶ BP. 
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T:27223: mis Deo: 006 ducs, X31 ik τρεῖς ὁραχμὰς διδόναι 
las -22::1 Ce uili rare sue τελείαν ὀιδέναι δέσιν .LÓ , καὶ τοῦ 
ush:zcs Sciuz1222772 ax την Div ὅσον noy hsdpso μιγνύναι δὲ 
ai. yi» move. Ec» oi» οὖν Pri τῇ τοιπύτη δέσει παθαρθΏ τελένς 5 
L Ἑετατεν, ενος" ii de un. 3222 wa πέντε... διάέναι. ἔσ]ι δὲ oh 
az: i2. is σα ασ Ὄστες RITA τον Noam Sir. Marra dé λεπ]ύ- ὐ 
scur2 Is y. Er: εν τὸ ter ἔπεφοασιν ἀπχηχὸς αόριον ἐπίδαλλέ ni 
c2T7:219 ὁσ-ασχνν. Xo. d$ τῶν ni» κατὰ αρέσωτον σα- 
23212,5297" EXOO^I. στις ασξς τε you συνεχέσι πγαραύθοντα 


TU» ἰσχων XUTZP. A ὦ΄σ-αους €X:3::3. καὶ της κεφαλῆς αρογοεῖν 


θ. 
c2T72..5^ Pl 5 dé Geo τῶν X171 αοόσωπον αγέτονβεν, doxi 
CIGCQIL6gy τα O32U23X3 τη MATE Loir τε καὶ τοὺς CSDAUTOUS στον- 


. 9 
ος y ;z 22 ὅπι TOUT NY TS DES AXTITUS és. 


"eu.tal Br claehn; de re melicemenut. ou méme une dose pls 
DAP. us He étions quate jours peur administrer de nouveau 
Ceux Imestuyges je 14 cneme Mae. pur neus en donnerons encore 
CUÉ a9 ns pets. apees cu neu. attendrons quelque temp 
6s aimimesenmee enscite Ta dose ecmplers qui est de quatre drachmes: 
eee RU gem. t ds Deus α εἰ οσον aus 5a miel et une cuilleréede 
wu. zen ]coocennuge.efUgre Dads mins douter aussi du poivre. $.9 
ucocoWet os Bc πο δα οσα Iac parzatien. complete du malade 
me eee, ο et oem. la. e le ci entrare. on donner 





δε ον ο .Uehme. chez quelgp.s αι τσ on en donnera méme sir 
Le mezune ντε otre  acenuant Sur des nest qui est le sieze de Tobs à 
ici cn placera quelque medicamen: qui dissipe. Chez les malade ὃ 
puoce oie pamuvxe de la taie. on aan "^puemment recours a de 
μμ EEE es fent og. agzumenteni Citensite: on provoquera de 
stet uenis c6 out prenem som. de [a core. je toutes fes façons; che 
es rapaces lom αμ πω partie de la zaee n'a ete affectee. il suffit d'a 
ματς es αρ οσα sur Poectpat jt les premieres. vertebres: ct 
ματ ces ces RUES EL UT απο PROFS aux apophlegus 


AESLITILS 


ug; ups. RES — . sem. 15 c£ V. — -. συ Ha την. BP.— e. 


D» TG ci eu). RPu€ussrTes BP — 5 sus REF — :1. πετονβοτών BP. 
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p» e 


Sfadgrns στασθῆναι συμθῇ, ἀναγκαῖον ἐπὶ σληρώσει γεγονέναι, 
Ei & ἐκ συρετῶν διακαῶν ξηρανθείη tio» τὸ σῶμα καὶ τὰ νεῦρα, 3 
χάπειτα διὰ τὴν Επρύτητα σπασθείη, µέγισΊον δὴ τοῦτο τὸ xax^» 
ἐστι καὶ σχεδὸν ἀνίατον. Όταν μὲν οὖν εἰς τὰ σρόσω τείνηται τὰ à 
μόρια τοῦ σάµατος, ἐμπροσβότονος λέγεται τὸ σάθος' ὅταν δὲ εἰς 
τοὐπίσω, ὀτισβότονος * τέτανος δὲ ὅταν ἰσοσθενῶς ἐπὶ ἑκάτερα. 
Τοὺς uir οὖν ἐπὶ ξηρότητι σπασμοὺς οὐκ ἂν ἰάσαιο" τοὺς δὲ διὰ 5 
σλῆδος » φλε) μονὴν }ινοµένους σπασμοὺς ἰάση τὸ μὲν ee 
eram, τὴν δὲ φλε} μονὴν τοῖς ἰδίοις αὐτῆς Εοηθήµασιν ἐκθεραπευω». 
Γώεται δὲ σπασμὸς καὶ ὅταν σπαραχβῶσι σφοδρότερον ἐμοῦντε. 0 
Bonbet δὲ τοῖς σπωµέχοις ἀχανθίου ῥίζα, xal ἀκάνθον τῆς λευκῆς τὸ Ἰ 
σπέοµα σιχόὀµενον, xal τῆς αἰγυπ]ίας ἀκάνθου. Kal τοῦ κενταυρίου ὃ 
δὲ τοῦ μιχροῦ τὸν χνλὸν ἔνιοι διδέασι σίνειν ὅταν διὰ φιλήρωσιν ὁ 


de comulsions. cet accident tient certainement à la réplétion. S les î 
nerfs. et en seneral tout le corps, ont été desséches par des fièvres 
bralantes, et qu'ensuite cette sécheresse donne lieu à des convulsions, 
cest un mal tres-grave et presque incurable. Lorsque les parties du À 
corps sont courbees en avant, on donne à la maladie le nom d'esprt- 
thotenes: si elles le sont. en arriére, on se sert du mot opisthotonos; s 
elles sont tirees avec une force égale dans les deux sens. la maladie et 
appelee tetunos. Les convulsions qui viennent de la secheresse sont in ὁ 
curables: mais on guerit celles qui tiennent à la surabondance d'he- 
meurs ou a l'inllammation : les premières, en évacuant la surabondance, 
et les autres. en suecissant complétement l'inflanunation par les médi- 
caments appropries. Il survient aussi des convulsions quand les vomir ϐ 
sements causent des tiraillements trop forts. La racine de chardon be 7 
tard, la graine de enicus ferox ou. d'onoporde d'Arabie. prises 6 
boisson, sont bonnes contre les convulsions. Lorsque les convulsioss $ 
tiennent a la repletion, quelques-uns font boire du suc de petite ces- 


3. τοῦτο» BP. lh. τῶν καχκῶν —-— [b. ἐκθεραπενειν A. — 11. ἀκώθες 
ABP. 3. το wmus Gal. Paul.; om. , bis) ABP. — 12. τοῦ ante κεντανών 
Codd. —- 6. »rar À: om. BP. — Ib. om. A. — 13. dé om. À. — Ib. ed 
εσοσενοῦς BEP. — «4. αὐτωῖ BFP. AF. 
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τῶν χρονισάντων καὶ ταῖς els ἔλαιον ἐμθάσεσι ypuo'léov, καὶ ὃν 
τῆς ἡμέρας, εἰ τὰ τῆς δυνάµεως ἐπιτρέποι. Πηγάνινον ἔλαιον τερ- 6 
µινθίνης ἐντακείσης Θερμὸν αροσηνῶς διὰ ἔδρας ἐνιέμενον 9αν- 
μασΊ]ῶς ὀνίνησιν αὐτούο. Ἡροποτίδειν δὲ αὐτοὺς ὁπὸν κυρηναϊκὸ», 1 
ἀλλὰ ἐπεὶ διαλυθεὶς δάχνει τὴν κατάποσιν, περιπλασΊέον µέλιτι 
ἐφθῷ ὀρύξου τὸ µέγεθοε. Kal À Pia δὲ τοῦ σιλφίου ἐμπασθεῖσε $ 
μελικράτῳ δίδοται συμφερόντώς, καὶ ἡ σμύρνα ὁμοίως, xx) ὑσσώπου 
ἀφέψημα. Πάντων δὲ ὠφελιμώτατον τὸ κασΊόρειον ' διόπερ καὶ ὃν 
χοχλιάρια δοτέον μετὰ µελικράτου µεμερισμένως, οὖχ ὑπὸ Er. {| 











η’. Περὶ κεβαλαλγιῶν. 


Τὰς διὰ ἔγκαυσιν ἤ τινα Ξερμότητα κεφαλαλγίας Gras τὰ Ww- | 
χτικὴν ἔχοντα δύναμιν ἄνευ τοῦ σΊύφειν * ἄρισΊα δὲ αὐτῶν Sol ὅτε 
λεπΊομερέσΊερα ταῖς οὐσίαις ἐσ]ίν * διὸ κατὰ ἀρχὰς οὐδὲν ἄμειον 


les bains d'huile méme deux fois par jour, si l'état des forces le per 
met. C'est un remède merveilleux pour ces malades qu'un lavemest ϐ 
d'huile à la rue dans laquelle on a fait fondre de la résine de térébes- 
lhinier, pourvu qu'on lui communique une chaleur douce avant de | 
l'administrer. Avant le repas, on fait avaler à ces malades du suc dei 
Cyrène: mais, comme ce suc excite des mordications aux organes deh 
deglutition, on en donnera, enveloppé dans du miel cuit, gros commeut 
ers. On emploie encore avec avantage de la racine de silphium, ἀοπὶ 8 8 
saupoudre de l'eau miellée; il en est de méme de la myrrhe οι duse 
décoction d'hysope. Le plus utile de tous les remèdes est le casioréus: 
on en fait prendre deux cuillerées avec de l'eau miellée; seulement ος # 
le donne pas d'un seul coup, mais par portions. 


18. DES MAUX DE TÊTE. 


Les maux de tète qui tiennent à un échauffement ou à quelque dt 
de chaleur sont guéris par les médicaments doués de propriétés reti 
dissantes, mais qui ne resserrent pas; les meilleurs sont ceux dos 
substance est la plus subtile; pour cette raison, il n'y a pas de melt 


6. ἐμπασθ. cx em. ; ἐμπλασθέντα Paul.; ca66ei5a BF; παθεῖσα P; cxact. à 
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xal duapaxívp* καὶ τὸ ddQyiwov δὲ els τὰ «παρόντα yploiuor: ὅια- 
χρίδιν δὲ τούτοις τὸ µέτωπον xal τῶν ῥινῶν καὶ τῶν ὥτων τοὺς erópovs. 
Tavra μὲν οὖν ἐπὶ τῶν αροσφάτων κεφαλαλγιῶν * ἐπὶ δὲ τῶν χρο- 
νιζουσῶν ἀναγκαῖον γίνεται ξύραντα τὴν κεαλὴν Φάρμακα «ροσ- 
φέρειν ἐμπλασΊώδη τε καὶ κηρωτοειδῆ ' τῇ δὲ τρίχας ἐχούσῃη σµι- 
xpordtas τὰ ὑγρότερα. Τ ὴν δὲ ὕλην τῶν Φαρμάκων χρὴ μεταφέρει», 
τὴν μὲν ψύχουσαν ἀπὸ τῶν τὰ ἐρυσιπέλατα ἰωμένων. τὴν d$ 9ερ- 
µαίνουσαν διὰ τῶν Ξερμαινόντων συνθετέον, olov τὸ διὰ εὐφορθώς. 
À pxsi δὲ {ο α΄ ἀμεαλλειν ἐν ἐλαίου } λυχέος λίτρα μιᾷ καὶ πηροῦ foy. | 
T» δὲ ἐπὶ σΊομαχω κεφαλαλγίαν idan κενῶν τὴν γασ]Ίέρα de ὅτι Wi 
ταχισΊα διὰ ἐμέτων' μηόενὸς δὲ ἐμουμένου, κἂν σπαραχθῶσι, xs- 


ταχιρρᾶν yp) τὴν μοχβηρὰν καχοχυµίαν διὰ εὐχύμου τροφῆν. Xer 11 
pion δὲ γίνεται διάβεσις ἐπὶ μοχβηροῖς χυμοῖς ἀναποθεῖσι ὄνσεκ- 


métis εἰ τοὺς χιτῶνας τῆς }ασ]Ίοὸς, ὧν ἀρισῖον βοήθηµά doi À 


huiles on fera des onclions sur le front et sur les orifices des narines 
et des oreilles. Tel est le traitement des maux de téte recents; mais, ? 
quand les douleurs deviennent chronique». il est nécessaire de raser la 
téte et d'appliquer des melicaments qui aient la forme d'un emplitre 
ou d'un cerat. quand les cheveux sont tres-courts, on a recours à des 
mesdicaments plus humiies que dans les autres cas. On choisit les mé 1 
deaments rete idissante dans la classe de ceux qui guérissent l'erésipèle, 
et on coempesc des echautfants avec des substances échauffantes, par 
exeimpie ie imei ament à l'euphorhe. Il suffit d'ajouter une once d'ex- 1 
phorbe a sns ντο huile douce et a trois onces de cire. On guéri le i 
mal de tte qui tenta Paritice de l'estomac en evacuant aussi vite que 
pwble Yes mac. a Vale do v vmissements: mais. si rien n'est évacué 
par les omeementso lien iuc bes malades snient tirsillés, on tempere 
les uasa ees quaLhisS ie ασε τς par des aliments qui contiennent de 
bonas sues Quest assises is tac heuases conditions quand des humeur Il 


ο oiii ès Tee joie Jose de ον της de manière qui 
ut autos o: ων cir s ie dan lvaze ; dans ce cas. le meilleur . 
ο NAE τε wv RD τος δις om. Codl. — 9. ἐρθελεν 


ἵν ων εν ον δύο UNIS ^ he RF P — 10. σ΄σμαχον ΑΒΡ. 
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10". Περὶ xeQaAaías. 


Ez τῆς κεφαλαίας τὰ μὲν μετὰ βάρους ἀλγ para σλῆθος yi, 1 
τὰ δὲ μετὰ δήξεως À ἀτμῶν À χυμῶν δριμύτητα, τὰ δὲ μετὰ σφυγμοῦ 
Φλεγμονὴν, τὰ δὲ μετὰ τάσεως, el μὲν ἄνευ βάρους καὶ σφυγμοῦ, 
œveluatos ἀπέπ]ου xal Φυσωδους «πλῆθος, εἰ δὲ μετὰ σφυγμοῦ, 

5 QXeypovnv ὑμενώδους σώματος, εἰ δὲ μετὰ βάρους, αλῆθος érès 
τῶν ὑμένων ἰσχόμενον. El μὲν οὖν arAiüos ein περιεχόµενον ἀτμῶν ! 
À χυμῶν, ἐπισκοπεῖσθαι «ότερον διὰ τὴν τοῦ µέρους ἀῤῥωσ]ίαν, À 
διὰ τὴν ἐν σαντὶ τῷ copa: ἐγένετο σλησμονὴ», ἣν ἰάση ταῖς τοῦ 
ὅλου σώματος κενώσεσιν ' τὴν δὲ ἐπὶ ἀσθενείᾳ τοῦ μορίου idaw, n 

10 uév τι πάντηῃ τοῦ σώματος ἀντισπῶν, τὸ δέ τι ταῖς τοῦ µέρον 


ἰάσεσιν. 


10. DU MAL DE TETE CHRONIQUE. ' 


Dans le mal de téte chronique, si les douleurs sont accompagnées de ! 
pesanteur, elles indiquent de la plénitude; s'il y a en méme temps ds 
picotements, elles signifient qu'il existe des vapeurs ou des humess 
âcres: accompagnées de pulsation, elles révèlent une inflammation; # 
compagnees de tension, sans qu'il existe des pulsations ou de la pest 
leur, elles indiquent une grande quantité de gaz mal cuit et flatules: 
εαν a en. méme temps des pulsations, il s'agit de l'inflammation de 
quelque corps membrancux; enfin, si la tension est accompagnée de 
pesanteur, des humeurs surabondantes sont retenues dans l'inténæ 
des membranes. Lorsqu'il existe à l'intérieur une surabondance de ® 
peurs ou d'humeurs, on doit examiner si cet état tient à la faiblesse de 
la partie ou à la plenitude qui existe dans tout le corps; car on gen 
la derniere affection par une évacuation générale de tout le corps, at 
dis qu'on guérira le mal de tête tenant à la faiblesse de la partie. du 
côté en opérant une révulsion dans toutes les directions du corps. dd 







l'autre côté par des médicaments appliqués sur la partie elle-méme. ' 


Cu. 19; l|. 4. καί om. BP. . - Ib. rov A. — 8. ἐγένετο c Gal. ; où. Coll 
ouowdous F ; ὀνσῶδες BP. — 4-5. εἰ δὲ - Ib. ἣν] ἵνα BDFP. — Ib. si 
μετὰ σφυγμοῦ... σλῆθος om. BP. — 6. τῶν À. — 9. ía09 ex em.; lios 
ἰσχομένων BP. -- Ib. o» om. À. —  — 10. τι om. BP. — Ib. éynemt 
lh. ἐκ σλήύους À. -- Ib. περιεχοµέ- BFP. 


Peur τν de IF Is vs 1: **SLÉNT LA TETE. 


0 to ste ee s s € σι 
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xal τῶν σολλῶν τριχῶν ἀφαίρεσιν. Éxv 
χῶν τῆς ἀναληπ/Ίικῆς διαίτης dal 1 ρεί 


ῥεούσας τρίχας ἐπέχει. Καὶ ἀθροτόνου ἡ 
ἑλαίων βραδέως ἀνιόντα γένεια ππιροναλεῖ 


οἱ la graisse d'ours. Employez ces médicar 
pour ceux qui sont actifs, et de l'huile à 
faibles. 
24. DE LA CHUTE DES CHE 

L'expérience ne m'a pas enseigné de meil 
chute des cheveux, et je ne m'imagine pas 
exister de meilleur, qu'un mélange de ladanu 
sil tombe beaucoup de cheveux à cause d' un 
peau, il n'est pas sans utilité, dans ce cas sp 
de lentisque par l'huile aux feuilles de myr 
num. 1l est clair qu'avant d'appliquer ce méd 
tête et enlever la plupart des cheveux. Quan 
suite d'une maladie, on a besoin d'un v égin 
pelé lotus arréte la chute des cheveux. La ce 
à une huile quelconque, active la croissan 
lentement. La chute des cheveux qui ne : 


1. xai ἡ xedpia om. DP. — Tb. dpxsov 1 
Gal.; ἄρκου Codd. — Ib. τε Gal.; om. — 


C 
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τίου, καὶ ἀρισ]ολοχία, xal xdypu. Εὐώδη δὲ αὐτὰ αφοιῆσαι βουλό- : 
uevos µίζξεις χυπέρου xal µελιλώτου καὶ ῥόδων ξηρῶν xal σχοίνου 
ἄνθους, ἴρεώς τε καὶ σΊάχνος, νάρδου τῆς τε ἰνδικῆς καὶ τῆς κελτι- 
χῆς, xal µαλαθαθρου Φύλλου καὶ ἁμώμου καὶ κὐσΊου. 


xe. Περὶ σιτυριάσεως. 


H œutupiaois διὰ μοχθηροὺς γίνεται χυμούς * αρόδηλον οὖν ὅτι | 
διαφορητικά τε xal ῥυπ]ικὰ «αροσακτέον 01) φάρμακα. Tlrnipw ! 
χοίνικος τὸ ἥμισυ βρέξας ἐν ὕδατος χοτύλαις δύο, μετὰ δὲ ταῖτα 
τρίψας καὶ διηθήσας τὸν χυλὸν ἕψησον μετὰ ὄξους ἡμικοτυλίο pt- 
χρις οὗ γλοιοῦ πάχος λάξη, καὶ τούτω τὴν κεφαλὴν ἀπόσμα, dm 
χλύξε ὕδατι σεύτλου ἐναφηψημένου, À τήλεως, À Séopon : xpi 
σµατι δὲ χρῶ ipivou µύρου ὑποσΊαθμη. Τοῦτο τὸ Φάρμακον διαφο- ᾿ 
ρητικόν ἐσΊιν ἀδήκτως. Πρὸς δὲ τὰς χρονιζούσας «σπιτυριάσεις ya. ! 





de couleuvrée et celle de serpentaire. l'aristoloche et l'armarinte. Si on ? 
veut donner une bonne odeur a ces médicaments, on y ajoute du sou- 
chet, du mélilot, des roses sèches, du jonc odorant, de l'iris, de l'ex 
de nard, que ce soit du nard de l'Inde ou du nard celtique. des feuille 
de fausse cannelle. de l'amome ou du*costus. 


26. DE LA PITYRIASIS. 


La pityriasis. provient d'humeurs mauvaises; il est donc clair qui | 
faut y appliquer des médicaments qui dissipent et détergent. Μεσα À 
une demi-chénice de son dans deux cotyles d'eau; triturez, passes le 
suc au famis, el faites-le bouillir dans un demi-cotvle de vinaigre, jut. 
qu'à ce qu'il prenne la consistance de la crasse des baignoires : déterga 
la tête avec cette préparation οἱ lavez-la ensuite avec de l'eau dans x 
quelle on a fait bouillir de la bette, du fenugrec ou des lupins; comme 
liniment, emplovez le sédiment de l'huile parfumée à l'iris. Ce medi! 
camen! dissipe sans causer des mordications. Contre la pitvriasis chro- À 


4. Φύλλου Gal; Φύλλων À, φύλλα --. Ib. ταύτας BP. — 8. pere] di BP. 
ΒΕΡ. — Cu.26:1. 5. fl om. BP. — — — 9. γλοιοῦ Gal.; οἴνου Codd. — 10- 
6. epocaz?éo» À. — 7. σχοίνικος BP. 11. χρίσµασι BF P. — ια. Π. δὲτ. ype- 
— lb. ὕδατι AB P. — Ib. κοτύλας δύο P. — víac À ; II. δὲ v. χρονίσας BP. 











138 ORIBASE, SYNOPSIS, VIII, 30:54. 

ἀναλάμβανε μυρσινίνῳ ἐλαίῳ, dale κηρωτῆς ἔχει» exdyos , καὶ τούτ 
ἐπαλείφων χρῶ. À καλαμίνθης ἁπαλῆς τὰ Φύλλα καὶ ψιμμιθίου τς, 
ἴσον τρίψας καὶ διαλύσας κωδυῶν ἀφεψήματι ἀναλάμβανε µυρσε-.. 
vive ἐλαίῳ, ὡς γλοιοῦ ἔχειν Φαάχος, xal xod αρὸς τὰ ῥηγνύμεν-- 

τῶν ψυδρακίων καὶ ἐπώδυνα. 


A'. Πρὸς δυσωδίαν κεφαλῆς. 


Βαλάνου μυρεψικῆς ἀποπίεσμα καὶ νάρδον ἴσα τρίδων ἐν — | 
αὐτῷ καὶ axdyos σοιῶν μέλιτος ἄλειφε σµηξαµενος τὴν xaXov inei 
οἴνου παλαιοῦ. 

Aa'. Πρὸς τὰς τῆς pivès δυσωδίας. 

Σμύρνης, ἀκαχίας, ἁμώμου dvd Ja κόψας καὶ σήσας ἀναλάμε- | 
Gave µέλιτι ἐφθῷ' ἐκ τούτου κέλενε απροσκολλᾶσθαι τῷ ἄκρῳ το» 
ῥινὸς διαθράγµατι. 


* ; L] * 3 jw . e 
pavot, incorporez ce mélange dans de l'huile aux feuilles de myrle, Ls 


maniére à lui donner la consistance du cérat, et employez cette prépare 
ration comme liniment. Ou triturez des quantités égales de feuilles ερ À 
dres de calaminthe et de céruse, délayez-les dans une décoction de tête" 
de pavot, incorporez le mélange dans de l'huile aux feuilles de myrte - 
de manière à lui donner l'épaisseur de la crasse des baignoires, et ent 
ployez-le contre les petites bulles de la téte qui se rompent et causent de 

la douleur. 


30, REMÉDE CONTRE LA MAUVAISE ODEUR DE LA TÊTE. 


Triturez ensemble des quantités égales de nard et de tourteau d'huile | 
de ben, donnez à ce mélange l'épaisseur du miel, et faites-en, avec du 
vin vieux, un liniment que vous appliquerez sur la téte préalablement 
détergée. 


31. NEMÈDE CONTRE LA MAUVAISE ODEUR DU NEZ. 


Pilez, passez au tamis et incorpore: dans du miel cuit des quantités 
égales de myrrhe, de suc d'acacia et d'amome; puis faites coller ce mé 
dicament sur l'extrémité de la cloison du nez. 


3. ἐπαλείθων εκ em.; ὑπαλείφων Codd. τρίξων ex em.; τρίδειν Codd. — =, 
: + Ib. Άλλο, fl ΒΕΡ. — Cu. 30:16. om. BF P. 
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. . * κ. , ife - - 
^£. Moos iQn^cis και σπίλους και φακούς. Ex τῶν VaAgyov. 


Ἀμπέλου dj pías οἱ £orpues ἐφήλεις καὶ σπίλους ὅσα τε τοιαῦτα | 
xarà τοῦ δέρματος ἐπιπολῆς γίνεται, Φεραπεύουσι». Ἀμύγδαλα 
σικρὰ ἔφηλι» ἀποκαθαίρει, καὶ αἱ ῥίζαι τούτου τοῦ δένδρου ἐφθαὶ 3 
χαταπλασσέμεναι. ΚόσΊος expbs ἔφηλιν σοιεῖ μετὰ ὕδατος ἡ μέλιτος. 3 
KpduËn epis ἐφήλεις καὶ Φακοὺς ὅσα τε ἄλλα δεῖται µετοίας ῥύ- à 


4 Li ν Pod A 9 4 - 
ψεως, καὶ σηπίας ὄστρακον καυθὲν τὰ αὐτὰ σοιεῖ. 
^€ . Περὶ ἰόνθων. Éx τῶν Τ αλγηνοῦ. 


É» τῷ κατὰ σρόσωπον δέρµατι γίνεται xal à καλούμενος ioris | 
ὄγκος σμικρὸς xai σκληρό. Ἄρεία οὖν ἐπὶ αὐτοῦ Φαρμµάχων ur? 
λατ]όντων τε xal διαβορούντων. Πρὸς ἰόνθους' Μέλιτος dvi y 
χυάθω dvi ὄξους δριμυτάτου τὸ ἴσον µίξας ἐπιμελῶς ἐπίχριε τοῦ 


39. nEMEDES CONTRE LES ÉPHÉLIDES, LES TACHES LENTICCLAIRES ET AUTRES — 
TIRÉ DE GALIEN. 


Les raisins de la vigne sauvage guérissent les éphélides, les taches et | 
les autres affections superlicielles analogues qui surviennent a la peau. 
Les amandes améres enlévent les éphélides; il en est de méme des re ? 
cines de l'anandier bouillies et employées sous forme de cataplasme. Le 3 
costus a de l'efficacité contre les éphélides quand on l'applique avec de 
l'eau ou du miel. Le chou agit contre les éphélides, les taches lentico- i 
laires et toutes les autres affections qui ont besoin d'être modérénent 
détergées ; les os de séche brülés produisent le méme effet. 


36. DES VARUS. — TIRE DE GALIEN. 


Ce qu'on appelle varus se développe également sur la peau dela face, | 
sous la forme d'une petite tumeur dure. Dans cette affection. on a dot? 
besoin de médicaments qui ramollissent et dissipent. Médicament cour 3 
les varus : Mélez à un eyathe de miel d'Attique une quantité égale de v 
naipre trés-ácre, appliquez avec soin ce mélange, à l'aide du doigt, si 


Cit. 35; 1. 4. σοιεῖ ex emi; om. Codd. 1. 8. αὐτῶν ΑΕ. — τα. aude min 
— lb. ἡ Gal: καί Codd. — Cun. 36: em.; χύαθος els Codd. 


MALADIES DES YEUX. A41 


vs τῷ ἑακτύλῳ xal σαράτριθε. Άλλο: σχισΊὴν λεάνας ἐπιμελῶς 
ἔμθανε τερµινθίνη xal naAdZas ἐπιτίθει. 


λζ’. Περὶ τῶν ἐπὶ τοῦ yevelou συκωδῶν ἐπανασΊ]άσεωγ. 
Ex τῶν Γαληνοῦ. 


Bapyupou, µίσυος ὠμοῦ τὸ ἴσον τρίψας χατάπλασσε. Άλλο: 
ου 4.6 , λιθαργύρου Ld', ἁλῶν ὀρυκτῶν £6 , σανδαράκης Z6 - 
; χατάπλασσε. 


Ày'. Πρὺς τὰς τῶν μασχαλῶν δυσωδίας. 


τυπΊηρίας ὑγρᾶς µέρη δύο, σµύρνης µέρος £v. Εν οἴνῳ διαλύσας 


λό’. Περὶ ὀθθαλμίας. Ex τῶν Γαληνοῦ. 


λεγμονὴ τοῦ σεριοσΊέου τε xal Φερικρανίου καλουµένου χι- 
s ἐσΊιν ἡ ὀφθαλμία" ἀποκρουσΊικὰ dà «αραληπΊέον ἐπὶ αὐτῆς 


ras, en les frottant en mème temps. Autre remede : Triturez avec 
de l'alun de plume, incorporez-le dans de la résine de térébenthi- 
et appliquez ce reméde après l'avoir pétri. 


ES PROTCBÉRANCES QUI RESSEMBLENT À DES FIGUES ET QUI SE DÉVELOP/'ENT 
SUR LE MENTON. — TIRÉ DE GALIEN. 


iturez des parties égales de litharge et de sulfate de cuivre déli- 
rent cru et appliquez-les comme cataplasme. Autre remède : Encens, 
drachmes; sel fossile, deux drachmes; réalgar, deux drachmes ; 
rez ces substances et appliquez-les sous forme de cataplasme. 


38. &EMEDE CONTRE LA MAUVAISE ODEUR DES AISSELLES. 
un liquide, deux parties; myrrhe, une partie. Employez ces médi- 
nis dissous dans du vin. 


3q. DE L'OPHTUALMIE. — TIRE DE GALIEN. 


phthalmie est une inflammation de la membrane qu'on appelle 
te ou péricráne (c'est-à-dire du périoste des os de l'orbite); dans cette 


τερέτριθε Ε. — Cu. 9]: |. 5. λείους Codd. 








10 
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ue'. Περὶ µυδριάσεω». 


Ora» ἡ χόρη τῷ μὲν χρώματι μηδὲν ἀλλοιοτέρα γένηται, « 
τυτέρα δὲ σολλῷ τοῦ κατὰ φύσιν, xal more μὲν ὁλοσχερῶς À 
δίζῃ τὸ ὁρᾶν, σοτὲ δὲ ἐπὶ wo), καὶ τὰ ὁρώμενα «αάντα αι 
δοχεῖ μικρότερα εἶναι, µυδρίασις μὲν τὸ σάθος, alría δὲ αὐτοῦ 
ριτΊωματική τι» ὑγρότης ἐσ]ίν. Θεραπεύειν οὖν δεῖ αὐτὴν Q) 
τομοῦντας ἀπὸ ἀγκῶνος, ἢ καθαίροντας ΄ εἰ δὲ μὴ, τὰς yo 
τοῖς xavÜois διαιρεῖν QAéGas, εἶτα σικύαν τῷ ἱνίῳ αροσθὰλ 
καὶ Saldoon ωροσαντλεῖν τὸ πρόσωπον καὶ τοὺς ὄφθαλμούς' 
p) «apsín Θάλασσα, άλμῃ À ὀξυκράτῳ. Φαρμάκοις δὲ χρησ 
τοῖς καὶ expàs Φλυκταίνας ἁρμόξουσιν. 


μξ’. Περὶ θθίσεως ὀβθαλμῶν καὶ dvpogias. 
Φύίσις da] τῆς κόρης στενουµένης xal ἁμαυροτέρας xal jun 


46. DE LA MYDRIASE. 


On donne le nom de mydriuse à la maladie qui a lieu quand h 
pille, tout en ne présentant aucun changement par rapport à la coul 
est beaucoup plus large que dans l'état normal; cette maladie empt 
la vision quelquefois complétement, d'autres fois à un degré tri 
noncé, et tous les objets visibles semblent étre beaucoup plus petits q 
ne le sont réellement; la cause de cette maladie consiste dans une 
meur excrémentitielle. On traite la mydriase par une saignée au p» 
bras, ou par une purgation, ou, si cela ne se peut pas, on inc 
moins les veines des angles de» yeux : ensuite en applique une veni 
sur l'occiput et on pratique sur la face et sur les veux une affusion ὁ 
de mer; si on n'a pas d'eau de mer à sa disposition, on la remplect 
de l'eau salée ou de l'eau vinaigrée. On emploie les médicaments 
conviennent aussi contre les vésicules. 


h7. DE LA PHTHISIE DES YEUX ET DE LEUR DÉFACT DE NUTRITION. 
La phthisie des yeux a lieu lorsque la pupille devient plus étroite. 


Cn. 46;1. 4-5. µνδρίασις µὲν..... τις om. Codd. — 1b. καθαιροῦντας | 
ὑγρότης ἐσ]ίν Paul.; om. Codd. — 5. — 8. δέ om. BP. — χο. éppér 
οὖν Paul.; om. Codd. — 6. ἀπό Aét.; BP. ) 


on 
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ὁρᾶν. Θεραπεύειν οὖν xp) τούτους κενοῦντας ἀπὸ dyxdvos xal τῶν } 
χανθῶν, καὶ ἑξῆς καθαίροντας À κενοῦντας κλυσ]Ίῆρι, εἶτα ἀποφλεγ- 
µατίζειν κελεύοντας 5 απ]αρμοὺς χινεῖν' διδόναι ἂὲ αρὸ pois 
ὕσσωπον σίνειν À σήγανον. Éà» ὃν μὴ ὑπακούῃ, mu» δοτέον τὸ } 
διὰ τῆς σκαµµωνίας xai τοῦ χασΊορείου καθαρτικὀν * ἐγχρίεν & 
µέλιτι ἀπηθρισμένῳ καὶ καμμύειν σιεζοῦντα καὶ συνέχοντα τὰ 
ὑγρὰ, À ἐλαίῳ σαλαιοτάτῳ ὁμοίως ἐγχρίειν, À σΊυπΊηρίας αἰγυπ]ίαν 
χεκαυµένης µέρη δύο, ἁλὸς ὀρυκτοῦ µέρος ἓν, λεία μετὰ µέλπο 


ὑπαλείφει». 
μθ’. Περὶ γλανκώματος καὶ ὑποχύματος. Ex τῶν βούφον. 


Γλαύχωμα xal ὑπόχυμα οἱ μὲν ἀρχαῖοι ἕν τι ἡγοῦντο εἶναι ' dll 
δὲ ὕσἹερον τὰ μὲν γλαυχώματα τοῦ κρυσΊαλλοειδοῦς ὑγροῦ edbe 


pas du tout aussitôt que la nuit est venue. On traite ces malades d'abord 1 | 
par des déplétions sanguines au pli du bras et aux angles des veux, pus 
par une purgation ou par une évacuation à l'aide d'un lavement: aps 
quoi on ordonne d'employer des apophlegmatismes ou de provoque 
des éternuments ; avant le repas, on donne à boire de l'hysope ou dt 
la rue. Si la maladie ne cède pas à l'emploi de ce traitement, on adm? 
nistre de nouveau le purgatif à la scammonée et au castoréum, on osi 
les yeux avec du miel dont on a enlevé l'écume, en ordonnant de fer- 
mer les yeux, de comprimer et de retenir les liquides: ou on emploie & 
la méme maniére' de l'huile très-vieille comme liniment, ou bien on st: 
sert d'un liniment composé de deux parties d'alun d'Égypte brük el 
d'une partie de sel de roche; on triturera ces substances et on lesapgl- 
quera avec du miel. 


49. DU GLAUCOME ET DE LA CATARACTE. — TIRE DE RUFCS. 


Les anciens croyaient que le glaucome et la cataracte étaient une sede 
et méme chose; mais les médecins plus modernes sont d'avis quelt 
glaucome est une affection de l'humeur cristalline , qui change de co- 


9. τοῦ Paul.; om. Codd. — lb. κασΊο- om. Codd. — 8. Asig BP. — Cu. Áo; 
plov BFP et sic fere semper. — 7. ἡ Ῥούφου] Δημοσθένους Aët. — 10. dye 
ἐλαίῳ walmordry ὁμοίως ἐγχρίειν Aët.; ται BP. 
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ΛΟΓΟΣ ©. 
d'. Περί αἵματος ἀναγωγῆς Ex κατάῤῥον. Éx τῶν Γαληνοῦ. 


Τοὺς μὲν ἐπὶ κατάῤῥῳ wi)cavras αἷμα, Φλέξα τεμὼν εὐθὺς εν ι 
ἀρχαῖς, À κλύσματι δριμεῖ χρησάµενος, εἶτα τρίας vd σκέλη sec! 
τὰς χεῖρας ἐπὶ σλεῖσ]ον dpa Φαρμάκῳ Ξερμαίνοντι καὶ διαδήστακως, 
ξυρήσας τε τὴν χεφαλὴν ἐπιθήσεις τὸ διὰ τῆς κόπρον τῶν dypuitem 

5 περισἹερῶν Φάρµακον, ὡρῶν τε τριῶν μεταξὺ γενοµένων ἐπὶ τὸ Get 


Aaveiov dye, καὶ λοῦε ἄνευ τοῦ ψαῦσαι λίπος τῆς χεφαλῆς, εἶτα met 


πάσας αὐτὴν συμµέτρῳ «i^o τρέφε ῥοφήματι µόνῳ αὐστηρῶν inc 
pv ἔχοντι , εἶτα ὑπνοῦν μέλλοντι τὸ διὰ τῶν ἐχιδνῶν δΐδου Qapyaxc m" 
νεωσΊὶ ἐσχευασμένο», καὶ κατὰ τὴν δευτέραν ἡμέραν τὰ ἄλλα ci 


LIVRE 1X. 


1, DU CHACHEMENT DE SANG SUITE D'UN CATANNHE. — TIRE DE GALIEN. 


κ | 


suite d'un catarrhe, ou leur administrer un lavement ácre; ensuite ni 


I! faut saigner des le début les malades qui crachent du sang à 


pratique sur les jambes et les bras des frictions trés-prolongées avec come un 
médicament échauffant et on entoure ces membres d'un bandage; see" 
rase la tête et on applique sur cette partie le médicament aux excrémen 
de pigeons sauvages; puis, aprés un intervalle de trois heures, on e——" 
voie les malades au bain; seulement, en prenant leur bain, ils feront — 
tention à ce qu'aucune graisse ne vienne leur toucher la tête; ape wer 
cela, on recouvre cette partie d'un bonnet de moyenne épaisseur, et- «n 
nourrit uniquement avec des bouillies qui doivent contenir quelques frais 
légérement ápres; quand le malade va se coucher, on adminisire le medi 
cament aux vipéres récemment préparé; le second jour, on friction 


Cn. i; tit, Ἐκ τῶν Γαληνοῦ, Vers. ΛΕΡ. — 3. τὰς Tpiyas χεῖραε BP. — 
antiq.: om. Codd. gr, — 1. Φλέδα τε- ϐ, λίπους BF P. — Q. xartoxevacptro 


£x pg Aet. : Cresboroudy F. CasÉorouetr Codd. 





ο" 


lo 


456 ORIBASE, SYNOPSIS, VIII, 52-54. 
œapaxo}häv xai τοῖς «pis τοὺς κροτάφους xayÜots, ὅπως wps 


ταύτας ἀτενίζοντες διορθῶσι τοὺς ὀφθαλμούς. 
ν6. Περὶ ἐκπιεσμοῦ. 


Εκπιέξονται οἱ ὀφθαλμοὶ ἐνίοτε dole διαµένειν ἐξέχοντας. To V 
μὲν οὖν ὑπὸ ἀγχόνης ἐκπιεσθέντας ἀπὸ ἀγκῶνος Φλεθοτομεν d — 
dà ἄλλως γένοιτο, Φαρµακεύειν ἑλλεθόρῳ µέλανι, À σκαμμνν, : 
Τὰς di £x τῶν ὠδίνων ἐκθλίψεις τῶν ὀφθαλμῶν «σολλαχις μὲν αἱ à 
αἱ ἐν τοκετοῖς ἐπιγινόμεναι καθάρσεις λύουσιν, ὅθεν δεῖ συνγῶ 
ταυταις. Ἐπὶ δὲ τῶν ἀνδρῶν μετὰ τὴν Φλεθοτοµίαν εἰ μὴ κατασ]αί. 
σαν. σιχναν τῷ ivi» φροσθάλλειν, ἐπιτιθέναι dè ἔριον ufu me 
χ2ισµένον. À κροχύδα μετὰ ὕδατος, ἄνωθέν τε αΊ]ύγμα ἐπδῶ 
Sax”. Σνμψέρει δὲ τούτοις καὶ Θάλασσα ψυχρὰ αροσαντλομόι ! 
τὸ σροσύπῳ. xal σέοεως χυλὸς καὶ πολυγόνου μετὰ parmis 










ἐπιχοιέμενος. καὶ τἆλλα ὅσα ὀύναται σΊέλλειν καὶ συνάγει». 


les auzles des veux qui se rapprochent des tempes (angles externes}, ds 
quen mandant finement ces fils. les enfants redressent leurs yeur. 


39. DE L'EXOPBTHALWMIE. 


Queh;ieTn rs veux sont expulses de l'orbite de manière a rester at 
amt (orones une nine au pli du bras chez les gens dont les vest 
ai ets sus de r'orhite par suite de strangulation; si cet accidet. 
vmi AN TS caue on fait une purgation avec l'ellébore not 8 
ενα same L'exophthalmie causée par les douleurs defi 
ολη fS vo ent Juene par la puryation qui survient à l'épogtt 


ENS Nest uS 12) Aem Enoriser cet ecoulement. Lorsque. dels 
"ey ἐν ο iMi nt omde pas apres l'emploi de la saignét.® 
NAI. πο XP INIM ID l'acciput. en place sur cette region kh 


CUN SA. ὃν ος mx: cQ un Eid laine trempe dans l'eau. sur lequd 68: 
PAS aw CAPE ca Wn RU doucement avec une bande. Cet: 
RUN. PC Tho σωστο RE Akne cas que de faire sur la face une οδό 
Su 08 fes ur ον Dertpuer des onctions avec un mélange dt 
exco un vvex À Noct: se Es pot. et d'emplover tou les arii 
UNTRAS η τν, ^W Cr S A contracter. 


^3 cor N° — iLorne3acwererf. ἐτε) y poopsvey ( sic.) BP. 


^64 ORIBASE, SYNOPSIS, IX, 1. 


τὴν ὑσ]Ἱεραίαν ὁμοίως dis, εἶτα τρίψει τῶν κώλων καὶ δεσμοῖς d» τῇ 
ax porr χρησάµενος, sis ἑσπέραν δώσεις τὸ διὰ σπερµάτων * ἐν d τῇ 
δευτέρα μετὰ τὴν ἐπαφαίρεσιν ἐπιθήσεις σαντὶ τῷ θώρακι τῆς διὰ τῆς 
SaVias κηρωτῆς, εἶτα ἄρας αὐτὴν els ἑσπέραν, ὅπως μὴ Ξερμανθῇ we- 
ῥραιτέρω τοῦ σροσῄήκοντος, ἐν τῇ τρίτῃ σάλιν ἐπιθεὶς ὥραις σου τρισὶ 
λοῦε τὸν ἄνθρωπον καὶ τρέφε τρισὶν ἐφεξῆς ἡμέραις , ταῖς μὲν αιρώταιν 
δύο ἡμέραις ῥοφήμασι , τῇ τρίτη δὲ expos τῷ χυλῷ τῆς αισάνης dí 
καὶ ἰχθύν τινα τῶν εὐπέπΊων ἁπλῶς ἠρτυμένο». Δίδου δὲ ὁμοίως εἰ À 
ἑσπέραν τοῦ διὰ σπερµάτων φαρμάκου ἔν τε τῇ δευτέρᾳ καὶ τῇ τρίτη 
τῶν ἡμερῶν * ὑπνοποιόν τε γάρ ἐσΊι καὶ ἀνώδυνον καὶ ξηραντικύν. 
ἤδη οὖν τῶν τε µορίων ἐν εὐχρασία γενοµένων καὶ τῆς Φλεγμοή! : 
Φαυσαµένης, ἀνακαθαίρειν ἐπιτεταμένως ὀυνήση, xal μετὰ τοῦτο 
χρήσασθαι τῷ διὰ τῶν ἐχιὸνῶν Φαρμαχω, μετὰ ὃ τῇ τε γαλαχτ- 
ποσίᾳ καὶ τῇ ἄλλῃ τροφῇ δεόντως ἂν χοήσαιο. Οὕτω μὲν τοὺς xarà ϐ 


jour, frictionnez les membres et appliquez-v des bandages; le soir, don- 
nez le médicament aux graines: le second jour, après la seconde st . 
gnée, recouvrez toute la poitrine de cérat à la thapsie; puis enlerer-le 
le soir, de peur que ce médicament ne s'échaufle plus qu'il ne le faut; κ 
troisième jour, appliquez encore , durant un espace de trois heures, k 
méme médicament; quant à la nourriture qu'on donne durant ces trois 
jours consécutifs, on s'en lient, les deux premiers, aux bouillies seules. 
mais, le troisième. on ajoute à la créme d'orge mondé quelque poissos 
facile à digérer, qu'on sert avec un assaisonnement simple. Donnez &gr À 
lement, le soir du deuxième et du traisième jour, le médicament at 
graines; car ce médicament provoque au sommeil, apaisc les douleursé 
desséche. Quand les parties ont déja repris leur bon tempérament ας 3 
luel, et que l'inflammation est apaisée, vous pouvez instituer un trage 
ment expectorant vigoureux, que vous faites suivre de l'administrabos 
du médicament aux viperes: aprés cela, c'est le moment d'en venirst 
traitement par le lait donné sous forme de boisson et à l'administrates 
des autres substances nutrilives. Voilà comment vous guérirez les me 0 


2. oxépuaros B. — 3. τήν om. BP. ο Gal. et Aet; om. Codd. — 10.11% 
o 3-4. 15... soper BP. -— 5. ἐπὶ BP. — Ib. ξηρόν BF P. — 14-p. l8» 
τὴν τριτην DP. — 6-7 ταῖς... ἡμέραις À. 1. Οὕτω..... ἰάσαιο dy om. BP. 
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1 


5.3 πο) οκ.γθίσος. tiva. αποφλεγματισμῷ 
q5"7 sc. X3. nez 72723 αχ) αστοντι Qa2u2309 τὴν Diva περιθλη- 


- . . - - - 
-T'$ Rl1.'.29 " T .i22 


7:23 Rz: T2 UfTWT23. 5:022 WP χζαικοῖς YSNTISOY, καὶ μετὰ τοῦτο 
Zi?XT:2 του 773 R£O 30 73 Xy A ufTw T5. . καὶ λουσ΄Ίέον. Kal beQpor- ) 
Tur τε mises mas cor fuo πεφυραμένον. Μετὰ δὲ wd 
στα αυ T2. 922.9 ii ÍT; curas © εξοι. azanz iles xal ὁ ἀπὸ τῶν 
os sec usrar. 13 de Os ἀψιθίν s 
χ.ο Dr: xLIi3IIL “LT korTuiutr ποοποτισθῦναε, Ÿ ὑσσώπου 
7? 22:20 337. Aza:zn I: xx ux»x)uxros Sxilegis Eus rmi 
Dares icones. Tal καὶ cis καὶ wsormxis @paxréor wo] 


^? zz sony 3£035. Ex τῶν Oro? 029102. 
Th xx? y2ufru3 r3? 92:5 sera 2Ξους ἑ}χύσει καὶ σἹερίδο | 


URI ii 0.042201 . este en à Decours a un apophleymatisne: 
prés cela n'entre de nere: te front Tun medicament ramollissn: 
Fais cou seit de nmu5ates. το lesquels on appliquera sur b 
tete un na AN Vol HEL *- nie jusqu au front, «t on fera prendre un bain. 
(nocet ques men r du castoreum malaxe avec du vinaigre. à. après H 
απ στ οσο is tn à encore besoin d'appliquer quelque autre 
PeeeAit QE 67e σε άσσο 3$. ov ABissement prevoque par des radis trem 
Jue uns La vinacre miel. Il est utile de faire boire le lendemain. ὁ 
A ADOS ner une djcmnnxuldiemee de suc d'ahinthe. d'hysope ou d'on- 
sets: σας, Ho conekni aussi d'appliquer un malazme et d'en continuer ὁ 

ele peque ce qui ait fait lever des rarus. On repetera ce trailement ? 
Cuv eta plüiscur reprises dans les cas ou là maladie cede plus dif- 


clement qui ét Con*unme 


T0. DE ELA STFANGCLATION, — TIEF DE THEOPHRASTE, 


Pour rappeler les strandies à da vie. on leur fuit. dans le net] ux: | 


Lomesem.: on. Cid — lb. ὅα τὸς RP: sécu AF. — δ. ποπ 
x.Aoxwe2. E.P. i. raser sir ét: A: gcososisée EP. — g. pshd)ypes B 
σιρατισιὸ Ci —. à ἐς τά sr om. P — ao. ἐκοριδωσεν ex em; à 
A 7 dédecssrur ces  Telnuer:s -ες Codd. — 1h eosAxms AF. 


DE LA STRANGULATION. 461 


κνίδης κάρφει ἐν ὄξει τριφθέντι δριμυτάτῳ καὶ καθιεµένῳ. Épyo- 
js dà καταδέξονται, ἀλλὰ καταθιάξονται. Διαλυομένων δὲ τῶν 
ερὶ τὸν τράχηλο» ἐρυθημάτων, els ἀναθλέπουσι καὶ ἀνίενται. 
χει dé τι παραπλήσιον αὐτῶν τὸ ἀνακαλεῖσθαι καὶ ναυαγῶν, xal 
Ws τῶν ἐχπηνίιγομένων * ἀναξωπυρεῖται γὰρ τούτων τὸ Srepuóv. 


ijection de vinaigre et on y introduit un rameau d'ortie ou de fougère 
rotté avec du vinaigre trés-ácre. Ils montrent de la répugnance à se lais- 
et introduire ces 'objets, mais on doit les contraindre. Quand la rou- 
pur qui existe autour du cou se dissipe, ils ouvrent immédiatement 
les yeux et ils se sentent soulagés. Les moyens propres à rappeler à la 
ne les naufragés, et en général ceux qui étouffent, ont quelque chose 
T'analogue à ceux que nous venons de décrire; car, dans tous ces cas, 
d s'agit de ranimer la chaleur. 


*. εέρθει ex em.; καρπῷ Codd. — 1. καταμυάξονται BF P. . 


Q 


en 
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ΛΟΓΟΣ 6. 


1'. Περὶ αἵματος ἀναγωγῆς ἐκ xaréppou. Ex τῶν Γαληνοῦ. 


Τοὺς μὲν ἐπὶ κατάῤῥῳ «σ]ύσαντας αἷμα, Φλέδα τεμὼν εὐθὺς à | 
ἀρχαῖς, À κλύσματι dpiueï χρησάµενος, εἶτα τρίψας τὰ σκέλη καὶ 
τὰς χεῖρας ἐπὶ σλεῖσΊον ἅμα Φαρμάκῳ Seppaívorri xal διαδήσας, 
ξυρήσας τε τὴν κεφαλὴν ἐπιθήσεις τὸ διὰ τῆς κόπρου τῶν dyplm 
σερισΊερῶν Qdpuaxov, ὡρῶν τε τριῶν μεταξὺ γενοµένων ἐπὶ τὸ fa- 
λανεῖον d», καὶ λοῦε ἄνευ τοῦ ψαῦσαι λίπος τῆς κεφαλῆς , εἶτα ou 
πάσας αὐτὴν συμμµέτρῳ «Ao τρέφε ῥοβήματι µόνω αὐσ]Ίηρῶν bxe 
ρῶν ἔχοντι, εἶτα ὑπνοῦν µέλλοντι τὸ διὰ τῶν ἐχιδνῶν δίδου φάρµαον 
νεωσ]ὶ ἐσκευασμένον, xai κατὰ τὴν ἀευτέραν ἡμέραν τὰ ἄλλα «dris 


LIVRE IX. 


1. DU CRACHEMENT DE SANG SUITE D'UN ΟΑΤΛΗΛΗΕ. — TIRE DE GALIES. 


Tl faut saigner des le début les malades qui crachent du sang à li! 
suite d'un catarrhe, ou leur administrer un lavement ácre; ensuite 08 
pratique sur les jambes et les bras des frictions très-prolongées avec di 
medicament échauffant et on. entoure ces membres d'un bandage: # 
rase la tête et on applique sur cette partie le médicament aux excrémeob 
de pigeons sauvages; puis, après un intervalle de trois heures, on e 
voie les malades au bain; seulement, en prenant leur bain, ils feroot# 
tention à ce qu'aucune graisse ne vienne leur toucher la téte; ap* 
cela, on recouvre cette partie d'un bonnet de moyenne épaisseur, 4® 
nourrit uniquement avec des bouillies qui doivent contenir quelques (ών 
légerement ápres; quand le malade va se coucher, on administre le médr 
cament aux vipéres récemment préparé; le second jour, on fnctioont 


Cu. :; tit, Ἐκ τῶν Γαληνοῦ. Vers ΑΒ). — 3. τὰς τρίχας χεῖραι DP.— 
antiq.; om. Codd. στ. — 1. Q2£62 τε- 6. λίπους BF P. — 9. κατεσκ 
pat AGL: ὁλεξοτοιιῶν Ες QAsCovoseir Cod. 
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vyorTwP. 2713 CE ἰσχυρέτεσα πατὰ τὰς Wapaxuis τῶν Φλεγμονῶ». 
Ἡτττια uir οὖν ἐστιν À τε τὴν ε]ισάνης χυλὸς καὶ τὸ µελίκρατον' à 


ἴσχ-.οάτεοον ce τὸ τὴν laws σπέορα καὶ ὅταν ἐμθληθῇ τι τῷ 


αελικ-ττν τῶν dou Αρτανῶν, Οἷον ὀρεγάνου καὶ ὑσσώπου καὶ 


x122u:: 9"5. γλπχοῦς τε καὶ ἴρεωνς. 
. Ilzos πλ; οῦν ὀδουνας. Ex τῶν Γαληνοῦ. 


sv de lcwwas ire πυρετῶν ᾖΑόέλλιον ἐᾶται, καὶ χὀσΊος. | 
Κ:αμέπς ασ.λῶν καωθέντων τῇ τεφρα αεγνύντες σ]έαρ φαλαιν, ! 
as TE τῶν GT ἐν οῶν 225 VAZT2 xzvusha, xai EÍ τι τοιοῦτον ἕτερον ' 


αισύοσητικ2ν 232 ἰσχυσῶς ἐστι τὸ φαρμακον. 


4. Πους τιτθους. 
[I zzz; Dip aurirrs τιτοών ΞοπΏπμά dai δρασΊιχύτατον τι | 


τιθεκενον ΄ £X» I0 nsc σοι φαίνηται, κυκρίνν µάλατΊε à polis. 
vous dex medicament. plus forts pour là periode de déclin. La crème d 
d'une monde et l'eau miellee sont des medicaments de moyenne force; 
mais la zraine d'octie et l'eau miellee dans laquelle on a mis quelgee 
pite ser. comme Ponzan. Ukvsope, La culuminthe, le pouliot et l'ins, 
ont des med-camentts plus forts. 


*. REIMSTES CONTRE LEX DOCLECRS DE CÔTE. — TIRE DE GALIEX. 


Le κα er de costus zuerissent les douleurs de cóté non accom | 
paztievs de tevre. M us emplovons contre les douleurs de cóte et contre 1 
toutes les alEections inalozues des cendres de tiges de chou brükes. 
Auxquetles nous aegtons de là vieille zraisse: car ce medicament est ct 
polle de dissiper vizeareiscment. 


s. REMEDES CONTHE LES AFFECTIONS DES, VAMELLES. 


Lione dis polest ipplspiee ur les mamelles enflammees est ut | 
AED we ΕΕ 1? ees eficaces .cC€Hperue Ur ANS emble trop seche. ramollrsset 


χννος À. -- Cu. S, Es rit 


à si cr NV rt!" . αν Ch RFP. ^» 
Vers — om. Codd. στ 


* 
, 
Ux? n 


fiat "3 ὃν v em foy t. 
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NUE ur τρια. ἠόνόσμου χυλοῦ µέρος ἕν, μέλιτος ἁτ]ικοῦ µέρος 
ἐν. Rass εἰς περαμεοῦν ἀγγεῖον ἕψε κινῶν συνεχῶς, xol ὅταν } 
me" 2av. i23$ Ox ' ἐν δὲ τῇ χρήσει δίδου αρὸ τροφής pu- 


1 


ao Mess στεναστωσεως Ev }ασΊρί. Ex τῶν Γαληνοῦ. 


Η τὸν «vcre ἓν nas οἱ yéreois χυμῶν À σιτίων els ἀτμοὺς | 
Zeaticecree Srl Όεταστντος συπισίαται χλιαρᾶς" à μὲν γὰρ jobs 
τν er areas. (rm «σε mal ὄιαλνειν οὗ γεννᾶ «σνεύματος οὐδέν' 

της 2e vos xal διαλύουσα µόνον, ἀλλὲ 
KX. Sent xis: TY» συσ΄ 391» τοῦ σνεύµατος" » δὲ ἑλατ]ω 
Desert ve mer xz. πεταξαλλει τὴν τροφήν, ἑλλιπέσΊερον à, 


«( 
ri P, 
» 
x 
Le 
de 
14 
Hu 


Ad UT T oops τὴς grauxrsr. Mesures οὖν αὐτὰ διὰ τῷ ! 
ὥτεσα ασ στων ὁ ατα λκνν wL7rxn. ἀφέψοντας ἐν dao χυµήνν 


κα; ir pce L4 τέως EUITXS. une partie de suc de menthe et σε 
Dacus Aeomoet A Arr Manus ce medicaments dans un vase en po À 


1 
4 












te ie uu re ei continuellement; enlevez le vase à 
We fg c [82 -PUev. °C Amnassees et mettez-le de cóté; voti 


EU ὦ το UNS TU TARTW gà pl NIUE 
SOL.COMW.L.AUS 93 TH gal TAX L'ESTUMAC. — TIRE DE GALLEN. 


la emu De cua Cite exe Sent 4 une chaleur tiede qui dis I 
Mus Mt a MM USO meu lin ilments existant dans cet orga: 
2t ERO 0: esie coc lLS pores eve de gar parce qu'il n'es pe 
nine α xa ne amem ism osi ir Gisoudre: de son côte. une dr 
vector mes Se Cem wm a amem] c5 à Cbeseudre., mais dissipe aus. 
molto oe nes e ants ee Lu Dar. ane chaleur plus faible. # 

poU f. oe ο. σα. ments. TDais a un degré infe 
max des gar. On doit donc atienef ! 


ο LUN uH Apo Du E 
(ooi voces atre ma Se, à cet effet on fait bouillir dans de 


e vano Cx moi: ds cien. Ze grande kerce ou de dix? 


argum Pos ος um ou. tu: co Col — =. xw d). cn. F- 


Ver (0588 c8 Tr^ Von ue + Ÿ mit wt xni ὄεελιει BP. 


a 
vw! 


c 


186 ORIBASE. SYNOPSIS, IX, 12. 


ὕειος δὲ ἀσ]ράγαλος xaubels xal φοθεὶς σ]ρόφους καὶ ἐμπνευματώ- 
σεις ἰἄᾶται, xal ἀρισΊολοχία σΊρογγύλη. Tàs δὲ διὰ ἔμφραξιν τῆς 8 
κοιλίας ὀούνας, À διὰ σαχύτητα γινοµένας αἵματος, 3$ διὰ ψῦξν 
οἶνος «πινόμενος ἀκρατέσΊερος μετὰ τροφὴν ὀνίνησιν ' ὕπνου à 
ἐπιγενομένου καὶ τελείως αὐτὰς ἁποπανει. 


(β’. Περὶ τῶν παρὰ Φύσιν τῆς γασΊρὸς ἐκκρίσεων. 


Εν ταῖς παρὰ φύσιν τῆς γασΊρὸς ἐκκρίσεσιν, ὅταν μὲν ἰσχυραὶ | 
σροθυµίαι συµθαίνωσιν, ἐκκρίσεις δὲ γίνωνται, σιµελώδεις μὲν τὰ 
σρῶτα xal µυξώδεις, ὕσἹερον δὲ καὶ ξυσματώδεις, εἶτα xal Bpayés 
αἵματος ἔχκρισις ἐπεσ]αγμένου τῷ διαχωρήµατε, οὖκ ἀναμεμιγμέ 
νου, σερὶ τὸ ἀπευθυσμένον ἔντερον à διάθεσις ἐνεῤῥιζῶσθαι φαίνεται, 
xal χαλεῖται τεινεσμὸς τὸ σάθος ' ὅταν δὲ ἄνευ τοῦ «απροηγήσασθε 
πιμελώδεις ἐχχρίσεις ἐπὶ ταῖς χολάΐδεσιν εὐθέως αἱ ἔνσματώδες 


donne délaye dans l'eau, guérit les coliques et les accumulations de gu; 
l'aristoloche ronde a les mémes propriétés. Quand on boit après le repas # 
du vin à peu pres pur, cela soulage les douleurs qui tiennent à ue 
obstruction de l'estomac, à la présence d'un sang épais dans cet organe 
ou à son refroidissement ; s'il survient du sommeil, cé remède fait enti 


rement cesser les douleurs. 
8 


1°. DES DIVERSES ESPECES DE SELLES CONTRE NATURE. 


Les excretions alvines contre nature qui sont accompagnées d'esnis | 
pressantes d'aller à la garde-robe, qui commencent d'abord par des dé 
jections graisseuses el muqueuses, lesquelles sont remplacées plus tad 
par des matières ressemblant à des raclures, faisant place à leur tour 
des selles sanguinolentes ou le sang n'est pas mêlé aux autres matières, 
mais seulement répandu goutte à goutte sur elles, proviennent dæ 
maladie qui s'est enracinée dans le rectum et à laquelle on donne k 
nom de ténesmne ; les selles bilieuses immédiatement suivies de selles q8 
ressemblent à des raclures et qui n'ont pas été précédées d'excrétioss 


zraisseuses , lorsque ces raclures sont accompagnées toujours de met 


Cn. να: |. σε} στα οκ ent. }νοσται Codd. 





490 | ORIBASE, SYNOPSIS, IX, 15. 

τοὐπύπαν ' εἰ δὲ μὴ, δευτέρας γοῦν αροσ]Ίεθείσης, ὀὐκέτι δέονται 
τρίτης. Απὸ μὲν οὖν τῆς ξανθῆς χολῆς εἰ γένοιτο δυσεντερία, ἰώμεθα : 
τοὐπίπα» avr» * εἰ δὲ ἀπὸ µελαίνης χολῆς, ἀνίατός ἐσ]ιν, οὐδὲν 
διαφέρουσα καρκίνου τοῦ μετὰ ἑλκώσεων. 


is". Πρὸς δυσεντερικοὺς xai κοιλιακούς. Ex τῶν Γαληνοῦ. 


1  Anprix σφραγὶς καὶ τὴν ἤδη νεµοµένην ὁυσεντερίαν l&zas eue | 
uzr» τε καὶ ἐνιεμένη " dei δὲ αροαποκλύξειν τὴν ἕλκωσιν μελικράτφ 
«oso» ἀκρατεσίέρῳ, κἄπειτα ἄλμη, καὶ μετὰ ταῦτα τὴν λαρνίν 
ἐνιέναι διὰ 3ovo) λὠσσου χυλοῦ" αινέσθω δὲ διὰ ὑδαροῦς ὀξυκράτου, 
Γσλα τὸ moa ' }ίγεται δὲ γοιοῦτον κοχλάκων διαπύρων ipfe! 

|^ Derrar εἰς αὐτὸ καὶ ἑψέμενον ἄχρις ἂν ἀναλωθῇ τοῦ ὁροῦ τὸ er 
σον καλλισ ἐν ἐσίιν [apa ὀνσεντερικοῖς καὶ «paci τοῖς xr 
var" isa ετεαέσ: ἑευμασιν. Κυνείαν δὲ κόπρον λείαν τῷ οὕτω σκρα- 3 


guatmi cela. ne sufht pas. on n'a qu'a donner un second larement de 
meu nature, et les malades n'en auront pas besoin d'un troisième. 
Nous zurnisexis endinairement la. dvssenterie, si elle tire son oris } | 
ἐς ἓν mU. Jaune: mais. si edle provient de la bile noire, elle est ince 
CUN ati cu sene ne dillere en rien du carcinome ulceré. 


CS Υπ CONTRE LA DYSMENTERIE ET CONTAE LE PLUX CELIAQUE. 
— TIRE DE GALIENX. 


Qu ce osos Du ος qu'on administre sous forme de lavemes | 
nice vi cs ὧν συν, eile suerit la dvssenterie, méme lorsque 
ον GSC loc Code) νέας des ulceres envahissants: mais on dod 
René oye US oou avo de Ceu. miellee contenant moins d'es 
uomo ww τς amants aee de l'eau sale: apres cela on injedeh 
NA OU v olas cy. dis Za suc de vlantain: on la boit avec de lem 
vo cures cvi de vue. Le lait caseeux : ος communique 2 
eo. doct v Imezann Pes ca Toda incandescents et en le faisast 
V aum le. ! Vx sorte parte du serum soit consumée| 


NUS AN ne, ee etc 0x9 Oy ese nto nte. M sous ajoutez des excré 3 


AU pog $ aea co» [ει oven intaq.. em. Codd. 
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Ἀρχέμενον οὖν gxidjov ἱασαιτο ἄν τις χρονίσαντα dé οὐδαμῶς : 
ὑδεριῶσι 3 p οἷς ἂν σκιῤῥωθϐ, καὶ ἐν σλείονι χρένω διαφθείρονται' 
τοὺς δὲ oir Φεραπευθῆναι duvapérous διὰ τῶν Θερμαινόντων ne) 
λεπ,υνέντως ἰασάμεθα φαρμάκων, ἐπιμεγνύντες αὐτοῖς τὰ µαλάτ- 
Toriz. Της δὲ drorías τοῦ ἧπατος ὀνσκρασίαι mí» εἶσιν αἰτίαι. 6 
ἀνσφωσατέταται δὲ ἱκανῶς x3) σοικέλας καὶ χαλεπωτήτας 5m 
20903: Jus surrur idées, ud) τοῖς τεχνέταις αὐτοῖς εὐμεταχα- 
οι. ουδ. ἄν vo, σπέρμα σκιῤῥούμενον ἧπαρ ὠφελεῖ xal ἐμπεφρεγ- i 
uror. ἁρτολλωσσου Encoë αἱ files καὶ à παρπὺς xxi τὰ QUU, 
maxns. καὶ ατλεσία τὸ στέρωα καὶ αἱ ῥίζαι, δάφνης jmd 
Crus ειτέαενος σριωξολον ἐν obey εὐώδει. εὐκατόριον καὶ pri 
τος Troy ἔγτεόεναι τῷ α.οιν Srcusr πσικρῶν ἀφέψημα μετὰ αγ 
Dar X3; GITfo6w$ αιγέατνου καὶ τὸ ἆλενρον αὐτῶν καταπλασού- 
ESC, MXTIICS αξτα τος Tirer ἐντιδέται, νάρδου cüdyus usnm 


5 παὶ ἐξνόεν ἐτετεεκενν. ἔτερ. rs amie à παρπὸς, αεράστον, ἁμίγ- 


pins (Do viaqutass On peut cuernir un sqarre commencant: miis, 5 
kml CUT κτλ cs vence chronique. il ην a plus moven: ar 
M^ msn ivre PbvlITupeques. et ils meurent apres un espace de 
NCDIR Li UT UE Ce cR D: susceptibles d'être traites nous le 
purs ο σνακ à ni Ὠέσιὰς chauffants et atténuants. auxqueb 
wr TINTIN DAncuseantes. Les vices du temperamesi 6 
wal Chen In P Rime LI ès. mais COPS vices sont tres-difhciles à 
mNAMalGAahcD€-n oii ρω Dés LS dE v APPS tres-craves. dont les pu 
SD. σσ nee mon De Deülement Le craine de gate 
SM nb £m Dh» = CRAN OS Du AM son du foie: il en est de mim 
NS ουκ Da T2d 16 de Lune O6 Quantam desseche. de l'asperge. 
MONTE ο ITha i5 De Tes Xe cetie plante, de l'écorce d 
ROUE ος che Tut UNI. Dur NX és obabes dans du vin odonf 
canin Le IR fT TE. Ca ton au viscere. dune dé 














SUPE t. USA RO ο TUM. χο TU» de boisson avec deb 
ou de δα πο de THEN ὃν JET ὃν οὓς legumes. de hift 
Uds onPos πο TQ IO kLg wx me. del'epi de nand, ques 


Steal M8 IU LS CN ES ο DV ο T spglique a l'extérieur. à 


. ον ο πο Ένα 5ος 
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514 ORIBASE, SYNOPSIS, IX, 25-275. 


χε’. Περὶ σκληρίας νεθρῶν. Ex τῶν Ῥούθον. 


ὧσαι δὲ σκληρότητες κατὰ νεβροὺς γίνονται, ὀδύνας μὲν οὐκέτι | 
σαρέχουσι, δοκεῖ δὲ ὥσπερ τι βάρος αὐτοῖς ἐκ τῶν κενεώνων χρέ- 
µασθαι, καὶ ναρκώσεις µέν ela: τὰ ἰσχία, ἀκρατεῖς δὲ σκελῶν, οὐ- 
ροῦσί τε ὀλίγα * τὴν δὲ ὅλην ἕξιν τοῖς ὑδατουμένοις μάλισΊα ἀοίκα- 
σιν. Τούτους ἁπαλύνειν x»porrais καὶ µαλαάγμασι καὶ τρίψεσι καὶ 1 
συριάµασι, καὶ οὐρητικὰ σροσφέρει», καὶ τὴν γασΊέρα ὑποκλύζευ. 


xe'. Περὶ ἀτονίας νεθρῶν. 


Éo: δὲ xal ἠδε ἡ νόσος νεφρῶν ' οὐ ὀύνανται τὰ οὖρα du, | 
ἀλλὰ εὐρύτεροι ὄντες χαλῶσί τι καὶ τοῦ αἵματος ἐκ τῆς QU, 
xal ἄλλας σαχύτητας ἑῶσιν. Τούτοις συμφέρει σῖτα σΊ]ρυθνὰ, καὶ 1 


25. DE L'INDURATION DES BEINS. — TIRÉ DE MUPUS. 
Les indurations qui se développent dans les reins ne causent ae | ; 
cune douleur, mais il semble aux malades qu'un poids est suspende i 
leur corps dans la région des iles ; ils sentent de la torpeur aux hanchs, 
ne peuvent diriger les mouvements des jambes, et urinent peu; pur 
l'habitude générale du corps, ils ressemblent surtout aux hydropiges 
Dans ce cas, il faut amollir les reins à l'aide de malagmes, de frictioss. 3 


administrer des substances qui poussent aux urines , et relâcher le venire 


«avec des lavements. 


26. DE LA FAIBLESSE DES REINS. 


La maladie suivante a encore son siége dans les reins : ces organs! 
peuvent filtrer les urines, mais, comme ils sont trop largement pers. 
ils laissent échapper aussi une partie du sang des veines et encore dst 
tres matières épaisses. Ce qui convient en un tel état, ce sont ls? 


Cu. 25; |. 4. re Ruf: dé Codd; Codd. — Cu. 26; 1. -. ve Rd: 
— lb. ὑδατουμένοις Wuf.; cidoupévois ἴσχειν AF ; ἔχειν Bp. — - 8. dial 
Codd. — 6. ὑποχλυξειν Ruf.: ἀποπλνδει om. Codd. 


ο» 
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ψωριᾷν τὰς φλέβας À τὴν κύσΊιν * διορισθήσεται δὲ τῇ λεπτότητι 
xal τῷ σάχει τῶν οὔρων ' τὰ μὲν γὰρ λεπΊ]ὰ σεπονθέναι τὰς φλέδας 
ἑμδείξεται' τὰ δὲ οὐ Aen'là τὴν κύσ]ιν. 


xn'. Περὶ Φλεγμονῆς κὐσΊεως. Ex τῶν PoiÇor. 


Χαλεπώτερον καὶ ΞανατωδέσΊερόν doli θλεγμονὴ κύσΊεως * αν- | 
ρέτΊουσί re γὰρ ὀξέως καὶ ἀγρυπνοῦσι καὶ Φ«αρακαίουσι xa) ἐμοῖσι 
χολώδη ἄκρατα, xal οὐρεῖν οὐ δύνανται. Τούτοις, ἣν dry, Quin 1 
τέµνε, μὴ els μακρὰν δὲ τέµνε, καὶ τοῖς ἐπιθρέγμασι συνεχῶς 
Sépuauve. Πψήσθω δὲ ἐν τῷ ἐλαίῳ σήγανον καὶ ἄνηθον καὶ ἀλθαία ; 
ῥία, καὶ ἡ κοιλία ὑποκλυζέσθω μαλακῷ κλύσματι  ἄμεινον δὲ εἰ 
xal µήχωνα συνέψων τῷ ἐλαίῳ, καὶ cl χηνὸς σ]έαρ διατήκω», à ὅρ- 
vilos ἐγχέοις. Éyd δέ σοτε καὶ ὁποῦ µήχωνος ἡμιωθόλιον puri 


semblent à du son, c'est un signe que les veines ou la vessie sont frap- 
pées de psore : si les pellicules sont minces, elles indiquent que les 
veines sont le siège de l'affection: si elles πο le sont pas, la vessie es 
malade. 


45. DE L'INFLAMMATION DE LA VESSIE. -— TINRÉ DE RUFUS. 


L'inflammation de la vessie est plus grave et menace plus fortemetl | 
la vie des malades [que celle des reins]: en effet, dans cette inflammr 
lion, les malades ont une Πόντο aiguë, de l'insomnie, du délire, de 
vomissements de bile pure et ne peuvent uriner. Vous pratique! | 
donc une saignée, si vous le pouvez, mais ne différez pas longtemps: 
réchauffez constamment par l'emploi des embrocations. Donnez un lre-3 
ment émollient pour relâcher le ventre avec une décoction d'aneb d 
de racine de guimauve, dans de l'huile de rue; mieux vaut encore lue 
bouillir aussi du pavot dans l'huile, ou donner un lavement de grase 
fondue d'oie ou de poule. Quelquefois aussi j'ai dissous dans l'ait 
une demi-obole de suc de pavot avec de la inyrrhe et un peu de safe, 


Cu. 28; 1. 6. Τούτοις, jr óvm| Τού- 8. Θέρµαινε ex cm.; Θερμαίνευ Cod. 
τοις dans (rxns P) ὀδύνη BP. — 7. — 9. ἐπικλυξέσθω BFP. — 10. 186 
τέμρε Hut, τέµνειν Codd. --- Ib. μακρὰν Ruf. ; καί BFP;17 καί A. — 11. ὐχ 
δὲ τέµνε Ruf. ; μαχρὰν τέμνει» Codd. — ΒΕΡ. 
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σου, xal τοῦ ὁποῦ τοῦ κυρηναϊχοῦ, καὶ τοῦ σιλφίου, καὶ τῆς κο- 
νύζης, xal τοῦ ἀψινθίου, xal ῥαφανῖδος τοῦ σπέρµατος, xa) βέτο 
χυλοῦ, καὶ σελίνου χυλοῦ, ἐν ὄξει χεραννύοντα ἕκασ]ον, ἡ λαγωῦ 
αυτίαν, ἡ νεθροῦ, À ἐρίφου, διέντα οἵνῳ ^ μετὰ δὲ ταῦτα εἰ pi 

5 λύοιτο, τέμνειν χάτωθεν τὸν «περίνεον ὥσπερ ἐπὶ τῆς λιθιώση 
χύσΊεως, xal κομισάµενον τοὺς 3ρόμθους τἆλλα os τὰ αἱμοῤῥαγιὰ 
σειρᾶσθαι Φεραπεύειν. 


λ’. Περὶ τῶν ἐν κύσΊει θυμάτων. 


Qaa δὲ ἐν κύσΊει φύµατα σεπανθῆναι χρήδει, τὸ μὲν κράτισ]όν | 


ἐσΊιν ἔτι ἀρχομένων σειρᾶσθαι διαλύειν, ἵνα μὴ els ἔμπυον spazi 
10 εἰ δὲ ἀδύνατον ein Φεπαίνειν, οἷς καὶ τοὺς νεβροὺς ἔφαμεν κατα. 


de l'armoise, du bouton d'or, du suc de Cyrene, du silphium, de lace 
nyse, de l'absinthe, de la graine de raifort, du suc de ronce ou de & 
leri, médicaments qu'on mélange chacun en particulier avec du v 
naigre; soit de la présure de lièvre, de faon ou de chevreau, délayit 
dans du vin; si, après cela, les caillots ne se dissolvent pas, on lila | 
bas une incision sur le périnée, comme cela se pratique pour les caksb 
de la vessie, et on enléve le sang coagulé; du reste, on tâche d'institur 

le méme traitement que celui qu'on. emploie daus les [autres] écode 
ments de sang. 


30. DES TUBERCULES DE LA VESSIE. 


Pour tous les tubercules de la vessie qui ont besoin d'être amenés 8 | 
maturité, ce qu'on a de mieux à faire, c'est d'essayer de les dissoudre 
au début pour empêcher qu'ils n'arrivent à suppuration ; s'il est impor 
sible de les faire mürir, on applique les mémes cataplasmes dont 1 1 
déja été question à propos des reins, et, en outre, ceux de cresson d'Al. 


2-5. xai βάτου... épigou om. BP. — — Codd. — Cu. 3o; 1. ϱ. és om.BP. 
3. κεραννύοντα ex em.: χεραννύων AF. -- Ib. ὅτι BP; om. F. — το. os Ml; 
— 4. σιτύαν À Ruf. : σιτυίαν F. — lb. ἐν oig BFP. -- lb. Φαμέν BFP. — 
διέντα cx em.; δεί Codd.; - 5. τὸν 10 p. 510, 1. 1. xatazAdoonr MU 
wiprneoruor BP. Ην, ἐπί Aét.; om. Codd. 


C 
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al xo eis xal χαλῶσι τὸ ἔντερον, dioe εὐπετῶς δέξασθαι τὸ κλύσμα, 
Πυκνὰ δὲ καὶ εἰς Θερμὸν. ἐγκαθίξειν, καὶ τὰ ἄλλα ὅσα εἴρηται ep} | 


τῶν ἐν νεβροῖς σοιεῖν. 
λ6’. Περὶ διαθήτου. Ἐκ τῶν Γαληνοῦ. 


Époï δοκοῦσιν οἱ νεβροὶ σεπονθέναι καὶ κατὰ τὸ «πάθος ὅ vmi i 
μὲν ὕδερον els ἀμίδα, τινὲς δὲ διάῥοιαν els oÙpa, τινὲς δὲ διαθή- 
την, ἔνιοι δὲ δίψακον ὀνομάξουσι, σπανιώτατα γινόμενον ' δψώσί 
τε γὰρ ἀμέτρως οἱ ἐν τῷ σάθει τούτῳ τυγχάνοντες, σίνουσί τε διὰ 
αὐτὸ τοῦτο δαψιλὲς, οὐροῦσί τε τὸ σοθὲν ἐν τάχει τοιοῦτον οἷον 
ἐπόθη. Ἀτονίαν δὲ ἄν τις αἰτιάσαιτο τῶν νεφρῶν. 3 


λγ᾽. Διαθήτου lacis. Ἐκ τῶν Ῥρύφου. 


ΜέγισΊον laua τῇ νόσῳ σιόντα ἐξεμεῖν αὐτίκα, σίνειν ἃ Ve 1 


la vessie s'éloigne [du rectum] et donne du relâchement à l'intestin, 
de facon qu'il admet facilement le liquide. On donne aussi fréquemmest ! 
des bains de siège, et on a recours aux autres moyens de traitemes! 
dont nous avons conseillé l'emploi à propos des ulcéres des reins. 
(Cf. chap. 34, p. 512-513.) 


32. DU DIABETE. — TIRÉ DE GALIEN. 


ll me semble que les reins sont aussi le siége de la maladie que le ! 
uns appellent hydropisie vers le vase de nuit, les autres, diarrhée vers ls 
urines, d'autres encore, diabéle, et quelques-uns enfin, maladie à h 
soif: c'est une maladie extrémement rare; ceux qui en sont frappés ot! 
une soif démesurée, et, pour cette raison méme, ils boivent abonda- 
ment et rejettent rapidement par les urines les boissons dans le mm . 
état ou elles ont été avalées. On pourrait regarder la faiblesse des reis * 
comme la cause de cette maladie. 


33. TRAITEMENT DU DIABETE. — TIRE DE AUFUS. 


Le remede souverain pour cette maladie consiste à vomir immediate. | 


* Part os ΛΡΒΡ. Cu. 35i V. 7. καὶ mur, ve Fi καὶ 5. BP. — 8. δαψιλῶ AF, 


=” 


522 ORIBASE. SYNOPSIS, IX, 34-35. 
JY. Περὶ τῶν ἐν αἶδοίοις καὶ ἕδρα Axa. 

Τὰ ὃὲ ἐν αἰδοίοις ἕλκη καὶ τὰ κατὰ τὴν ἔδραν χωρὶς Φλεγμονῖς | 
ἕντα ξηραινόντων sav δεῖται Φαρμάκων, οἷά dl; τὸ τε διὰ τοῦ 
χεχα»μένου χάρτου, xal ἄνηθον κεκαυµένον ξηρὸν, xal κολοχύθη 
χεχαυμένη. Τοῖς δὲ ἀνίκμοις καὶ αροσφάτοις τῶν ἑλκῶν καὶ ἡ dis! 
φάρμακον ἀγαθὸν ἐπιπατ]ομένη Enpa χνοώδης. Πάντων δὲ αὐτῶν 3 
ἀνωδυνώτατέν τε καὶ οὐδενὸς ἧτΊον δρασΊήριον à πομφόλυξ dali: 
εἰ dé ὑγρέτερα τύχοι τὰ ἕλκη, «Φίτυος à Φλοιὸς κατὰ ἑαυτὸν, ml 
λίθος αἱματίτης. Ei ἂὲ καὶ βάθος αὐτοῖς τι συνείη, τοῖς εἰρημόου à 
μαννης μικτέον. Ai δὲ κατὰ urirpas 3 χύσΊιν ἑλκώσεις, τῶν αὐτῶν 5 
δεόμεναι Φαρμσχων, ἑργάνων χρήζουσι τῶν εἴσω Φαραπεμφόντων 

+ δν τῶν τηκτῶν καλουμέτων Φαρμάκων ἐπιτηδειότερα τὰ Er 
ῥότερα. ol2s ἐστι κρὀκος καὶ φομφόλυξ καὶ ἀλέη μιγνύμενα ῥᾳδίων 
site ἀρνογλάσσου. tive ἑτέρου τοιούτου YUA D. 


J1. DES ULCERES DES PARTIES GENITALES ET DC SIEGE. 


Les uleeres des parties genitales ainsi que ceux du siège erige! | 
l'emploi de medicaments fortement desséchants. comme le médicamesl 
au papier brüle. laneth desseche et brüle. et la courge brülee. Cai? 
un ben τοσο contr les plaies recentes et dépourvues d'humidité qe 
de les aupoudrer d'aloes sec reduit en poudre impalpable. De tous les 
medicaments usites en pareil cas. les fleurs de zinc sont celui qui aee 
lc moins de douleur. bien qu'il n'en soit pas moins efficace: quand 6 

dures sont trop humides , il vaut mieux appliquer l'écorce de pin sk 
ou la pierre hemante. Ki les ulceres ont. en outre. de la profondeur, at 
Acute de fa poussierc d'encens aux medicaments enumerés. Les viret? 
de Le matziee er de la vessie exizent l'emploi des mémes medicam 
tais, coute, Lust nevessaire d'intnxluire ces medicaments dass lit 
error a anis d'un instrument. voila pourquoi les medicamesb5 9 








PAM oS ur Dusecnnent micuw que ceux qu'on nomme fusibles; ib 
pcunce da appartiennent le satran lex Heurs de zinc et l'aloés qut 
undue ie cement sut ave du sue de plantain. soit avec celui dut 


Ul usato (nl "m 


Uu ca. 7 8 er Dents oM 1 tu. RP . 13. Erro crime DEP 
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yr»uérns xai 2x5 Ex Cou Σειῆς, MIT Qui ων Exp κεχαυμένων 
ἡ τέφρα τριξεῖσα σὺν Ὀπίω ἐν νέα cri. 


2.5. Πρὺς τας τῶν dunes θλεγμονάς. 


Σταφίδας ἐκγεγιγαρτισμένας καὶ κύµινον τρίψας ἐπιτῶμ à Der | 
po» χρίθινον ἑψήσας ἐν add $ ἀμπέλου Φύλλα ἁπαλὰ soldes 
5 μετὰ ἀλφίτου ans ἐπιτίθει' À πύμινον τρίψας μετὰ βουτύρω xà 
ῥητίνης ἴσων τακέντων. Πρὸς δὲ τοὺς ἀφθῶντας διδύµους y3 xp ! 
λίᾳ pera ὕδατος σροκαταχρίσας ἔασον ξπρανθῆναι, καὶ κατα 
ὕδατι 9 ερμῷ µυρσίνην ξηρὰν λείαν καὶ σµυρνίου μικρὸν τρίψαςπε 
τάπλασσε. Τὰς δὲ ἐκσαρχώσεις τὰς ἐπὶ τῶν διδύμων τέφρα κλημε 3 
10 τένη σὺν νίτρρ καὶ ὕδατι φυραθεῖσα irai καταπλασσομένη. 


un jaune d'œuf grillé. ou par des cendres de feuilles de lierre desséchés 
et brülées, cendres qu'on triture avec de l'huile dans un mortier de 
plomb. 


36. REMÈDES CONTRE LES INFLAMMATIONS DES TESTICULES. 


Appliquez des raisins secs dont on a enlevé les pepins et du cum | 
triturés ensemble, ou de la farine d'orge qu'on a fait bouillir dans de 
l'eau miellée, ou de jeunes feuilles de vigne triturées avec de la pour 
siére d'alphiton, ou du cumin trituré dans un mélange de parties égale 
de beurre et de résine qu'on a fondus ensemble. Pour combattre le? 
aphthes de [l'enveloppe] des testicules (scrotum), on les enduit d'abord 
d'un mélange de terre de cimole οἱ d'eau qu'on laisse sécher; aprés quá 
on les lave avec de l'eau chaude et on applique un cataplasme compos 
de feuilles de mvrte sèches et réduites en poudre impalpable, e das 
peu de smyrnium trituré. Les chairs luxuriantes qui viennent à poustf j 
sur [l'enveloppe] des testicules sont guéries par l'application d'un αἷ- 
plasme de cendres de sarments qu'on mélange avec de la soude brit 
el de l'eau. 


Cn. 36; l. 7. ἀφθῶνας BP. 
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926 ORIBASE. SYNOPSIS. IX, 38-39. 


xdxioy δὲ καὶ ἁπλῶς κλύζειν ' τὰς δὲ οὐρητικὰς δυνάµεις φυλακτέω' 
ἐπιβέρειν δὲ καὶ τῇ LaQui τῶν ψυχόντων, olo» σΊρύχνου χυλὸν, À 
ir Seins, À ἡ ὑοσχυάμου, 3 κωνείου. Ἀναγκαῖον δὲ καὶ τὸν amis 
καὶ τὸν σερίνεον τῶν απραὔνόντων ψυκτηρίων τινὶ καταχρίειν, olor 
λιαργύρῳ καὶ κιµωλίᾳ καὶ ψιµμιθήρ, ὄξει δὲ δειέναι ανάντα à ὕδατι 
ñ οἴνω }2λυκεῖ À σιραίφ. Tao» δὲ ἀναπαύεσθαι βλαθερόν. Tine à 
δὲ φάρμακα τὴν τῆς νυµφαίας pita» xal Ἶριν καὶ ἀδίαντον - τοῦ à 
ayyavou συμφέροι ἂν καὶ τῷ γονοῤῥοϊκῷ καὶ τῷ σατυριῶντι. 

Àn'. Περὶ ὀνειρώξεως. 

Τοὺς δὲ ὄνειρωγ pois κωλύει» xps διαίτῃ τε ἐνδεεσΊέρα καὶ flo | 
Θερμαινούση καὶ κόπων Φυλακῇ. Προσωφελοῖ dà ἂν καὶ σ]ρωμοὴ 1 
Vuxporipa καὶ χλίσις σώματος ἐπὶ δεξιὰ À ἀρισΊερὰ, καὶ ὅσα φάρ- 
µαχα ψυχρὰ ὑποχριόμενα τῇ ὀσφύι, ὁποῖα ἐσ]ι τό τε κορίαννον καὶ 


n'est pas trop mauvais non plus de donner un lavement simple, maison 
doit eviter les medicaments qui poussent aux urines, et on applique | 
les lombes des substances refroidissantes comme le suc de morelle, de 
pourpier. de jusquiame ou de cigué. ll est nécessaire d'enduir b! 
membre viril et le perinee de quelque substance reíroidissante qu 
apaise en méme temps. comme la litharge. la terre de cimole ou h &* 
ruse: on delave tous ces medicaments dans de l'eau, dans du vind 
«out sucre ou du vin doux cuit. Il est nuisible de se coucher sûr leds. 
On boira. a titre de medicaments. de la racine de nénufar, de l'irisooét 
capillaire: quant a la rue, elle peut convenir également au nula # 
lecte de perte -eminale et de satyriasis. 











AS. DE LA POLLUTION NOCTURNE. 


On reprime les pollutions nocturnes a l'aide d'un régime plas ft 
treint et moins echauffant qu'auparavant, et aussi en évitant la fige 
User d'un lit plus frais que d'habitude. se coucher sur le côté drod i 
le côte gauche. oindre les lombes avec des médicaments froids, qo 
qu'ils soient, par exemple avec la coriandre, le céleri, la cigué, la córest 


=. Jacusxer ΑΠΡ. — [b. καὶ idar- Paul; εροσωνβελεῖ δὲ xoi τόδε soi 
rer om. BP — Cu. 33: À 13. ὁποῖ Codd. 
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232 ORIBASE, SYNOPSIS, IX, 43. 


οὔτε ydp ὁ σίων ἀνὴρ ἐπιτήδειος els σαιδοποιίαν διὰ τὸ μὴ ἁρμόζειν 
τοῖς αἰδοίοις καὶ ὀλίγον σπέρµα ἀφεῖναι τοὺς «σίονας. Οὐδὲ τὸ ἄγαν à 
δὲ λεπΊυνθῆναι κυητήριον. Μήτε ἄγαν σολλὰ ἔσ]ω τὰ καταµήνια, 5 
μήτε dyav βραχέα ' δῆλον δὲ ὡς εἰ καὶ ὕδωρ ἡ ἕτερόν τι ἐκκρίνοιτο, 
às ἄτεχνον Φυλάσσεσθαι. Φυλακτέα δὲ καὶ τὰ ἀπὸ χιόνων ὕδατα, 6 
xai ἔσα ἄλλα σκληρὰ, καὶ τὰ ἀλμιρὰ καὶ λιτρώδη. Καὶ τὰ διαχω- 1 
οοὔντα σλέον κωλύει χυῆσαι διὰ ἀσθένειαν. Ωφελοῖ δὲ ἂν œuvre ! 
τὰ Φερμαίνοντα xal ἡἠσυχῆ σνευματοποιοῦντα. Οἴνους τε οὖν wb 9 
ὑδροποσίας ἐπαινεῖν, καὶ λαχάνων τὸ ὅρμινον xal τὸ ἐρύσιμον καὶ 


τὸ εὔξωμον. καὶ el τι 3225 σσροτρέπει µίσγεσθαι' σήγανον δὲ καὶ 
uirÜnr σαντων μᾶλλον Φυλακτέον. Xpn δὲ σλησίον ἠκούσης τῆς 6 


καὔθαρσεως τὴν μὲν ἔναιμον καὶ δαψιλέστερον διητηµένην ἀφαιροῦ- 


D u'engraissent : en eflet. un homme gras n'est pas propre a engendrer des 


enfants, parce que ses parties zenitales ne s'adaptent pas [à celles del 
lemme”. eb parce qne le: sujets gras excretent peu de sperme. Cepen- i 
dant ce n'est pas un ban moyen non plus pour favoriser la conception 
que de devenir trop maigre. Les τος]ὸς ne doivent être ni trop abondants 3 
ir en trop petite quautite: il est clair aussi qu'il faut combattre. comme 
un obstacle à la tecondite. des ccoulements. sereux ou de toute autre 
na'ure que fa temme pourzáit avoir. On evitera les eaux qui prone i 







nout de la tonte des nenas ainsi que toutes les autres eaux dures, e 


(osos qui sont sales ou alcalinés. Les excretions alvines trop aboe- 1 


αμα τον empéchent essi ἐς conception. par suite de faiblesse. Tous les 
mens qui chantent «t qui ponoquent un leger developpement de 
τί Ρον οτε cue C mme ton, nn prelerera le vin a l'eau. εἰ, , 
ect heres potager on donnera de lhormin. de l'ervsimum, delire 
Diete (ct Leute. (fies (pui oweitent aux rapprochements sexuels: nas 
Haviteta pius que touts autre chose là rue et la menthe. Quand eot Ἡ 


vs qu des appris a “eme quia be. 3uceup de sang et qui a sum 


80e ARP — ὃς, Mess .. Ica ὀαατεις A — Ib. τα dzo xioros AF; # 
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DES MALADIES DES FEMMES. 533 


v τῆς poa (Qopás , τὴν δὲ ἀναιμοτέραν σροσ/Ίιθεῖσαν, τῆς τε τῶν 
είων καὶ πποµάτων ds μάλισΊα συµµετρίας Φροντίξειν καί τι τῶν 
Μισ]ικῶν εἰς κάθαρσιν λαμξάνουσα», old dai τά τε εὐώδη λάχανα 
| τὰ δριµέα * ταῦτα γὰρ καὶ εἰς τὴν ὑσ]Ἱέραν ἄγει, καὶ μάλισΊα 
άνδιξ, καὶ τὸ κρῆθμον καὶ τὸ µαάραθον καὶ τὸ σέλινον καὶ τὸ 
demon. El δὲ διὰ κακοχυµίαν τινὰ μὴ κυΐσκοιτο, ταύτην éxxa- 
ίρειν, À κατακιρνᾶν τῇ χρησΊῇ διαίτῃ. El δὲ διὰ ψυχρότητα τῆς 
Ἱέρας μὴ ylvorro σύλληψις, τά τε ἄλλα ἐκπονοῦσαν καὶ πυρίαις 
σαι» πυριωµένην ἀνακαλεῖσθαι τὸ Sepuév. Καὶ οὐδὲν ἄπο τρόπου 
πἹόρειον «xívew, xal τῶν εὐωδῶν σπερµάτων τὸ τε κύμινον xal 
ἄνισον καὶ γληχοῦς κόµην καὶ ἀρκευθίδων καρπὸν ἑκασ]ῳ ττε- 
ρεως µίσγουσα». Καάλλιον δὲ χρῆσθαι τῷδε τῷ Φαρμάκῳ: ἐπίθν- 
ν, εὐφόρξιον xal σέπερι καὶ daÿxou σπέρµα xal «σετροσελίνου 
έρμα, πάντα τρίψας ὅσον LÉ’ δοῦναι σιεῖν. Τοῦτο καὶ τὰ κατὰ 


que-là un régime trop succulent diminuera ln quantité de ses ali- 
nts. tandis que celle qui est plutôt anémique en augmentera la dose 
iura le plus grand soin de garder là mesure en fait de boissons; elle 


















ra aussi quelque substance qui provoque les règles, comme son! 
herbes potagéres odoriférantes et ácres : en effet, ces herbes pous- 
vers ln matrice, et ce sont surtout l'aiguillette, le fenouil de mer, 
il ordinaire, le céleri et le smyrnium, qui jouissent de cette 
. Si une femme ne conçoit pas par suite d'humeurs mauvaises, 

| purger ces humeurs ou les tempérer par un bon régime. Si la 
ne se fait pas parce que la matrice est trop froide, la femme 
r sa chaleur par toutes sortes de fomentations et en se fati- 

tous les autres rapports. Il n'est pas du tout déraisonnable non 
boire du castoréum, de choisir pour boisson parmi les graines 
tes le cumin et l'anis, et de prendre de la méme maniére des 
pouliot ou des baies de genévrier; dans chacune de ces bois- 
ra un peu de poivre. Il vaut mieux encore recourir au médi- 
posé d'agourre, d'euphorbe, de poivre, de graine de dau- 
et de graine de persil; on triturera toutes ces substances 
et on en donnera à boire la quantité de deux drachmes. Ce 


15 καί F; om. RP. — 14, 20m. AB P. 
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538 ORIBASE, SYNOPSIS, IX, 44-45. 
ξπραὶ. Qxpuaxi τε ξηρὰ, ὑπὸ ὧν τὸ χεχηνὸς μύσει * καὶ σ]ύμματα 
δὲ κύτινοι ῥοιῶν καὶ σχῖνος, καὶ ῥίζα βάτων καὶ püpra. Τὰς X 3 
διασ΄ co as σνρίτις ἐςευθύνειν' μάλισΊα γὰρ ἐπὶ ταῖς πυρίαις εὐάγω- 
ox xal τοῖς μαλαχοῖς «εοοσθετοῖς. Καὶ μῖζις δὲ à ἐξόπισθεν µαλισ]α 3 
coxti xvizx£iv. 

μδ'. Áxvov Θεραπεία. 

Os: uis Là ελγσμονὴς καὶ ἐπίσχεσιν αἵματος ἀπνοοῦσε, QU6s | 
viuriy αὐτικα yorc εὐθὺς > 20 ἀναπνέουσιν ' καὶ τὰ ἄλλα ἐνδείσ]ε- 
263 lasse εἰ ἃὶ τύχοιεν κατὰ πολλὴν ψῦξιν καὶ ἀσθένειαν τοῦ b 
TP maria ὃεταοῦ ἁλισκόμεται τῇ χέσῳω, τὰς xevolatis ΦυλατΊεσθαι, 


ταν το i22 rnv ἐτὶ σλέον χαταψόξωμεν. ἄμεινον οὖν ἐσῖο 1 


esse. τὸ car Ix voor) ias ἐξ ἅπαντος τρόπου, ἵνα τῇ T 
fonbwInw Erica στάσωσι τὸν Fer ἀέρα, εἰς ὅπερ ἀθιχόμσει 


Έειστε-ας Dieu is τέρας sehdrorra. 










2 nl Di ClImLDéamev* iMTIDZx nici. des fleurs non écloses de grenade, 
lIlosvuelus oa maim de ronce et des baies de mvyrte. On redrese 
SS ο το σος ον A0 mFatmux à l'aide de fomentations, car ce sont surioal 
MS CURSUS us εν es Testo em o!ients qui rendent cet organe facie 

Dom Lis mIzce mant se vue} qui se font par derrière semblesl 


CANNE Ts t M HD Le σσ ο τὰ conception. 
PA TCRINT CE LA FEMME SANS RESFIRATION. 


Ne leoi sens mer x9 mes qui ont perdu la respiration pt 


oco tuer s ὃν iv. mirmucu ie snl. car elles respirent at 
oS o ts 007 dut LOST LR £ZDme plus sévère: mais, si 
NUUS SU c elo ο TI ARS par suite d'un refroidissemei 
D. ss C6 4 cnn TAL gai mese dans le cœur, ἐπ 


on dg MEM (071 Io 0:7 a e4iz ee us n azgraviez le refrodst- 
(oos cow zu toas PoswnsmuT DG a peu la chaleur de tous 
ose sos coros a] s vestes ho wimidir. elles attirent [ 
em so cm cV Lan, elles n'auront plus beso 


re «μα Q5 iuam M > Ξ 














DES MALADIES DES FEMMES. 547 


| 
rog κύτους ἀπολαμξανομένου συµξαίνει δὲ διογκοῦσθαι τὸ ἠτρον, 
mor? δὲ καὶ ὅλον τὸ ὑπογασΊριον οὐκ ἔλατ]ον à ἐπὶ τυµπανίτου ὕδρω- 
ο... Ne χρονίσαν γὰρ 
γίνεται τὸ dos. Év ἀρχῇ τοίνυν, εἰ undèv κωλύει, Φλε- 
à τοµέαν «παραληπ/έον, À κάθαρσιν τὴν διὰ τῆς κολοκυνθίδος ἱερᾶς, 
:κατατλάσματε διὰ ἰσχάδων, ὑσσώπου, vérpou, πηγάνου, 
s μετὰ κατασχασμοῦ, καὶ τὸ Πολυάρχου µάλαγμα ἐγκα- 
a 3 5) διὰ ἀφεψήματος ἐξίσκου xal ἰσχάδων καὶ πεσσὸν σκευα- 
ov διὰ τερµινθίνης, χαλξάνης, σμύρνης, ἴρεως καὶ οἰσύπου. 


ve'. Περὶ σροπ]ώσεως ὑσ]έραν. 


ΚατασΊέλλειν δὲ δεῖ τὴν «προπεσοῦσαν ὑσ]έραν «πρότερον κλύ- 10 
Sos χρησάµενον «πρὸς τὴν κομιδὴν τῶν σκυξάλων' ὡᾠσαύτως δὲ 


s dans l'espace qui forme la cavité de cet organe; alors le pubis, 

s méme toute la partie inférieure du ventre, devient le 

i fumélaction qui, dans le dernier cas, est tout aussi considé- 

TEX que produit la tympanite. On doit alors prescrire un 

poe début, car, si cette affection traine en longueur, elle 

| - On a d'abord recours, si rien ne s'y oppose, à la 

ou dion on administre le purgatif sacré à la coloquinte; en- 

on » des cataplasmes faits avec des figues sèches, de l'hy-. 

de | soude brut et de la rue, ainsi que des ventouses scarifiées et 
| le Polyarque ; enfin on donne un bain de siége préparé avec 

1 de guimauve ou de figues sèches, puis on met un pessaire 

€ c E iiie detixibenthinier, du galbanura, de la myrrhe, de 

lu suint de laine. 


55. DE LA CHUTE DE LA MATRICE, 


ir réduire une chute de matrice, on commence par donner des la- 
its dans le but d'enlever les excréments durs; de méme, s'il y a 


ο LU a ax: dd—ecxeselopéveoe BFP. — Cit, 55; Lio. 
iden. F; did xoXon. ABP. — 8-9. J£ om. ABP. 
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556 ORIBASE, SYNOPSIS, ΙΧ, 61. 


ἀπὸ τῶν ταριχηρῶν ἰχθύων ἄλμη ἐνίεται τοῖς ἰσχιαδικοῖς. Qao xt 
σπέρµα διὰ Édpas ἐνιέμενον ὀνίνησι τῷ αἱματώδη κενοῦν. Κενταν- ᾿ 
ρίου τοῦ μικροῦ ἀφέψημα ἐνιᾶσί τινες ds ἄγον χολώδη, καὶ ὅτω 
αἱματώδη xevoan , ὠφελεῖ μᾶλλον. Τινὰ dé καὶ «ποτήµατα exil | 
parat ds τελείως ἁπαλλάτΊοντα τῆς διαθέσεω». Ἀπλούσ]ατον μὲν τὸ | 
διὰ τεσσάρων  χαµαίδρυος χα, γεντιανῆς [oU , ἀρισΊολοχίας σΊρογ- 
γύλης fo U', πηγάνου σπέρματος ξηροῦ £s a. Κόψαντα δεῖ καὶ ΙΙ 
σήσαντα διδόναι κατὰ ἑκάσ]ην ἡμέραν κοχλιαρίου «πλῆθος idpo 
νήσΊει τε καὶ εὐπέπΊω μετὰ ὕδατος ψυχροῦ κυάθων 6' ἐπὶ ἐνιαντόν 
Τὸ δὲ διὰ τῶν ἐπΊὰ τοιόνδε ἐσ]ίν " ὑπερικοῦ [o α’, κενταυρίαυ foy, Il. 
χαμαιπίτυος Jo y', γεντιανῆς fo ε’, ἀρισΊολοχίας σΊρογγύλης loe, 
ἀγαρικοῦ [o y’, φσετροσελίνου Jo a', μέλιτος ἀτ]ικοῦ X 6. B ow t 
Za' μετὰ ὕδατος κυάθων γ΄ * À οὲ λοιπὴ χρῆσις À αὐτή. 


saumure de poissons salés. Un lavement de graine de tabouret soulgt f 
parce qu'il évacue des matières sanguinolentes. Quelques-uns adm 1: 
nistrent un lavement de petite centaurée, dans le dessein de chasr 
les matières bilieuses; cependant ce lavement fait encore plus de ben 
quand il évacue des matières sanguinolentes. L'expérience nous - 
enseigné qu'il existe certaines potions qui délivrent complétement & 
la maladie. La plus simple est celle qui se compose de quatre ir ! 
grédients : germandrée lucide une livre, gentiane neuf onces, aris 
loche ronde neuf onces, graine desséchée de rue un setier. On pk Il 
ces ingrédients et on les passe au tamis pour en donner, durant toc 
une année, chaque jour, à jeun, une grande cuillerée, quand le pr 
lade a bien digéré, avec deux cvathes d'eau froide. Voici quel ext kl 
médicament aux sept ingrédients : millepertuis une once, centaurée trs 
onces, ivette trois onces, gentiane cinq onces, aristoloche ronde Wf 
once, agaric trois onces, persil une once, miel d'Attique cinq livres. a 
dose est d'une drachme qu'on prend avec trois cyathes d'eau; du ret 
la maniére de l'administrer est la méme [que pour le médicament p* 
cedent ]. 


. τῷ om. BPV. — 1. soricuata DD. -- 8. 4dpov ex em.; ddpor ARP. 
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ΠΡΟΣ ΕΥΝΑΠΙΟΝ. 


ΠΕΡΙ ΕΥΠΟΡΙΣΤΩΝ.] 


hou 


(ΠΡΟΟΙΝΙΟΝ.] 


ἡμῖν διελέχθης, Ἐύνάπιε κράτισΊε καὶ λογιώτατε, δῆλος 
loeis βουλόμενος ἐκμαθεῖν ὅσων οἶόντε νοσημάτων ἁπλᾶς 
σΊους, als χρήσαιο ἂν Év τε ὁδοιπορίαις καὶ κατὰ ἀγροὺς 
more μὴ wapóvros ἰατροῦ, ῥᾳδίως καὶ ὠθελίμως τοῖς . 
προσπίπΊουσιν ἀνθισ]άμενος, καὶ µάλιστα τοῖς διὰ ὁξύ- 


TRAITÉ D’ORIBASE 


SUR 


:DIGAMENTS FACILES À SE PROCURER, 


ADRESSÉ À EUNAPE. 


a———H D 


PREAMBULE. 


tretien que vous avez eu avec moi, très-excellent et très- 
unape, jai compris que vous aviez un grand désir de con- 
nt que cela peut se faire, le mode de traitement des maladies, 
soit le nombre, par des remédes non composés et faciles à se 
Min que, soit en voyage, soit à la campagne, soit partout 
'sque vous n'avez pas de médecin sous la main, vous puissiez 
nt et d'une maniére appropriée aux maladies, sans aucun 
ni appareil médical, que vous ne trouveriez que difficile- 
y servir de cette connaissance pour les cas subits, surtout 


wvre Codd. 


οι 


PRÉAMBULE. 559 
À ὀιαφθείρουσιν. Διὰ ταῦτα ἐπαινῶ σου τὴν expoaípeaiv τὴν expos. 
λάμα 
Js σῆς παιδεύσεως ἀξίου ' τῶν γὰρ ἐν ἰατρικῇ σραγµατεία ὅσα 
ἐν ἱκανῆς δεῖται Θεωρίας καὶ τῆς ἐπὶ τῶν ἔργων ἀσχήσεως, 
αὔτα ἴδια τοῦ τεχνίτου µόνου, τὰ δὲ εὐμεταχείρισΊᾳ καὶ τοῖς Φιλια- 5 
ροῦσιν έφικτα. Σὺ δὲ [ἔσῳ ] πιλέον À πσροσήκει τοῖς φιλιάτροις ἐπὶ 
du Sewpíav τῆς τέχνης ἐλήλυθας, τοσούτῳ ὑπάρξει σοι τὸ δύνα- 
las μὴ µόνον ὠφελεῖν αὐτόν τε καὶ ἑτέρους Év τισι τῶν παθῶν», 
' Là καὶ τὸ xpívew ἐπὶ τῶν µειξόνων τὴν τῶν ἰατρῶν διαφωνίαν, 
ήν Jai τε τὸ κρεῖτ]ον καὶ ὠφελιμώτερον. El μὲν οὖν ἐσώζετο τὰ 


$ Ξαυμασίῳ Γαληνῷ γραφέντα περὶ τῶν εὐπορίσ]ων Φαρμάκων, 
dyes ἂν τὸ σπουδαζόµενον ἐξ αὐτῶν * ἐπεὶ δὲ οὔτε ταῦτα ἦλθεν 
ls ἡμᾶς, τά τε γραφέντα Διοσκορίδῃ καὶ Απολλωνίῳ καὶ τοῖς - 
Jeu ἅπασιν εὐπόρισΊα πάντως εἰσὶν ἀδιόρισΊα καὶ οὔτε άσφα- 


í 


sible ou difficile, et tuent les autres. C'est pourquoi j'approuve fort votre 

"sein, à Eunape, d'autant plus que vous désirez une chose qu'il est 

pouvoir de mettre à exécution, dont la nécessité est évidente, 

yk | est digne de votre savoir; tout ce qui, en effet, dans l'exercice 

Νε la médecine, demande une étude théorique et un exercice préa- 

Able, est du domaine du seul praticien, mais, pour les choses que 

LE MR Iia 6: qu sant d'une tritare facile, les simples amis de. 

: (pliliatres) peuvent y prétendre. Vous notamment, comme 

mt dus sot a pl de prog quain dee deri 

d'autant mieux en état non-seulement d'être utile dans quel- 

tas à vous el aux autres, mais encore, dans ceux d'une gravité 

inaire, de discerner les différences dans les avis des médecins 

ME Pa ee ne 

: l'ouvrage que l'admirable Galien a écrit Sur les médica- 

^ toc gi gin vous y trouveriez surabondamment 

vous cl , mais, puisqu'il n'est pas arrivé jusqu'à nous , et qu'en 

Jes éer ide Déoscoride., d'Apollonius et de tous les autres sur le 

pen , manquent tout à fait d'ordre et ne me paraissent ni devoir 

ESI v. — s. ποῦτο M. — — ἀσφαλῶς M. In ora γραφ. καὶ οὔτε na. 
Midoun καὶ οὐ ταῦτα λῶς, 


| 


4 
| 


| 





on 


4 si 
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pds c7: «καν ῶς ἔχειν nos ὀσπεῖ, δια τοῦτο ἑτοιμως ὑκήχουσά σου 
τν ὀρλγσει. Γε)-ακίαι d καὶ Pogy τῷ prydAv αραγµατεία 
τις us TOUS dicas. Pis οὐδὲ αὐτὴ μὲν ὅσον ys ἐκὲ }ενώσκειν 
6 σντα ὀέτει. coast δὲ μένα τὰ xzl τοῖς ἐδεώταις ὀυνατὰ dpg». 
Ενω ὃς si σλάεν ἐκτεῖναι τὰς ἐάσεις ἔγνωκα, σ'οχαζόμενος τῆς 
τε σὺς xii URS τῶν ααρακλησίως OO» φελιατρούντων Sms εὔδη- 
A2» 235 35 καὶ σωνοϱᾶν τὰ ὀέουτα καὶ casio τὰ δόξαντα μᾶλ- 
22» -tYT7* τῶν Wir;xiigiy ἀπείρων ἑατρῶν " φοιήσοµεν yo 
u3:2*T7 22:2 amis ax c23 0128125 x31 παθάρσενν ὀλέγον, xu) τῶν 
ic» κενντικῶς ὀονόταστων καὶ φαρμάκων τινῶν OurÜfrw», τῶν 


132.313 ILCCELAu VW. εἰδότες 35 οὐκ ἀῤύνατον ὑμῖν αεροσ. ατίειν TO 
Toss τοῖς VI cl. sara «Ες εν τε καὶ gun ατλείσῖοις don 
απτασταχοξ uses 31 2003 Sy xi σέλεις αόνον αὐτῶν εἰσιν, ἀλλὰ md 
muris Xcon Πξει-ασταπι οὖν πατὰ ὀνναιιν, ds εξουλιθης, wl. 


τε σα: TES τῶν ἔσσεων x3) τὰς εὐπορέσ.ους ὅλας σινα)αγεῖν hu 


mw ἑσαρῥονές sirement. n ètre suffisamment spprofondis. j'accède sas 
Salexvr aoexre desir À a vente. Rufus. homme d'un grand talent, 44 
ecrit on bre airesse aux personnes qui ne sont pas du metier; cet 
irtlosw SIM ur DéDTÍcUme pus taut ce qua men avis on doit savez, 
CiU» den PRET JE qui valnum peut taire. Pour moi. jai le desea 1 
Ma ee UT Qe lrixnlcuement sur les traitements. avant en vue l'instret- 
murs (O4 conedes et celle des autres amis de la medecine: œil 
ses euet ee vous êtes plus capable de voir ce qui convient ad 
aw cv qui vous puraitra le plus à propos que des medecins tout à fai 
chwSOnuenies 18 parlerab trespeu de la sainee. peu des purgatio . 
et veuanens. des aires males devacuatiens ainsi que des medie 
mens oun ses cui sut cenas de tous. sachant qu'il vous est ch - 
de es ο σσ λος εν cens deat cest le metier de connaitre lets : 
vertus zt O8 avr tes oevpacer, ος de telles gens sont repandus partent: 
COUR wont τος éetletuent τν viles, mais les campagnes qui en sedi 
SéfiU T$ à οποτε ατα: CSouc. «usant ia nature de mes forces et coms 1 
VOUS coZcMCYI  igWwpex-)r es dners modes de traitement et tous les 
YU es οσον vy υνρυσνς. TITILWV ον τς exposition en partie des εαν 
















(opm ο ότι odd 3 oram Coi: Ἐν ντε Rae — 1 1. εἰδώς Codi. 
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συμξαιη κόπον, ἠσνχαζειν μὲν συμφέρει καὶ ἀνατρίθεσθαι ὀαψιλεῖ 


καὶ 2λιχεῖ τῷ Sais μαλακῶς : un δὴ κατὰ ἀρχὰς μὲν es 


αξτὰ τοὺς éricis Zecucrecor καὶ διαιτάσθαι λεστότερον " Dust γὰρ 


) 


.. 


xizor ἔνξεια τουφῆς ds οὐδὲν ἕτερον. Προσέχειν δὲ pr τις we 1 
cime χίστσις 2290472 τῷ κοπαθέντι" φέεει 980 συρετοὺς ἀσελησώ- 
των ὧν τὸ wo" Duc μὲν αὐτὴν λεπἹοτέρα διαίτη καὶ εὐτέεῖν 
καὶ Εχνπῳ χρώμεσος µετὰ €20OTTOUS ἀγαπαύσεως. 


Περι ἐγχανσεως dia Suror ἄμετρον. 


É- xxr: dé τις ἐν $252 Ciz65s διὰ wávor ἅμετρον ὧν Sepat- 















τατον X3) ο» ο τατον OUT FIL X113 WANTÈS τοῦ σώματος, μήλο, 


Écrits. καὶ κ.) οκωνόπς καὶ σνχωτ νυχρῶτ καὶ µέλχης ψυχθείσψ. 
Άλλα ταῖτε ur απκέχνωα. curasèr δὲ καὶ ἄλλως τὸν αὐχμὸν 1. 


VIII TE XL 22233317 urzi 12 τὸ 2ουτρὸν Sas σιξτω SG 


Ti ο dit tres ie mpes. des frictions douces avec une abor 
lam quate ἆ δα ice. puis. des le debut. aussitôt apres lale 
IW. do- nen uunc roumain plus chaude et moins abondante. ar h 
Los mex MW Cei tUi uv chu, dissre la lassitude. On veilenái 
DOT OC GRRELO£IN iosmuDS Ότο ντο Gb ce produise che: le malade: 
MS es. ue un later, sanient souvent: la lassitude sera guite 
Q4 luz mo CUL eee, d'une λος aile et qui produise des sis 


ov Tess IZass. ot ccdznt a un repos pris dans des condibons 


No De QV Lu: i5 QACNEZ PAS CNE FATIGUE EXCESSIVE. 


Noces IR. τα Se πλαν incommode par la chaleur.i l 
us cilm tion co € το οσοι Χα peint que tout le corps denim 
se aio eU ci ica Me de pommes. de cerises, de pruses 
Ho eo. co cos rnt eS de pustreuies, de enirges, de figues froides 

5004 .: 9 cae Xe ID donnent, db est vrai. des sucs dem! 
Vis tur s ust et S t aem ecein-im le abaud et d'humedtr: 


eec Henson *abepli de l'eau. en«uite d 
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»'. Περὶ τῶν μή γυμναζοµένων, εὐωχουμένων δὲ μόνον. 

Πολλοὺς ἀγυμνάσΊους, εὐωχουμένους δὲ µόνον ἔσ]ιν ἰδεῖν καί | 
τινας αὐτῶν οὐ σολλάχις νοσοῦντας, ὅταν ὧσιν ἀραιοὶ καὶ εὐδιά- 
πνευσΊοι * χρὴ οὖν μὴ µετάγειν ἐπὶ ἕτερον ἔθος τοὺς τοιούτους * τῶν 
δὲ συνεχῶς νοσούντων τὰς νοσοποιοὺς αἰτίας χωλυτέο». Eloi di à: 
τοῦ σώματος ὁρμώμεναι σλῆθος καὶ xaxoxupía* τῶν μὲν οὖν τα- 
χέως ἀθροιξόντων «λῆθος, ἀφαιρεῖν «ροσήχει τῶν τροθῶν ris 
«οσότητος, μετὰ τοῦ ὁλιγότροβα μᾶλλον ἀντὶ τῶν πολυτρόφοων 
«σροσφέρειν * τῶν δὲ τὴν xaxoyuular ἀθροιξόντων, ἐπειο) τοὺς μὲν 
ὁρῶμεν Φλέγμα, τοὺς δὲ ξανθὴν χολὴν, τοὺς δὲ µέλαιναν ἀθροίζον- 
τας, ἀπέχεσθαι τῶν τροφῶν ἐκείνων ποιήσοµεν, ὅσαι τὸν εἰωθότε 
σλεονάξειν χυμὸν γεννῶσι. Πάντων δὲ τούτων à γασΊὴρ εὔκολον 1 
Φαρασκευαζέσθω. | 


0". Περὶ τῶν ἁρμοττουσῶν κενώσεωὼν τοῖς ὑγιαίνουσιν. 
Τῶν δὲ «σαλαιῶν τισιν ἐξαρκεῖν ἐδόχει αρὸς ὑγίειαν ἐφήμερ | 


8. DE CEUX QUI NE PRENNENT POINT D'EXERCICE ET SADONNENT UNIQUEMENT 
AUX PLAISIRS DE LA TABLE. 


Parmi ceux qui ne prennent aucun exercice et s'adonnent unique | | 
ment aux plaisirs de la table, on en peut voir beaucoup qui ne sont 
pas souvent malades, leur corps étant rare et la perspiration s'y faisanl 
aisément; ceux-là il ne convient pas de les faire changer de maniere de 
vivre; mais, chez ceux qui sont habituellement maladifs, on doit prévesir 
les causes de leurs maladies. Ces causes , qui surgissent de la profondeurdi 1 
corps, sont la plénitude ou la malignité des humeurs; en conséquence, pot 
ceux en qui la plénitude s'opère rapidement, on doit diminuer la que 
tité des aliments, el, en méme temps, au lieu d'aliments qui nourrisesi 
beaucoup, donner des aliments qui nourrissent peu; quant à ceux de 
lesquels les humeurs malignes s'accumulent et produisent soit la pitist. 
soit la bile jaune, soit la bile noire, on leur retranchera tout als 
qui pourrait favoriser l'humeur dominante. Chez tous le ventre di? 
être tenu libre. 








9. DES ÉVACUATIONS QUI CONVIENNENT AUX PERSONNES EX SANTE. 


Quelques anciens ont pensé qu'il suffit, pour la conservation de B ! 
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οὐκ ἀπορήσεις τῶν ἐνεργούντων * εἰ δὲ μὴ, καὶ τὰς χνήµας ἀπο- 
σχάζων, ὡς à Περγαμηνὸς Απολλώνιος συνεβούλευε, mouais τὸ 
Λέον" ποῦτο γὰρ τὸ τε σᾶν σῶμα κουφίζει καὶ τὴν κεφαλὴν ὀνί- 
8 νησι" μάλισΊα καὶ περιτ]ῆς ἀκριθείας οὐ δεῖται. Γυναιξὶ δὲ καὶ 
0 καταµήνια μὴ περοχωροῦντα καλῶς ἐρεθίζει. — Τοῖς δὲ κακοχύµοις 
{καὶ διὰ δριμύτητα περιτ]ωμάτων ἐξανθήματα σποιοῦσι περὶ τὸ 
| δέρµα, καὶ δακνομένοις ἠνίκα οὐροῦσί τε καὶ ἀποπατοῦσι, τὸ γάλα 
ο ο ο apii qut à δια- 
' ἑψῶντες, ἐπειδὰν ἀναξέη, καταχέοντες οἶνον À usM- 

| » καὶ ἡθοῦντες ' οὕτω yàp à τυρὸς χωρίζεται. Ἠίνειν δὲ τὸ 10 
| pee ποριμώτερον γὰρ αὐτὸν οἱ ἅλες œapa- 
E ου. ἤδη χωρὶς 
διαλειμµάτων, ἕως ἂν ἡ κάθαρσις ἱκανὴ γένηται. 
à αλλο, ἁρέσ v en vh foi its d uisu 
ει δὲ τοῖς οὕτω διακειµένοις καὶ à τῶν παλαιῶν ἀλεκτρυό- 
vm b eda Πολλοὺς δὲ ὠφελοῦσι καὶ ἔμετοι κενοῦντες 


Een eren or im reri pa tu scari- 

éme tes jambes , selon le sentiment d'Apollonius de Pergame, 

f em ainsi ce qui est nécessaire, car cette opération rend le corps 
τν er, la tête surtout s'en trouve bien, et il n'y faut pas une grande 
^ nr ee les femmes , les menstrues, 
s sont supprimées. — Quand , par suite de la malignité des hu- 

| ceras cm il nait des exanthémes sur la peau, 

1 * de la cuisson en urinanl et en allant à la selle, il est 
de * boi seda hit melle du petit que l'on sépare en versant, 
: fait bouillir le lait, du vin ou de l'hydromel; après quoi 
à opère ainsi la séparation du fromage. On devra d'abord 

Fe pit n brin sr y ami mida en elfet, le sel 

la vertu de pénétrer plus vite dans le corps; après la 

e, vous pourrez le boire sans sel et à de petits intervalles, 

ie la purgation soit suffisante. Cinq cotyles de sérum suffiront 

ur ge lion modérée. ll est également utile aux personnes ainsi 

re du bouillon de vieux coqs. Ceux qui ont une pituite 


7 - — g. 4$] καὶ M. — Ib. καταῤῥέοντες Codd. 
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t abord ο attacher 4 diminuer la pituite et a ia rend coulante: poyr 
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1440 on un peu dorizan. et aussi des siuüces ος thvin ou a L mov 
tarde (δι ο εστι visi ine eec n dene u^ * pires: on fera ut i 
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τροθας ' mzo?auÓarzurríi de οὔτε ἐωφνσῶσιν xal οὔτε συνδιχζθε- 


L] . 
Ti. Vuysoségor 6c yersuérou τοῦ déces, draAcyo» τὸ σῶμα 6 


- b 


Cizuziris xil girTi Wwoitir ὧς UGeciyorTos TOU χεικῶνο;. Ka-1 


(Us ce dr ἔχοι us τα τὴν lamuszíar xal κετώσει Tix χρῆσθαι 


τῶς ti2nufrwr. ὅπως ir unéèr πεοιτιὸν κατασχεθὲν τῷ χειμῶοι 
Jévnra 2υπγοόν. Οὕτω μὲν καὶ αρὸς τὰς ὥρας ἀφορῶν διαιτῶτο ὃ 


ια’. Γερόντων δίαιτα. 


Na: οἱ }έροντες. ἐξειδὴ ψυχρᾶς καὶ Enpäs κράσεώς clou 9ερ- | 
µαίσεσθαι καὶ vycaires ὀνσαμέγων. Καὶ ἀνατριξέσθωσαν δὲ am! 


.. . » s , 1 $^ , ο - 4 D» — 9 
lO τοὺς VNAYO.s 5i penes gir ain TxvUT2 γὰρ αὐτῶν ἐπεγείρι 


ἀτικὸν τόσον. Mesa dé ταῦτα καὶ περικάτοις ἀχόποις zi 
αἴωσαις che as x1Tl τὴν ἑαυτῶν ὀύταμις * ol μὲν ἀσθενέστε 


ροι ταῖς πἰωρήσεσιν ἀσκούμεγοι µέναις ' οἱ δὲ ἰσχυρέτεροι καὶ ἆμ- 
τον 


δε à ἀσθενέσερος ταῦτα ὁράτω. Κάλ- ἰ 


ὕστεροις χρωµεχοι" m 









avant ie repas. ils ne produisent aucune flatuosité et ne vicient pas les ak 
ments. Lorsque la temperature deviendra froide, on réchauffera le corps 6. 
en proportion et on agira comme a l'approche de l'hiver. Apres l'equisose, 7 
i est ben aussi d'avoir recours à une des purgations dont nous eroe 
parle chap. 4 . alin qu'aucun des residus formé et retenu durant [πε 
ne cause d'incommeodite. Chacun pourra ainsi, avant égard aux sais, 
de l'annee rezler sagement son genre de vie. 


11. DC REGIME DES VIEILLARDS. 


Les vieillards. parce qu'ils sont d'une constitution froide et seche. der 1 
vent ètre réchauffes et humectes. Apres leur réveil, on leur fera prendre 
de s frictions d'huile. ce/a reveille la force vitale. Ensuite ils feront, suivest à 
leurs forces des promenades soit en litière. soit à pied, mais sans ae 
jusqu a la tatigue : les plus faibles se contenteront de la litière; ceux q8 
sint j lus robustes useront de l'un et de l'autre mode de promenade: pls 
on sera faible, moins ces exercices doivent durer de temps. Le miens atl 


à ἐχ es τα σον Codd. — 3. κατασχεβεντων χειμῶνι Codd. 
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ποιεῖ καὶ ῥώμην παρέχει * τούτων μὲν οὖν τῶν ἀγαθῶν à µέτρῳ 
3 œuvôpevos αἴτιος γίνεται * τῶν δὲ ἐναντίων à ἄμετρος. Διὰ τοῦτο 
οἱ µεθυσθέντες «παρίενταί τε καὶ παρανοοῦσι καὶ καταφορικοὶ γί- 
votes" διὸ Φεύγειν χρὴ τὴν εἰς τοσοῦτον ἁμετρίαν τῆς τοῦ οἴνου 
jaws. Mà χρόνου δὲ πλείονος ἐπιεικῶς συμφέρει exívew * τήν 

πε γὰρ διὰ οὕρων καθαρσιν δαψιλῆ κινεῖ καὶ ἱδρῶτας ππροχεῖ 
Καλλιον δὲ dm τούτοις καὶ ἐμεῖν, μελικράτου «ροσλαξέντας, 
4 de μηδὲ μικρὸν ὑπὸ αὐτοῦ βλαβῆναι. Κωθωνιζόμενος δέ τις τῆς 
Le ἄλλης τροφῆς μὴ ἄγαν ἐμπιπλάσθω * σπίνων δὲ ἐν τῷ μεταξὺ 
κραµθη ορ Rd Rh pee nai Raro URP 

Ad» ταῦτα ydp καὶ τὰς κεβαλαλγίας κουφίξει xal τοῖς 
ppm ΚαάλλισΊον δὲ καὶ τοῦ ἀψινθίου τὸ 

x wp) τῶν σοτῶν λαμθάνειν ' σάνυ γάρ ἐστιν ἀκραιπά- 

s El 3) καὶ Δώννοιντό τινος ὑπὸ τοῦ οἴνου, ψυχρὸν ὕδωρ ἐπιῤ- 

ῥοφεῖν, τῇ δὲ ὑσἹεραίᾳ πάλιν τοῦ ἀψινθίου σίνειν' σεριπάτοις 


| l'enjou t, et en ranimant les forces; pris avec modération, le vin 
ssec des ces avantages: pris immodérément, il a les inconvénients 
posés. C'est par cette raison que les hommes ivres ne peuvent pas se 
Eo noter die prend jene ; il faut donc 
e e du vin poussé jusqu'a cet excès. Boire à longs traits et 
y Com edes de cette facon, on aura 
' évacuation d'urines et de sueurs; une méthode encore 
férab rou, aprés avoir ainsi bu, de vomir en prenant de l'hy- 
sl, afin que le vin ne cause pas la moindre incommodite. Si quel- 
in veut boire abondamment , qu'il prenne d'ailleurs peu de nourriture 
re chaque coup il mange du chou cuit, des gáteaux ou plutót 
's; ces mets allégent la tête et ne causent aucun inconvénient 
OT edi mis mate, cd. avant de boire , de 
macération d'absinthe: on empéchera ainsi 
esse. Si le vin donne parfois des mordications, on boira de l'eau 
le. et le lendemain on reviendra à l'absinthe; les forces se relève- 


" —- 


10. 10 1: Codd. — 11, κεβα- αλ (sic) V; ebrietas Vers. antiq. Bas. 
ο (lc) M: axeas — Forsan κραιπάλας, 
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τε καὶ ἀνατρίψεσι xal λουτρῷ xal ἐἑλατΊονι τροφᾷ χρησαµένος, 


ἀνακομισθῆναι. 
ty'. Περὶ ἀβροδισίων. 


Ta δὲ ἀθροδίσια βλαθερὰ μὲν σΊήθει καὶ ανεύμονι καὶ πεφαλῦ | 
xal νεύροις ' τρέπει δὲ τὴν γνώμµην ἐπὶ τὸ ἡμέτερον, ds µελαγχθ- 
λίας xal μανίας χαθισΊᾶν, καὶ τῶν ἐρώντων τὴν αροθυμίαν ἔλατ- 
τοῦν κἂν ἑταίρας μισῶσι. Τοῖς δὲ χρωµένοις µίζεσι ΦυλάτΊεσθει ! 
«ουσήχει ασλησμονὰς χαὶ μᾶλλον τὰς ἀπὸ τοῦ οἵνου, xal ἔνδειαν, 
τὴν ἐπέ τε ἐμετοῖς καὶ ταῖς κάτω καθαρσεσι γενοµέναις, xa) el τοι 
)ασΊἡρ αὐτοματαως ῥυῇ ^. ΦυλάτΊεσθαι δὲ καὶ ἀπεψίας καὶ κὐπούν, 
xal tí τι ἆλλο σοὺς µέλλουσαν νόσον ὕποπ]ον. Ηκισῖα 3 zd: 
ἐν Φθινοπάρῳ µέγονσόαι καὶ ἐν ἄλλη Ti») ὥρα νοσήµατος ἐπιδήμε 
Pepoion. Ναιρὸς de ἐπιτήδειος µέξεως à μετὰ τροφὴν eph τῶν 
ὕπνων * καθυπνοῦντι }ὰρ εὐθὺς καθίσΊαται à κόπος ' οὗτος dé xapls 


ront. cn outre. par des promenades. des frictions, des bains et une 
nourriture mo leree. | 


)J. PES RAPPORTS SEXUELS. | 


L'usage des rapports sexucls nuit a la poitrine. au poumon. a la tète | 
ct au nerfs, mai l'âme en recoit un apaisement qui guérit la melancoli 
et da delies et ia passion immoderve des amants en est tellement amor 
dri. queile se change en repulsion pour les courtisanes. Ceux quis | 
avr aa pessins veneriens doivent eviter la plénitude, surtout celle du 
von (iia (uae qui est produite soit par les vomitifs, soit par les pur 
ο sons fnis par oun flux de ventre spontane : iis eviteront auss lé 
enses. dla sanntuie et toute autre chose qui pourrait faire soupconntr | 
ον αν νο aliut Maladie On doit s'abstenir de l'amour dans l'automne ὁ | 
(Pins doute £nfIv $wapon ou pourrait regner une maladie epidemique 
Le mens: ο νε πα ως pour se livrer à la copulation est celui qui sai À 
i moe λαο dE 5 mmuil car le sommeil vient aussitôt reparer le 


Ru TRS upod cano 
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(. xai sis παιδοποιῖαν διά τε τὰ ἄλλα καὶ ὅτι ἡ γυνὴ κατακοιμηθεῖσα 
5 μᾶλλον κατέχει τὴν γονήν. Ἐπεὶ δὲ ἐξ ἀφροδισίων ἀραιότερόν τε 
(« καὶ ψυχρότερον [καὶ Enpérepor | καὶ ἀσθενέσἹερον γίνεται τὸ σῶμα, 
τὰ πυκνοῦντα οηλονότι καὶ Ἑερμαίνοντα xal ὑγραίνοντα καὶ ῥων- 
6 νύντα δεῖ «σροσάγεσθαι. Τινὲς δὲ σπέρµα πολὺ Sepuèv ἀθροίζοντες, 
— εἶτα ἐπιγινόμενοι απρὸς ἀθροδίσια καὶ ἀποκρίνοντες αὐτὸ, τό τε 
exp ἀσθενὲς ἔχουσι καὶ τὸν σ]όμαχον ἔκλυτον, καὶ λεπΊύνονταί 

πε καὶ ὑγραίνονται, καὶ ξηραίνονται, καὶ κοιλοφθαλμιῶσιν * ἀπο- 
σχόμενοι δὲ αὖθις διὰ ταῦτα ἀφροδισίων κεφαλήν τε βαροῦνται καὶ 
σώδεις γίνονται * κἄπειτα εὐθὺς ὀνειρώξαντες πτάσχουσι τὰ αὐτα: 

dei τοίνυν τῶν μὲν πολυσπέρµων μηδὲν ασροσφέρεσθαι, τῶν δὲ ῴθει- 

| ον οὐ καὶ ps καὶ Φαρμάκων λαμέάνειν, καὶ μετὰ λουτρὸν 
τὴν ὀσθὺν ῥοδίνῳ τε ἐλαίῳ À μηλίνῳ καὶ ὀμφακίνῳ' βέλ- 
ους, ποιοῦντας, χρίειν ὡς ἂν μὴ ἀποῤῥυῇ, κηροῦ 

d 5; ce moment est également favorable pour engendrer des enfants, 
5 car la femme, en se livrant au repos, retient mieux la semence. Mais, 
- comme Vénus rend le corps plus rare, plus froid, plus sec et plus faible, 
il s'ensuit que nous devons employer des moyens qui peuvent lui donner 

| goes. de la chaleur, de l'humidité et de la force. Certaines per- 

nes ont en abondance une semence très-chaude, et, lorsqu'ils l'ont 

icol Bare crat t l'orifice de l'estomac s'allonge; ils 
put a , épuisés, desséchés , et leurs yeux deviennent caves; puis, 

ls s'abitiennent. à cause de ces inconvénients, de l'acte vénérien., 

gu is de lourdeur dans la téte et de dégoüt pour les aliments par 
ui » pln, i pai oon, en dormant , des rèves érotiques, ils 
irouvent les mêmes accidents; en conséquence, on ne leur donnera 
1cun alime ou médicament qui pourrait favoriser la production de la 
menc cy Sets dae de plus, on prescrira, aprés 

: s frictions sur les reins avec l'huile aux roses, aux pommes 

- ve is; mais, comme cétte huile doit être épaisse, afin qu'elle ne 


is quand on l'applique, on y ajoutera un peu de cire et quelque 


à [nsi Enpérepor | Ε Gal.; om. Codd. 
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λίαν τῶν τροφῶν ἄμεινον, μᾶλλον ἐὰν ἐξ ἐναντίων dai δυνάμεων" 
οὐ γὰρ σέτΊεται τὰ ληθθέντα αροσηκόντω». 


versité des mets, surtout s ils sont opposés les uns aux autres par leurs 
qualités , car il en résulte que ce qu'on mange n'arrive pas à une coction 
5 parfaite. 
Cu. 18. — Coll. méd. Il, 3. Cf. Syn. IV, 1. 


Om. κάρδαµα, t. I, p. 193, 1; µίνθη, 2; donne σισυάρια au lieu de awip- 
6ριον, 2- 3; om. xal οὐχέτι... κοινῇ, p. 193, 4-8; σία, 8; donne ed» εἰ δὲ pesé 
(sic) au lieu de «A3» el μὴ διὰ μακροῦ, p. 194, 8-9; om. ei βούλοιο καὶ φθωον, 

10 10; τὰ γὰρ... εἶσι. Kal, 12-p. 195, 5; lovAldos.. εἰπεῖν, p. 195, 8-10; Melaxl..- 
paAax$ , 12-p. 196, 1; donne ἔχεις dé au lieu de Tavra οὖν ἔχεις, p. 196, 1,08 
xal) τούτοις..... φοῦ», 1-2: xai τοῦδε..... ἀπορήσαντα, 5-6; ὥσΊε καὶ..... Viris, 
P. 196, 6-p. 197, 5; ajoute διὰ ὄξους δὲ μᾶλλον ἄμεινον καὶ ὀξυμέλιτος ἐσπενα- 
σµένου, αροσφέρεσθαι τῶν ἐδεσμάτων τὰ φλεῖσ]α, καὶ eporaprysóem αὐτῶν des 

15 δυνατόν après φυλάσσεσθαι, p. 198, 1; ajoute τὰ dà βραδυπορώτερα χείρυ s 
μᾶλλον ei σκληρὰ rvyyäroi* ἀλλὰ τούτων μὲν μὴ γεύεσθαι μηδενὸς eid» τῶν di 
ἀπόθεσιν ἐπιτηδείων, old wep éolir ἀπίων τε καὶ µήλων, καὶ σΊαθυλῶν oix one 
γένη ' τὰ δὲ µαλακώτερα μᾶλλον ἐσθίειν après χοιλίας, 3; om. τὰς..... Kal, $5 


ds ἔπος εἰπεῖν, 10; donne λεπΊὸν γεννᾷ yuuor au lieu de λεκΊοῦ..... PL Ad 
20 xóv, 10-11; om. Καὶ µὲν...... ἐσῇίν, 13-14. 


Cu. 19. — Coll. méd. II, 3. Cf. Syn. IV, 2. 


Om. καὶ ὁ καλ. τράγος, p. 199, 1: dxep, 3; τὸ δὲ, 6: τὸ... Dux ixór, 73; er 
σάµου σπέρµα, ἐρησίμου oxépua, 8-9 ; ajoute xal αἱ avant χῆμαι, p. 200, 1; deo 
ὅσα au lieu de ἁπλῶς, 3: donne ἥπατα au lieu de fzap, 4; ajoute xoxópsie apro 

25 μύκητες et om. ἄρου bia, 9; om. χιτρίου ..... σέπειρα, 10-11. 


Cu. χο. —- Coll. méd. III, 4. Cf. Syn. IV, 3. 


Om. τρυ) ὀνων........ τε xai, p. 201, 5-6, et donne πολλά au lieu de μα 


p. 202, 1. 
Cn. 21. — Coll. méd. II, 5. Cf. Syn. IV, 4. 


30 Donne γεννῶσι γλίσχρον xvugóv* do: δέ au lieu de τοιοῦτοι, p. 101. o; «be 
σον au lieu de καλλωσόν, 10, et «ay xpéas au lieu de σᾶν κρέας. ibid. 


Cu. 22. — Coll. méd. IIT, 6. Cf. Syn. IV, 5. 


Om. ds... pr) εσιν, p. 203, 1-2; ὅταν... αὐτῆς. 3; ajoute dió gporapi veriti 
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ot» ἄγονσιν αὐτά, aprés ζφων, 7; om. rupoi, 8; ajoute καὶ μὴ διαφθαρεῖσα, 
ἐπισχεθεῖσα, 0. 


Cn. 23. — Coll. med. III, 7. Cf. Syn. IV, 6. 
8. οὖκ..... Κοιλία, p. 204 , 1-2; ajoute ἔτι avant ἕντερα, 2. 


Ca. 24. — Coll. med. III, 8. Cf. Syn. IV, 7. 
n. βωλῖται ἁμανῖται, p. 204, 7. 


[41] 


Cu. 25. == Coll. med. Ill, 9. Cf. Syn. IV, 8. 


ane «poGdre» au lieu de ὄνεια, χαµήλεια, ἁλωπ. κυνῶν, p. 204, 10: le 
pluriel au lieu du génit. plur. pour 9ósso»..... ἁπάντων, p. 205, 2-3; 
e ds σχίνου et om. λέγω, 5; om. xa) βάτου xal χυνοσθ., 5-6; donne µε- 10 
ολεκώτερον, 7; wornpó» au lieu de μοχθηρῶν, 8; ἁπαλοί au lieu de wa- 
| 9. 

Cu. 26. — Coll. med. III, το. Cf. Syn. IV, ο. 


inne σικρὸς xal λεκΊόχυλος au lieu de λεκΊὸς καὶ mixpdy., p. 205, 11. 


Cu. 27. — Coll. med. III, 11. Cf. Syn. IV, 10. 
Cu. 28. — Coll. med. IIl, 12. Cf. Syn. IV, 11. 15 
Ca. 29. (σα σολύτροφα) — Coll. med. III, 13. Cf. Syn. IV, 12. 

ane χάρα au lieu de xapdía , p. 302, 4; pis ἑψηθέντες au lieu de τρίσεφθοι 
µενοι, 7 ; xal τὰ ὅμοια au lieu de ὅσα τε..... ὀίδωσι, 8-9; om. ἄλλα, p. 208, 
ne Φαραπλήσια, xal τῶν au lieu de τοιαῦτα. Tv, 2 ; om. ἣν xai βουθωνιάδα 
ἔσιν, p. 209, 1; πάντων τῶν... ἐρυθροὶ xai mayeïs, 5-7: ajoute μᾶλλον aprés 20 
evres, 8. 


Cu. 3o (ὅσα dAryérpo@a). — Coll. med. 111, 14. Cf. Syn. IV, 13. 


em. ὡς..... ΘάτΊον, p. 210, 4-5; ὅπω»..... elalv, 7; λίνου σπέρµα, ὅρμινο», 

ὁ τῶν..... µύρτα, 11-125 µιµαίκυλα... ἁλικ., p. 211, 2-3; λάπαθον... τρύχνος, 
Ιγογγυλίς, 5; xddp. πύρεθρο», 5-6; xai ἀμπελόπρασα. 7; δὲ..... τρόβιµο», 9- 95 
Qsyóspoos , 10. 


3i (σα µέσα τῶν ὁλιγοτρόφων xai σολυτρ.). — Coll med. IIT, 14 (suite, 
depuis Μέσα, x. v. ἔ. p. 211, 11). Cf. Syn. IV, 13 (suite). 


* 


Wréte au mot capxí (capxíov dans Ad Eun.), p.212, 4. 


Cn. 32. — Coll. med. I, 15. Cf. Syn. IV, 14. 30 
n. xelpe..... πΊρουθ., p. 212, 11-p. 213, 1 ; καὶ μάλισΊα..... ταῦτα, p. 213 , 
«v 38 


15 


20 
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1 3; ajoute xpi) τῶν ἰχθύων après φποιεῖσθαι, 13; om. xai µέντοι..... dois. p. 114, 


13; χαάλλισΊον..... σλεῖσΊον, p. 215, 3-7; donne ὁμοίως ταῖς σαρξὶν εὔχνμα m 
lieu de δ(δόασιν ...... σάρχα, 10-11; Om. ὁ ydp..... σεροῖς, 12-p. 316,6; αυ 


μᾶλλον ὁ γλυκύτερος. p. 216, 4-5; xippós, 5. 


Cu. 33. --- Coll. med. LI. 16, CF. Syn. IV, 15. 


Om. Tiis..... µελα) χολ., p. 217, 9; donne εἶσί au lieu de noir à, 11, om. 
ὁμοίως p. ὁριμύτητος, p. 218, Ai fior. .... ζφων, 12: τῶν..... aiti, p. 118 . 
13-p. 219, 1; Τίέφαι, p. 219, 1i ὅτε..... εὖχυμος. 1-2; xôxauyes, 2; Κα... - - 


τλῆθος, 7-11; ajoute σερσικαὶ ῥοιαὶ, µέσπιλα κράνια epoüpsa , χέρατα avant ὁτὶς - 
p. 220, 1; ajoute aüxa δὲ ἧτ]ον τῶν ἄλλων ὡραίων £07] κακόχυµα καὶ ἰσχάδε τοδο 
σλεονάξουσιν ἐν αὐταῖς, οὐ «vdvv χρησΊὸν αἷμα γεννῶσιν, ὅθεν αὐταῖς καὶ τν τῶν 
θειρῶν ἔπεται αφλῆθος après γίνεται, p. 220, 4; 0m. εἶτα, puis καὶ ἀνδρ. καὶ, puis 
xax) λάπαθον, 7; τε τῶν ἄρων εἰσὶ xal, et ajoute εἰσί après γογγυλῶν. 11:00 &s 
βουνιάδας ὀνομάξονσι, 11-12; xa) ἀμπελ. p. 221. 1; 9pidaxísn....... myépor, 
3-4 ; ajoute καὶ dndeïs avant xa) αὐσΊηροί, 5. 





CH. 31. — Coll. med. IT, 14. Cf. Syn. IV, 16. 


Om. τε xai ἀλεκτρυόνος, p. 222. 1; Πάντων τῶν, 10; Gapaxp..... τν τν, 


11-123 donne ἧπαρ au lieu de ἤδιο», p. 223, 5. 


Cu. 35.:— Coll. med. 1II, 18. Cf. Syn. IV, 14. 


Ajoute ὀνώδη καὶ ξηρὰν καὶ διὰ τοῦτο δύσπεπΊον ἔχονσι τὴν σάρκα, après )* 
ράσαντες, p. 223, 9; om. σπλάγχνα Πάντα, 10; ἅπαν alua, p. 134, iz en à: 
ajoute τῆς «Acids avant τρυγόνος. 4; δυσπεπΊότερα καὶ ἱνωδέσερα wie. 
aprés νήτΊης et om. xal σλέον, 4; donne ἐθύκης au lieu ἆ αἰθνίας et om. Ld 
τι... εἶσι Qdpuaxov, 6-8; om. xal..... χοιλίαν, Q9: σάλπαι..... ἀετοί. mots qui eel 
remplacés par yóyypoi, p. 225, 5-6; om. ὁπτά, 6; ὁ καλούμενος... ὀνσαια]. 7 
xai...... ἄρτοι, 8; ὧχροι, 9; βίέκος, 103 ἐρύσιμον, 11; βάλανοι, 11: xai οὖα, 11: 
transporte xai σῦχα (|. 11) aprés erexasÜiiva: et ajoute τὰ µήπω @éxcipa, 13:08 
χίτριον..... δριμέων, p. 236. 1-3; ΔύσπεπΊο», 6. 


Cu. 36. — Coll. med. IIl, 19. Cf. Syn. IV, 18. 
Om. τὸ ἀκανθώδη... epoorixe:, p. 326, 12-227, 2; σισάρον..... T6, p. 17.3: 
ajoute wayoup (sic. edyoupos?) après σκάνδικι, 4 ; Ὡς... ἀλόη, 11-12. 
Cu. 37. — Coll. med. III, 20. Cf. Syn. IV, 19. 


Om. Ἀρκενθίδε»..... σπέρµα, p. 228, 1-2 ; λάπαθον ὁμοίως, 3; ὁμοίν. 6; πό 
δὲ..... doi, 7-8; καὶ γὰρ..... ἔμετον, p. 228, 10-p. 229, 1; ἀλλὰ οὐχ. p. 119313 
ὡς..... ἀφρόνιτρο», 5-6. 
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Cu. 38. — Coll. med. ΠΠ, 22. Cf. Syn. IV, 21. 


ἡ Mis xa) τὸ σπέρµα, p. 230, 8; καὶ γάρῳ, 10; ajoute xarà τὴν ἔψησιν 
po» ἅπαντα τὸν ἀθρόν aprés μέλι τό et om. ἀπαθρισθέν, 11; om. ὅσως..... 


, $31, 1-1: dpaxos, 3. 
Cn. 3g. —— Coll. med. III, 23. Cf. Syn. IV, 22. 


Φάσηλοι, ὧχροι, p. 231, 4; donne χόαµοι, λοθοὶ δὲ ἧτΊον τῶν κυάµω», 
lieu de Τῶν χυάµων... À μᾶξα, p. 221, 5-7; om. θυσώδης... Ζύθος, 7-9; 
αύτη», p. 232, 7-8; donne ópoíos au lieu de φυσῶδές ἐσΊιν, 9. 


Cu. 4o. — Coll. med. III, 24. Cf. Syn. IV, 23. 


«ése», p. 332, 10; ol καὶ..... ἐναργῶς, p. 233, 1; donne καὶ dzoppi- 
ἐκφράτΊει μάλισΊα διὰ ὀξυμ. au lieu de ἡ γοῦν..... διὰ ὀξυμ. 3-6; σιτίων 
vy τεύτλων à χυλὸς pére au lieu de aov. ὁ ἐν..... Aser, 6-8; om. 
... ῥίζα xal, 9-10; did xai..... lapa, 11-12; xal ἀμπελόπρασα, 13; éÿn- 
-- ἔτι, p. 234, 1-3; ἐπὶ... αὐτῶν, 4-5; ἀρκευθίδεε... yuuous, 6-8; donne 
; au lieu de διεξόδους et om. αὐτοῦ..... ὀυνάμεως, 12; donne ἀνάκτησιν au 


ἀνάπ]νσι», p. 235, 9. 


Cu. 41. — Coll. med. Ilt, 25. Cf. Syn. IV, 24. 


μὲν..... τὸ δέ, p. 235, 11-p. 236, 1, et donne ὁροῦ au lieu de 
p. 256, 1; om. οὐ... γλυχέων. 6-7; ἐμφραττομένοις..... εἶσίν, 8-11; τα- 
+. Sépaxos, 136, 13-p. 237, 1; xai γλυκεῖε, p. 237, 1-31 xai μᾶλλον οἱ 
2. 


Cn. 42. — Coll. med. III, 26. Cf. Syn. IV, 25. 
xa) μᾶλλον»... μᾶλλον, p. 238, 1; ἐρύσιμον, βάλανοι, 1. 


Cu. 43. — Coll. med. ΠΠ, 27. Cf. Syn. IV, 26. 


le edyra ὅσα xaxóyvua ἐσ]ὶν, ὑγρὰ δὲ καὶ ὀλισθηρὰ xal ὑπεῖναι ῥᾳφδίως du- 
après ὑπελθεῖ», p. 238, 8; donne ληθθέντα au lieu de βρωθέντα, p. 239, 
n. avrd τε διαφθείρεται, 2-3. 


Cu. 44. Coll. med. III, 38. Cf. Syn. IV, 17. 
Cn. 45. — Coll. med. MI, 29. Cf. Syn. IV, 28. 


ie πα) χοχλίαι au licu de καλούμενα, p. 240, 4; donne ἤ τε ἄλλα τὰ eipw- 
lieu de ή τι..... εἶπον, 7-8; om. διὰ..... πίτυρο», p. 241, 5-6; xal τῷ... 
^9; ὥσκερ... διαχώρησιν, 141, 12-p. 141, 2; ἀνατροπῆς... dco», p. 143. 
e... ἁλῶν, 6-8; xal τὰ ἄχρεα αὐτῶν, 9; λάπαθον ἀκαλήφη, 10-11; καθαρᾷ... 
243, 1; ἀεξέρχεται..... ὁμοίως, 1-4: ἀλλὰ,.... ὑπάγει, 5-7; µελικράτῳ. 


38. 


20 


30 
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7; donne µέσης «xós doi Quvdptus τῶν τε ὑκαγόντων καὶ ὑπεχόντων τὸ μέλι p 
vov au lieu de ἐὰν µὲν..... Καὶ µόνον αὐτὸ τὸ μέλι, p. 244, 2-p. 245, 1; donne 
ὑπέρχεται, p. 245, et om. φθάνει .... ἔντερον, 2:3 ; donne συµθάλλεθαι ἐπὶ ff in 
lieu de συλλαμθάνει τι βραχὺ τῇ , 4. 


5 Cu. 46. — Coll. med. III, 30. Cf. Syn. IV, 30. 


Om. ὁ δὲ... d, p. 245, 7-8; καλοῦσε, et né», 8; ἐπέχει... γασΊέρα, 245, & 
p. 247, 5, et donne à la place καὶ ἄπιοι ὁμοίως xal ῥοιαί (voy. p. 246. l. &): 
donne ὄξους au lieu de ἆλῶν, p. 348, 7. 


Cu. 47. — Coll. med. III, 31. Cf. Syn. IV, 3. 


10 Om. ἀρχευθίδες οἱ perplus, p. 249, 25 ἑρύσιμον..... σπέρµα, 3; ὀριμέα καὶ 
Θερμά, 6-7; δαῦκοι et Θερμαίνουσι σαθῶς, 7: ἀμπελόπχρασον... δριμύτητα, 8-9; 
Srepuós. . . διψώδης, 10. 


Cu. 48. — Coll. med. III, 32. Cf. Syn, IV, 32. 


Donne Mia τὰ σΊύφοντα καὶ τὰ ὀξέα xal τὰ ἄπια, xal ἄπιοι δὲ καὶ ῥοιαὶ ὁμοίως αἱ 
15 τοιαῦται ψύχουσιν au lieu de Τὰ μὲν σΊόφοντα..... doi, p. 250, 8-251, 1: om. 
τοῦτο... a7óQouca» ἔχει, p. 251, 4-8; διαδυόµενον sis βάθος, p. 252, 2-3. 


Cu. 49. == Coll. med. III, 23. Cf. Syn. IV, 33. 


Om. «παραπλησίως... συµθέθηκεν, p. 252, 5-253, 1; Enpaives, P- :55, Ns 
ἔδεσμα ξηρ. γίνονται, 3; ὅσα δὲ ἐν ὕδατι..... ἐσ]ίν, 5-6; τὰ δὲ ? 
90 p. 253, 8-254, 1. 


Cu. 5ο. — Coll. med. III, 34. Cf. Syn. IV, 34. 
Ajoute σούσΊινα (à la marge σούσινα) avant xoxxüunla ct om. ocvxopopz, 
p. 254, 6; μὴ ὁιαφθ..... ληφθεί, 6-8; ὑγραίνει, 8; ταύτης..... + Asdpdymn, 8-9; 
Τγροὶ..... σπέρµα, p. 294, 10-255, 3. 
95 Ca. 51. — Coll. med. III, 21. Cf. Syn. IV, 20. 
Om. ὅσα..... ῥίξαι, 5. 229, 7-10; λίνου σπέρµα, 11. 
»6. ὅτι γάλα ὀδόντας βλάπΊει. 


Γάλα βλαπΊει τοὺς ὀδόντας, εἰ συνεχῶς αὐτὸ χρῶτό τις, καὶ τὰ | 


52. QUE LE LAIT NUIT AUX DENTS. 


Le lait, si on en fait un usage trop continu, nuit aux dents et aussi 1 
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t. Ταῦτα μὲν σλαδαροῖ, τοὺς ὀδόντας δὲ εὐσήπΊους τε xal ῥᾳ- 
: βιθρωσκοµένους ἐργάξεται * χρὴ τοίνυν ἐπὶ τῇ τροφῇ τοῦ 
axTos οἵνῳ κεκραµένῳ διακλύξεσθαι ' καὶ βἔλτιον δὲ εἰ καὶ μέλι 
εθάλοι αὐτῶ. 


gencives. ll ramollit les gencives, et il dispose les dents à se ca- 
et à se corroder; il convient donc, aprés avoir bu du lait, de se 
er la bouche avec du vin; le mieux est encore de méler du miel au 


598 — ORIBASE, EUPORISTES, II. PRÉAMBULE 
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BIBAION B'. 


[ΠΡΟΟΙΜΙΟΝ.] 


Óca μὲν εἰδέναι τέ σε καὶ φποιεῖν δυνατὸν ἦν QuAaxiis ἔνεκα vi | 
ὑγιείας εἴρηται ' καιρὸς δὲ vds τε δυνάμεις ἐπελθεῖν τὰς καθόλου 
τῶν ἁπλῶν xal εὐπορίσ]ων Φαρμάκων, xal τισι τῶν σαθῶν cis 
τε Bonbeïv ἔχασ]ον τούτων. Kal μετὰ ταῦτα ὥσπερ ἐπὶ τῶν τρο- ! 

5 φῶν, οὕτω καὶ ἐπὶ τῶν ἁπλῶν Φαρμάκων «αράξοµεν, τὰς ὕλα 
ἑκάσ]ης ὀυνάµεώς τε xal ἐνεργείας, els ἓν ἀθροίσαντές τε xal ive 


γράψαντες * εὐπορεῖν γὰρ ἡμᾶς τῶν ἐπιτηδείων ἰάσεων, ὧν b | 


ἐκάσΊοτε δεώµεθα, τοῦτο µάλισΊα «σάντων ποιεῖν δυνήσεται. 
α’. Kara σΊοιχεῖον. 
Α 


À yvou τὰ Φύλλα καὶ τὰ ἄνθη, καὶ ὁ καρπὸς, Ξερμὰ μέν ὁσίικκ | 
ξηρὰ τὴν δύναμιν σφοδρῶς, λεπΊομερῇ δὲ ἱκανῶς καὶ τὰς ἀφρ 


LIVRE 1l. 
[ PRÉAMBULE. | 


J'ai dit, Eunape, tout ce que tu pouvais savoir et faire pour ha cot | 
servation de la santé; il est temps maintenant d'aborder les propri 
générales des médicaments simples et faciles à se procurer, et d'ind- 
quer pour quelle affection chacun d'eux peut servir de remède (dh. 1} 


. 
nn mL - 


Aprés cela, agissant pour les médicaments simples comme pour lesab ! | 


ments, je rassemblerai, en outre, et je décrirai la matière et la vertu de 
chaque catégorie de médicaments (ch. 2-23, les réchauffunts, les rfi 
rants , etc.); car c'est surtout grâce à cette méthode que nous pour 
trouver les médications dont nous avons besoin chaque jour. 


6. re om. MV. 


τε Éonbeïv Exxoïoy τούτων. Καὶ μετὰ ταῦτα ὥσπερ ἐπὶ 
5 φῶν, οὕτω καὶ ἐπὶ τῶν ἁπλῶν Φαρμάκων αράξοµεν, 
ἑκασίης ὀννάμεώς τε καὶ érepycias, els ἓν ἀθροίσαντές τ 
2ράψαντες ' εὐπορεῖν jap ἡμᾶς τῶν ἐπιτηδείων ἰάσεα 
x22. 61: δεώμεδα, τοῦτο μάλισΊα πάντων σοιεῖν δυνήσι 


ᾱ’. Κατα σΊοιχεῖον. 


A 


Άγνον τὰ Φύλλα καὶ τὰ ἄνθη, καὶ ὁ καρπὸς, Srepud pd 
Érca την rar σψοδρῶς, 2επΊομερὴ δὲ ἱκανῶς xa: 


LIVRE Il. 
 PAEAMBULE.- 


J αἱ dit. Eunape. tout ce que tu pouvais savoir et faire po 
«naton de la sante. il est temps maintenant d'aborder les 
generales des medicaments simples et faciles à se procurer, 
qur pour quelie affection chacun d'eux peut servir de reméc 
Ares cela. agissant pour les medicaments simples comme px 
ment: Je rassemblerai. en outre. et je décrirai la matière etl 
chaqac catezonrie de medicament: : ch. 2-23. les réchauffants, | 
maris. 7. . Car Cest surtout crèce a cette methode que nous 


. . ο . 
Dante ce. πι, Sanz ane dint nons as ans hocnin channe TL 
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ns do] καὶ σπέρµατος γεννητική. — ύψος ξηραντικῆς ofi 
αἱ ἐμπλασ]ικῆς δυνάµεως. Καυθεῖσα δὲ τὸ μὲν ἐμπλασ]ικὸν οὐχ 

ὁμοίως ἔχει, λεπΊομερεσ]έρα δὲ καὶ Εηραντικωτέρα γίνεται * καὶ 
01 καὶ ἀποκρουσ]Ίικὴ καὶ μάλισΊα ὅταν ὀξυκράτῳ δευθῇ. 


Δ 


. Aaüxos, à καὶ σ]αφυλῖνος, Ξερμαντικῆς ἐσ]ι δυνάμεως καὶ 
à mi: oci. f δὲ ῥίζα αρὸς τοῖς εἰρημένοις καὶ ῷυσῶδές τι κέκτη- 
αι καὶ ἀφροδισιαστικόν ' τὸ δὲ σπέρµα τὸ μὲν τοῦ ἡμέρου ἔχει 

x xal αὐτὸ σπαροξυντικὸν εἰς ἀφροδίσια" τὸ δὲ τοῦ ἀγρίου τε- 
λέως ἐσ]ὶν ἄφυσον, καὶ διὰ τοῦτο διουρητικόν τε καὶ καταµηνίων 
(νητικόν. — Δάφνης τοῦ δένδρου τὰ Φύλλα καὶ à καρπὸς ξηραίνει 
a] Ξνερμαίνει σθοδρῶς καὶ μᾶλλόν γε à καρπὀς. Ὁ δὲ φλοιὸς τῆς 

ns ἡτ]όν ἐστι δριμὺς, σπικρὸς δὲ μᾶλλον καί τι σ]ύψεως ἔχει * did 
D λύβους ΞρύπΊει καὶ ἡπατικοὺς ὠφελεῖ. Πίνεται δὲ σὺν οἴνῳ εὐώδει 
dou σ]αθμός. — Δέρματα παλαιὰ ἀπὸ τῶν κατ]υματων xav- 
ντα πρὸς τὰ ἐκτῶν ὑποδημάτων ἕλκη, σαυσαμένης τῆς Φλεγμονῆς 
ὠφελεῖ" [* Ἑήραντικὴ γάρ ἐσΊιν ἡ τοιαύτη τέφρα, καὶ εἰκότως καὶ τὰ 
α τῶν ἑλκῶν καὶ τὰ καλούμενα παρατρίµµατα κατὰ τοὺς 
ος Θεραπεύει. — Διφρυγὲς μικτῆς dali ποιότητος 

νάµεως σ]υφούσης καὶ δριµείας + did καὶ τῶν κακοήθων ἑλκῶν 

matins — Aiurapvor λεπΊομερεσΊέρας ἐσ]ὶν οὐσίας 20 
Ee τὰ δὲ ἄλλα σαραπλήσιον αὐτῇ. Τὸ δὲ xaXodpevov 
j» ἀσθενέσΊερον εἰς ἅπαντα τοῦ δικτάµνου.---- Δρακόν- 
v doi τοῦ ἄρου καὶ φικρότερο», καὶ Ξερμαντικώτε- 
nan ῦχει δέτινα καὶ σ]ύψιν βραχεῖαν σὺν τῇ 
τι καὶ πικρότητι * δρασΊήριον οὖν γίνεται Qdppaxov ἐν τοῖς 25 
Él γοῦν ῥίζα διακαθαίρει τὰ σπλάγχνα πάντα τούς τε 
Sis καὶ γλίσχρους λεπΊ]ύνουσα χυμοὺς, καὶ τῶν κακοήθων ἑλκῶν 


| à τικώτερον 
dd om. MV. — 23-25. καὶ Seppar- 16. πάντα om, F.— tb. re om V. 


Y. 39 
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bv ἔλαιον τὸ ἐκ τοῦ γλυκέος, Ξερμότερόν τε καὶ διαβορητικώ- 
iv da]. καὶ τὸ ἐκ τοῦ ὠμοτριβοῦς δὲ, ἐπειδὰν δὲ ἀποβάλλῃ 
s τὴν ous, ὁμοιοῦται τῷ ἄλλῳ. Τὸ δὲ λεπΊομερὲς, τοιοῦτο 
σι τό τε καθαρὸν καὶ διανγὲς ὁρῶντι, καπειδὰν ὀλίγον ληφθὲν 
λεῖσΊον ἐκ]είνηται τοῦ σώματος ἑαυτῷ uévn συνεχὲς, dva- 
ηταί τε «xps τοῦ χρωτὸς, ἡγεῖσθαι καλλισ]έν τε καὶ τὴν ἐλαίου 
|a κεκτηµένον ἀρετήν.---- Ἑλλέδορος ἑκάτερος ῥυπ]ικῆς τε dina 
"Ξγερμῆς δυνάµεώς ἐσ]ι: did καὶ epis ἀλθοὺς καὶ ψώρας καὶ 
pas καὶ λειχῆνας ἁρμότΊουσι. Καὶ μὲν δὴ καὶ εἰς σύριγγα τετυ- 
η» à µέλας καθιέµενος ἐν δύο wov xal τρισὶν ἡμέραις, ἀφ- 
αὐτῆς τὸν τύλον " καὶ ὀδόντας δὲ σὺν ὄξει διακλυζόμενος 
νησ ην καὶ ξηραίνων σφοδρῶ». ---- λξίωη, ἔνιοι δὲ 
χιον * ἡ δύναμις αὐτῆς pun ul τε καὶ ἀτρέμα σΊυπ]ικὴ μετὰ 
js ὑποψυχροῦ, ὅθεν ἰᾶται Φλεγμονὰς α«άσας, ἐν ἀρχῇ τε 
pen µέχρι Tis ἀκμῆς, xal μάλισΊα τὰς Sepuds * καὶ μὲν 15 
ια) ἀρχομένοις Φυγέθλοις ἐπιπλάτ]εται. Καὶ à χυλὸς δὲ αὐτῆς 
& ῥοδίνου αρὸς ὥτων ἀλγήματα Φλεγμαινώδη µετρίως σοιεῖ. ---- 
vos, à [καὶ] µελίνη, ξηραντική ἐσ]ιν" ἴσ]ησι γοῦν καὶ τὰ κατὰ 
flépa ῥεύματα, καθάπερ à xéyypos. El δὲ ἔξωθεν ἐπιπλασθείη, 
knives καὶ ψύχει.---- Ἐρέδινθος γάλακτος καὶ σπέρµατός ἐσΊι γεν- 20 
x pe δὲ xal καταµήνια. Eloi δὲ οἱ κριοὶ καλούμενοι 
| v οὐρητικώτεροι. Τὸ δὲ ἐφέψημα αὐτῶν καὶ λίθους τοὺς 
s ΞρύπΊει, καὶ μάλισΊα τὸ τῶν µελάνων. Τὸ δὲ ἕτερον 
S τς és ns ipi δυνάμεως δέ elaiv 
σ]ικῆς, Mapoperinie, τμητικῆς, ῥυπ]ικῆς ' εἰσὶ γὰρ Sep- 25 
| E µετρίως ὑγροί. Μετέχουσι δὲ xal ππικρότητο», διὰ ἣν 
> καὶ σπλῆνα καὶ νεφροὺς ἐκκαθαίρουσι καὶ ψώρας, καὶ 
mor καὶ œapuridas καὶ διδύµους σκιῤῥουμένους 


4 tom. M V. — 5. µένη e Gal.; μεν L 2; à μελ. Codd. — 3ο. σπέρματος] 
Di μὲν à ΕΝ. — 15. Ελξίνη] hic F. αἵματος F. — 23. ἐν τοῖς νεθροῖς F. — 
cor. IV, 39, exscrib.— 18. # [καὶ] Ib. rdante τῶν om.F, — 25. γάρ] καί 
CE. Coll. med. XV. 1. 1. H,p.633, F. — «7. ψώρας] fous P. 


J- 








- 
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τὰς ἀναγωγὰς τοῦ αἵματος xal æpès τὸν ῥοῦν τὸν γυναικεῖον, καὶ 
… μάλισΊα τὸν ἐρυθρὸν, ἔτι δὲ ὀνσεντερίας καὶ τἆλλα τὰ κατὰ τὴν 
wo γασἹέρα ῥεύματα γενναῖόν dai Φάρµακον à aja σινοµένη διὰ ὕδα- 
, τος À διὰ οἴνου. 0 δὲ χυλὸς αὐτῆς αἱμοῤῥαγίας τε τὰς ἐκ ῥινῶν 
… ὠφελεῖ, καὶ τὰ κατὰ τὴν γασ]έρα ῥοώδη «πάθη σύν τινι τῶν αὐστη- 5 
(0 PPP ἡ καὶ διὰ ὕδατος, ἂν œupérlovres τυγχάνω- 
f re doma ξηραντικῆς ἰσχυρῶς 
ἐστι δυνάμεως, οὐδέπω δαχνούσης * £o δὲ πικρά τε ἅμα καὶ σΊυ- 
ei, τινά το κ τὰ µε Da τραύματα τῶν σκληρῶν σωμάτων 
v ἐν ταῖς τῶν μυῶν doi κεφαλαῖς, καὶ κατὰ τῶν αἱμοῤ- 10 
ὠφελίμως ἐπιπλάτ]εται, καὶ τοὺς οἰδηματώδεις ὄγκους 
Seda vs dna egeat al gp arm 
| De scie quin n 
| v κόλλησιν. ἔσ]ι δὲ αὐτά τε καὶ τὸ ἄνθος αὐτῆς 
ο ος, ἠρέμα καὶ σ]υφούσης. Ἔνιοι δὲ καὶ 15 
υλὸν ἐξ αὐτῶν ποιοῦντες ἄδηκτόν τε καὶ Énpaivov ἴσχουσι Qdppa- 
je ο hear ant rene 
0s, «Uv ὅσον Εηρότερος" ἀλλὰ τοῦτόν γε καίουσι ἔνιὸι καὶ 
| Re iple Miet Pio 
5 ἥλους τε καὶ τύλους xal uupunxlas ἐξαίρου- 30 
ὃν res a na 

























Θερμὴ καὶ ξηρὰ σφοδρῶς ἐσ]ι καὶ λεπΊομερής. Πι- 
ένη δὲ αὐτή τε κατὰ ἑαυτὴν ξηρὰ, καὶ διὰ µελικράτου, Sepual- 

ire σαφῶς καὶ ἱδρῶτας κινεῖ καὶ διαφορεῖ καὶ ξηραίνει τὸ σύμπαν 25 
(0 μα. Loëro yov αὐτῇ τινες ἐχρήσαντο καὶ ασρὸς τὰ κατὰ περίο- 


ἑτρίψεως γενναίας, ἔσωβεν δὲ λαµθάνοντες, às εἴρηται, 


he 







1À- σραύµατα ἐναίμων τὴν x. M. — 27-28. ὅλον..... λαμθα». om. M 1* m. 
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ιρράίδεις, εἴπερ τι καὶ ἄλλο καὶ τοῦτο τὸ Qdpuaxov ὀνίνησιν, 
seu δὲ τοῖς ἐπιτηδείοις καταπλάσµασι μιγνύμενον, εἴσω δὲ τοῦ 
pa. λαμάινόμινον, ἀθεψημένον Ha à End, À Epèr 
ti" v αὐτοῖς * κενοῖ γὰρ σαφῶς τοὺς γλίσχρους καὶ 
αν opes ir Jr à far pére, à [va] vn 
Jloïdus δὲ καὶ αἱματώδη διαχωροῖσιν, ἐπὶ ols of τε 
i birarsa καὶ αἲ κατὰ ἰσχίον δέν Καὶ μὲν δὴ καὶ κα- 
ἵ καὶ ἀποφλεγματίζει' καταπλατΊόμενος δὲ τοῖς κακοή- 
, ἀγαθὸν φάρμακον, καὶ ὀδόντων δὲ «πόνους ὠφελεῖ - 

.. ἐνίοτε δὲ olv, πιολλάκις δὲ αὐτὸς μόνος 
» Kai ἀλφοὺς δὲ ἀφαιρεῖ σὺν ὄξει καὶ χοιράδας, καὶ 
is διαφορεῖ, τοῖς ἐπιτηδείοις «πρὸς ταῦτα Φαρμαχοις 
ο cl Ale armes ᾿χυλὸς 
ardruge hà τὴν αωρόνντα---Καρῥίον τὸ σπέρμα καν 
. μετέχει δυνάµεως, ὥσπερ τὸ νᾶπυ, καὶ διὰ τοῦτο ἰσχιάδας καὶ 
de { — ἄλλο τῶν δεοµένων Φοινίξεως ἐκθερμαίνουσιν 
p τῷ ναπυϊ. — Καρδάµωμον Sepuñs de]. σφοδρῶς 
-— ΑΦΗ ἐπιπλατ]όμενον. Έχει δέ τι καὶ σικρότητος διὰ 
ts ἀναιρεῖ xal τὰς ψώρας ἰσχυρῶς ἀπορρύπΊει σὺν ὄξει. 

ο PMU Eos δὲ καὶ λεπΊομερὴς 20 
Ee. βραχύ τι καὶ σΊύφον ἔχει: réaves re οὖν ἅμα καὶ 
gem emet τοῖς 
ως δὲ καὶ epis τὰς τῶν ἐπιμηνίων ἐπισχέσεις 
pee πλήθους τε ἅμα καὶ πάχους τῶν σεριτ]ωµάτων, 

u κωλύηται. — Καρύα τὸ δένδρον ἔχει µέν τι κἂν 25 
ie σ]υκ]ικὸν, ἐναργὲς δὲ καὶ φλεῖσΊον ἐν τοῖς τοῦ κα- 
mine 
ὦ τῶν βάτων ἕψοντες σὺν µέλιτι, σ]ομαχικῷ χρώ- 
bey Τὸ. 34 ros τοῦ καρύου, τὸ. ξηρὸν aus, Xeno 


c (—— 5. ἀλλὰ [καὶ] xarà œAmyds ὄντας F ora. — 9. dé om. F. 
xarà τὴν y. MV; ἀλλὰ — 15. τοῦτο xal ley. MV. — 20-22. 
P. — 3. ἰσχίον] κατὰ usos έσΊι δὲ..... διαφορεῖ om. MV. 
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i2 τουσε, μετὰ ὕδατος, τοῖς δὲ ἀπυρέτοις μετὰ olvov. ὠφελεῖ δὲ καὶ 


(o ῥήγματα καὶ σπάσµατα καὶ δυσπνοίας καὶ τὰς παλαιὰς βῆχας. ---- 
13 Κενταύριον τὸ μικρὸν ἰσχυρῶς ξηραίνει χωρὶς δήξεως, vd τε οὖν 
| Μεγάλα τραύματα κολλᾷ, καταπλασσόµενα «πρόσφατα ἔτι δὲ καὶ 
A τὰ ππαλαιὰ καὶ ὁυσκατούλωτα τῶν ἑλκῶν ἐπουλοῖ. Τὸ δὲ ἀφέψημα 
— "riis πόας, ἐνιᾶσί τινες ἰσχιαδικοῖς, ὡς ἄγον χολώδη καὶ αταχέα" 
Lau μὲν δὲ καὶ ὅταν ἐνεργήσῃ σφοδρᾶς [ds] αἱματώδη κενοῦν, dQe- 
5 Der μᾶλλον. Ô δὲ χυλὸς αὐτοῦ «παραπλησίας ὑπάρχων δυνάμεως, 
(Td v6 ἄλλα τὰ ππροειρηµένα δρᾷ καὶ ἕμβρυα σροσΊιθέμενος κατασπᾷ 
16 καὶ καταµήνια ἄγει. — Κηχὶς à μὲν ὀμφακῖτις, σ]ρυῷνὸν ἱκανῶς 
| él φάρµακον, οὐσίαν γοώδουε τὸ σλεῖστον ἔχουσα, διὰ ἣν κατα- 
um n συνάγει καὶ σφίγγει καὶ τονοῖ 
x µόρια, καὶ πσᾶσι τοῖς ῥοώδεσι αάθεσι γενναίως ἀνθί- — 
ον clo 0Ql90s; Vou M iind. À δὲ ἑτέρα 
x mx. tu dat, ἀλλὰ ἠτ]ον. Καυ- 1 
— θεῖσι ο. ο. μην xp» δὲ διαπύρους 
? à | dpyacupévas αὐτὰς ὄξει ἡ οἵνῳ σθεννύναι. — Kmpès 
μεταξύ πώς ἐσ]ι τῶν Ξερμαινόντων τε καὶ ψυχόντων vypai- 
ο Foneiytus, Vo καὶ (os τῶν άλλων do): Qupgal- 
nor, Αὐτὸς δὲ κατὰ ἑαυτὸν ἐκ τῶν venio» ἂν εἴη τῶν ἀσθενῶν 20 
ἔξωθεν ἐπιτιθέμενος. — Κισσὸς ἐξ ἐναντίων σύγκειται δυνάμεων ' 
E Des τε γὰρ καὶ ψύχει καὶ δριμύε ἐσΊι καὶ Ξερμὸς, ὑδατώδους τε 
| mel ont χλωρόε" οὗ τὰ Φύλλα ἑψηθέντα dv οἴνῳ, 
“πραυμάτων oi κολλητικὰ καὶ τῶν κακοήθων ἰατικά * 
αρ X)» ὄξει δὲ ἑψηθέντα τὰ φύλλα, 25 
p Τὰ δὲ ἄνθη αὐτοῦ ἰσχυρότερά σώς ἐσ]ιν, ὡς 
λειούµενα, τοῖς πυρικαύσΊοις ἁρμότ]ειν. O δὲ χυλός 
-- xal τὰ χρόνια δὲ τῶν ὤτων ἰᾶται ῥεύματα, 
sl τῶν Dude rh oiu κανά τε τὰ dr κ τν fs ἐὰν δὲ 
js Φαίνηταε, κατὰ μὲν τὴν χρῆσιν gr ἐλαίῳ uiyvurat* 30 


4. én om. F. - 7. | $«] Gal.; otn. Codd. 
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κόπροι ξηραντικῆς δυνάµεώς εἰσιν * ἔχουσι δὲ καὶ τῆς ἑλκτικῆς ὧς 
19 δηλοῦσιν ὠφελοῦσαι τὰ τῶν μελιτ]ῶν τε καὶ σφηκῶν νύγματα. Καὶ 
70 τοὺς ὁδερικοὺς δέ τις καταχρίων ἐν ἡλίῳ κατέκλινε. Τῶν νομάδων 
dà περισ]ερῶν τῇ κόπρρ ds Θερμαίνοντι φαρμάκῳ. συνεχῶς εἰς 
| πολλὰ χρώµεθα μετὰ καρδάµου σπέρµατος ἀντὶ νάπνοε, ἐπὶ τῶν 5 
ΤΙ Φοινιγμοῦ δεοµένων. T5 δὲ τῶν ἀλεκτορίδων χρῶνταί τινες ἐπὶ τῶν 
ὑπὸ μυκητῶν ἐδωδῆς σνιγοµένων" καὶ ἐμοῦσιν οἱ λαξόντες Φλεγμα- 
. πώδη παχύτατον χυμὸ», ἐπὶ d τελείως παύονται τοῦ συμπΊ]ώμα- 
- TO: ο κο λελειωμένην αὐτὴν κυάθοις τρισὶν À τέτ- 
3 Tape τν ὀξυκράτου τε καὶ ὀξυμέλιτο». Εσ]ι δὲ τῆς τῶν περισἹερῶν 10 
a 3 κόπρος arm Θερμή. Ἡ δὲ τῶν κροχοδείλων τῶν χερ- 
σαίων κόπρος, ῥυπ]ωοήν τε καὶ ξηραντικὴν δύναμιν ἔχει ὡς καὶ 
αν μθρ ὃν a µόψην ἐσθίωσιν. À γοῦν τῶν κροκοδείλων 
os ὥσπερ τὸν ὄφηλιν ἀποῤῥόατειν φόφυκεν, οὕτω καὶ ἀλφοὺε 
εχῆνας. — ΚόσΊος βραχείας μὲν «vu τῆς πικρᾶς, σλείσΊης 15 
M UL as Srippie pré ποιότητος, ὡς ἤδη καὶ ἑλκοῦν' 
Boos drerplzoirto αὐτῷ μετὰ alor vb σῶμα αν ωρὸ τῆς 
ice ἐπὶ τῶν κατὰ «xepíoóov ῥιγούντων * οὕτω δὲ κἀπὶ τῶν 
^s d τε καὶ ἰσχιαδικῶν, καὶ ὅλως ἐπὶ dv ἤτοι τι Sep- 
ον dés τοῦ Gabon the viv devpdoisan Dai 20 
M rers χυμόν. Éoi δὲ καὶ οὐρητικὸς καὶ ἐμμήνων ἀγωγὸν καὶ 
200 ono σλευρῶν ἁρμότΊει, καὶ 
ἔλμινθας ἀναιρεῖ, καὶ πρὸς ἐφήλεις αὐτῷ χρῶνται μετὰ 
Boe erus 8 atm Φυσώδους ὑγρότητος διὰ 
js ἀφροδίσια πσαρορμᾷ μετὰ οἰνομέλιτος. — Κοτυληδὼν 25 
js dr ὀυνάμεως dypas ὑποψύχρου καί τινος ἀμνδρᾶς σΊυφού- 
aiv αὐτῇ βραχείας σικρᾶς, ὅθεν ἐμψύχει καὶ ἀποκρούεται 
zl ῥύπτει καὶ διαφορεῖ" Φλεγμονάς τε οὖν τὰς ἐρυσιπελατώδεις 
d ἐρυσιπέλατα Φλεγμονώδη Θεραπεύει καὶ κατὰ σ]ομάχου καυ- 


win 


Mup£vou χρήσιµον ἱκανῶς ἐσ]ιν ἐπίπλασμα. ---- KpduËn ἔηραντι- 30 


1. καὶ om. M V. — ». δήγµατα ΜΥ. vorras τοῦ F. — 19-20. τοι Sepp. 
--ὂ- xp. δέ τινες MV.— 8, dise λεπΊύ- — mpóx. τι µόριον M. — 21. Τπάρχει V. 





PROPRIÉTÉS DES MÉDICAMENTS SIMPLES. 623 


Θερμαίνει, σαχυμεροῦς οὐσίας bv, ἔθεν καὶ τὰς αἱμοῤῥοίδας dva- 
σ]ομοῖ σροσΊιθέμενον, καὶ σὺν ὄξει καταχριόµενον, ἐν ἡλίῳ τοὺς 
ἀλφοὺς ἀποῤῥύπΊει, καὶ σαρατριθόµενον ἁλωπεκίας Φἄτ]ον ἀλκυο- 
Mà νέου παρορμᾷ τὰς τρίχας. — Κύαμος τῆς µέσης ἐγγυτάτω κρά- 
tende deli: μετέχει dé vivos ἐπὶ ὀλίγον xal ῥυπ]ικῆς δυνάμεως καὶ 5 
lin. Kal ἔξωθεν ἐπιτιθέμενος, ἀλύπως ξηραίνει: ἐπὶ μὲν 
(quien dà νο ur, ὧν μιγνύµενος ὑείῳ σ]έατι, 
μα δαν 
λευρον ἐπετιθέμενον, ἐπὶ δὲ τῶν ἤδη Φλεγμαινόντων ἐκ σληγῆς 
οι». Καὶ διδύμων δέ ἐσ]ι καὶ naar ἀγαθὸν κατάπλασµα " 10 
2 ταῦτα τὰ μόρια µετρίως ψύχεσθαι Φλεγμαίνοντα, καὶ 
a v ἐκ γάλακτος τυρωθέντος οἱ μασ]οὶ Φλεγμαίνωσι * καὶ 
dp ci BL queni men honte 
περ Xa (00 vue cem mpra sr dares 
x σλείονος, ἄνηβον διαμένει. — Κυμίνου τὸ σπέρµα 15 
js doi δυνάμεως σφοδρῶς, ἄφυσον, διουρητικὀν. ---- 
0o ο. ο ομµιννρψω τὰ νέα καὶ 
"FRA v τραυμάτων ἐν σκληροῖς σώµασίν ἐσ]ι κολλητικα. 
οὗ ὅπλε οι at δυνάμεως, οὐδὲν ἐπιφανῶς ἐχούσης 
ὦ' σλεῖστον δὲ ἔχει τὸ πικρὸν καὶ πολὺ σλεῖον ἔτι τὸ σΊρυφνόν. 90 
' τοῦτο τὰς κατὰ βάβος ὑγρότητας, ἐν ταῖς shadapaïs xal σηπε- 
doc: διαβέσεσιν ἀλύπως τε dpa καὶ ἀσφαλῶς ἐκβόσκεται ἑτέρας 
ύμενα. Καὶ τοὺς ἐντεροκηλικοὺς δὲ ὠφελεῖ ξηραίνοντα καὶ 
τα τοῖς διὰ ὑγρέτητα χαλαροῖς σώµασι», ὡς ἂν τῆς σΊν- 
s διαδυοµένης διὰ τὴν μεμιγμένην Φερμότητα.---- Ku- 25 
a μάλισΊά εἶσιν αἱ ῥίξαι Ἑερμαίνουσαι καὶ ξηραΐνου- 
Voie e aiia τσ.» 
: ὀνίνησιν * ἔχουσι γάρ τι σΊυπ]ικὸν, καὶ διὰ τοῦτο καὶ 
σΊόμασιν ἕλκεσίν εἰσιν ἐπιτήδειοι. Καὶ μὴν καὶ τμητικήν 
v ἔχουσι, διὰ ἦν καὶ λιθιῶσιν ἁρμότΊουσι καὶ οὖρα καὶ 30 
























2 E, 


14-27. xsAapole σώμασι..... καὶ διὰ ὑγρότητα om, M V. 
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καὶ χόρια xal fuGpua τεθνεῶτα πσροκαλεῖται"' καὶ εἰ σσοβείη δὲ, 
Φφθόριόν ἐστι Qdpuaxov. Kal el τις αὐτοῦ τὸ σφοδρὸν τῆς δυνάμεως 
ὕδατος ἐπιμιξίᾳ πολλοῦ πραύνειεν, ἕξει [καὶ ασρὸς] Φλεγ μονὴν ἀγα- 
flàv Qdppaxov* οὕτως οὖν τὸ ἀφέψημα αὐτοῦ τὰς ἐν μήτρα Φλεγμονὰς 
dre προσαντλούµενο», xal μάλισΊα ὅσαι σκιῤῥώδεις εἰσίν. Ó 3 
καρπὺς τῆς αὐτῆς ὢν duvduews œivéuevos ὅσον «Εξ À epociié- 
μμ. en fu&pua τὰ μὲν ζῶντα διαφθείρει, τὰ δὲ 
νε ET ments Θερμαίνει μὲν ἱκανῶς, ξηραίνει δὲ 
ο * ἔχει δέ τι καὶ ὑπόσΊυφον ὀλίγον, καὶ μᾶλλον à λευκό». Ô 
FE αὐτοῦ, τὴν σΊυπ]ωκὴν δύναμιν ἐναργῇ κέκτηται, διὸ καὶ 


T re 
- — 


Ἡραίνει yrvvalus " ἔσ]ι δὲ καὶ σαχυμερὺς ἠκισΊα δριμύτητος µετ- 
ων. — Afanrièns αἱ τρεῖς ὁμοίας eloi duvdueuws, μαλακτικῆς, 
ago; ητικῆς, ῥυπ]ικῆς τε καὶ τμητικῆς. À δὲ χυλὸς αὐτῶν τῆς 
ns καὶ τῆς was µέλιτι μιγνύμενος, ἀμελυωπίας, ὅσαι διὰ στά- 

d γένονται, S&epameósi. — Λίθος αἱματίτης τοσοῦτον ψύ- 15 
E low καὶ οΊύψεως  µόνν γοῦν ἐχρησάμην αὐτῷ 
πραχέων γεγονότων βλεφάρων. Ei μὲν dua Φλεγμονῇ τοιαῦτα cin 


νότα, διὰ ὡὠοῦ τὴν ἄνεσιν ποιούµενος, À μᾶλλον ἔτι διὰ τή- 
ρως ἀφεψήματος * εἰ δὲ χωρὶς Φλεγμονῆς διὰ ὕδατο». Άρχου δὲ 
πὸ μετρίως ὑγροῦ διὰ vis µήλης ἐγχέων * ὅταν δὲ Φέρῃ τὴν 20 
ὕναμιν αὐτοῦ à Ξεραπευόμενος, παχύτερον del καὶ μᾶλλον ἐργα- 
| y sel τελευτῶν οὕτω œayÙ mouoess, ὧς διὰ pans œupñvos 
| v, κατὰ ὑποξολὴν [3] ἐκτροπὴν τοῦ βλεφάρου. O δὲ αὐ- 
ον ὁμοίων ἐπὶ ἀκόνης ἀποτριξόμενος, αἵματος α]ύσεσιν do- 
ο αρ Enpds δὲ λειωθεὶς cs χνοώδης γενέσθαι, 25 
- ει τὰ ὑπερσαρκοῦντα, Καὶ αὐτὰ δὲ τὰ κατὰ τοὺς ὀφθαλ- 
ὺ ma μόνος αὐτὸς ἀποτριξόμενος ὡς εἶπον éyyuux- 
, À ὑπαλειφόμενος. — Nilo: ἐν τοῖς σπόγγοις Ξρυπ]ικῆς 


4 om. Codd. — Ε. — 17. Eí μὲν οὖν ἅμα MV. — Ib. 


e Gal 
i do vast αὐτῶν F; αὐτῆς MV. ποιαῦτα Gal.; ταῦτα Codd. — 18, dia dog 
rH m 7. μέν] τῶν M V. Gal; did où F; di αὐτοῦ (ora did o9) M. 15. 
310. δν. ἔχει ἑναρ. F. — 13. re om. pis om, F, — 33. [ή] Gal. ; om. Codd. 
LT 


ho 
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enge ur RE bn, ds συνακτικῷ δὲ κοιλιακοῖς τε καὶ 
is καὶ ῥόῳ γυναικείῳ προσφέροντες. Χρῶνται δὲ αὐτῷ 
si 3 epis inn, xal «pis τὰς ἐν ἔδρα καὶ σ]όματι Φλεγμονὰς 
" , ἑρπητᾶς τε xal σηπεδόνας καὶ τὰ κακοήθη τῶν ἑλκῶν 
ef nr καὶ ππαρωνυχίας. Τὸ δὲ 5 
λύκιον ἰσχυρότερόν ἐσ]ιν εἰς πάντα. 


ἡ μὲν ἀγρία διαφορητικῆς καὶ μαλακτικῆς ἀτρέμα µετ- 
δὲ κηπευοµένη ἀσθενεσ]έρα ταύτης. ϱ) δὲ καρ- 
v εἰς τοσοῦτον ἰσχυρότερός ἐσ]ιν, εἰς ὅσον καὶ ξηρότερος, 
: re tad y D ἁλθαία καλουµένη ToU μὲν αὐτοῦ γένους 10 
n, diagopr | x δὲ τῶν εἰρημένων. — Μανδραγόρας ψύχει 
δρ. donlta d£ τινος καὶ Sepuérnros κατά γε τὰ μῆλα, 
yo, » ὅθεν καὶ κωµατώδη τὴν δύναμίν ἐστι ταῦτα" τῆς 
δες à à ads ἰσχνρέπατος ὢν οὐ ψύχει µόνον, ἀλλὰ καὶ En- 
E ) δὲ ἔνδον ἀσθενὲς ὑπάρχει. ---- Μαάραβρον Φερμαίνει μὲν 15 
| Se, Βερν δὲ perpiws * διὰ τοῦτο καὶ γάλακτος γεννητικόν 
| Eoi δὲ καὶ οὐρητικὸν καὶ καταµηνίων ἀγωγόν. 
a ab ἐξ ἐναντίων dal δυνάμεων, σ]υπ]ικῆς [xal] 
petii d DÀ ie καὶ κοιλίας καὶ ἐντέρων xal ἥπατος 
| μοναῖς ἁρμότΊει , Ῥερμαίνουσα καὶ ξηραίνουσα ἱκανῶς. ---- —- Me- 50 
» Ser -— xal ξηραίνει σφοδρῶς, λεπΊομερὲς ὃν, οὕτω 
γοῦν » tisse Ἰᾶται, Ξερμὸν ἐν ὀθονίῳ ππροσφερόµενο», 
αυ rte Kal il» 20 κα) ἀφυδωώτατόν ἐστι σινόµάνον. 
| 3 x Dues οὐ µόνον ἐσθιόμενον, ἀλλὰ καὶ κατὰ τῆς 
| pùs à | ἔξωθεν. Λέπρας δὲ καὶ fous καὶ pupunxlas 25 
De. x tab ans pesée, i διὰ πάχος xal γλισχρό- 
χυμῶν ἐπισχημένα.--- Μέλι Ξερμαίνει τε καὶ ξηραίνει ixa- 


L -— 4λθη V; 4600 M. — 18. [καί] Gal.; om. Codd. 
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lv ὁμοίας ἐσ]ὶ δυνάµεως, ᾧ χρῶμαι expos τὰς ἐκ τραυμάτων 
Αίας xal ὁνσσαρκώτους κοιλότητας, ὅσαι συραγγώδεις εἰσὶ καὶ 
jai , περιτιθεὶς ἔξωθεν αὐτὸ μετὰ «σαλαιοῦ σ]έατος ὑείου, καὶ 
| peer potins τὰ τοιαῦτα σαρκούντων, οἷόν dali 
τὸ v διφρυγὲς b καλοῦσι σπεκλάριον. λλλὰ καὶ λεπ]ύ- 
τοὺς ια. ἁπάντων τέφρα, καὶ τῷ Quz luco 
eris δυνάμεως, καὶ τῷ τῆς οὐσίας δὲ τραχεῖ καβάπερ ἡ κίσση- 

ἐν μὲν οὖν τῇ τοιαύτῃ χρήσει οὐ advo σφόδρα λειοῦν, dvyay- 


5 


Tu τὰ οὕτω καυθέντα, τοῖς δὲ κακοήθεσιν ἕλκεσιν ἐπὶ exdv- | 


αέρει καὶ πιροσΊέλλει. Μετα γε μὴν ἁλῶν πάντα τὰ τοιαῦτα xav- 
m, σοιεῖ μὲν καὶ ὀδόντων σμῆγμα δρασΊικώτερον, ὡς καὶ τὰ 
pà τῶν οὕλων Enpalvew, ἀλλὰ καὶ τὰ σηπεδονώδη τῶν ἑλκῶν 


H 


pou τὰ Φύλλα xal à ῥίζα σ]υπ]ικῆς μὲν οὐκ ἀσαφῶς µε- 

τν ens ὡς καὶ τὴν ῥέουσαν ἐπέχειν γασΊέρα, διαφορη- 
ὃς à ais τοσοῦτον, ὡς καὶ τὰ Φύματα Ξεραπεύειν. ὧσα γε p) 
| MEE eee OX ipta 

ει duvdusws , ὡς καὶ τοὺς ἐν κύσΊει λίβους ῬρύπΊειν, 
oun xxl σνεύμονος ἀναπ]ύσεσι βοηθεῖν. ---- Πεν- 
e bla Go i Μαν, ασ 4 ni, 3 
σος ὑπάρχει. — Πεπέρεως τὸ μὲν ἄρτι βλάσΊανον, 
ear, διὸ καὶ ὑγρότερον ὑπαάρχεε" μα ὄμφαξ, τὸ 
ερωπ]ημένς pow i disini d ssbipi à 
7 js Srepuaíves καὶ ξηραίνει. — Πετροσελίνου τὸ σπέρµα dpi) 
ΕΥ ισθλεκάριον M. — δὲ olov ὄμφαξ, à καρπὸς, τό Codd. — 


iiv] 3£ MY. — 13. Go e xal ΜΥ. 36. ὑποπ]ημένον MV. — Ib. dn] ideiv 
8. τὸ dé olo» ὄμφαξ, τό e Gal.; τὸ MV. — 17. ixaves MV. 


B 


25 
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εἰ σιλυθείη, σχεδὸν ἁπάντων πρῶτόν ἐσΊιν, ὅσα ξηραίνειν ἀδήκτως 
| ππέφυκεν, ὅθεν εἴς τε τὰ καρχινώδη τῶν ἑλκῶν ἐσ]εν ἐπιτήδειος, καὶ 
πρὸς τὰ ἄλλα τὰ κακοήθη πάντα. — Πράσιον Sepualves καὶ En- 
Eee oes, ἧπάρ τε ἐκφράτΊει καὶ σπλῆνα καὶ τὰ κατὰ Soi- 
B ρακα καὶ πνεύµωνα διακαβαίρει" κινεῖ τε ἔμμηνα. Καὶ καταπλασ- 
" σόμενον, ῥύπΊει τὰ καὶ διαφορεῖ * καὶ διὰ ῥινῶν ἰκτερικοὺς xaflaípei 
IU καὶ πρὸς ὥτων ὀδύνας κεχρονισµένας πτοιεῖ. — Πρόπολις Sepual- 
| vtt σφοδρῶς xal ῥυπ]ικῆς ἰσχυρῶς ἐσ]ι δυνάμεως, ἑλκτικῆς τε ἵκα- 
vá; P adn καὶ λεπΊομερὴς τὴν ojaíxv. — Πτελέας τὰ Φύλλα 
τραύματα κολλᾷ, σΊυπ]ικήν τε καὶ ῥυπ]ικὴν ἔχοντα 
δύν. iv, Ô 33 Quos ἔτι μᾶλλον, ὥσΊε καὶ λέπραν ἰᾶται σὺν Dni. 
Καὶ αἱ ῥίζαι δὲ τῆς αὐτῆς εἰσι δυνάμεως, ὥσ]ε καὶ τῷ ἀφεψήματι 
| κπαταντλοῦσέ rives, ὅσα σωρώσεως δεῖται κατάγματα. — Ἠτέ- 
peus ἡ ῥίζα ἀναιρεῖ σλατεῖαν ἔλμινθα, ὁραχμῶν τεσσάρων ασοθει- 
σῶν ἐν μελικράτῳ * καὶ ἔμθρυα τὰ μὲν ζῶντα διαφθείρει, τὰ δὲ νε- 
xp Ee Opoíav δὲ αὐτῇ καὶ ἡ ἙηλύπΊερις δύναμιν ἔχει. ---- 
ἱωρέβρου κα ῥίζα καυσΊικὴν ἔχει δύναμιν, κατὰ ἣν ὀδόντων τε τῶν 
ων ὀδύνας ἰᾶται, καὶ æpès τῶν κατὰ œeplodor ῥιγῶν dva- 
[ρίδεται μετὰ ἐλαίου, καὶ τοὺς ναρκώδεις καὶ παρειμένους ὠφελεῖ. 
æ Doe ἔξωθεν ἐπιτιθέμενος μετρίως Ξερμαίνει, οὐ μὴν οὔτε 3 
ὑγραίειν οὔτε ξηραίνειν ἐπιφανῶς exéQuxsv, ἔχει d vi καὶ γλίσχρον 
καὶ S depu Τὸ δὲ ἐξ αὐτοῦ σκευαξέµενον ἄμυλον ψυχρότερὀν 
x) Εηραντικώτερον αὐτοῦ γίνεται, xal τὸ ἐξ ἄρτου δὲ κατά- 
t διαφορητικωτέρας ἐσ]ὶ δυνάμεως, ἥπερ τὸ ἐκ τῶν evpav, 
Ir ἁλῶν xal ζύμης απροσειληφότος τοῦ ἄρτου * δυνάμεως ydp 25 
runs τε καὶ διαφορητικῆς ἐσΊὶν ἡ ζύμῃ. — Πυτία σᾶσα 
s à xal λεπΊυντικῆς καὶ διαφορητικῆς δυνάμεως καὶ En- 
τικῆς, γάλα δὲ τεθρομξωμένον ἐν κοιλίᾳ διαλύει. Καλλίων δὲ 
y ἐσ]ιν ἡ λαγφα. Διαλύει δὲ καὶ τεβροµβωμένον αἷμα κατὰ 
tw ὁμοίως σοθεῖσα μᾶλλον μὲν laws τῶν ἄλλων à λαγῷα, οὐ 30 
j» [4] nv 


À. κατα om. M, — 31. [δέ] om. Codd.; οὐ pir μόνη γε ὥς τινες έγραψαν Gal. 


L 
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Y 


Ὑδροπέπερι Θερμαίνει μὲν, ἀλλὰ οὐκ εἰς ὅσον σέπερι, καὶ μέν. | 
τοι καὶ χλωρὸν ἔτι τὸ βοτάνιον ἅμα τῷ χαρπῷ  κατακλασθθ. 
Υπώπια τε xal τοὺς σκληρυνοµένους ὄγκους διαφορεῖ. — Yoox 2 
pos ἐπιτήδειος «pos ἰάσεις, ὁ τὸ σπέρµα καὶ τὸ ἄνθος λευκὸν ἔχων᾽ 

5 ψύχει δὲ aQodpais. — Ύσσωπον Sepualve: καὶ ξηραίνει σφοδρς" à 
ἔσΊι δὲ καὶ λεπΊομερέ». 


Φ 


Qaxol σΊύφουσι μὲν οὐκ ἰσχυρῶς, Ξερμότητος δὲ καὶ ψυχρύτ- 1 
τος ἐν τῷ µέσῳ καθεσΊήχασι * ξηραίνουσι δὲ ἱκανῶς * αὐτὸ μὲν οὖν 
αὐτῶν τὸ σῶμα ξηραίνει τε xal ἴσΊησι τὴν yaolépa: τὸ δὲ ἀφέ- 

10 Ψημα σσροτρέχει. — Φαχὸς à ἐπὶ τῶν τελµάτων, ὑγρᾶς ἱκανῶν καὶ 3 
ψυχρᾶς ἐσ]ι κράσεως. — Φοίνικος ὁ καρπὸς xal μάλισΊα à γλυκὺν 5 
οὐκ ὀλίγης μετέχει Srepuórmos , où µόνον δὲ ἔξωθεν ἐπιτιθέμοος' 
τονοἵ καὶ ξηραίνει καὶ συνάγει καὶ «i201 καὶ exuxvot, ἀλλὰ καὶ s 
σιτίον λαμξανόμενος. — Düxos ὑγρόν ἐσΊι καὶ χλωρόν - ἐξαιροί- à 

15 µενον δὲ τῆς «Φαλάσσης, ἱκανῶς ψύχει καὶ ξηραίνει xal σῖυφει 
μετρίως. 

X 


Χαλξάνη μαλακτικῆς τε xal διαφορητικῆς ὑπάρχει δυνάμεο | 
ξηραίνουσα μὲν ἱκανῶς, Sepuaivovaa δὲ σφοδρῶς. 


kd 


Ψιμμύθιον ἐμπλασ]ικέν τε καὶ ψΨυκτικόν dai. Τὸ δέ yc (i6 d a 
20 τὴν ψύξιν τοῦ ψιµυθίου φυλάτΊον, λεπΊομέρειαν «αροσείληρς. 


7. μέν] ydp F. — 17. ὀυνάμεως om. F. 
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λιδανωτοῦ Quos, ?9xtr, μαλαδαύρον Φνλλα, uaa im Nia, ἡ δὲ Aisuxiia M . 
péri, κιτριον à θλοιὸς καὶ τὸ σπέρµα καὶ τοῦ derépou τὰ φύλλα, un^ ài pio, rés- 
ὃρν aas, vapdos Κελτικὴἡ, oivos, ópoSos, ὀποπαναξ, πίσσα, bag avis, axe: 
? (46x, σµύρνα, σχῖνος, τερμίνθον ὁ θλυιὺς καὶ τὰ φύλλα καὶ ὁ καρπός xu uas. 


ξπραν εντα' φακοί, Puro: χλωρὸν, ἔτι καὶ $5; por ἐξαιρούμενον τῆς Suo 


χαλθάνν. -- Σψοδρῶς δὲ ξπραίνει ἀθρότονον καὶ μᾶλλ.ν τὸ malin” ὀκαχια, ir 
por, on, &upi, ämnloy xavlèr, &rynoov, ipxzvjus, ἄσαρον pita, ἀσδοέελη v 
ῥιίζα καὶ μᾶλλον xasbsions ἡ τέφρα" divin, Soir, Erection, τῶν Danes 
Avpnus xapnos, ξηραν0εὶς δὲ μᾶλλον * ὁμοίως καὶ so ausos" œuuwrias ἡ pisa, caer 


τὰ φύλλα, καὶ μᾶλλον ὁ xapmós, ἧτ]ον δὲ à ᾧ)»ιὸς τὴς pilns * έρνως iz: 


μόρια καὶ 32701 Qu) o0 καὶ wprvov* ἑλλέδυρος ἑκατέρος, ἐπίόνμων, Sioux, iti» 


2" 


τοῦ φλοιοῦ ἡ TES LA, καλ αμίνη, καλάµον pa) µιτων à Soins καν ]είς, KG, «112, 


3 . , » LI 
κέρδροι ἀμφότεροι, x 9922 ἡ μείζων καὶ " μικρ,τερα' v }10 


1X9 
Pu 'vázaiépa xui ἃ 


V) puis χωριοιν 2 mopémm doÜcvza'zpx* Azuxaxdrjou 3 ῥιζτ, 2i81vwiog mimus μὲ 
λάνήιος, κιτρίων τὸ ὑπὸ τὸ "sip τὸ οξύ ' οἴνος ὁ ixavds wa12210$, 020 rw qv 
[9v ὑπέρχπ., ruugaias À pis, ἡ δὲ Deuxñr ἔχονσα ῥίζαν, 20! pastor: coi 
«ioi, Wirupos xavJeica, Tr1ov δὲ τῆς τέφρας τοῦ χποτον ' σεν ταῷνλλου ñ pis, 
πετροσελινων, σµύρνιον, acuxcdarog À pia, ὁ δὲ o10s μᾶλλον: τή} ανον fatsen 
πύλιον τὸ µικρήτερο», μελισσόφνλλον, πωάσιο», près, σάµψνχον, σ]οιθῆς ὁ xep- 
πὸς xai τὰ φύλλα, τρίφυλλον, οἱ δὲ ἀσφέλτιον ' ὕσσωπον, χαμαίδρυς., χαμαιλέντ 
ἑκατέρον ἡ ῥίξα, χαμαίπιτυς, ἅλες, | 3g po rivpa, } Sos, κανθεῖτα de μᾶλλον x 
µείαι σᾶσαι καὶ πάντα τὴ μεταλλικά καὶ λι/«δη. σκωρία aga, 9) dE τοῦ σιἑήρο a 
λιστα" κόπρος σᾶσα, ἡ δὲ τῶν χην ῶν καὶ τῶν ἱερέκων donatos ἐστι ὅτα δριμύττα. 
καὶ ἡ τῶν χετῶν' σάρκες ἐχιδνῶν, σὰρξ κοχλίων, κεφα) αἱ ταριχηρῶῦς umrider xt 
καυµέναι, κέρας ἐλάφον καὶ αἲ) ὃς κεχανµᾶνα, ΧασἹόριων, 05.3 xixxvuzrit δρα 
τιαλαιὀ» ἀπὸ τῶν κατ]υμάτων xavUiv, ὑστρέων καὶ πορθύρων τῷ ὁστρακον και. 
σηπιας oGipaxov, ἔρια κεκαυµένα, Ττριχες κεχανμεντε, x1oxiPur p τεδρα. PILE 
d^un τῶν τερικνρῶν ἐχβύων. — Ῥψοδρύτατα δὲ ἔπραινει κέόρεας τὸ E2107, LAW | 
Enparmix sam» xai ῥυπΤικωτ Ain mag ἐστμ' Ἡ τε ÊX τῆς auxinne τεφοχό, XM r τὸ 
τῶν τιθυµάλλων, καὶ σχεδὸν nén τῆς κανσ;ικῆς ἄννάμεως ' xpau6ns οἱ κανλοι x 
ves ἰσχυρῶς Énpairoucar πωιοῦσι τέφραν ὧν ἠδη τι xai καυστικῆς µετέχαν Gr 


- E . € 
MEUS * νάπυ, Gnjarov 3) piov, Gxopocov. 


1-5. λιξαρωτοῦ... φακοί, 26, p. 21. — vuuQaias..... σφοδρότερον, 23. p.2i^ 
-— 2-0. φῦκος..... 32 83im, 20. p. 2232. — 16-17. opiy aroi ezox;, 27. p an. 
£-7. ἀθρύτονον... (i63. 25. p. 922 —- 17. πάπυρως... g3prus , 23. p. 20 
-— Ί-Ν. doÿgodehov....... TéPpa. 209. — 17-21. DénTagvasou..... (IU87 


p. da. - À. dyurfior, Épalu, 27. 70$, 95. p. 022-5923. — 21-2: 785 
por. o 8er ῥαλαύστιων..... mpi- λιλῴ δη. 23,p. 316. -- 2.2 σαν 
pou, 29, p. o1 d. - 11. ÉXXSGopos..... pir..... ἰχθύων, ὃν p. iz -- f ff 
Ἑῦμα, 27. 222.-— 1 1-12, £z2;&4$..... ορέας τὸ ἐλαιον. 38, p. 520. - ταν} 
sn, D pe ont co ama. nas. Χοπίαννννν dusduenx, 23. p. δει 9 


αμήν o-dpyn. 7. p. 227. - a8. - λε vA. ,L.. CLIT AAA EE DES 


PROPRIÉTÉS DES MÉDICAMENTS SIMPLES. 645 


n. 6, Coll. med. NAN, 54. CE Svn, Εν 12. 


Um. épeixn και διαφορεῖ el ἠδήχτως, p. 015, 1; ΘαλίιήΧτρον..... $) pros, 9-6; 
g xdrov. .... μετρίως, 10 113 ajoute κάρνα avant xai τά, 12, et donne σχραπλη- 
s ἑστὶ duvrueuws. au lieu de παραπλήσια..... µεγάλοις, p. 518, vp. 519, 13 
i RUxxo$ ῥαφ. p. 91Q. 2; geTA..... βλασίωι, Ü-7i veupis, 7i στην" wapa- Ὁ 
rer, Ni τίταρως uv sion, 10: Quirixos..... φιλεταίριος. 10-115 AilJos..... wé- 


ει. τς 13-270, 1: d pixon. .... palais, p. 970, 6-7. 


Ci. + (Os 2) pures). == Coll. med. NIV, 79-30. ΟΙ Syn. HL 19-70. 


Ajoute T5 paines ὃς αετρίως avaul Aoi, p. 023. 09: om. 22a2E 3 co, 4. ue 


ur. p. ac. 1, πατνριο». aptis ms, ps. 10 
. Ci. = ον ο ὃν - Coll iind. NIV, 30. 


Un 5. Coll. med. MW 1i. CF. Syn. ll. οι. 


- . * A . . 
Uni, Sugar... opes, p. 4. 93 Sopuamiom... gestis, S gi στην) uror s.. 


hpitis | 11. 00) os... 2rvyÓpus 19: ὑτήχοονι 134. 


Cu. Uu. Coll. mod. XIV " 3». Cf. SL "n. i A 1N. 


-— 
L 4 


Cu. το. Coll. med, NIV, 32. CE Nin. HH, 1. 
Cu. ai Coll iid. NIV, 56, Οἱ, Syn, Il, 25. 
mi. 2sipor zzi? 13G0pzron, p. 237, 9. 
Cii, i. Coll icd. NIV. 55. CE Syn, DL, 26. 


. ONU re , - " " . - 
Qu. Tr. cxi, p 033, 1535, 113 donne Χρησιμώτατόν ἐττιν. an heu itn 
Ë *. 1 L^" T0 gp , , » -.” » » . κ 
πιτηξιωσητη οὖν στη. po οὐ 1. 11: om. AUTOS p. a2, ὃν Enparsocesopor. . 
H, 1-2: d , iu lieu de 225 τῶν, 6, et 2pgpzis xu ions, tbid 
(42: donne oe on heu de 22i 26r, ὃν et σερμαῖς xu Szevssmi, ul, om 
"deos... + gupuroy, 10-19; To pair... (ras ovx, p. 39h; 1-1: ὅσα... 9) pz. 2 6; 


Mont ὃς. δι τω 75... ῥαφ. 08, nn. Finit avec le mot Xixyrion, à. 


Cu. 13 σα prairie). Coll, med, NV, GS. CE Sins HL. ασ. 


s 
- 

. 

- 


Um. Ta δε... £nzou nai, p. 038, 0-939. 4: commence ainsi : Tar μαλακτικὸν 
ann ἐπζι TOTE 2i) ειων i cep καὶ To τῆς XÀzx. 1-20 donne διχδωρητικώτέρα 42 
T«T X1: μχλακτικώτέρα To )cor, 0-10; ajoute καὶ τὸ της avant 22ipms , et om. τε 
res 1050... oroudl. 19-19: τὸ 330... Gv'iuzt0i ts, p. 050. 1-6: donne 


* e . - . . . ν e ΄ bi CT] 
λιω ὃς επι) Tu" εἷρημονων ὅσα νέα UrüPaiseys cr jo ωιντερτ )UUETMÓ καὶ Οἱ) 
αγτικώτερα. D-z ΜΗ. Todo... 05230. 7 us ours teûre (0 donne z1 μαλακτική 
lieu de o22c 11223 002 211720, 00: ot. xn so vonn. ar; the. an vos epa, 


Y a t. T ajoute Nar apri s iturum, po cb on $64 344 it, 2; oam IT LITE 


- 9 


Uva, pen b.c PELLE ^ 
4 L] * "a Fe " * 


9 


20 


25 


30 
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Cu. 14 (ὅσα ἐκθρακτικὰ καὶ καθαρτικὰ τῶν σόρων ). — Coll. med. XIX, yj. 
Cf. Syn. If, 23. 


Om. Αναγύρον..... φλοιός, p. 558, 3; ἁμάραντον, 4; ἀμπελόπρασον, à; as — 
θου.... pida, 5-6; ἐρέθινθος dypios, 8; ἰσόπυρο», 10; κάρδαµον..... χασία, 10-18 | 
κέσΊρον..... χυχλάµινος, 11-12; pndiou φλοιός, p. 559, 1-2; œepixvpire... — 
Φύλλα, 2; xai Θηλ... dxpépoves, 3-5; τεύκριον. 5; καθ... εἴρηται, 6. om. dre — 
rirpov, R: καὶ ἄλες..... ἀθρότονον, ct ajoute xai ἑλαία. 8-9: ὥσπερ voi... yt 
uoôs, 12-13; aprés ῥιζῶν, p. 560, 5, ajoute καὶ τῶν τοιούτων et om. σαολοτεσα-" 
ὁρίον..... woas , 56. 


Cu. 15. —- Coll. med. XIV, 18. Cf. Syn. IT, 35. 


Om. τὸ δὲ... ἆλυσσον. p. 560, 11; τῆς daÜsv. 13; om. ἀνδροσαίμον... aie 
p. 961, 1-2, et ajoute σᾶσαι aprés ἀνεμῶναι, 1: om. ἀνθύλλιοι..... dpyte. 2359 
ἄρκτων..... ὅμοιον, 3; ὁαμασῶνίου..... ἔδενος, 6-7; κίκεὼς..... κρῆθµον, 11-187 
λαμψάνη..... μετρίως, 13-14; καὶ ἡ..... ξηρότερι. p. 562, 1; xapx..... ptrpaaso 
1-2; €udvaxos..... µετρίως, 3-5; λειοῦντες..... συνισΊαμένης, 6-8; awaap..... 49 
τρίως, 9-10; τραλίου..... ἄνθεσιν, p. 562, 13-563. 1; χαμαισύκη... ῥύκει, p. #3 + 
2-3; ajoute (Cf. Simpl. med. IX, 3, 10,et ΧΙΙ, p. 218-219) les mots dis ei 
πολλῆς κηρωτῆς ἀδήχτως ῥύπτει aprés Κρητινή, |. 3; om. λίθος ὁ ἑξ..... ups- 
pos, 2-6. 





Cu. 16 (Όσα οὐρητικα). ---- Coll. med. XIV, 49. Cf. Sys. H. 35. 


Om. Ἐπειδὰν..... τοιαῦτα, p. 503, 5-10; duseÂoxpacos.. bia, ii le 
muy ψενδοδ. p. 564, 1; δάῤνη..... xal ἡ, 2-3; xai 10..... xaÀ. 3; siepe ipe 
μητιχός, 5s χαρπήσιον, 9; xpox. τὸ σπέρµα, 6 ; λιγυσΊικοῦ... σπέρµα, 5:4 μμ, 
μώλν, 8; ξύρεως... Φλοιός, 8-9; xai à καρπός, el xbi..... xa) ó, 10; em, 1! 
σ]ρύχνου..... χτρπός, 193 9» pita, 14; ἹΠερικλυμένου..... εἰλῆόοε, p. 365, 
OroGpvxidos ell xIVET, 10-11 ; Y xo, jusqu'à la fiu du chapitre. 


Cn. 17 (ὅσα ἀνακαθαίρει τὸν θώρακα xai τὸν svevuova). — Coll. med. MÀ 
Cf. Syn. 11, 39. 


Om. Ései..... ἐσΏί. p. 902, 9-908, 137€, 1; xpucoxopns.... . μελικρ. 
Cu. 15 (ὅσα τοὺς ve pois καθαίρει). -— Coll. mcd. XIV, 53. Cf. Syn. 


Om. Καὶ... τέ ἐστι, p. 569, 13-570. 1; τε, 3: Enpoë, p. 570, 2; de 
νίας au lieu de γλυκυσίδης. 1. 


Cu. 19 (ὧσα ἁραιωτικά τοῦ δέρματος]. — Coll. mal, NIV, οἱ. CK. S 


Om. Tr dé... Quaews, p. 570, 6-57 1, Ni ορωθρυχὶς..... TrI, 


PROPRIÉTÉS DES MÉDICAMENTS SIMPLES. 61 


Cu. 6. Coll. nid. NU, ο CE Syn, Ενα». 


)m. ἐρεικη και diagopei οἱ ἀδήχτως, p. οἱ S, 1: SaAimxspos..... 1) pios, 0-0; 

KAPOV. .... UTIMS , 10-11; ajoute xapux avant καὶ ri, 17, eb donne eapxzon 

; ἐστὶ ὄνναμεως. an lieu de exapazàrai. .... μεγάλοι», p.518, or Ρε τον rs 
xoXxo$ $12. p. 210. 3; META..... βλαστοι, Ü-7; γευράς. 7; ανν σχρω- Ὁ 

a, ON; σίταγον πλν )εἴσα. 10: Quirixos..... φιλετχίρίος, 10-113 Ptfos..... mi 


S19. 14-50. ii ψαρικόγιιιις qa? xiszws, p. 570, 6-7. 


Cu. = (Oma ὁ) puvzi). == Coll. nd. NIV, 9-30. CF. Syn. Hao. 


ueute T3 gaipzi 8: τοις avant Αλ τς ps 0.4; om. 3232Z 0 goa, sonne 
! u ' 
O7. p. 275, i, Aaron, n 501p TP. ατα. [0 
. Cu. 7 suite. Coll iid; NV, So. 


Un SN. Coll. med. NAN: οι. CF M a, ll. 


Mn  Zaguss... OUnAaN. n s7Á. Qi Sopuxrinr.…. patois, Nagy; mo/vporur. . 


(iTi, LU, T0) 40s. «ss. Eté pes. Y 1 ὑτήκοονς 13. 


Cu. u. Coll. med, NIV, 82, οἱ, Sin, Π ιδ 


-- 
- 


Cu. τω. Coll. mod. NIV. 525. CE Sin. HH, 


Cu. ais Gall: iid. NIV. 56, CH. Nyn. DE, 
hn. 2xipor ἐπιποχστομεγονι po37. 0. 


Gn. 1 >. Coll. id. Ni. 27. Cf. yn. Il, 10. 


hn. Tr... ἐκπνισκει. p. 033, 01-025, 11; donne Χρπσιμώτατον yir, an deu zn 
ἑειτηδειύτητην oi» ὁπτι.. υ. 232 , NAS OM, 20706 p. à 12. 91i τν ΤΙΧ το... 
í, 4-5: donne o on lieu de ἐπὶ τῶν, 6, et épais xai deos: ilid.; om. 
δρα»... memos, 1013: τὸ pir... Όντως ovx, p. 536: 1-1: 69a... pa, 5 li: 


FuiOX£! ds. ^: TO TE... paz. X". . Finit avec le mot Y Mixyonmior, v7. 


Cu. 13 σα μαλαττει]. - Coll, med. NIV, 38. CE να I οτι 2a 


Dm. Τὰ 2e... Aizov xoi, P 92^, 9-939. 4: commence ainsi : Tv μαλακτικὸν 
μάχων £070 torse αἱ) ἐιον ai cap xal τὸ τῆς ἀλεχτ. 4-5; donne διἸφορητικώτερα δὲ 
Fev χαι μαλακτικώτεια τι À20yt. () 1Ο 1 ajoute καὶ τὸ TPS AVANT dans, et om, TE 
Senes , 10: ΑΡ... ὀροααδ. 19-19: τὸ 9 αρ... συμμετρίας. D. 49. 1-0: donne 


4g δε ἐτιιν τῶν εἴρηπμειων ὅσα vixC MAP UUVUETT }1ρ ÉAUISTEOZ JUVETRE καὶ 03) 
πεντιχώτερα, ὑ- Τι nn. Tarn. Gio. τς υὐτὲ tete eb donne τα μαλακτική 


ci y M f - ο ^ 
peu de oZ:2 13223 o7* nazie. 10: Oll. κχὶ To von. τὸ. τὴς... aanJ2rz7,201, 
Bts, ajoute XM apres SE Aur/urn. Qo eb oun τος TAN, 3: om D TAN 


een, Dinant .. LUE N. 
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BIBAION T" 
( IIPOOIMION. ; 


Ó μὲν οὖν σρῶτος τῆς διδασκαλίας εἴρηται τρόπος, νῦν dt] 
δεύτερος λεχβήσεται τῶν «apa φύσιν διαθέσεων τὰς εὐπορίσ]ωι 
ixstis ἐξηγονμενος., τῶν τε ἑσχάτως ὀξέων, ἐπὶ ὧν ἀναμένειν 1 
ἱατρὸν οὐκ ἀσφα)λὲς. καὶ τῶν εὐμεταχειρίσιων καὶ ἄνευ τεχνπω 


5 Tür ἐπανορύωσιν δεχομένων. 


CB. 1. — Nn. VE, 21. 


(hn. χα τε . .. x3: μυ. 103. i-2: τα de ..... πρασεαὶς. 299. 12-19. 


^ td - 3. 
p. Egnusoen πυρετῶν ixczis. 


(i uh Tosices τῶν Ὡνρετοῖς ἁλισκομένων, τῆς τοῦ impo! 


ο 


ονσιν ^ εἰσὶ 05 Gi ὄννανται καὶ ἄνευ τοῦ imp 


LIVRE ΤΙ. 


Pr AMBUIE. 









Masatenant pr mois ens fait connaitre la premiere methode der | 
aec es mens db traitement faciles a se procurer (livre Il. vo. b 
tn i ἐν fe fie a Eanape . nous passons à la seconde, c'est-à-dire à 
eme, de ces movens sa ezard aux etats contre nature et aux mah 
] : nt aiguës. pour lesquelles il n'est pas prudent d'attendre 


cn τα aux affections dont il est aise de tnompbe 


^. -— . - [1 
Sl attt . « li 


Da on er anse evgcurs d'un homme de l'art. 


78NIFNT UIS FIENLES ΤΗ Μεν Εν. 


- sS PE ee ax qui sont pris de lievre ont besuin de | 


v 07 vis M qui poen muerir sans son secours. 
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=) 


λουσΊέον. Émi δὲ τοῖς λουτροῖς τὴν κεφαλὴν ἑκατέρων ἐπιθρέ- 
χειν τοῖς αὐτοῖς οἷς καταρχάς ' ψύχουσι μὲν ἐπὶ τῶν διὰ Θερμό- 
τητα σαύόντων, Φερμαίνουσι δὲ, ἐπὶ τῶν διὰ ψύξιν. Σύμμετρα δὲ 5 
ἔσίω τὰ Sepuaivovra, olov τό τε ἴρινον καὶ νάρδινον μύρον ᾿ χρῆ- 
σθαι δὲ αὐτοῖς ἐν ταῖς wapaxuais μετὰ τὸ λουτρὀν. Tous δὲ διὰ 9 
στέγιωσιν Ὡνρέζαντας ὠφελεῖ λουτρὸν γλυχέων ὑδάτων, καὶ τρί- 
Vas, xai yvuriia ἁραιωτικὰ xal δίαιτα γλυκύχυμος"' τὰ dà σ]ύ- 
φοντα καὶ ψύχοντα, xal τὰ ἐμπλατΊοντα τοὺς φόρους xal τὸ δέρµα 
ὑπερδηραίγοντα ῥλάπίει σφοδρῶς. Tous δὲ διὰ ἀσιτίαν, τοῦ αιρώτου 10 
waposvTus U gaoaxuagavros, εἰσάγοντας εἰς τὸ Sahaveïor, δαψι- 
Ais ἔλαιον χλιαρὸν καταχέειν καὶ ἀνατρίδειν αωροσηνῶς, tuti 
τε X20ri$siv ἐν τῷ τῆν «ερμῆς ἐμξάσεως dati. Λουσαμένου à Ι! 






ἂναπανειν de ἀνακτησασθαι τὴν ὀνναμιν, καὶ σάλιν εἰσάγειν cs 


ζαλανεῖον ' εἶτα ἐξελήόντος, μετὰ τὸ σίνειν εὐθὺς ὕδατος, y 


A 
KJ 
AÀr ddr σ΄ ισανης. Χαί ors xal Spicaxirns : εἶτα ὕσἹερον τῶν 


- 


ment, lers mème qu'une fluvion se produit. on fera baigner. Dans les 
deux cas, au sortir du bain, on humectera la tête des malades avec les 
mécues ingredients qu'avant le hain : avec les refroidissants dans le 
levres cansens par de chaud. avec les rechauffants dans celles qui pre- 


fa 


viennent tu foul On "emploiera que des substances qui rechauffent 
enterrer orme (huile a Viris ou l'huile au nard : on en fera Usage 


v8 αν au if Cim de Prcces, Chez cenx dont la fievre est produite 
parie € rene at do da peau, il convient de prescrire les bains d'eu 
deues e feenens es ee nie squirarelient . et un regime qui produit de 
bens σε σον Ies ssrinnents, les refrendissants, ce qui colle les pores et des- 
MAIO. μα ο cur senttort rirsibl s. Ceux qui ont la fievre par suite de 19 
er css uabpbmonts devront etr tnis au bain des Ie declin du preme 
weiss enter Tos fiston ess de μη] tiède en grande quantite. on 
εμας ρα ην i tuns dons et en les laissera longtemps dans la pe 
ee tt Wes de ben cos malade se reposera alin de reparer se Il 
sont rome an ham, lorsqu'il eu sera sorti et qu'il aur 
pau nent ap es Prud Pes on ar Ponnerade la creme d'orge que- 


"ac tet cd: es 1 Εν νο ν zT; Alt! εκστερ αν. -- 12 TM: Gad 











ne oh RASE EUPORISTES. IL, 2. 
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συ σης X*TT ToU πα αχ αι] του TASOSSTUGU Χάνει GE αντηυς 
^ ^ LED ' - uu ^ > . "^ 

85 TT. TeitiT 2 ETUI SOUS 2572-901 τς 01’ 


as }υ/ηναι, καὶ ^27 
ο δοιμεῖς καὶ καπτώ- . 


LS ατού ζοτὲς C1: 10734 TALTES 7 ὐ}ιαίγονταί TE χαί TIM 


a 
DT: TAC TU 2125 X3i2sC ἐχχολοῦγται ) AL ἐπὶ τῶν wüxpo- 


σος elTIVt. MA VsiT.eur 10y45Y*21^ OL00US εἰς οἱ εχρα- 


τι Tiers ag a, τήν τε Ccixrr εὐθὺς caves, χαὶ 


. ' 
^ - - - - * 
w121X"12722175$s ^i 5ο, "C713252 5.2459. Gg XCXywmDUX cébeis. un qi- 
. - * + CS 9 "^ .- 9 L4 
£.UiancIi TU TRES Ét 212 τοῖ ανχα οσα ÉSETIN, οὐκ Or 
- - ^ [| . - D . / 
"1.21.75 σας ος ^ σα T'AS gv ντ 05 xxi V2 22i1rT5973i* 


jets rnb Gut Bes p un pement sur fa plae qui a produit le li 


eon NS ons one donnera pes de sin. eant Ja. resolution de la timer 


. ue 01 a. oH Γες ue plus vv res Fous ceux chez qui scent 


Paus au! us Nurs a 7e nf I ΕΟΝ 0) σας ον |l le. boissons froides. 
o8 eS SP aea pres ΟΡΟ is cuerissent en les continuant her 
os ος ges obe vie eSpeee d dievre ephemere: inais il n'est pa 
ο nest e dede ette lie vre de eomineneer pour la pranier: 
tSt amisso a D Μεν λν ἕω pendant lo fin. Π ost quelquetuis να, 
oqecn tie uaa iria Σπ Ισ αν 
ο o can ΕΣ est biliense. et Tes malades sos 
prise p eum ste rs on denne nu peu de pau avec du vin trempe 
ooqrrNsertgp er cer dba ας dot elt là hevre sri elotznec. Lorsque le Iris n à 19 ' 


cesse s otre rr seche on ne doit point permettre de uourriture: 


nale, rn 0088 υπ ede suite a nrnger, SANS attendre lu 
enge oc vos susti t aae cl iniuste dlipeorpe esl comte serie. 
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322 οὐ διαφορεῖ µόνον τὴν χολὴν, ἀλλὰ xal τῇ σοιότητι µεγάλως 
ὠφελεῖ, ψῦχον καὶ ὑγραῖνον τῇ δυνάμει. Λοῦε δὲ χωρὶς νέτρου χρή- 5 
σεως, ἔλαιον Φερμὸν σεριχέων, καὶ οὕτως ἐμθιθαξειν, καὶ ἐγχρο- 
γζειν ἐπιτρέπων ταῖς S'eppais ἐμβάσεσιν ἐπὶ ὅσον ἂν αροθυμῶν- 
x" τοὺς δὲ φιλολούτρους xiv δεύτερον λούσῃε, ὠφελήσεις. Οἶνον " 
δὲ ἐν ἀρχαῖς μὲν, µηδόλως ἐπιδιδόναι, μετὰ ταῦτα δὲ, λευκὸν xal 
λεπ{ὸν xal ὑδαρῇ , τέως xai ὀλίγον, ὕσΊερον δὲ τῆς λύσεως ἤδη τοῦ 
;οσήµατος «σροσδοχωμένης, καὶ «σλείονα. Σιτία δὲ τοῖς ἀκριθέσι 1 
τριταίοις ἀρμότΊει τὰ Ψύχοντα xal ὑγραίνοντα * λαχάνων μὲν οὖν 
ἐπιτήθεια Αλίτον, ἀτράφαξις, µαλάχη, Srpidax(vn xal κολοκύνθη᾽ 
τῶν δὲ ἄλλων κατὰ doxas μὲν, χυλὸς π]ισάνης καὶ ῥόφημα τὸ à 


X^rópov' μετὰ δὲ ταῦτα τῶν ἰχθύων οἱ σετραῖοι καὶ τῶν αηνών 


















τὰ µαλαχέόσαρχα., xal τῶν μὲ τοιούτων τὰ σ]ερὰ, καὶ τῶν χοίρων 
οἱ sis κ ab ἐγχέφαλοι ' τῶν δὲ νέων καὶ ἡ σὰρξ δίσεφλς" 


τῶν μὴ δυσπέπΊων συγχωρεῖν ἐσθίειν. εἴργειν di 


+] 
5 
ῳ 
P 
κ. 
έν. 


(A 
maurtès 5 ε-μοῦ καὶ Coiuéos. Γοὺς μὲν οὖν σολλοὺς οὕτω ὅμαι- à 


sipe la ile, mais encore soulage beaucoup par sa vertu rafraichissnte 
et humectante. Faites prendre le bain sans saupoudrer d'abord les us ὁ 
Lules de nitre: mais. aprés avoir pratique des affusions d'huile, mettere: 
dans τα piscine et Lassez-les sejourner dans l'eau chaude aussi longtemps 
quails le vondront: vous azirez meme dans l'intérét de ceux qui se plaisent 
uis bains en eur permettant d'en prendre deux par jour. Au debut on $ 
rocade van; plus tard on autorisera ceux qui sont blancs, tenus. 
ax mars encore en petite quantite; plus tard encore, quand h se 
Si de da maladie paraitra prochaine, on en dounera davantage. Les : 
Artents rafraichissants et. humectants conviennent aux fièvres herces 
rues: parui les legumes. la blette, l'arroche, la mauve, la laitue et le 
concombre; parui les autres aliments, on choisira. au début. la creme 
d'erze et Di bouillie d'alica, ensuite des poissons saxatiles, des volatiles 
ven ondre, et les ailes seulement de ceux qui ont la chair dure; des 
puis ct des eenelles de cochon, de la chair deux fois cuite des cochons 
en dat, quat ans fruits. on ne tolerera que ceux qui se digèrent facile- 
ment on ceartera les aliments chauds et âcres. Tel sera donc le régime 8 


ta Led Stan AU αλ... M — τὸ TU) 4 roov Codd. 
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— Üeiaa ἁλαίῳ τοῦ σώματος ὅλου γενναίως ἀνατριθομένου" καὶ à κὀ- 
olos ὁμοίως, xal «πύρεθρον * τοῦτο δὲ καὶ τοὺς ψαρκώδεις καὶ τοὺς 
) πιαρειμένους ὠφελεῖ. Παύει δὲ ῥῖγος καὶ ἄγνου σπέρμα ὁμοίως" 

- ἑλαίῳ ἐψηθέν" καὶ δαφνίδες, καὶ κόκκος κνίδιος μετὰ Salou καὶ 












— vírpov. 
^J ο RER A 
ο * σλεονεξίας yevvapevos. Δεῖ δὲ αὐτὸν ἰᾶσθαι ὀξυμέλιτί 


| v μετὰ τὰς πρώτας ἡμέρας, καὶ τοῖς οὖρα κινοῦσι da- 
Mas κο... Μετὰ δὲ ταῦτα æpo- 
ires τῆς γασΊρὸς, ἔπειτα ἐμούντων ἀπὸ ῥαφανίδων xal τοῖς 
ux xevoUci χρώμενοι καθαρτηρίοις. Τὰ δὲ ἄλλα τῆς διαίτης 
4" Θερμαύνων γὰρ ὀφελεῖ καὶ τέμνει». Earl δὲ date καὶ 
ἐμνημονεύσαμε», εἰδέναι χρὴ τὸν μὲν τεχνίτην “πάντας 
E pr a dapi fv dp p 

a καὶ τῶν σφυγμῶν * σοὶ γὰρ ἀρκέσει γνωρίζειν ἐπὶ τῶν κατὰ 


frissons périodiques qui i sont produits par des humeurs épaisses et 

ises ους ciet de cotes ei de peélevt qui sou- 
dans l'engourdissement et l'affaiblissement. On emploie en- 
contre les frissons la semence de gattilier cuite de méme dans 
... 2 à Lie à los bules de Cale ares de l'huile et de 


$. pU TRAITEMENT DE LA FIÈVRE QUOTIDIENNE, 


quotidienne est très-longue et n'est pas sans danger; elle 
qe en ardere 
imp puis aux diurétiques et à toutes les substances qui 
lu incisive. On s'occupe ensuite de l'état de l'estomac; on fera 

€ des raiforts, et on emploiera les médicaments qui évacuent le 
eL reste du régime est clairement indiqué; il ne s'agit, en 

lNiiuffe et d'inciier. En ce qui regarde les périodes 
Bat λος nsus évons fit allato. salia do 
à doit connaitre les divers temps des maladies d'après les 
ne ee rta pr d mais il vous suffit, dans les maladies 


L- 


- 









JT - 


C 


660 ^" ORIBASE, EUPORISTES, III, 6-7. 


«eplodov νοσούντων τὴν μὲν ἀχμὴν ἐκ τοῦ τοὺς σαροξυσμοὺς µί- 
νειν ἐπὶ τῶν αὐτῶν χρόνων τε καὶ συμπ]ωμάτων, τὰς δὲ eraparpis 


ἐκ τοῦ καὶ τὸν χρόνον ἐλατ]οῦσθαι τῶν παροξυσμῶν καὶ τὸ µέγε- 
θος xal τὸ σλῆθος τῶν συµπ/]ωμάτων μειοῦσθαι. 


ς’. Περὶ τῶν συντηκτικῶν πυρετῶν. 


Επειδὰν χυμὸς «αραπλήσιος τῇ ζανθῇ χολῇ διὰ γασΊρὸς à! 
χρίνηται συῤῥότερος τῇ χρόᾳ καὶ δυσώδης xai γλοιώδης τὴν σὺσ]α- 
civ, καὶ ἐλαιώδης ὀφθῆναι, γινώσκειν χρὴ αιμελῆ καὶ νεοκαγῇ 
σάρκα τήκεσθαι αρὸς τοῦ «ruperoU διακαεσΊάτου καὶ σφοδροτάτω 
τυγχάνοντος * χρονίσαντος οὲ αὐτοῦ, ds xal τῶν σΊερεῶν αὐτῶν 
γίνεσθαι σύντηξιν" did καὶ χαλεπώτατος ἐσ]ὶν ἁπάντων emp 
τῶν ὁ τοιοῦτος. Ἑὔδηλον οὖν ds σθεσΊηρίοις ἰάμασι χρησόµεβε, 1 


ψυχρόν τε ἄγαν «αροσφέροντες ὕδωρ «σίνειν, xal καταπλάσµετε 
ψύχοντα κατὰ τὰ τοῦ Θώρακος καὶ τῶν ὑποχονδρίων καὶ ἐπι- 


para τοιαῦτα, xal τροφὰς ψυχούσας. 


périodiques, de savoir que la fièvre est [dans son ensemble] à sa période 
d'état quand les accès durent le même temps, avec les mêmes symptômes. 
et que le déclin approche, lorsque les accès sont plus courts et que la 
gravité et le nombre des symptómes diminuent. 


6. DES FIÈVRES COLLIQUATIVES. 


S'il s'échappe par en bas une humeur semblable à de la bile jaune, | 
plus foncée cependant et d'une odeur plus fétide, ayant la consistance 
de la crasse des baignoires, et d'une apparence huileuse, on saura qu'une 
chair grasse et nouvellement coagulée est mise en dissolution par une 
fièvre trés-brülante et trés-intense; si le mal s'aggrave, la colliquabon 
s'étendra méme à quelqu'une des parties solides; ce qui fait que cetie 
fièvre est de toutes la plus maligne. Il s'ensuit clairement qu'on doit ? 
avoir recours aux remèdes qui éteignent ce feu ; on donnera donc à boire 
de l'eau très-froide, on appliquera des cataplasmes refroidissants et de — 
épithèmes de méme nature sur la région du thorax et des hypocoudrts; 
on prendra aussi des aliments froids. 


13. κατα καί M; xai τά N. 


DES DÉFAILLANCES. 661 


ζ’, Περὶ Xerrobupías. 


L Ar μὲν τὸ σρᾶγμα τῆς λειποθυµίαο ἕν ἐσ]ιν * αἰτίαι δὲ αὐτοῦ 
πελείους, καὶ Φεραπεῖαι κατὰ ἑκασ]ην αὐτῶν ἴδιαι" τοσοῦτον οὖν 
ὑπὲρ αὐτῶν νῦν ἐροῦμεν, [els] ἔσον dv τι μαθὼν ἱκανὸς εἴη vois: 
3 ἐξαίῤνης αροσπίπΊουσιν ἐνίσ]ασθαι σαροξυσμοῖς. Τοῖς μὲν οὖν 
(0 ου. ο ο ανω θεος 5 
| ; λειποθυμοῦσιν ὕδωρ τε «πἹροσραίνειν ψυχρὸν καὶ ἀνατρί- 
οκ d Hp cle yu ple, κ σπαρώων Heri 
ον sellers na) ἀνογκάζων dueiv* χεῖρας, σκέλη τε καὶ 
s διαδεῖν σλείοσι καὶ σφοδρὀτέροις δεσμοῖς * τὰ ἄνω μὲν ἐν 
B cde mie, à D nine à ταν ro Ῥοηθεῖ δὲ ταῖς 10 
μαύταις ἐκλύσεσι καὶ olvos ψυχρῷ κεκραµένο». — Λουτρὸν δὲ τοῖς 
END Apa delpnre PeimeMtsieaces, τοῖς δὲ διὰ αἱμοῤῥα- 


























7: DES DÉFAILLANCES, 


La défaillance est une en elle-même, mais elle a plusieurs causes, 
int chacune a son traitement propre; ici nous n'en dirons que ce qui 
M nécessaire pour mettre chacun en état de connaître quels secours 
1 G πρ qui m priseniest kFonprpeiaie: Cons 
onc οἱ εἰ i la défaillance se produit par suite d'un débordement de 
ον suia: on les asper- 
à fera des frictions sous*le nez et sur la région de l'orifice 
m ο δώμα 14 doigt od une gos dot 

on les fera vomir; les bras et les jambes seront liés avec des 
s n. mbreuses et fortement serrées : les membres supérieurs dans 
cuations qui se font par le bas, et les membres inférieurs lorsque 
BE Q6 de lau: Le vi tenpé d'éu fhoilé e(t án 
vadit Lin t iecore a que fic 
. mais trés-contraire quand on est pris de défaillance. par 


te 


e + 


+ 


1. spéyus] idus F. — gas, σκέλη τε καὶ πόδας ο Gal.; σκέλη 
b. αὐτοῦ] a M. — 2. αὐτῶν om. F. τε καὶ χεῖρας MV ; y. se καὶ πόδας Ε. — 
79. [eir] Gal: om. Codd. — 8-9. xei- — (o. κάτωθεν] κάτω ΕΜ. 
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τῶν μασΊῶν: als δὲ ἀνέσπασ]αι µήτρά καὶ παρέσπασΊαι, κατὰ βου- 
| Εαΐνων καὶ unpdw* καὶ ὑσθραντὰ , ταῖς μὲν ῥισὶ δυσωδέσΊατα, ταῖς 
δὲ µήτραις, τὰ εὐώδη καὶ τὰ Ξερµαίνοντα καὶ τὰ χαλῶντα epocd- 
0 ξομεν. — Διὰ ἀτονίαν δὲ τοῦ σ]ομάχου λειποθυµίας γενομένης, ἐπι- 
πλάσμασι χρησόµεθα κατὰ τοῦ µορίου τονοῦσι διὰ Φοινίκων xal 
Οἴνου καὶ ἀλφίτων καὶ κρόκου καὶ ἀλόης καὶ µασΊίχης, ἐμθροχαῖς 
» δὲ ταῖς διὰ ἀψινβίου καὶ µασ]ιχένου καὶ µηλίνου καὶ ναρδίνου καὶ 
οἴνου. Θέρμης δὲ οὔσης καὶ ἐγκαύσεως, τούτοις μιγνύναι τι τῶν 
| don ἢ τῆς κολοκύνθης, ἢ τῆς Spidaxos τὸν χυλὸν καὶ τοῦ 

| καὶ τοῦ ὄμφακο», Ωφελεῖ δὲ αὐτοὺς γενναίως καὶ ἡ τῶν 10 
IS apum ἀνάτρυψο. [ΕΙ δὲ] ἐπὶ τούτοις βέλτιον | μὴ ] διατεθῶσι, τοὺς 
D εὐθὺς ἐπὶ τὸ λουτρὸν dyeuv, τοῖς δὲ διὰ ψύξεώς 
αἴσθησιν ἔχουσι τὸ διὰ τριῶν φεπέρεων, À καὶ κατὰ ἑαυτὸ τὸ 
»t δώσεις, καὶ ἀψινθίου σίνειν. — El δὲ διὰ χυμοὺς μοχθηροὺς 


' 


j S se produit une trop grande excrétion [par la vulve?] aux aines et 
ux cuisses, si la matrice est lirée en haut ou sur les côtés; on emploiera 
core des substances odorantes , mettant les odeurs repoussantes sous les 
"5. et dans le vagin les odeurs agréables; enfin on use de réchauf- 
et de relâchants. — L3 défaillance vient-elle de la faiblesse de l'orifice 
':tomac, on prescrira les topiques qui peuvent lui donner du ton, par 
"ple ceux que l'on prépare avec du vin, des dattes, de l'alphiton, du 
» de l'aloés, du mastic; on pratique également des embrocations 
à Thule à labsinthe, au mastic, aux pommes, au nard et au vin. 
y a de la chaleur et un sentiment de brülure, on ajoute des réfrigé- 
ranis. comme sont le suc de courge, de laitue, de morelle ou de verjus. 
T Miendra aussi un bon eflet des frictions faites aux extrémités. S'il 
pas quelque amélioration, mettez au bain les malades brü- 
Aou, au contraire, qui éprouvent une sensation de froid, pres- 
tr en boisson le médicament aux trois espèces de poivre, ou le poivre 
' seul, et l'absinthe. — Quand ce sont des humeurs viciées ou 


IT. 


* MV. — Ib. ducudé- ἂν βέλτιον Codd. — 13. à κατὰ αὐτό M. 

περα MV. — 3. τά anie χαλῶντα om. — — Ib. τό om. F. — 14-p, 653, |. εν Ei 

MV. — 11. [ΕΙ δὲ] Gal; om. Codd, — — dà διὰ χυμοὺς μοχθηροὺς.. Tél 
b. [mi ] Gal.; om. Codd. — Ib. τούτοις  repet. F. 
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τμητικώτερον γὰρ εἶναι xp) τὸν σύµπαντα τρόπον τῆς Bonbelas. — 
19 Όταν δὲ ἐπὶ ψύξεσιν ἰσχνραῖς λειποψυχήση τις, βοηθήσεις σᾶσι 
τρόποις ἐχθερμαίνων, οἶνόν τε διδοὺς κεκραμένον Sepud καὶ τροφὰς 
30 Θερμαινούσας, καὶ ἀνατρίξων παρὰ api. — Τάναντία δὲ πποιή- 
σεις ἐπὶ τῶν διὰ σλείονα Ἑερμασίαν λειποψυχούντων, dv ἀέρι ve 5 
… γώδει διατριψάντων καὶ ἐν λουτρῷ χρονισάντων * τονώσεις οὖν 
αὐτοὺς ἐν τῷ œapaypiuz ψυχρὸν ὕδωρ ἐπιδιδοὺς «σίνειν καὶ ῥιπί- 
Cow καὶ καταπνεῖσθαι σοιῶν, καὶ ἀνατρίξων τὸν σ]όμαχον " μετὰ 
|J) ταῦτα καὶ οἶνον καὶ τροφὰς διδούς. ---- Ei δὲ διὰ Φλεγμονῆς 
ὑπερξολὴν À κακοήθειαν πυρετῶν λειποθυµοίη τις ἐν ταῖς εἰσξολαῖς 10 
ον καὶ διασφίγγων τὰ dxpa, κατακοιμᾶσθαί τε κωλύων, καὶ axd- 
Bener onde od em s ἀναῤῥώσει». — Toïs δὲ 
πῆναι διὰ Enpérnra κινδυνεύουσιν͵, ἄρτου τι σὺν οἴνῳ δώσεις 


Be de lorymel e du poivre: dans ces cas, en elTet, tout l'ensemble du 
trail ο us prenda vecta fackivs. — δὲ, à la suite d'un re- 
6 idissement violent, quelqu'un tombe en défaillance, on lui portera 
BEL ο de fostes los maniires possibles avec du vin 
pé d'ewn chaude, des aliments réchauffants et des frictions faites 
SE 
» chaleur, qui ont respiré un air méphilique, ou sont restés 
! longtemps dans le bain, le traitement sera l'opposé; on doit les ra- 
T sans relard en leur faisant boire de l'eau glacée, en les éventant , 
ant sur eux, et en leur pratiquant des friclions sur la région 
de l'estomac, après quoi on leur donnera du vin et des ali- 
ση vient d'un excès d'inflammation ou de la mali- 
la fièvre, au milieu de l'accès et lorsque le froid envahit les pieds 
| 2 ο ure oe tor soris pour Je rise eo Fri 
d t et en liant les extrémités; on empéchera le som- 
RE ae woe sc dose de lud Catane 
e te hon. — À ceux qui sont e dang de tnber c 
v par suite de sécheresse, on donnera un morceau de pain 


































M V. — 3, Seppal- ΕΥ. — 11-13, ἀνατρίδων &epuorv σφοδρ. 
per mme σιεῖν  MV.— 14. mom. M.— Ib. σὺν τῷ ole M. 
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δειαν καὶ ἀτονίαν τῆς δυνάµεως ὑπὸ τῆς ἔξωθεν ψύξεως χαται- 
πΊούσης ' συνεδρεύει δὲ αὐτῷ ereívn κατὰ ἀρχὰς, μὴ «παραμένουσε 
µέχρι σαντό». Τοῖς μὲν οὖν ἐν ὁδοιπορίαις # καὶ ἄλλως eres βουλ- t 
μιῶσι διὰ τῶν ὁσφραντῶν βοηθήσοµε», μάλισΊα δὲ κρέα [eia] σροσ- 
dyovres ὁπΊὰ ταῖς ῥισὶν, À ἐρίφεια καὶ τὰ ἄλλα τὰ κνισσάδη, κα) 
διακρατοῦντες τὰ ἄκρα, rds τε τρίχας ἀνασπῶντες, xal τὰς ow- 
γόνας διαμοχλεύοντες. Ἀναῤῥωθεῖσι à) αὐτοῖς, ἄρτον ἐν οἵνῳ 2-3 
κραµένῳ δώσομεν À τι ἄλλο τῶν ταχέως ἀναλαμθανόντων nb 
δύναμιν. | 
ια. Περὶ χολέρας. 


Τὴν δὲ χολέραν δύναιτο ἄν τις κωλύειν, ἐμῶν ὁσάχις ἂν ὑτῳ- | 
πληρούμενος τυγχάνῃ «pb τῆς αροσφορᾶς τῶν σιτίων " xa) $i 
dà τρεποµένων αὐτῶν, κωλύσειεν ἄν τις τὴν χολέραν εἰ µελικράτα 
λαθὼν À χλιαροῦ ὕδατος, éuoln, εἶτα αυριάσας ἐλαίῳ τὴν γασΊέρα 
xal σκεπάσας ἑρίοις, κατακοιµηθείη χρόνον æhelova τοῦ εἰωθότος, 


l'estomac, par le besoin, ou par l'affaiblissement qui résulte de l'action 
du froid extérieur; le besoin [réel ὃ ] de manger qui existe au début, mais 
qui ne dure pas toujours, s'y associe. En conséquence, on viendra en? 
aide à ceux qui, en voyage ou dans d'autres circonstances, sont pris d'une 
faim extraordinaire, soit en leur faisant respirer des substances odorantes, 
surtout en approchant de leurs narines de la chair de porc cuite, de bouc 
ou d'autres animaux à odeur forte, soit en liant leurs extrémités, en leur 
tirant les cheveux, en remuant leurs màáchoires. Quand le soulagement 3 
est opéré, on donnera du pain avec du vin trempé ou quelque autre 
mets qui puisse réparer promptement les forces. 


11. DU CHOLÉRA [Νο5ΤβΑ5]. 


On pourra empêcher le choléra, si, chaque fois qu'on sent de la réplé- | 
tion, on s'excite au vomissement avant de prendre d'autres aliments; 
quand déjà on est sur la pente du choléra, on arrétera le mal en prenant 
du mélicrat ou de l'eau chaude; puis on vomira; ensuite on fera des fo- 
mentations d'huile sur le ventre; on l'entourera d'étoffes de laine, et on 


/ 


4. [ὅεια | ο Gal.; om. Codd. — 7. ἀναμοχλεύοντες M. — Cu. 11,1. 10. δέ om. V. 
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(2 Συσ]ῆναι δὲ αὐτῆς QÜxcdawns, καὶ κενουµένων ἄνω καὶ κάτω μετὰ 
σνντονίας, οὐ µόνον τῶν Φθαρέντων, ἀλλὰ καὶ ἑτέρας ὕλης τοῦ σώ- 
µατος συνεφελκοµένης, εἰ μὲν δήξεις σφοδραὶ παρακολουθοῖεν, 
µελέκρατον «πίνοντα κατακεραννύειν’ εἰ δὲ ele ἐπιεικεῖς, ἀμβλύ- 
weis αὐτὰς ὕδατε, καὶ μὴ κωλύειν τὴν ἔκκρισιν, τήν γε μὴ ἄμετρον. 

E Ὑπερκενώσεως δὲ γενομένης, καὶ σπασθῆναι κινδυνεύοντος τοῦ στα- 
σχοντος καὶ ἀσφύκτου ὄντος, καὶ τὰ ἄκρα καταψυχοµένου, καὶ ψν- 

- Xpàv ἱδροῦντος, τοῦ τεχνίτου χρεία ' μόλις γὰρ ἂν à οὕτω διακεί- 

& µενος, καὶ ὑπόντος Ιατροῦ, σωθεί. Mn σαρόντος δὲ, πάντα ποιεῖν 

- rà ἐνδεχόμενα καὶ ταινίαις μὲν ἢ éplois τὰ ἄκρα διαδεῖν, ἀνατρί- 1 
Gur db τὰ κατεψυγμένα μιγνύντα ἐλαίῳ κηροῦ τι καὶ πεπέρεως 
καὶ νίτρου À ἱρίνῳ μύρῳ µετά τινος τούτων À σικνονίῳ μετὰ κασΊο- 
pelou * ταῦτα γὰρ ἐν τοῖς σπαραγμοῖς βοηθεῖ. Διδόναι δὲ ἐφεξῆς 

hr" xdv ἐμέσῃ, σάλιν διδόναι, ἄχρις ἂν xardoyn ^ καὶ τῇ 


| restera au lit plus longtemps qu'à l'ordinaire. Si le choléra est confirmé 
| pes non- 
4 " it d'humeurs corrompus , mais méme d'une autre matière sortie 
en méme temps du corps, alors, s'il existe aussi de fortes tranchées, on 
'almera en buvant du mélicrat; sont-elles légères, l'eau suffira pour 
b et on laissera l'évacuation suivre son cours, pourvu qu'elle 
pas trop abondante. Quand les déjections deviennent excessives, 
E Gre dise divoir des spumes (crampes), qu'il est 
n. que ses extrémités se refroidissent, qu'il est pris d'une sueur 
, alors il faut un médecin habile; il est méme douteux que le mé- 
deci , Si on en a-un sous la main, puisse sauver le malade. Si on n'en 
rouve pas, on aura recours à tous les expédients dont on peut disposer: 
ar exemple, entourer les extrémités avec des bandes ou de la laine, 
ionner les parties refroidies avec un mélange, soit d'huile, de cire. 
i cont xs ‘soit d'huile à l'iris et de quelqu'un des mêmes 
r^ , soit d'huile de Sicyone et de castoréum ; tout cela, en effet, 
gius e draco der dits de als s'il les 
* on lui en donnera de nouveau jusqu'à ce qu'il les tolére; aprés 


5. γε ud» M. — 6. xtvdovevovza. Codd. 
. 


* 
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τροφῇ «αροσεπιδιδόναι τι τῶν ῥωννύντων τὸν olópayoy ὁπωρών, 
µήλου, ἀπίου 3) βότρυος ἤ τινος τοιούτου. Μάλισ]α δὲ οἶνος τοὺς 6 
χολεροὺς ὀνίνησιν * ὕπνον γὰρ ἐπάγων σολλαχις ἐλπίδας σαρέχι 
τῆς σωτηρίας. Θερµότητος δὲ «σλείονος σερὶ τὰ σΊέρνα καὶ ὑπο- 1 

5 χόνδρια συνούσης, ἐπιψύχειν ῥοδίνῳ ἐμθρεχομένοις ὁθονίοις, καὶ 
ἄλφιτα ἐπιῤῥιπ]οῦντας λειότατα μετὰ ῥοδίνου xal γλυκέος ' διδόναι 
δὲ αὐτοῖς καὶ τὸν οἶνον ψυχρόν. 


16" Περὶ ὀδύνης. 


Όταν ἐν ὀδύνῃ τινὶ τυγχάνῃ µόριον, σολυπραγµόνει τὴν epo- | 
Paoiv, εἰ διά τι τῶν ἔξωθεν γέγονεν ' σολλοὶ γὰρ κατὰ τὸ λελη- 
10 θὸς ἐν τῷ καθεύδειν ἐδλάθησαν οὐκ ὀλιγάκις Év τε ἀθρόαις ἐπι- 
σΊ]ροφαῖς xal οὐ καλῶς ἐπεσχηματισμένον τὸ µόριον ἔχοντες. Kai ? 


ψνχόµενα δὲ µέρη, τίλµασι xal σπάσµασι «σεριπίπΊοντα σφοδρο- 
τάταις ὀδύναις ἁλίσκονται. Γίνεται δὲ καὶ ὑπὸ ῥευμάτων ἐπωώδυνα : 


le repas on fera manger un des fruits qui fortifient l'orifice de l'estoma: 
pomme, poire, grappe de raisin, ou quelque chose de méme nature. Le ϐ 
vin est particuliérement utile dans cette affection; car, en amenant lesom- 
meil, il offre souvent une chance de salut. Si un trop grand feu a envahi : 
la poitrine et les hypocondres, on rafraichira ces parties avec des linges 
imbibés d'huile aux roses, ou en les aspergeant de farine d'orge bien 
écrasée, et mélangée avec de l'huile aux roses ou du vin d'un goüt sucré: 
on peut aussi donner du vin froid. 


12. DE LA DOULEUR. » 


Quand une partie du corps est prise de quelque douleur, le méde | 
cin en cherche avec soin la cause pour savoir si elle est produite per en 
accident extérieur; fréquemment, en effet, on se blesse pendant le som 
meil el on ne s'en souvient pas, par exemple, dans des mouvement 
brusques, et si quelque membre se trouve avoir porté à faux. En outre, ? 
les membres refroidis sont pris de contractions et de spasmes, d' ou ré 
sultent de violentes douleurs. Enfin la douleur vient très-souvent d'une ? 


Cu. 125]. 11. τι µόριον MV. —- Ib. ἔχοντες om. F. 
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ms; τὴν αροηγησαμένην ἐπίσκεψαι δίαιταν τοῦ πάσχοντος, εἰ àp- 
γοτέρα τοῦ συνήθους, καὶ el ἐνεπίπλατο σιτίων οὐκ εἰωθὼς, À τοῖς 
πολυτρόφοις ἐχρήσατο, καὶ εἰ κένωσίς τις εἰωθυῖα γίνεσθαι απρό- 
- repos νῦν μὴ γίγνοιτο" τούτων γὰρ À πάντων À τινῶν συµθεθη- 5 
— xwv, σλῆθος αἴτιον εἶναι τῆς ὀδύνης ὑποληπ]έον": καὶ χρὴ κενῶσαι 
- dià Φλεξοτοµίας À διὰ καθάρσεως, εἰ κακοχυµία Qaívorro πλεονά- 
mau, τὴν ὕλην ἀπάγοντας διὰ τῶν πσλησίον, olov ἐν κεφαλῇ μὲν 
. πῆς Dans οὔσης διὰ ῥινῶν À ὑπερώας, ἢ ἀντισπάσει µετάγοντας εἰς 10 
ι τὰ κῶλα καὶ διαδοῦντας. Ὀφελείας δὲ ἐπὶ τούτοις μὴ γενομένης, 
'δηλον μὲν ὡς σφήνωσίς dat τοῦ λυποῦντος, καὶ διαφορεῖν αὐτὸ 
Qapudxois. Mà ᾳσνεύματος δὲ ἔνσΊασιν τῆς ὀδύνης συµ- 



















οσο Si on ne peut rapporter la douleur à 
e de ces causes, on devra examiner le régime que suivait auparavant 
: s'il s'est abandonné à un repos inaccoutumé, si, contre son 
l Ed eria de abiiriture a s'il a usé d'aliments trés-subs- 
book MEE s han co Recto 
i, dis-je, tout cela ensemble, ou un de ces cas seulement est observé, 
'soupconner que la cause de la douleur est la pléthore; aussi faut-il 
wacuer, soit en ouvrant la veine, soit en purgeant, si l'on croit que la 
| suse du mal est dans la surabondance des humeurs malignes. Quand il 
y a pas lieu d'agir ainsi, on aura recours soit à la dérivation afin 
| la matière par le lieu le plus proche du siège de la douleur : 
d Dies du le ρω», si elle est dans la tête; soit à la révulsion 
5 chasse la surabondance des humeurs dans le lieu opposé, résultat 
lon obtiendra au moyen de frictions avec des médicaments ácres et 
liant les membres. S'il ne s'ensuit aucun bien, il est clair que le 


nd 


E x 


+ ep. dé ἐπισκέψασθαι M V.— 7. διὰ ans] ὀδύνης F. — 1 1. ἀνατριδων Codd. 
— 8-9. χρησΊέον Codd.— io. ———12. xal om. M V. — Ib. διαδέων Codd, 


9 
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θαινούσης «poaxaprepei» χρὴ τοῖς λεπΊύνουσιν ἀδέσμασί τε καὶ 
σόµασι καὶ ἐνέμασιν ἀραιοῦντας τὸ σάσχον σῶμα, διά τε ample 
xa) καταιονήσεων καὶ χαταπλασμάτων. Λἰτίου δὲ ὄντος ὄγκου σαρὲ 1 
φύσιν, ἰάσῃμ δηλονότι τοῦτον. Δαχνώδους δὲ ὑγροῦ φποιοῦντον τὴν ! 
ὀδύνην πολεμιώτατα τὰ λεπΊύνοντα καὶ Θερμαίνοντα * κατάλληλε 
δὲ, ei μὲν ἰᾶσθαι µέλλοι, τὰ κενοῦντα τὸν λυποῦντα χυμὸν διὰ τῶν 
ἀδήκτως ῥυπΊόντων. Ei δὲ τοῦτο μὴ εἴη δυνατὸν, τὰ κατακεράσαι W 
δυνάµενα ᾿ καὶ τούτου db ὄντος ἀδυνάτου, τὰ ναρχωτικὰ φάρµακα᾽ 
τὰ μὲν γὰρ ὄντως ἀνώδυνα Φάρμακα λεπΊομερῆ τε εἶναι χρὴ xii 


10 µετρίως Θερμὰ, μηδὲ ἠσ]ινοσοῦν µετέχοντα σΊύψεως, οἷόν ἐσῖι 


τὸ ἀνηήθινον ἔλαιον ὑπὲρ τοῦ κενῶσαι xal συµπέψαι xal ὁμαλῦφαι 
«àv ὅσον ἐν τοῖς ὀδυνωμένοις da] µορίοις. Τὰ δὲ λεγόμενα µόνο || 
ἀνώδυνα, ψύχει mûr τὸ σῶμα, καὶ vapxoi τὴν αἴσθησιν, καταβορώ 
τε ἐργάξεται, καὶ χρὴ γινώσκειν ds ὅμοιόν τι νεκρώσει adayorm 
τὰ µόρια xal τῶν ὀδυνώντων αἰτίων ἀναίσθητα γίνεται. Καὶ σο)- lt 


tance du pneuma intérieur, on insistera pour raréfier le corps malade pir 
les aliments, les boissons et les lavements atténuants et aussi par lesío- 
mentations , les affusions et les cataplasmes. La douleur est-elle causée par $ 
une tumeur contre nature, il faut remédier à cette tumeur. Lorsqu'une ? 
humeur mordicante produit la douleur, les remèdes atténuants et échauf 
fants sont tout à fait nuisibles: au contraire, ceux-là conviennent, s 
vous voulez guérir, qui expulsent l'humeur malfaisante, en nettoyant 
sans produire de tranchées. Si cela ne peut se faire, ayez recours aux !! 
medicaments capables de tempérer la douleur; si cela est encore impor 
sible. emplovez les narcotiques; en effet, les véritables anodins doivent 
être tenus, modérement chauds, et n'avoir aucune astringence : tell 
est l'huile à l'aneth, dont l'effet est d'évacuer, ou de cuire, ou de rendre 
uni tout ce qui existe de mal dans la partie affectée. Mais les medic Il 
ments qu'on appelle simplement anodins refroidissent tout le corps. er 
xeundissent les sens, procurent un sommeil profond; il faut méme savoir 
que les membres malades paraissent comme ceux des morts et qu'ils de 
viennent insensibles à ce qui cause la douleur. Beaucoup, par l'ust i 


:. xai ἐν αἱμασιν F; om. MV. -- 9g. wäsar νόσον Codd. — 13. ναρκών 
citas M. 1° m. - 12. sir door Gal; 1° m. ; ναρκᾶν 2* m. — 14. τε] δὲ MV. 
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λοὶ τῶν συνεχῶ» τὰ τοιαῦτα λαμθανόντων εἰς ἀνίατον ψύζιν ἤγα- 
yov τὰ µόρια * καὶ εἰ βραχεῖ δὲ σλείω σοθείη Ξάνατον ἐπιφέρει. 


prolongé de ces médicaments, ont refroidi leurs membres d'une manière 


irremédiable, et, s'ils en avaient bu plus longtemps, ils se seraient donné 
la mort. 
. Cu. 13. — Syn. VII, :. 
Donne κανθέν au lieu de κατὰ ἔν, p. 225,1. 3-4; xard au lieu de ἐπί, 225, 
6; om. µηλέας, 326, 7; κἀν....... σωµάτῶν, 227, 4-6; donne «Aaccópssa, 5 
323. 11. 


Ca. 14. (Πρὸς spaópasa σεριωδυνοῦντα xal θλεγμαίνοντα.) — Syn. VII, 1 (suite, 
depuis Πρὸς δὲ τά, p. 328, 4). 


Cn. 15. —— Syn. VII, 2. 


Donne σαρχωτόν au lieu de aapxorixóv φάρμακο», p. 339, 1; donne le texte 10 
des Codd. (om. καί) qui figure dans les variantes, 329, note 8-9; om. uerplas, 
339. 13. 


CH. 16. — Syn. VII, 3. 
CH. 17. — Syn. VII, 4. 

Donne Aezis καταπλασσοµένη au licu de λεπίδα χατάκασσε, p. 331, 11. 15 
Cn. 18. — Syn. VII, 5. 

Ajoute somadyrur entre οὕτω et σολλάκις, p. 332, 7. 


Cn. 19. (Πρὸς τὰ ἐξ ὑποδημάτων mapatpíugasa). — Syn. VIT, 5 (suite, depuis 
Πρὸς δὲ τά, p. 332. 12). 


Ajoute σαλαιόν après δέρµα, p. 333, 1. 20 
CH. 20. — Syn. VIT, 6. 


Donne χατάχριε au lieu de xaráx2acce, p. 334 , 1; om. ἄλευρον... κατάπλασσε, 
p 334, 1-1: ἐμπλάσσων..... ὀθόνην, 334, 5-7; donne Φλοιὸς χαταπλασσόµενος 
' ἀπουλοῦ σίτυος θλοιὸς λείας, À ἀδιάντον, 334, 9; om. à ὧς Ἀδαμάντιος. .. χατά- 
"oap, 335. 2-3. 25 


3. σλείω À F; σλεῖον MV. 
γ. 43 
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Cu. 21. — Syn. VII, 7. 


Donne εἰ p au lieu de καὶ uii, p. 335,6; θρύξας au lieu de φώξας, 336, 5; ex 
3| avant σεῦτλον, 336, 6. 


Cu. 22. :— Syn. VII, 8. 
5 Cn. 23. — Syn. VII, g. 
Om. le second «edXu», p. 337, 12. 


Cu. 24. — Syn. VII, 10. 


Donne ἰσχνρῶς au lieu de ἰχῶρος, p. 338, 11; 1dy107a, au lieu de ἐν ru 
339, 7. 
10 Ca. 25. — Syn. VII, 11. 


Om. ἑλκύδρια... Κολοκύνθης, p. 340, 12-13, et donne τῆς avant ξηρᾶς, 13 
ajoute τῶν ὀνομαξομένων idle» ὀσ]ρέων κεχαυµένοις entre ὁσΊράκοις et yp 
µεθα, 341, 7; donne # au lieu de Πρὸς τὰ Θηριώδη, 342, 8. 


Cu. 26. (Πρὸς τοὺς ἐν τοῖς ἔλκεσι σκώληκας. ) — Syn. II (suite, depuis Tek i 
ÿ gxdnxas , p. 343, 2). 


Cu. 27. — Syn. VII, 13. 
Om. καθαροῦ, μήτε, p. 344, 8. 
Cn. 28. — Syn. VII, 13. 


Donne σροσλαμθανούσης au lieu de λαµθανούσης, p. 346, 3; οὕτω, au lieu d 
90 ἐν τῷ, 346, 9. 


Cu. 29 (Περὶ ἐγχυμωμάτων). — Syn. VII, 14. 


Om. σοιεῖ..... δέρματος, p. 347, 3-4; donne Είδη au lieu de Εἶδος, p. 34; 
10; ajoute dé après Aépua, 348, 1. 


Cu. 30. — Syn. VII, 15. 
25 Donne Τὰ δὲ ῥήγμ. p. 348, 6. 

Cn. 31. — Syn. VII, 16. 

Cn. 32. — Syn. VII, 17. 


Donne ἀρισΊολοχία σΊρογγύλη dup. δὲ σὺν p. xai ὑοσκ. p. 350, 9. 
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. 33. (Πρὸς τὰ wepl εοὺε ὄνυχὰς σάθη. ] — Syn. VII, 18. 


0s τὰ ἐν τοῖς δακτύλοις π/]ερύγια.) — Syn. VIT, 18 (suite, depuis 
Πρὸς δὲ τά, p. 352,10). 


Cu. 35. — Syn. VII, 19. 
Ca. 36. — Syn. VIL, πο. | 5 


ῥαγία... Papudxwv, p. 355 , 13-356 , 1 aprés ouunx7. 356, 3; donne 
de ὑπολειφθῶσι, 358, 7; om. ἐν ofyy... Asdyas, 358, 14-359, 1. 


;. (Πρὸς οὐλὰς xai σΊίμματα καὶ μώλῶκας.) --- Syn. VII, 21. 
Ca. 38. — Syn. VII, 23, 


υνόντων au lieu de λεπΊομερῶ», p. 361, 1-2; om. Τήν, 362, 8; 4v- 10 
;: donne δεῖ τοίννν au lieu de δεῖ τι, 363, 4; om. ἐὰν μὲν... ἁλεύ- 
364, 1. 


= Syn. VII, 11. (Suite, depuis Τηκτὸν φάρµακον, p. 364, 6). 
Cu. 4o. (Πρὸς ἔλκη xeQa2.) — Syn. VII, 23. 
Cu. 41. — Syn. VII, 24. 15 


ν Γαληνοῦ, titre, et ainsi toujours; om. ἐν δὲ vais..... διαφορητι- 
F6; Θερμὰς... αρὸς τάς, 366, 14, 367, 1. 


Ca. 42. — Syn. VIT, 25. 
dry au lieu de «ροφάσει, p. 369, 1: ἔχοντι, au lieu de φάσχοντε, 


20 
Ca. 43. — Syn. VII, 28. 
- Cu. 44. — Syn. VII, 20. 
4, P. 375, 13 donne τερεθινθίνη au lieu de τερµιρθίνη, 375, 6. 
Cn. 45. — Syn. VII, 3o. 
Cu. 46. — Syn. VIL, 31. 25 


ropérur au lieu de ἠργμένον, p. 377, 7. 
Ca. 42. — Syn. VII, 33. 


! au lieu de ὅτε, p. 378, 11; Πήγννται au lieu de Míysvrai, 379, 6. 
43. 
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Cu. 57. — Syn. VII, 46. 
Cu. 58. — Syn. VII, 48. 
1 
B μέλιτος au lieu de ὀξυμέλιτος, p. 394 , 5. 


Cu. 5g. — Syn. VII, 49. 


re αρὸς λειχ.]. == Syn. VII, 49. (Suite, depuis Tpoxloxos «pos 
λειχ. p. 396, 10). 
Cu. 61. — Syn. VII, 5o. . 


Mol sarà. .... ὁιαφοροῦντα, p. 397, 8-9; donne æxpnyopntixdy et διαφο- 
» lieu de œapnyopnrixd et διαφορητικά, p. 397, 9-10 et 11; Qapudxois 
Léna. 398, 3. 


Cu. 62. — Syn. VII, 51. 


Φλοθοτομοῦμεν au lieu de epoQAeGoropoüpev, p. 399, 13. 













&y'. Περὶ τῶν δηλητηρίων xai τῶν loG0Acv. 


Φηλητηρίων οὔτε ἀδιορίσΊως γράφειν daQaMs, οὔτε 
Ἀόγοντος τὰς ἐπαγομένας βλάδας γράφει», οὔτε τὰς Se- 
Φαράσχοι yàp ἂν ἡ τοιαύτη διδασκαλία τοῖς μοχθηροῖς 
panxoupylas * ὅσα δὲ χοινῶς βοηθεῖν σεπίσΊευται τοῖς 9α- 
ιά Φάρµακον, ταῦτα γράψαι καλῶς ἂν ἔχοι. Κελεύειν 


L. 63. DES POISONS ET DES ANIMAUX VENIMEUX. 


| pas prudent d'écrire sur les poisons sans y mettre de la ré- 
| faire connaître soit les propriétés nuisibles.que chacun leur 
it les divers modes de traitement; celui en effet qui entrerait 
donnerait occasion aux méchants de faire beaucoup de 
» dy moins, qu'il convient de parler des remédes approuvés 
commurie dans le cas d'empoisonnement. Ainsi on fait 


yv 
Le 14. οὔτε om. F; — 15 οὔτε] οὕτω F. 


9 


10 





10 


xal ὕπνου μὲν Φαντελῶς εἴργων, ψηλαφίᾳα dà τῶν d 
κἂν ὑποθιθασθῆναι τὸ ὁηλητήριον αροσδοκηθῇ, à 
xal ἐρεθίξεσθαι τὴν κάτω γασΊέρα, κλυσΊῆρσι δὴ € 
μέλι δαψιλὲς καὶ ἀθρόλιτρον À ἕτερέν τι τῶν 


μιγνύς. 


boire aussitôt, sans aucun retard, οἱ d'un seul trait, 
avec de l'eau en aussi grande quantité que possible, I 
d'aliments de toute espèce οἱ aussitôt on excite le vomi 
maniere le poison sera rejeté avec les aliments, ou sa n 
peree par le mélange. Si, après le vomissement, le ver 
chaleur brülante. on prescrira un mélange d'eau et d'l 
on fera vomir de nouveau. Donnez aussi la thériaque 
peut par elle-même neutraliser le poison ; si vous n'aves 
a votre disposilion, brovez ct faites prendre soit net 
vrier οἱ vingt feuillets de rue, soit livette avec du 
doit ètre prive entierement de sommeil; pour le teni 
touillera les extremités: le poison semble-t-il descer 
cause des tranchées dans le ventre inférieur, on adr 
veinents ácres dans lesquels on mettra du miel en ah 
cume de soude. ou quelque autre des spécifiques qui re 
le ventre. 


$$ om. Codd Ib. ^3Govras 0. vsrov, niseu MV 
"ο γτας MV 6h. και om. MV --- 5. 8€ Coldd.: on 
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10 


χοιλίαν Ajovci* συνεκτρέχειν γὰρ εἰώθασι τοῖς διαχω: 
δὲ καὶ χυλὸς ἀναγαλλίδος φινόµενος, καὶ 9ὔμος λεῖος « 
uei œuvépevos. Ἡμεῖς δὲ διὰ σκορόδων βρῶσιν ἐκξάλλ 
οὐδενὸς τῶν εἰρημένων χρηήζοµεν. 


ξη’. Πρὸς τὰς τῶν σθηκῶν καὶ μελισσῶν sm 
ἠαλάχης Φύλλα τρίψας ἐπιτίθει, 3$ σησάµου QUA 


τὸ σήσαµο» χατάπλασσε. 


66. CONTRE LE LAIT CAILLE DANS L'ESTOMAC. 


Faites boire du vinagre, ou du vin d'un gout sucré, ou 
en abondance avec de l'eau de fontaine, ou du stlphium 
doses égales: brovez et donnez à boire avec de l'oxycrat. 


67. CONTRE LES SANGSUES AVALÉES. 


À ceux qui auront avalé des sangsues on fera boire du 
fort ou de la saumure. On usera aussi des médicaments qi 
ventre, car les sangsues sortent le plus souvent avec les ex 
pourra boire également le suc de mouron ou du thym pi 
naigre trés-fort. Mais, pour nous, qui chassons les sangst 
manger de l'ail, nous ne nous servons d'aucune des recette 


68. CONTRE LES PIQÜRES DES GUÈPES ET DES ABEILLE 


Pile; doc fonille« de marnvo ol annlianes.lo« ur lac nia 
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Ε6’. Πρὸς σκολόπενδραν. 


ι Οξέλμη δριµείᾳ Sepuñ κατάντλει, xa] τέραν μετὰ ὄξους κατά- 
πλασσε. 


ο’. Πρὸς μυγαλᾶς. 


| Zxépoda συντρίψας σὺν τοῖς λεπίσµασι, xal χύμινον ἴσον ὄγκῳ, 
duels ἐλαίῳ κατάπλασσε τὸ ὀῆγμα καὶ συνάλειφε τοὺς χύκλῳ τό- 

4 mous. À» δὲ ἐκραγῇ καὶ ἕλκος γένηται, ὀξάλμῃ κατάντλει xal 
χριθὴν κατακαύσας κατάπλασσε ἐπὶ τὰ ἕλκη ' οὐκ ἐκραγήσεται δὲ 
el μὴ χύουσα οάχνη μυγαλῆ. . 


ox’. Πρὸς κυνοδήκτους xai ἀνθρωποδήκτους καὶ πιθηκοδήκτους. 


Ι ὙΣπόγγον ὄξει δεύσας ἐπιτίθει' À µαράθρου ῥίζαν κόψας μετὰ 
μέλιτος ἐπιτίθει, À Ἶριν ἱλλυρικὴν λείαν μετὰ μέλιτος, ἢ σῦχον À 
ἀμύγδαλα σικρὰ τρίψας ἐπιτίθει' ἡ λιθάργυρον xal ἅλας λεάνας 


09. CONTRE LA SCOLOPENDRE. 


Ι Lavez avec de la saumure tres-forte et chaude l'endroit qui a été piqué 
par une scolopendre; on peut aussi appliquer de la cendre délayée dans 
du vinaigre. 


70. CONTRE LA MUSARAIGNE. 


|  Pilez de l'ail avec ses enveloppes et du cumin en quantité égale; dé- 
layez dans l'huile : mettez un cataplasme sur la morsure, et avec le jus 

3 oignez les parties voisines. S'il y a une rupture οἱ une plaie, on l'arro- 
sera de saumure et on y appliquera de l'orge grillée; mais il n'y aura 
pes de rupture, si la morsure est faite par une musaraigne qui n'est pas 
pleine. 


71. CONTRE LES MORSURES DE CHIEN, D'HOMME OU DE SINGE. 


à Appliquez, soit une éponge imbibée de vinaigre, soit de la semence 
de fenouil broyée avec du miel, soit de l'iris d'Illyrie avec du miel, soit 
des figues, soit des amandes amères pilées, soit de la litharge et du sel 


Cu. 70; |. 5. ἐκ ja) à» M; ἐκ ῥαγῇ V. — 7. ei] ἡ Codd. — Ib. daÿ Codd. 
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ἐπιτίθει. Πρὸς δὲ τὰ ἤδη Φεπυωµένα, ὄροθον λεῖον μετὰ μέλιτος 3 
ἐπιτίθει. Πρὸς δὲ τὰ Θερμαίνοντα λιθαργύρῳ λείῳ μετὰ ὕδατος 3 
χαταχριε. 


ο6. Πρὸς λυσσοδήκτουνς. 


Kapxirous ζῶντας ἐπὶ λοπάδος Θεὶς ἐξ ἐρυθροῦ χαλκοῦ παίειν | 
δεῖ ἄχρις οὗ τεβρωθῶσιν ds εὐκόλως λειοῦσθαι καίειν δεῖ μετὰ 
Kurès ἐπετολὴν, ὄντος ἡλίου μὲν [ἐν] Λέοντι, τῆς δὲ σελήνης ἕκτω- 
καιδεκαταίας, xal σοιεῖν Papuaxor * οἷς (τῆς 3) μὲν τῶν καρκίνων 
τέρρας ἑωεαλλοντα poipas δέχα, γΕντιανῆς δὲ poipas ε καὶ λιδαν»- 
τοῦ μοῖραν µία», καὶ δίδου σίτειν ἐξ αὐτοῦ τοῖς λυσσοδήατοις κατὰ 
ἐκασίτν ἡμέραν ἄχρι τῆς ui, ἐπιπάσσων ὕδατι κοχλιαριον ἓν εὐμέ- 
3£9:5^ εἰ δὲ μετὰ ἡμέρας τινὰς τοῦ δηχθῆναι «σρονοῇ τοῦ δεδηγµέ- 
του, δυο κοχλιάριεα δίδον. Κατὰ δὲ τοῦ τραύματος, χρῶ Φαρμάνν i 
λαμβαγοστι : μίαν μὲν λέραν τῆς Bpurias σίτΊης, δριµυτάτου à 
Lows ξέσ'ην Ἰταλικὸν καὶ ὑποπάνακος οὐγγίας τρεῖς. Τούτοις εν 


bre Ni la suppuration est deja établie. on emploiera la poudre d'en ? 
ae du uil. Les plaies enflammees . enduisez-les avec de la litbarge pie 3 


M deiav ee Janus de leau. 
-:. CTFE LA MOR*CRE DES CHIENS EXRAGES. 


Meg ss c3 vivants dans un plat de cuivre rouge et laissez-les | 
br ir cope & << quis soient reduits en une cendre parfaitement 
unsure. caus Cete operation. doit se faire aprés le lever du Chien. 
sors la pasce da soleil dans le Lion. et au dix-huitième jour de | 
iunc. repars X ioedicament de la manière suivante : pour dix parties 
ac crabes, ποσα cinq parties de gentiane et une d'encens; jetez-en unt 
cran casire dans de l'eau. et faites boire chaque jour, pendant que 
ranie var. à COUA qui ont ete mordus par un chien enragé: mais, si 
peste Due quos jours depuis la morsure quand vous entreprene e 
raies: doase deux σου. Appliquez sur la blessure elle-méme ? 
hp caves o2 o entre ume ντο de pon de Brutium, un seher it- 
leen ἂν ννΏνεστε tres dant ed trois onons d'opopanax. En usant de ce medr 5 


fry MAN “sos. à Ken dei Codd... 6 él em Cold 
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4 τις χρῶτα, σώσει τοὺς λυσσοδήκτους del. Ἡ ξηρὰ δὲ καλαµίθη 

αρὸς τὰ τῶν ἰοθόλων δήγµατα ποιεῖ, ῥᾳδίως ἐκ τοῦ βάθους ἐπι- 
5 σπωµένη πρὸς ἑαυτὴν σᾶσαν τὴν περικειµένην ὑγρότητα. Καὶ τὸ 
:κέσΊρον δὲ ἐπιπατ]όμενον τοῖς ἕλκεσι βοηθεῖ σᾶσι τοῖς τῶν Sn- 
0 ρίων δήγµασι, καὶ τὸ εἰς ὀθόνιον ὁμοίως. Πινόμενα δὲ ænyavou | 
ἀγρίου σπέρµα, αντία νεαροῦ λαγωοῦ, σεύτλου ῥίζης χυλὸς, ταῦτα 
σὺν οἴνῳ λαμβανόμενα. 


oy'. Πρὸς τὸ λαµθάνειν ἐχίδνας ἀλύπως, 


| Ἀρακοντίου τῆς ῥίζης χυλῷ ἐάν τις συγχρίσῃ τὰς χεῖρας, λαμβα- 
2 vor ἂν à τοιοῦτος ἐχίδνας ἀλύπως. λλλὰ τί ταῦτα ypdQousv æpès 
σὲ πεπειραµένον τῆς διὰ ἐχιδνῶν Senpiaxiis , xal γινώσνοντα σαφῶς 
dis ἐναργῆ καὶ διὰ ταχέων βοηθεῖ τοῖς ὑπὸ τῶν ἰοξόλων δηχθεῖσι, 
καὶ τοῖς «προσενεγκαµένοις τι δηλητήριον, Wye dpiw/a κατα- 
σκευασύεῖσα, δηλονότι μετὰ ἐπιμελείας τῆς σπολλῆς καὶ ἐμπειρίας 


cament, on guérira toujours ceux qui auront été mordus d'un chien en- 
^ ragé, La calaminthe séche est bonne aussi contre la morsure des 
animaux venimeux, car cette plante attire facilement à elle toute l'hu- 
5 midité répandue dans les diverses parties du corps. Le cestrum, si on 
en saupoudre les plaies, ou si on l'étend sur un linge, guérit également 
6 les morsures des animaux venimeux. La graine de rue sauvage, la pré- 
sure de levraut, le suc de la racine de belte, sont aussi employés avec 
du vin. 


73. COMMENT ON PEUT PRENDRE LES VIPÈRES SANS DANGER 
ET COMMENT ON PRÉPARE LA THÉRIAQUE. 


1 Sion enduit ses mains avec le suc de la racine de serpentaire, on 
2 pourra prendre les vipères sans courir de danger. Mais pourquoi vous 
écrire ces choses à vous, Eunape, qui avez une grande habitude de la 
thériaque aux vipéres, à vous qui n'ignorez pas que c'est un spécifique 
infaillible et prompt pour ceux qui ont été mordus par des animaux ve- 
nimeux, ou qui ont pris quelque poison, pourvu toutefois que In thé- 
rinque soit excellemment préparée, c'está-dire avec le. plus grand soin, 


L] 3. ἄγε Codd, * 
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dxpiCea dns , καὶ τῶν ἐμθαλλομένων τὴν οἰκείαν τε ἀρετὴν ἐχόν- 
των καὶ μήτε διὰ χρόνων μήτε διὰ γένους ἀσθενῶν ὑπαρχόντων ' 
ds ἡ γε ὑπὸ τῶν σολλῶν διὰ ἐμπειρίαν κατασκευαζομένη τε xai 
Φιπρασκοµένη χρυσίου µόνον ὄνομα κέκτηται αόῤῥω τῆς εἱρημέ- 
νης ἐνεργείας οὖσα, τῷ, τὰ μὲν διὰ τὸ ἀγνοεῖσθαι, τὰ δὲ διὰ 
τὸ τέµια τυγχάνειν σολλὰ τῶν ἁπλῶν μὲν βάλλεσθαι φαρμάκων. 
ÀXXà αὐτός γε οὐκ ἀπορήσεις τῆς καλλίσΊης Θπριακῆς, οὐδὲ οἱ 3 
σαραπλησίως σοι Φιλιατροῦντες ^ λήψεσθε ὃδ del σαρὰ. ἡμῶν τε 
καὶ τῶν ὁμοίως ἡμῖν σκευαξζόντων * διόπερ οὐδὲ τὴν γραθὴν αὐτὴν 
ἐγράψαμεν, ὀυσχερεσ]άτην αὐτῆς εἰδότες τὴν ἀρίσ]ην κατασκενὴν, 
ὥσΊε οὐδὲ τοὺς ἰατροὺς «rayas ταύτης εὐτυχηκέναι τῆς ἐμπειρία». 


par un homme qui en ait une expérience parfaite, et en employant des 
ingrédients qui aient conservé toute leur vertu et à qui ni le temps ni 
l'espèce n'aient rien enleve de leur force : tandis que celle qu'on fabrique 
ordinairement d'apres des recettes empiriques et qu'on débite aux ma- 
lades, n avant de l'or que le nom, est loin de posséder les qualités que 
jai décrites. ce qui tient en partie à ce que les marchands ne connaissent 
pas les medicaments simples qui sont requis. en partie à ce que beau 
coup de ces medicaments. etant trop chers, n'entrent pas dans sa com- 
position. Quant à toi. tu. n'icnoreras pas. et ceux aussi le sauront qui, 5 
comine toi, meritent le titre de philiatres, quelle est la meilleure the- 
riaque; tu en recevras toujours de nous et de ceux qui la font d'après 
notre methode: c'est pour cela que je n'ai pas cru devoir en donner 
ici là formule. convaincu que la bonne manière de la préparer est trés 
dihcile à enseigner, si bien que ies medecins eux-mêmes ne parviennent 
pas tres-facilement 4 ce degre d'experience. 


iv. zvro9 Codd. 
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BIBAION A'. 


[ΠΡΟΟΙΜΙΟΝ.] 


Συμπληρουμένου xal τοῦ περὶ τῶν διαθέσεων λόγου, καιρὸς ἤδη 
τῶν φπεπονθότων τόπων τὰς ἰάσεις διελθεῖν, ἀπὸ τῶν περὶ τῶν . 
χεφαλὴν συνισΊαμένων σαθῶν ἀρξάμενον. 


a'. Περὶ χεθαλαλγιῶν καὶ σειρίων. 


Τὰ μὲν ἐπὶ ταῖς ἐγκαύσεσι χεβαλῆς ἰᾶσθαι æpooixes ἀνάλῳ 
ῥοδίνῳ ay καταθρέχοντα τὸ Bpéyua, φειδόµενον τοῦ ὄπισθεν τῆς 
κεφαλῆς µέρους τοῦ κατὰ τὸ ᾖνίον ' οὔτε γὰρ ἐγκαίεται ῥᾳδίως - 
xal, ἐνταῦθα οὔσης τῆς ἀρχῆς τοῦ νωτιαίου, «αρακολουθήσῃ τις 


βλαθη. M3 «αρόντος δὲ τοῦ ῥοδίνου, τῷ ὀμφακίνῳ ἐλαίῳ χρήσῃ. 


LIVRE IV. 


PRÉAMBULE. 


Après avoir achevé le livre où il est parlé des diathèses (états patho- 
logiques généraux), il est temps d'arriver au traitement des lieux affec- 
tés (maladies spéciales), et c'est par les affections de la tête que je 
commence. | 


1. DES DOULEURS ET DE L'INFLAMMATION DE LA TÈTE PAR INSOLATION. 


On guérit les douleurs de tête qui viennent de l'extrême chaleur en 
oignant le sinciput d'huile aux roses non salée, en s'abstenant de tou- 
cher la partie postérieure de la téte qui est proche de la nuque, car la 
tête en cet endroit n'est pas facilement atteinte par l'excès de la cha- 
leur; puis, comme la moelle épinière y prend son origine, il pourrait 
sensuivre quelque dommage [par suite du refroidissement que cause 
l'huile aux roses]. Si vous n'avez pas d'huile aux roses sous la main, 
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χρῆσθαι τούτοις ἐμπλάσ]οις τε καὶ κηρωτοειδέσι Φαρμαάκοις, ψύ- 
χοντας μὲν τὰς Ξερμὰς ὀυσκρασίας διὰ τῶν ἰωμένων τὰ ἐρυσιπέ- 
λατα, Ξερμαίνοντας δὲ τὰς ψυχρὰς διὰ τῶν Ξρερμαινόντων, ὁποῖόν 
dou καὶ τὸ ἁπλοῦν διὰ εὐφορθίου, µίαν μὲν ἔχων οὐγγίαν τοῦ εὐ- 
10. Φορξίου, τρεῖς δὲ κηροῦ, καὶ ἑλαίου λίτραν αἲ. — Yol δὲ τῶν διὰ 
δριμὺν χυμὸν κεφαλαλγούντων κατὰ τὸ σΊόμα τῆς γασΊρὸς ἀθροιξό-- 
“ pvo» xal ἀτμοὺς εἰς τὴν κεφαλὴν ἀναπέμποντα, μάλισΊα μὲν διὰ 
M ἐμετῶν κενοῦν «προσήκει τὸν λυποῦντα xvuóv. El δὲ à σάσχων 
ἐμεῖν μὴ δύναται, τρέφειν αὐτὸν τάχισΊα χρὴ εὐπέμπ]ῳ καὶ εὐσΊο- 


5 


| 


µάχῳ τροφῇ καὶ συμµέτρῳ τῇ ποσότητι ' τῇ δὲ ὑσἹεραίᾳ διδόναι 10 


wuziv ἀφψίνθιον καὶ τοῦ λοιποῦ διαιτᾶν αὐτὸν οὕτως, ὡς φέτΊοντας 

ἀκριξῶς ' περὶ δὲ τρίτην ὥραν À τετ]άρτην ἄρτου τι ασροσφέρε- 

σθαι, τοσοῦτον ὡς αὔταρκες διάσΊημα σχεῖν ἄχρι τῆς ὥρας τοῦ 
I2 λουτροῦ. El δὲ µή τις δύναιτο καὶ αὐτὸν ἐσθίειν ἄρτον, ἐλαιῶν ἢ 

"σ]αφυλῶν À Φοινίκων À τινὸς τοιούτου ππροσφερέσθω, τὸ καλλιον 
13 ἐκ τῆς πείρας αἱρούμενος. ΚακίσΊη δὲ διάθεσις ἐπὶ μοχθηροῖς συνί- 
es déjà indiquées, puis les emplâtres et les cérats, de façon à 
Loi Les intempéries chaudes avec les choses qui conviennent pour le 
traitement de l'érésipèle, et à réchauffer les froides avec les médicaments 
m i réchauffent, comme est le médicament simple à l'euphorbe, dans 
- PS 
















1 i entre une once d'euphorbe, trois onces de cire et une livre 
d'huile. — On traitera par les évacuations, surtout au moyen des vo- 
missements , afin d'expulser l'humeur nuisible, la douleur de tête pro- 
4 te par l'humeur ácre amassée à l'orifice de l'estomac et qui envoie des 
ος 1 À la tête. Si le malade ne peut vomir, on lui donnera sans retard, 
s en quantité modérée, des aliments de facile digestion et qui con- 
iennent à l'estomac; le jour suivant on lui fera boire de l'absinthe et on 
régler: le reste du régime de facon à favoriser la digestion; on ne lui 
iccordera du pain que vers la troisiéme ou quatriéme heure, et seule- 
men en quantité suffisante pour le mener jusqu'au moment du bain. 
ns le cas où le malade ne peut manger de pain, on lui «lonnera des 
ive: , des raisins, des dattes ou quelque chose de semblable, en choi- 
it ce que l'expérience indiquera comme préférable. L'affection cau- 
5-6. ἀπιδρομήν V. — 1 1. αὐτούς Gal. (qui supra plur. habet) Codd. Vers. antiq. 
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σταται χυμοῖς, ἐπειδὰν ἀνακοθῶσιν oi χυμοὶ eis τοὺς χιτῶνας τῆς 
}ασΊρὸς, οὓς κενοῦν χρὴ τῇ διὰ τῆς ἆλόης πικρᾷ. — El dà Seppéres 1 
ipa φυσωδεῖ σνεύματι τὴν κεφαλαλγίαν ἐργαζοιτο, καταρχὰς μὲν 
διὰ τῶν ψυχόντων τῇ ἀποκρουσΊικῇ Θεραπεία χρησόµεθα póry: 
μετὰ δὲ ταῦτα σροσπλέξοµέν τι τοῖς ἀποκρουσΊικοῖς τῶν Sapry0- 
ρεῖν καὶ συµπέτΊειν δυναµένων ' εἶτα αροσθήσοµέν τι xa) τῶν δια- 
φορητικῶν, ἔλατ]οῦντες καὶ ὀλίγον τὴν ἀποκρουσΊικὴν ὀύναμιν dx 
σλεῖσΊον μὲν γενέσθαι τὸ λεπΊυνοῦν xal διαβοροῦν, ἔλατ]ον δὲ τὸ 
συµπέτίον xal σαρηγοροῦν, βραχύτατον δὲ τὸ ἀποκρουσ]μιόν : 
σολλαχις γὰρ σῴήτωσις γίνεται xarà τοὺς «όρους ἀτμώδους emei- 
µατος ἡ καὶ χυμῶν σαχέων xal γλίσχρων οὕτως, ds μόλις i 
σλειονι χρὀνν Άνεσβαι τὴν γεγονυΐαν ἕντασιν. — El δὲ διὰ ὑπερ- 15 
ξολἠν sruperiv guo 24n χεφαλαλγία, μὴ δηλοῦσα κρίσιν, ψύχωντῆτι 
ποιότητι καὶ τῇ ὄυνάμει τῶν αροσαγοµένων lion διὰ [ὑδρ]ελαίω 
καὶ ὃς» οςδίνου xai κωδυῶν ἐνεψηθεισῶν ἐλαίῳ. — Kal τὴν διὰ οἶνον 16 


see par les humeurs peccantes est très-grave lorsque ces humeurs sont 
locees dans les tuniques du ventricule: il est urgent de les évacuer avec 
a pira à l'aloes — La chaleur jointe aux flatuosités est-elle la cause il 
de ii douleur de tête, nous n'emploterons d'abord que le traitement 
mepercusss à l'aide des refrigerants: puis à ces médicaments nous joir 
irons ceux qui adoucissent et ont la faculté de cuire; ensuite nous ajoe- 
terc us quehque remede diaphoretique, diminuant peu à peu la force de 
repercussifs de facon que ce qui atténue et digére soit supérieur en force. 
ce qui adoucit et cuit soit plus füble, et que soient beaucoup plus faibles 
enfin. ies repercussifs: il arrive souvent, en effet, qu'il se produit dan 
es meats un enclavement du pneuma flatulent ou de sucs épais et glit- 
neus, ect euclavement est quelquefois si grand. que l'obstacle n'est écarié 
qu apr * un lon: intervalle de temps. — Si la violence de la ficvre caus 1j 
le mal .le tete. et n'annonce pas la crise. recourant aux substances 
douces de qualite et de puissance refrigérantes, emplovez un mébogt 
κ στα et d'huile. d'huile et de vinaigre, et de l'huile ou l'on a cuit des 
têtes de pavot — On traitera aussi par les réfrigérants les douleurs de lf 


na Ce ελα Gal: 2105 Codd.: oleo Vers. antiq. 
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| mmóciw ἄμετρον κεφαλαλγίαν τοῖς ψύχουσι Ξεραπεύσεις Ξερμοὶ 


| φὰρ εἰσὶν οἱ τὴν κοφαλὴν ἀνιῶντες ἀτμοί" ῥόδινον δὲ ἀρκεῖ μὴ exdvu 


7 ψυχρὸν απροσαγόμενον. Ῥυμφέρει δὲ καὶ ἠσυχία καὶ ὕπνος, τῇ τε 
… ἑσπέραᾳ λουσάµενον τροφαῖς εὐχύμοις χρῆσθαι μὴ Θερμαινούσαις, 
rer me ών ων, 
pou χωρὶε, καὶ Θριδακίνη ψύχουσά τε καὶ εὐχυμωτάτη τυγχάνουσα, 
al κράµξη * ξηραίνει γὰρ τοὺς ἀτμούς' ὁμοίως δὲ καὶ Qaxff* ππινέτω 
dà «πάντως μὲν ὕδωρ. El δὲ ἀνατρέποιτο à σ]όμαχος, ῥοιᾶς ἐπι- 
T »έτω, καὶ µνήλου ἐφθοῦ ἡ ἀπίου. Ύπνου δὲ ἐπὶ τούτοις yevo- 
µένου, τῇ ἑξῆς λούειν αὐτὸν, Ξερμὸν ὕδωρ καταχέοντας σολλάκις' 
μετ τος καρπών UP: λούειν δεύτερον 
v ὁμοίω.. El δὲ ἄμεινον διατεθείη καὶ μὴ Φέρῃ τὴν ὑδρο- 
fav, AM ὑδατώδη axívew ἐπιτρέπειν dóapécTepov" τρεφέσθω- 
LS ἰχβύων «πετραίων καὶ τῶν ἁπαλοσάρκων, καὶ «περισ]ερῶν 
» ἑψημένων χωρὶς γάρου καὶ οἴνου, κατὰ τοὺς ἁπαλοὺς ζω- 
E. r ὕδατος pévou καὶ dvyÜcu καὶ απράσου βραχέος σκεναζοµέ- 


| 






















usées par l'excès du vin; car les vapeurs qui rendent la tête dou- 
' étant chaudes, il sufTit d'appliquer en topique l'huile aux roses 
On se trouvera bien aussi du repos et du sommeil; les malades se 
t le soir et feront usage de mets d'un bon suc et non échauf- 
ο siens d'en. la crème de froment, les œufs à la coque 

in à. le laitue, qui rafraichit et donne un excellent suc; le chou, car 
» vapeurs ; les lentilles agissent de même; l'eau sera l'unique 
on. κα. soulève, on mangera soil de la grenade, soit une 
nme, soit une poire cuites. Après le sommeil qui survient ordinai- 
nt, le malade prendra un bain d'eau chaude avec de fréquentes 
13ions; après quoi il dormira ou se reposera et de nouveau entrera 
L in; la nourriture sera la méme. Quand l'état commence à devenir 
et si le patient ue peut supporter l'eau . donnes-lui pour bois- 
du vin aqueux bien trempé, et pour nourriture des poissons saxa- 
Mnt deir ent tendre, des pigeonneaux cuits sans garum et sans 
” ns des jus simples faits seulement avec de l'eau, de l'anet et un 


ᾱ- μή] καί M. 


- tt 


15 
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σαρκὶ δέρµα, À σΊρύχνου τοῦ κηπαίου τῶν Φύλλων ὁ χυλὸς μετὰ 
ῥοδένον. 
E'. Περὶ κεθαλαίας. 


D Tü» χρονίαν καὶ δύσλυτον κεαλαλγίαν, καὶ “σαροξυνομένην 
σφοδρῶς ἐπὶ μικραῖς αἰτίαις οὕτως ὡς µήτε ψόφον pre μείζονα 
€ Φωνὴν Φέρει µήτε αὐτὴν σφοδροτέραν, κεφαλαίαν καλοῦσιν. Καὶ 
δεῖ σκοπεῖσθαι πότερον αλῆθός dai τὸ σοιοῦν αὐτὴν, À ἔμφραξις 
Φλεγμονή τις" εὑρήσεις γὰρ τὰς μὲν μετὰ βάρους ὀδύνας διὰ 
ET τὰς δὲ μετὰ δήξεως À διὰ ἀτμῶν À χυμῶν ὃρι- 
, τὰς δὲ μετὰ σφυγμοῦ διὰ Φλεγμονὴν ὑμενώδους σώματος, 
ο ον de ne λαθος, Éàv 

» οὖν σλῆθος αἴτιον εὕρης χυμῶν À ἀτμῶν, εἰ μὲν διὰ τὴν τοῦ 
ο ci όνομα mon, ἰάση τὴν κε- 


xs la. pastéque, adhère à la chair, ou le suc des feuilles de morelle 
ère avec de l'huile aux roses. 


3. DE LA CÉPHALÉE. 


cm céphalde la douleur de tête invétérée dont |a guérison est 

ile et qui s'exaspére grandement par les plus petites causes, de 

| sorte que le malade ne peut supporter ni le bruit, ni les éclats de 

v voi , ni une lumière éclatante. On devra examiner si le mal vient de 
tude, d'obstruction, ou bien d'inflammation ; en elTet, les douleurs 
's. vous le reconnaitrez aisément, dénotent la surabondance des 
s; les douleurs rongeantes, l'acrimonie des vapeurs ou des hu- 
» les douleurs pulsatives , l'inflammation d'un corps membraneux 

:); tandis que la pesanteur indique une grande quantité d'hu- 

| rs répandue dans les membranes. Si donc la douleur est produite 
1 * une sursbondance des vapeurs ou des humeurs, et si cette surabon- 
ince envahit tout le corps, vous traiterez la céphalée par une évacua- 
οι générale: si, au contraire, le mal tient à la faiblesse de la tête, on 


+- 


- ον 


I | 

ET 
ono 
Bi 


ο ου τί. B. ysvo- ενασπαπάας est corpus fleuotomo et catar- 
as | ὁηλούσας M V. — 12. mevdoas] tico Verss. antiq. 


AA. 





692 ORIBASE, EUPORISTES, IV, 23. 


φαλαλγίαν : εἰ δὲ διὰ τὴν ἀσθένειαν, παρηγορουµένης (?) ἀντισπᾶν 
τὴν ὕλην εἰς ὅλον τὸ σῶμα, καὶ οὕτως ἰάσῃ τὸ µόριον * κλύσµασι 
μὲν οὖν ἀντισπάσεις καὶ διαδέσεσι καὶ τρίψεσι τῶν κάτω μερῶν 


σολλάκις, καί more διὰ apros κενῶν. Θεραπεύσεις ὃξ " nah 
5 ἡνίκα uiv κέχρηται τοῖς ἀντισπασ]ικοῖς, διὰ τῶν ( 


αἰονήσεων, μετὰ 02 ταῦτα διὰ τῶν κενούντων, εἶτα διὰ τῶν jay 
των" ἀποκρούεται μὲν οὖν τὸ ὀμφάκινον ἔλαιον καὶ ῥόδινον καὶ 
ῥξυρόδινον καὶ τὸ διὰ κωδυῶν καὶ Φαλλῶν ἁπαλῶν ἐλαίας καὶ χισ- 
σοῦ κορύµδων ἠδυόσμου τε χλωροῦ σκευαζόµενον. Προσάγειν À 3 
10 ταῦτα χλιαρὰ μὲν, ψυχροτέρου καὶ ὠμοτέρου τοῦ «πλήθους vus, 
ψυχρὰ δὲ Φερμοτέρου xal χολωδεσ]έρου. Διαφορεῖ δὲ τὸ Spurs 
ἔλαιον, καὶ μᾶλλον τὸ ππαλαιὸν, xal τὸ ἀνηθινον καὶ τὸ σικνώνιον. 
El δὲ παχύτερον εἴη τὸ esos σφονδύλιον À ἕρπυλλον ἐνέψων τῷ; 
ἐλαίῳ À γλήχωνος κόµην 3) καλαμίνθην À ἠδύοσμον κενώσεις αὐτὸ. 
15 Ταῦτα δὲ καὶ τόνον ἐντίθησι τῷ µορίῳ, διὸ καὶ μέχρι σπαντελοῦς à 


adoucira cette partie et on révulsera la matière dans tout le corps, & 
qui soulagera la partie alfectée; or c'est au moyen des lavemenls, de 
bandes, et de frictions répétées sur les parties inférieures, wb. 
duit cette révulsion; quelquefois aussi on évacuera par la 

l'usage des révulsifs , vous traiterez utilement la partie elle-même en en- 
ployant des affusions douées d'une force répercussive , puis les évacnants, 
enfin les remédes confortatifs : ce sont l'huile au verjus, aux roses, le 
mélange d'huile aux roses et de vinaigre, les médicaments p 
les tétes de pavols, les rejetons tendres de l'olivier, les itès d 
lierre et la menthe odoriférante verte. Lorsque la matière aceun 

est froide et crue, ces substances doivent être employées tièdes: 
est chaude et bilieuse, on les emplôiera froides. L'huile chaude, sur 6. 
tout-celle qui est vieille, les huiles à l'anet et aux concombres au 
vages, ont une force discussive. Si la matière épaisse domine, 


vacuerez avec la berce, le serpolet, le chevelu du pouillot, la a 


ou la menthe odoriférante cuits dans de l'huile. Ges substances, 
qu'elles évacuent le trop plein, donnent aussi de la force x 


|. wapnyopouuévys?] si... capitis ac- ἀσθενὴς ὑπάρχονσα ἡ 
cessiones fiunt. Verss, salida ei dé dw ἀναφερόμενα Gal. Aët. IL, τε, εδ. 
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9 ἑάσεως χρῆσθαι αὐτοῖς αροσήκει. Καὶ ypeías γενομένης καὶ καθαί- 

| peu διά τε ῥινῶν καὶ π]αρμοῖς, xal ἐν τοῖς λουτροῖς δὲ ἀνατρίθειν 

dei τὴν κεφαλὴν ξηραῖς σινδόσι, καὶ διαπάτΊειν ἁλσί τε καὶ νίτρῳ 
| xal ναπνῖ χωρὶς £Aaíov. 


[ Y. Περὶ ἡμικραίραν. 


4 Kai τὸ ἥμισυ δὲ τῆς κεφαλῆς ὀδυνῶνταί τινες διὰ ἐπιῤῥοὴν ἀτ- 
3 χυμῶν À ἀμφοτέρων * καθαίρειν οὖν αὐτοὺς ἢ Φλεξοτομεῖν 
Ἡ πρότερον καὶ οὕτω τοῖς τοπικοῖς χρῆσθαι βοηθήµασι, ἀνατρί- 
neiges af 
, καὶ μάλισΊα τὸ κατὰ τὸν κροταφίτην μῦν «πρὸ τῶν 
ον ὡρῶν ᾿ μετὰ δὲ τὸν σαροξυσμὸν τοῖς ἡμικρανικοῖς. 
x je οὔσης αἰσθήσεως ἐν ταῖς ὀδύναις, τοῖς ἔχουσί τι 


pux Ets 2 sr n θλωθωσώ net” με- 
(x 0e _:#ereslateales διὰ τοῦ σΊύφειν. ΚάλλισΊον 


at donc de s'en servir jusqu'à parfaite guérison. Si le besoin s'en 
lir, on pourra aussi purger par les narines au moyen des sternu- 
res; il sera également utile de frotter la téte dans le bain avec des 
| ce de nd de va di 





























3. DE L'HÉMICRANIE | MIGRAINE ). 


jhez q es-uns la douleur occupe la moitié de la tête; cette alTec- 
j est ite par l'afllux soit des vapeurs, soit des humeurs, soit des 
| RU io dar donc d'abord vu panger on august: puis on 
it à la médication topique : elle consiste à frotter avec des lingesou 
es doigts la moitié malade du front, surtout à l'endroit du muscle 
al, et cela avant l'heure de l'accés; aprés l'accés, on emploiera 

dicaments dits hémicraniques. Si un sentiment de chaleur se joint 
douleur, on usera des médicaments qui ont quelque vertu styptique, 
Mme fortement; dans l'un et l'autre cas, on 
> substance qui donne de la force par sa faculté astrin- 
"T ώμο onction réchauffante est la suivante : euphorbe, 


«ὁ 


om. MV. — Cn. 3: L 7-8. ἀνατρίδοντα Codd. — 8. did om. MV. 
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dé ἐσ]ὶ χρίσμα Θερμαῖνον τὸ διὰ εὐφορθίου μὲν ἔχον Ío a', κηροῦ 
δὲ y', ἐλαίου δὲ λίτραν τινὸς τῶν λεπΊομερῶν * χρέειν δὲ τούτῳ τὸ 
"uiv µέρος τοῦ μετώπου μετὰ TOU κροταφέτου pubs. Ἄρησιμό- | 
τατον δὲ dg] mois τὰς ψυχρὰς διαθέσεις, ds πολλάκις ἅπαξ χρι- 
íi» mp τοῦ Ααλανείου τῆς ὅλης ὀδύνης ἁπαλάτ]ειν. ὢφελεῖ ἃ 5 
τοὺς οὕτω «ιαάσχοντας xal εἰς τὸ oÙs ἐγχεδμενον χλιαρὸν ἔλαιον, 
εἰλῥορξίου Épayéos ἐμεεθλημμένου, ὧς ἀρκεῖν els λέτραν, µίαν τοῦ 
ἐλαίου οὐγγία ἡμισν τοῦ εὐβορθίον. 


à. Περὶ σεισοκεβάλον. 
Στοιχάδα dix üdaros ἡ ὑδρομέλιτος δίδου σίνειν, καὶ ἁπαλάσ- | 


TOTAL. 
ε. Περι ἁλωκεχίας καὶ ὁθιάσεως. 


Αλωπεπία καὶ ἐφίασις κοινὴν τὴν αἰτίαν τῆς γενέσεως ἔχουσαι, | 
xoiy?s καὶ τῆς ἰάσεως δέονται. Κέχληται δὲ ὀφίασις μὲν, διὰ τὸ 1 


une once; cire, trois onces; huile à parties tenues, une livre; on en 
vindra la moitie du front et le muscle temporal. Ce remède est s 4 
expedient dans les affections froides, que des onctions faites une fos | 
«ulement dans le bain ont pu enlever toute douleur. Cette affection es ὁ 
iussi soulazee par l'instillation dans les oreilles d'huile tiède à laquelle 
^n a méle une petite quantite d'euphorbe: il suffra d'une demront 

T eupliorbe pour une livre d'huile. 


1 DE CEUX QUI ONT LA TETE TREMBLANTE 


Ceux qui ont la tète tremblante se guériront en buvant la lavandei | 
tnupet avec de l'ean nu de l'hydromel. 


3. DE L'ALOPECIE ET ΡΕ L'OPUIASIS. 


L alopecie et l'aphiasis ayant la méme origine, leur traitement esi | 


aussi le mème. L'ophiasis est ainsi appelée parce que la peau présenie À 


CH ii y 00. ἐπαλαστονταε | cataplasmare Verss. antiq. 
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ὄφει τὸ oy ipa. œaparAndior ἔχειν, ἁλωπεκία δὲ, διὰ τὸ τὴν ἁλώ- 
3 πεκα τοιαύτῃ διαθέσει συνεχῶς ἁλίσκεσθαι. Διὰ τὸ µοχθηρίαν δὲ . 
| ὑγρῶν συνίσΊαται, καὶ τὸ εἶδος τῆς µοχβηρίας ἡ χροία τοῦ δέρµα- 

τος τῆς κεφαλῆς καταμηνύει σοι '.λευκοτέρα μὲν γὰρ οὖσα, Φλεγμα- 
… πωκωτέρα» αὐτὴν δηλώσει, µελαντέρα δὲ μελαγχολικωτέρα, ὦχρο- 
4 πέρα δὲ wuxpóyolos. Καὶ κενοῦν χρὴ τὴν κακοχυµίαν ἡ τοῖς διὰ 
' ἀλόης καὶ κολοκυνβίδος καταποτίοις, f) τῇ ἱερᾷ τῇ ἀναγραφησο- 
— µένῃ, εἰ μὲν à μελαγχολικὸς πλεονάζοι χυμὸς, µέλανα ἑλλέξορον 
— αὐτῇ puyvévras, εἰ δὲ πικρόχολος, σκαμµωνίαν εἰ δὲ τὸ Φλέγμα, 
— guydiv μενύντας, καθαίροντας δὲ nav τὸ σῶμα καὶ τὴν κεφαλὴν κε- 

woUvzas τοῖς ἀποφλεγματισμοῖς, οὕτω προσφέρει τὰ τοπικὰ βοηθή- 

para τὰ διαφορητικὰ τῆς καχοχυµίας ὄντα καὶ λεπ]ομεροῦς οὐσίαν. 
DEL À aps τῷ διαφορεῖν καὶ ἐπισπᾶσθαι τὸ αἷμα δέοιτο, 
V καύάπερ à Φαψία, κάλλισΊον ἂν εἴη τὸ τοιοῦτον. Ἑυρῶντας à) τὴν 


LL *e de celle du serpent (óQus); l'alopécie a reçu ce nom parce que 
rar (érnE) est sujet à celte affection. Le plus souvent l'alopécie 

nait d'humeurs viciées renfermées dans ln tête; la couleur méme de la 
au indique l'espèce de l'humeur : blanche, elle annonce l'humeur pi- 
leu: more l'humeur mélancolique ; pâle, la bile jaune. On évacuera 

| malignes avec les pilules d'aloés, de coloquinte ou par la 

| E pore suivant la formule; si l'humeur mélancolique domine, 

3 ajouterez de l'ellébore noir; si c'est la bile amère, de ln scammo- 

née; si c'est la pituile, n'ajoutez rien, mais purgez lout le corps, puis 
“vous désemplirez la téte avec des apophlegmatismes, et vous aurez re- 
ους», pour dissiper les humeurs malignes, aux topiques diaphorétiques 
Lune substance ténue. S'il y a besoin non-seulement de dissiper, mais 


Bienes t noc. comme le fait la thapsie, il n'y a pas de 
r remède. Il est bon encore de raser la tête et de la frictionner; 


7 ae és 3 - «certe. gera, Verss, ant. — 9-10. ei δὲ 

LE al pate σον mixpdy..... μιγνύντας om. M.; ai δὲ 

cha p scamonia Zviii, absenti sucus. μιγνύντας om, Verss, ant, — 

- Zi . eum suco brussicæ facis cataputias — 13. ἀέοιτο ] ἐπιτήδειον εἴη Gal, ; ὀύναιτο 
et das secundum virtutem vel etatem ant Codd.; possunt Verss. ant. 
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χεφαλὴν xal ἀνατρίξοντας cxomeiv' εἰ yàp μετὰ ὀλέγην sp 
ἐρυθραίνοιτο τὸ µέρος, εὐίατον ὑπολαμβάνειν τὴν διάβεσιν: εἰ À 
μετὰ τὴν wpocQopdv τοῦ φαρμάκου ur more διὰ σφοδρότητα αι- 
ῥαιτέρω ποῦ axpocwxovros ἐξεθέρμηνε τὸ δέρµα" don δὲ d 

5 τοῦτο ξανβότερον τὴν χρόαν ὀφθέν' ἐπικανθῆναι γὰρ κίνδυνος τὸ 
δέρµα πολλάκις τῷ αὐτῷ χρησαµένων ἡμῶν" ἀλλὰ, À perle 
ἐπί τι χρὴ τῶν µαλακωτέρων, À τῷ αὐτῷ χρωµένους, ἐκλύειν χρὶ 
τὴν δύναμιν αὐτοῦ κηρωτῆς À σ]έατος µίξει. Προσαγέσθω δὲ #1 
dp: Sepp πάντως τὰ τοιαῦτα βοηβήµατα, χωρὶς αὔρας ἐν xls 

10 χειμῶνος δὲ ἔντος ἐν λουτρῷ. Tav δὲ ρω άνέωνιβ νο. ἃ 
τοιαύταις διαθέσεσι, Ξερμότατόν das τὸ εὐφόρβιον, καὶ μετὰ αὐτὸ 
Φαψία καὶ νᾶπυ καὶ κάρδαμον' κατὰ ἕτερον δὲ τρόπον οὐδενὸς ἔλατ- 
τον À λιμνῆσΊις à καὶ τὸ ἀδάρκιον καὶ τὸ βερενίκειον, ἀμφότιροί 
τε οἱ ἑλλέδοροι, καὶ τὸ τοῦ εὐζώμου σπέρµα καὶ τὸ δάφνινον Baur, 
ἀλκνόνια τε αμφότερα χεκαυµένα, καὶ αἱ ῥίζαι τοῦ καλάµου καὶ 0 | 


aprés quoi, observez la peau avec attention : si, aprés une courte friction, 

la partie devient rouge, sachez que l'affection se guérira facilement; M 
mais, si celte rougeur ne se produit qu'après l'usage d'un médicamen, M 
voyez si ce n'est pas quelquefois la trop grande véhémence de cemèdies M 
ment qui a augmenté la chaleur de la peau: ce qui nous est indiqué laine M 
ment par l'apparence de la peau, qui parait plus jaune; il y a danger, e M 
effet, que l'usage réitéré de ce médicament ne brûle la peau ; il faut done | 
ou le remplacer par un autre plus doux, ou, si l'on se sert du mème, en 
aflaiblir la force par un mélange de cérat ou de graisse. Tous ces remèdes 7 
doivent être employés au soleil, quand l'air est chaud et calme; pendant 
l'hiver, dans le bain. Des divers remèdes appropriés à ces affections, le $ 
plus chaud est l'euphorbe, puis la thapsie, la graine de moutarde e 

le cresson d'Alep; sous un autre rapport, l'adarcé ne le cède à anc 
médicament; ensuite vient la soude brute de Bérénice, l'un et l'autre 
ellébores, la semence de la roquette, l'huile aux baies de lnurier, lus 

et l'autre alevonium réduits en cendres, la racine et l'écorce de rose 


13, 9 xai] εἶτα Codd; aut LL, — Ib. βερνικόν Codd; bernicarion LL. 
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Φλοιὸς καυθέντα, καὶ πίτΊα δὲ καὶ κεδρία, ἡ τε τῶν μυῶν κόπρος, 
καὶ χήνειον σΊέαρ, τά τε πικρὰ τῶν ἀμυγδάλων ὅλα καυθέντα. 
9 Τούτων τοῖς μὲν ἰσχυροῖς, ὑγρὰν κηρωτὴν µιγνύειν, τὰ δὲ ἀσθε- 
véaepa δεύειν ἐλαίῳ daQvlve À ὑγρᾷ πίσσᾳ" καὶ τὰς μὲν χρονίας 
καὶ δυσιάτους vois ἰσχυροῖς Ῥεραπεύειν, τὰς δὲ ἀρχομένας καὶ 
εὐϊάτους, τοῖς ἀσθενεσΊέροις. 


ς᾿, Περὶ ῥεονσῶν τριχῶν. 


| 

1 Pois γίνεται τριχῶν, ἁραιωθέντος τε τοῦ δέρματος καὶ τῆς τρε- 

. Φούσης αὐτὰς αἰτίας οὐκ ἐπιῤῥεούσης. Σκοπὸς οὖν ἐσ]ὶ τῆς ἰάσεως 

| ἐπισπαάσασθαι μὲν αἷμα, œuxvoür δὲ ἠρέµα καὶ σφίγγειν τὸ κεχαυ- 

( wapévos δέρµα διά τινων Φαρμάκων ' τοιαῦτα δὲ ἐσ]ὶ τό τε λάδανον | 
xal τὸ σχίνινον ἔλαιον αὐτοφυῶς": ἑλκτικῆς γάρ ἐσ]ιν ἄμφω καὶ 
συνακτικῆς δυνάμεως, dae ἐπινοῆσαι δυνατὸν [οὐκ] dcl» ἄμεινον 
Φάρμακον πρὸς ῥεούσας τρίχας τοῦ΄ µιχθέντος Ex τε τοῦ λαδάνου 


odorant brülées, la poix, la résine de cédre, les crottes de rat, la graisse 
9 d'oie et les amandes améres brülées entiérement. Mélez aux substances 

les plus fortes du cérat liquide, aux plus faibles de l'huile aux baies de 
—. laurier ou de la poix liquide; traitez par les remèdes puissants les affec- 
… Lions invétérées et d'une guérison difficile, par les remèdes plus faibles 
j celles qui commencent et sont facilement guérissables. - 


6. DE LA CHUTE DES CHEVEUX. 


4 Les cheveux tombent quand la peau est raréfiée et que le suc nourricier 

3 me parvient pas jusqu'à eux. Le but du traitement doit, en conséquence, 

— consister à dériver le sang, à resserrer peu à peu la peau reláchée et à 

τα raffermir par certains médicaments, tels que le ladanum et l'huile qui 

À coule naturellement du lentisque, lesquels suffisent par eux-mêmes ; l'un 
et l'autre médicaments, en effet, ont une vertu attractive et resserrante 

- telle, qu'il ne parait pas que l'on puisse imaginer des remèdes plus puis- 
sants contre la chute des cheveux que celui qui se compose de ladanum 


Cn. 6; 1 12, [οὐκ | om. Codd; ἀφεπιτήδειον Gal; utilis Verss, antiq. 
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xal τοῦ σχινίνου ἐλαίου. Δῆλον δὲ ὅτι ξυραµένοις μὲν, Φαχύτερο : 
χρὴ σσροσφέρειν τὸ φάρμακο», ἐν χρῷ δὲ κειραµένοις, ὑγρότερο. 
Πολλῆς δὲ οὔσης τῆς ῥύσεως καὶ ἀραιότητος ὑποπ]ευομένης peilo- à 
vos χρησίµως µιχθείη ἂν ἀντὶ τοῦ σχινίνου τῷ λαδάνφ τὸ µύρσινον 
ἔλαιον᾽ µιχθείη δὲ ἂν δεόντως ποτὲ καὶ τὸ ναάρδινον μύρον ἐπὶ W- 
χρᾶς ἡλικίας xal ὥρας χειμερινῆς. Πρὸ δὲ τῆς τοῦ φαρμάκου χρή- 5 
σεως, ἀνάτριψις σαραλαμθανέσθω τῆς κεβαλῆς. Συμθαίνει δὲ 16 
ῥύσις τῶν τριχῶν, eAcovaxis μὲν τοῖς νοσοῦσι ' καὶ χρεία διαίτην 
τούτοις ἀναληπΊικοῖς, ὡς χωρὶς Φαρμάκων τοὺς φσολλοὺς ὑγιάβεσθαι 
τελείως. Eat δὲ ὅτε καὶ χωρὶς νόσου ῥυΐσκονται, ἐπὶ ὧν τοῖς cipr- i 
µένοις χρησόµεθα᾽ | 1] ἀκτὴν καύσας μετὰ κηρωτῆς µίξον καὶ χρῶ' 
τοῦτο αὔζει xal αυχνὴν σοιεῖ τὴν τρίχα, ὥσΊε μὴ peiv- [4] µελα»- 
θίον καύσαρ, xal μετὰ ὕδατος τρίψας, κατάπλατΊε" ἔνθα ὃὃ ἂν 
βουληθῇ µάλισΊα ἀναφυῆναι τρίχας, μάλισΊα δὲ ἐπὶ ὀβρύων. Éxs 


et d'huile de lentisque. ll est évident que, si les cheveux sont rasés. il 3 
faut appliquer un médicament plus épais que s'ils sont simplement ton- 
dus prés de la peau. Quand la chute des cheveux est considérable et ἆ 
qu'on soupçonne une grande raréfaction de la peau, on substituera utile- 
ment au lentisque l'huile de myrte associée au ladanurfi; on ajouter: 
aussi quelquefois avec profit, par exemple dans un âge ou le tempéra- 
ment est froid et en temps d'hiver, l'onguent de nard. On prendra la 5 
précaution de frictionner la tête avant d'employer le médicament. Sou- ὔ 
vent les cheveux tombent pendant le cours d'une maladie; on doit alors 
suivre un régime réconfortant, ce qui à suff pour guérir plusieurs ma- 
lades sans l'usage des topiques. I1 arrive également que les cheven : 
tombent en l'absence de toute maladie; dans ce cas nous faisons usage 
des médicaments déjà indiqués; ou bien, brülez du sureau, mêlez-le 
avec du cérat et faites-en usage; ce remède augmente et épaissit la che- 
velure. de facon qu'elle ne tombe plus désormais; ou encore brüle: de 
la nielle, broyezla avec de l'eau et oignezen l'endroit où vous voudret 
faire naître des jjoils, principalement aux sourcils et aux paupières. 3? 


8. νοσοῦσι] ex egritudine et cr uso-  antiq.; om. Codd. — 12. [5] om. Codd. 
detis Verss, antiq. — 11. [ή] aut Verss. οἳ Verss. antiq. 
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πυρικαύτου τρίχας ἀναφυῆναι συκῆς Φύλλα λειοτριξηθέντα καὶ κα- 
ταπλασθέντα σοιεῖ. 


ζ. Περί τῶν θθειρόντων τὰς τρίχας [xai τῶν ποιούντων] 
καλλίριχας. 


1 Tpeïs εἰσι τῶν Φθειρόντων τὰς τρίχας διαφορα), τὰ Ψψίλωθρα, 

à λεπΊύνοντα, τὰ παντελῶς ἀφανίζοντα * ἀλλὰ ταῦτα μὲν ἐπισφα- 

λερὰν τὴν χρῆσιν ἔχει πολλάκις γὰρ οὐ µόνον τὰ χρισθέντα 

μόρια ψιλοῖ καὶ ἄτριχα τοῦ λοιποῦ aout, σὺν αὐτοῖε δὲ καὶ wv 

τὸ σῶμα ψιλοῦται καὶ διαμένει τοιοῦτον' τἆλλα δὲ ἀμφότερα τὴν 

(9 χρῆσιν σαρέχει ἀσφαλῶς. Τῶν μὲν οὖν ψιλούντων ἀσφαλῶς ἡ τε 

xovía σ]ακτὴ χρήσιμος" καὶ ἀρσενικὸν καὶ σανδαράκη καὶ τίτανος 

| ἄσθεστος, τῶν σφοδρῶν δηλονότι Gpavouéver τῇ τῶν ἀσθενεσ]έ- 
(3 pur µίξε. Τὰ δὲ λεπΊύνοντα τὰς τρίχας ῥυπ]ικὰ κατὰ δύναμιν 
dar, ὧν µετρία μὲν καὶ κυάµων καὶ ὀρόθων ἄλενρον, ἀφρόλιτρόν 


les cheveux tombent par suite de brûlures, les feuilles de figuier 
broyées et appliquées en cataplasme seront d'un grand secours pour leur 
reproduction. 


7: DES CHOSES QUI ALTÈRENT LES CHEVEUX OU QUI LES RENDENT BEAUX. 


p. dy a trois choses qui altèrent les cheveux : les épilatoires, les atté- 
| muants, et enfin ce qui les fait entièrement disparaitre; l'usage du pre- 
| mier de ces moyens est trés-dangereux, parce que souvent il en résulte 

que non-seulement les parties ointes sont dépouillées et restent glabres 
| pour toujours, mais aussi que le corps entier est dénudé de poils et de- 
meure dans cet état; l'usage des deux autres moyens est exempt d'in- 
2 convénients. Parmi les substances qui rendent sans danger les parties 
L glabres, on recommande la lessive qui filtre à travers les cendres, 
l'orpiment, la sandaraque et la chaux vive; on mêle à ce qui agit le 
E fortement quelque substance plus faible. Les médicaments qui atté- 
[ nuent les poils ont une vertu abstergente : l'arge, les fèves, la farine 
d'ers, l'écume de soude, la soude brute, n'ont qu'une vertu moyenne; 








Cn. 5; L 9. ovix σ]ακτή ] κοίτα (lera La) a saponarüs Verss, antiq. 
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τε καὶ λίτρον ' ἰσχυρὰ δὲ τὰς µεγάλας καὶ σκληρὰς τρίχας λεπ]ν- 
vovta, κεκαυµένον τὸ λέτρον καὶ τῶν κεραµίδων καὶ τοῦ κρι- 
Édvou τὰ ὄσΊρακα, καὶ χίσσηρις ἄκαυσ]Ίος καὶ κεκαυµένη, κηρύκων 
τε καὶ σορφθύρων καὶ τῶν ἄλλων ὀσ]ρέων κεκαυµένα τὰ ὄσ]ρακα 
τὸ dé τῆς σηπίας, καὶ ἄκαυσ]ον' ἀλκυόνιά τε’ καὶ ἑλλέδ- 
pot, καὶ ἡ τῆς βρυονίας ῥίζα. Βουλόμενος δὲ αὐτὰ αποιεῖν εὐώδη, À 
µίξει κυπέρου καὶ µελιλώτου καὶ ῥόδων ξηρῶν καὶ ἁμώμου καὶ 
σχοίνου ἄνβους. — Κνίδης ἀγρίας τὸν καρπὸν τρίψας, ἐλαίῳ ἀνά- 5 
τριδε, καὶ ἀποῤῥυήσονται αἱ τρίχες. — Μέλιτι ἀπέφθῳ δρωπάχίζε 6 
ὃν ἂν βούλῃ τόπο», καὶ οὐκέτι Quicovzai. — V (λωθρον: Λειοπουήσας 7 
ἀσθέσΊου µέρη €, ἀρσενικοῦ µέρος α " ταῦτα βαλὼν εἰς Slav µολν- 
Εδίνην xal ὕδωρ ἐπιχέας [3] σ]ισάνης χυλὸν, rpiée * καὶ ὅταν µέλαν 
γένηται, Sepuvas κατάχριε. — Ópulav, χυάµους, βρεχβέντας, à 
π]ισάνην ἵψε ἐν ὕδατι καὶ τούτῳ χρησάµενος ἀντὶ ὕδατος" καὶ 
µίξας ἀρσενικὸν καὶ ἄσβεσΊον, ἕψε τὸ ψίλωβρον κατὰ συνήθειαν" 


les substances énergiques qui atténuent les poils longs et durs sont ls 
soude brute calcinée, les téts des vases de terre et des fourneaux, ls 
pierre ponce non brülée ou brûlée, les téts brülés des buccins, des 
pourpres et autres coquillages la sèche non brûlée, l'alcyon, les deux 
ellébores, enfin la racine de bryone. Si l'on veut rendre ces substances À 
odorantes, on ajoutera du souchet, du mélilot, des roses séches, de 
l'amome et des fleurs du jonc odorant. — Pilez la graine de l'ortie sau- 3 
vage, ajoutez de l'huile, frictionnez, et les poils tomberont. — Oigne 6 
fortement avec du miel cru quelque partie que vous voudrez, et les 

ne repousseront plus. — Épilatoire : Pulvérisez deux parties de 7 
vivé, une partie d'orpiment; jetez dans un mortier en plomb et piler 
aprés y avoir versé de l'eau ou de la créme d'orge; lorsque le 

noirci, faites chauffer et oignez. — Autre : Faites cuire dans Tesi do 
riz ou des fèves détrempées, ou de l'orge, et usez de cette décoo- 
tion au lieu d'eau; puis dias de lorpiment, de la chaux vive, ei 
faites cuire l'épilatoire de la manière accoutumée; ensuite ajoulez unt 


1-J. κριξάνον ex emend.; κλιδάνον — 8. Kwidovs Codd. — ra. [4] Gal. 
Gal.; clibano Verss. anliq.; xpiviou Codd. — Verss. antiq.; om, Codd. 
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καὶ μετὰ ταῦτα µιγνύεις σμύρνης yo µίαν, µασΊίχης yo µίαν, 


κισσήρεως ὠμῆς yo ἡμισυ. 


η΄. Dos πολιὰς μὴ γενέσθαι. 


|  Λαξὼν κολοκύνθην ἀγρίαν, τρύπησον καὶ κάθαρον τὰ ἔσω | εὖ]- 
paa, εἶτα σληρώσας αὐτὴν ἐλαίου δαφνίνου καὶ σσρόξαλλε ὑοσκύα- 
μον | xal] ἀρσενικὸν, μὴ τρίψας, ἄφες ἡμέραν uíav, καὶ ἄλειφε χρη- 

3 σίµως ἅπαξ τοῦ ἐνιαυτοῦ.--- Ἐπὶ σαιδίων αοιεῖ καλὰς καὶ œuxvès 


τὰςτρίχας, καρύου λέπυρον καὲν καὶ τριξὲν οἴνῳ καταχριόι 
3 Λωτοῦ τοῦ δένδρου τὰ Φύλλα, ἀπόπατος καµήλου καεὶς, | καὶ xaX] 
à σὺν ἐλαίῳ χρησύείς. — Ξανθὰς «oii τὰς τρίχας Sépuuv λέπη 
ἀποβραχέντα σὺν νίτρῳ ἡμέρας i καὶ μετὰ ταῦτα σμώμενα” λωτοῦ 
3 ποῦ δένδρου πρισµάτων ἀφέψημα. — Mehaivas δὲ αποιεῖ, σμώμενα 
xwxídos ἀπόξρεγμα, καὶ χαλκάνθου καὶ σιδίων: λάδανον μετὰ µνυρ- 


once de myrrhe, une once de mastix, une demi-once de pierre ponce 
crue. 
B. CONTRE LA CANITIE. 


| — Pour empêcher le développement de In canitie, prenez une courge 
— sauvage; après l'avoir percée et en avoir soigneusement vidé l'intérieur, 
wemplissez-la d'huile aux baies de laurier, en ajoutant de la jusquiame et 
de l'orpiment sans les piler; laissez reposer pendant un jour; oignez une 
fois lan; cela réussira. — Pour rendre, chez les enfants, les cheveux 
| beaux et épais, pratiquez des onctions avec l'écorce du noyer brûlée et 
: dans du vin. — Autres : Feuilles de l'arbre appelé lotus; excréments 
de chameau brülés, délayés dans l'huile et appliqués convenablement 
m'en oncions. — Pour rendre les cheveux couleur d'or, faites macérer 
|. pendant dix jours des écorces de lupins avec du natron et frottez-en les 
Dee: la décoction de raclures de l'arbre appelé lotus à une vertu 
iblable. — Pour rendre les cheveux noirs, frottez soit avec une ma- 
Bison de noix de galle, de vitriol bleu ou d'écorce de grenadier; soit 


Cu. δι L 3. [εὔ]μαλα Gal; pda  xap. ναεῖσα σὺν ἑλαίῳ xal καταπλασθεῖσα 
Godd. — 5. ἆρσεν. om. Gal, Aët, If, r1, καλῶς  Diosc.; camili stercus. hustum et 
58: habent Verss. antiq. ; καί addidi ex — cum oleo inlitus Verss. antiq. — 10. σὺν 

| - Μίτρῳ ἡμέρας « ] in oleo, dicbus octo ant 
αθείς V; wan. κακόσι (et "n decem Verss. antiq. 
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σινίνου ἀλείμματος. —  Bpdóto» πολιοῖ, ἔλαιον τὸ ἐξ ἀγρία ὐ 
ἐλαίας κατὰ ἡμέραν ἀλειφόμενο», μᾶλλον δὲ el µυρσίνην τις αὐτῷ 
ἑναποθρέξει. — Ἡράδιον δὲ αὔξεσθαι eoi; τὰς ἐπὶ τῶν dei 
έων τρίχας καταχριόµενον, ἀμπέλου δάκρυον σὺν ἐλαίῳ, καὶ τὸ 


ἀπὸ τοῦ χλωροῦ κλήµατος καιοµένου ἱδρούμενον ὑγρὸν, πυάριον 
ἄλευρον χαταπλασσόµενο». 


0'. Περὶ «πτυριάσεως. 


ll σιτυρίασις ὑπὸ μοχθηρῶν» χυμῶν συνίσΊαται" σκοπὸς οὖν | 
ἐστὶν ἐνδαπανῆσαι τούτους διὰ τῶν ῥυπ]όντων καὶ διαθοραύντων 
Φαρμάκων, epoxalaíporras τὸ σῶμα el µεσΊὸν εἴη καχοχύμα. 
Βουλόμενοι δὲ τινὲς ῥωννύναι τὴν χεφαλἠν ἔμιζαν τοῖς εἱρημένου ? 


τῶν σ]υφόντων τι. 
t. Πρὸς «ropa. 
Πιτύρων χοίνικος ἥμισν βρέξας ἐν ὕδατος κοτύλαις 6’, καὶ μετὰ | 


avec du ludanum uni a l'huile aux baies de myrte. — Les onctions faites 6 
chaque jour avec l'huile d'olives sauvages rendent la canitie plus tardive. 
surtout lorsqu'on ν fait macérer du myrte. — La séve de la vigne em 1 
plovee en onction avec de l'huile retarde. chez les impuberes, là nis. 
Mince des pails aux endroits accoutumés; il en est de méme de ls liqueur 
que taisent suinter en brülant les sarments verts; la farine de fèves ex 
prec en liniment à le méme effet. | 


9. DU FITYRIASIS. 


ἐν punniass est produit par des humeurs corrompues notre but dat | 
sin cuv de Ies dissiper au moyen de medicaments abstergents et ds 
SEA, apes avoir cependant purge le corps, si les mauvais sus vds 
suuento Certanns medecins. pour fortifier la tête. ont mele quee! | 
viser d astrinzent a ces medicaments. 


το. CONTRE LE PITTRIASIS. 
Lue νεος une denu-chenice de son dans deux cotvies d'eau: aprés 1 


(quos Deos, neu Col — Va. ave νους. ἔννουων Cod. 
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παῦτα ἐπιτρέψας καὶ διηθήσας τὸν χυλὸν, ἔψησον μετὰ ὄξους ἡμι- 
Χοτυλίου μέχρις οὗ πάχος λάξῃ γλοιοῦ" xal τούτῳ τὴν κεθαλὴν 
ἀπόσμα, εἶτα κλύζε ἐν ὕδατι σεύτλου ἐνεψομένου À τήλεως À 
Sfpuam * χρίσµατι δὲ ἱρίνου µύρον xp τούτῳ χρησΊέον de ἐπι- 

2 τηδειοτέρῳ καὶ δρασΊικῷ Φαρμάκῳ. — Vis κιµωλίας, Θείου ἀπύ- : 
pou τὸ ἴσον τρίψας μετὰ ἔξους ἐν βαλάνείῳ ἀπόσμα, καὶ Ξερμῷ 
ὕδατι ἁπόπλυνε" τούτῳ καὶ καταχρίειν δεῖ uj µόνον ἐν βαλανείῳ 

3 χρῆσθαι" σάσας γὰρ ἔχει τὰς δυνάμεις ὧν δεῖται τὸ σάθο». ----Λιθαρ- 

- 9ípou, σηγάνου, ἐλαίου, ὄξους κοτύλης πέταρτον τρίψας, τὴν κεφα- 

3 Av κατάχριε. Δέδωκεν ἡμῖν τοῦτο σεῖραν Ixavds. 


" ια’. Περὶ θθειριάσεως. 


B Técrevas σολλάκι» ἐν τῇ κοφαλῇ φθειρῶν σλῦθος ἀθρόως, ἐν τῷ 
- dle: τοῦ δέρματος σεριτ]ῶν ὑὐγρῶν καὶ μετρίως Ξερμῶν συσ]άν- 
| née Όραρων PR reri m 


ir remué et filtré le mélange, vous ferez bouillir cette. liqueur avec 
n des cd de vinaigre jusqu'à ce qu'il prenne une consistance 
ME nan et vetat puis vous ferez 
es ablutions avec une eau dans laquelle auront cuit de la bette ou du 
igrec, ou des lupins; pour les onctions, servez-vous de l'huile à 
iris comme du médicament le plus convenable et le plus efficace. — 
re : Broyez avec du vinaigre parties égales de terre de Cimole et de 
sou que le feu n'a pas touché, faites des détersions dans le bain et 
favi gem eau chaude; vous pourrez faire usage de ce moyen non- 
seulement dans le bain, mais partout ailleurs, puisqu'il possède toutes 
es verti anécesnires pour combattre T'affetion. — durs : Broyez dans 
t sari e partie d'un cotyle de vinaigre de la litharge, de la rue, de 
e, s ner le Ce remède nous a donné un résultat satis- 


















11« DE LA MALADIE PÉDICULAIRE, 

irs superflues et d'une chaleur modérée s'y amassent dans la 
yc Gal.; οἴνου Codd.; vini Verss. τούτῳ Gal, -€— VIII, 26 ; οὕτω Codd. 
gitur vi. 436.)— Ib. — 8. χρᾶσθαι M. 
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Fans asluacra. Κεδρία Φβεῖρας παὶ πανίδας ἀναερεῖ καὶ ue. 
σοῦ τὸ ἆαπρυον ὁμοίως. Σι αβίδος ἀγρίας µέρη €, σανδαράκης καὶ : 
σιτρου ivi πέρος ἓν σὺν Le καὶ ἐλαίω, ἄλειφε τὴν πεφαλήν à br 
1ακέθου ὀέῃης σὺν ἑλαίω Lucis ^ D ἑλλέξαρον λεικὸν xal alafil 
&ycum» καὶ νίτρο», lon ἐν Ξαλανείω μετὰ ἕλαίου yp# 3 [ἑνὶ 9e 
xri. $ ἐν] Den ἀπράτω μετὰ ὄξρυς πατάντλει. 


O «αλούμενος dup ἐν τῷ τῆς κεφαλῆς συνίσΊαται δέρµατι λεκ]ὰς | 
san χατατρήσεις Dyam διὰ ὧν ἀποῤῥεϊ λεκΊὸς ἐχνρ γλέσχρος pt- 
τρίως. ὤμοιον δὲ doi» αὐτῷ σαθος καὶ τὸ παλούμενον κηρέον τὰς ! 
χατατρήσεις µείζονας ἔχον ὑγρὸν σεριεχούσας μελιτῶδες. Σχοπός ὃ 
dci: οὖν χενῶσαι τοὺς ποιοῦντας τὸ los χυμοὺς, ἐπιῤῥέονταν 
δὲ αὐτοὺς ἔτι δὲ κωλῦσαι, χενοῦντας τὴν κεφαλὴν καὶ epis sant 
τὸ -» σῶμα, ὡς ἐπὶ τῶν ἁλωπεκιῶν εἴρηται. Ἠεκρᾶς dà οὔσης vis | 
profondeur de la peau: il faut donc avoir recours aux médicaments des- 
séchants et qui ont la propriété d'attirer et d'évacuer. La résine de cedre 1 
tue les pous et les lentes: les pleurs du lierre ont la méme vertu. Prena ? 
deux parties de staphisaigre. une de réalgar et de soude brute. avec 
du vinaigre et de l'huile. et oignezen la téte; ou des racines de pr 
tience. ou de l'ellebore blanc. ou de la staphisaigre. parties égales: 


servez-vous-en dans le bain. ou bien lavez la tête avec l'eau de mer ou 
avec la saumure pure at du vinaigre. 


17. DES ACHORES ET DU FAVUS. 


La maladie appelee achore occupe la peau de la téte; elle est percet | 
de petites ouvertures par lesquelles s'écoule un pus ténu et modérémen! 
visqueux. L'affection dite farus est semblable a celle-ci: il v a cependant! ? 
des ouvertures plus grandes d'ou sort une humeur semblable à du miel 
L'indication thérapeutique doit donc étre d'évacuer les humeurs qui? 
produisent le mal et d'arrêter la marche des humeurs qui se dingert 
encore vers la téte en purgeant cette partie et tout le corps, comme now 
l'avons dit dans le chapitre Sur l'alopécie (ch. 5*. Comme c'est une affec 1 


5 et 6. [ἐν] Gal.; om. Codd. 
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APTE Dee ὃν τῷ τος mais curis acus déppers sexi | 
στο, xx-x-lTc7T:s Eyye cas zT TOC MEE: 25 ἔχως 3 ^17 y pos at- 
zu. 'ucgcs zr ga πτῷ WpYDOs καὶ τὸ απλούμανον πορέον TS ! 
RY-X72n7:.s 21:129 26 Íyor 29 Dr σεεχανσας μελετῶδες. Σποσ 3 
ITO. UP afruycu TOUS BUUNTES τὸ MIS χυμοὺς, ἐπιῤῥέοτα 
II mens À £e αν ὅσπι. πενοξντας τον πεφαλὺν nai σοὺς TLHTÉ 
= SE Dyer. we ἔτι τῶν αλ ωτεκιῶσ εἴονται. Μαρᾶς 0) ous τῇ i 
ο ασ lS a lev. D eut dome svour recours aux medicament des 
mos oc DLL f$ lecqnete d íturer et d'evacuer. La résine de cede 2 
Tie w^ ces G0 es Μπ, 9 pleurs du berre ont la méme vertu. Prenes 3 

ms I0 igéisii vas de realzar et de soude brute. s 

e Meg ot 2e LL 65 tegpneren la tête: ou des racines de pe 

enm τς ns ever ολο. nu de là staphisaigre. parties égales: 

ue pP ue-L Suns c hais τα bien laver la tête avec l'eau de meros 
“ter ΕΕ ιν ονας 3c ViDAlgTC 


DES ARBRES ET DU FAVUS. 


l: niednaür μμ ah secap da peau de la tête: elle est perctt | 
í petes out ertures per je iles « ecoule un pus ténu et modéremest 
vendi Laflcchon dite Jerus cst semblable a celle-ci: il v a cependant ? 
0e nuvertures plus grandes Z eu sort une humeur semblable à du miel 
L:indicston therapeutique da: donc être d'évacuer les humeurs qui? 
procuisent je mal et d'arréter ia marche des humeurs qui se dingeut 
(ncn vers is 1e en purgesni cette partie et tout le corps, comme nos 
Devon. uit tinste chapitre See Dalenene ch 5 Comme c'est une 189. À 
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διαβέσεως ἤρκεσε πολλάκις τὰ τοπικὰ βοηθήματα * τοιαῦτα δὲ ἐσ]ὶ 

5 τὰ τέµνοντα καὶ διαφοροῦντα τὸ πάχος τοῦ χυμοῦ. Évia δὲ τῶν 

Φαρμάκω» ἰᾶται τοὺς ἀρχομένους ἀχῶρας, ὅταν ἀπέριτΊον À τὸ 

σῶμα, σΊυπ]ικὴν | ἔχοντα δύναμιν]: εἰσὶ δὲ τοιαῦτα µυρσίνη, καὶ 

4 à τῆς mérvos φλοιός. Τινὰ δὲ τοῖς ἐπιπολαίοις καὶ µετρίοις Bon- 

lei, διαφοροῦντα μὲν καὶ ῥύπΊοντα, χωρὶς αἰσθητῆς Srepuacías, 

οὐ μὴν ἐρεθισ]ικὸν ἔχοντα τι" τοιοῦτον δὲ ἐσΊὶ τὸ τεῦτλον καὶ à 

7 κεκαυµένη κιμωλία. Τινὰ δὲ οὕτω σφοδρὰ τὴν ὀύναμιν ἐσ]ν, ds 
ὀύνασθαι κενοῦν τοὺς σαχεῖς crdvu καὶ γλίσχρους χυμοὺς, αἰτίους 

|» yevouévous Αχώρων, κἂν ἤδη σκιῤῥώδεις dos, διαλύειν αὐτάς 

6 τοιαῦτα δὲ dol χαλκίτης καὶ τρὺξ οἴνου καὶ τίτανος ἄσξεσ]Ίος. Τὸ 

ο δὲ ἕξος χρησιμώτατόν ἐσ]ιν ἐν παντὶ καιρῷ πρὸς ἀχῶρας, réuvor 

— καὶ διαφοροῦ» καὶ ἀποκρουόμενον" δεῖ δὲ ἀκριθῶς ὀξὺ τυγχάνειν 

αὐτὸ καὶ μηδὲ ἠντινοῦν ἔχειν οἴνου ποιότητα" τούτω γὰρ dva- 

Ü μιγνὺς ἄλλοτε τῶν μεταλλικῶν ἐξιάσῃ τοὺς ἀχῶρας. ος, δὲ 

''προσῆκεν ἀπὸ ἀσθενεσ]έρων, xal µάλισΊα ὅταν σὺν ὀδύνῃ τυγχάνω- 


— Ron légère, les remèdes extérieurs suffisent ordinairement; ces remèdes 
Sont ceux qui divisent et dissipent la partie épaisse de l'humeur, Quel- 

uns de ces remèdes, doués d'une vertu styptique, guérissent les 

es au début, lorsqu'il n'y a aucune superfluité dans le corps ; ce 

wont le myrte et l'écorce de pins. Quelques autres guérissent les affec- 

ions Learn et peu graves. en dissipant et en abstergeant sans 
(pre ' une chaleur sensible et sans posséder aucune vertu irritante ; 

L ds sont la bette et la terre de Cimole brülée. D'autres médicaments ont 

ur oam si grande, qu'ils peuvent évacuer les humeurs épaisses et 

glutineuses qui produisent les achores et les dissoudre, quoiqu'ils 

t déjà durcis; de ce genre sont le cuivre pyriteux, ln lie de vin et 

T aux vive. En toute circonstance, le vinaigre est trés-utile contre les 

5 par sa vertu incisive, digestive et dissipante; mais il doit étre 

ment aigre el ne conserver aucune des qualités du vin; vous 

2 les achores en ajoutant au vinaigre quelque substance métal- 

*. Toutefois il convient de commencer par les plus faibles, surtout 


Ev 
SUM 
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Boc aun es leuc on nn rio litharge. Si ces substances ne I! 
am Tópeee—9—:o0 05 Ir colt cnpreeer de medicamen! sec au papier 
' qo. uen 9s set n6 avez pas sous TDi main, vous brü- 
C onotonm nae dans le vinaigre. vous vous en 
cv. ef t cuz n uer SISBo qui ent les chairs dures. Si l'achore [ὲ 
(Hrs sta as ἐν c7 quib ον joigne de là douleur. il es 
Sa HOS y LUC seat nine et ον χι avec un medicament maturalif. 


* Fry vds fi i3. s Li aue. Come sont ceux qui conviennent 
jets” l. jen: 


Zeus TU στο DE LA VLE. 


Un gustas Veaisian Dr c 2 ie des vens cruse par la fumée, heh 
euros) da peer o unm ipo te regard s'est five sur une clrié 
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ue seen rir die dé pour se serre du soleil. et de se retirer à l'ombre. 
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4. εξ om. M... Ib. ἀσιωρτ. (αλά. ἔσυσας Gal. : Σεῦρο Codd. ; infasum Verss 
u-» Wwayouérow ἐξ zi sovT0:$ Gal.: mih;  a.tiq. — Ib. dé om. M. — Ca.13:1.9. 
unie» hec peraycatibu: Verss. antiq.— 3. 1:35 Codd. : aut intentus vim Verss, ao. 


MALADIES DES YEUX. 707 

πούτοις γὰρ καβίσΊαται μηδενὸς ἑτέρου αροσδεηθέντας, ἀλλὰ à 

3 ἐνδεέσἹερον διαιτηβέντος. Ποτῷ δὲ καὶ asíov: χρῆσθαι διὰ 

Ἀνῤιαύνω εἰ γὰρ ὕπνος ἐπιλάξοι βαθύτερος καὶ ὀφθαλμία mpoa- 

2, πεφθήσεται" διὸ μηδὲ τῶν λουτρῶν ἀπέχεσθαι, διαιτᾶ- 
a ἀκριξέσἹερον. Οφβαλμίας τινὸς ἀρχομένης καὶ ἠσυχάξειν * 


v δὲ τὰ βλέφαρα τῶν διὰ ῥόδων 1] διὰ κρόκου Φαρμάκῳ τινί" 
eae γὰρ autos περα viro οὓς Μι Τὰς δὲ λήµας καὶ τὰς 


γινοµένας κολλήσεις διακαθαέρει τε καὶ ἀνίησι καλῶς τὸ 
coepit αφ βλ καὶ τῶν ξηρῶν τι τῶν 


ων ὠφελεῖ δὲ καὶ γασΊρὸς 
























i, Ilgàs QAeypoviw xai ὀδύνην ὀθθαλμῶν. 


quovis δὲ καὶ ὀδύνης κατεχούσης τοὺς ὀφθαλμοὺς, ἰατροῦ 
μὲν ἔργον ἴασις τούτων ' μὴ Φαρόντος δὲ, τέως σοιεῖν αὐτὸν τὰ 
ἐνδεχόμενα µέχρι τῆς τοῦ ἰατροῦ παρουσίας, ἵνα µή τι χαλεπώτε- 
por συµπέσµ. Xeríww δὲ οὖν ἀπέχεσθαι καὶ ἠσυχίαν ἄγειν ἁρμότ- 


minière en clignotant ; par ce moyen, tout trouble disparaîtra sans autre 
| s seulement la nourriture sera donnée en plus petite quantité. La 
isson , au contraire, sera donnée en grande abondance lorsque le mal 
de ln chaleur; car, si le malade tombe dans un sommeil profond, 
phthalmie qui semblait se montrer se résoudra; il importe donc de re- 
Bude glersoigneussnentla régime Quand une chi 
ο déclare, ordonnez le repos et oignez les paupiéres avec le reméde 
X roses ou au safran; chacun a ces substances sous la main. L'oxycrat 
| ES onde pers rares 
Bogen v Tuglountion des paupières qui se Forms péndant 
au ns 
s des veux. Les éracuations alvines sodlagent aimé: 
AA. CONTRE L'INFLAMMATION ET LA DOULEUR DES YEUX: 
's veux sont enflammés et douloureux, laissez le soin du 
| un médecin; sil n'y en a gas, faites ce que vous pourrez 
.sa venue, afin que le mal ne yp pe Ainsi il con- 


TOR ORIBASE. EU PORISTES. 1V. 15-18. 


τει, xx Da omPr Éxxiveir, καὶ µήτε τοῖς ψόφοις, pre ἄλλη uni 
xis νσει τας Louras ἐπιτείνειν, καὶ τοὺς αέδας ψηλαφᾷν καὶ διαδεῖν 
Éric Te τὰ 3x2a^ σερισπασ΄Ίικὰ )30 ταῦτα τῶν ὁδυνῶν. Ποιεῖ δὲ ερὸς 
ὁ σε ποστς καὶ ον τὰ φνλλα ἐπιτιθέμετα, xal αλα 9 υνασεῖον 


i 
DomclmTÓam sir D2 ax ὁρδίν ἔξωθεν ἐπιτιθέμενον. 


i£ . Πρὸς ρεύμα dCOz par. 

Press ες ἐοχλοὗστος, ἀγαχέλλημα σοιεῖν κατὰ TOU µετώται, | 
mate Pacs urTi )vz82 où τῷ λευκῷ μιγνύντα. Καὶ µετέω- | 
ces pus r3 aimer σιωφέρει καὶ ἠσνχαζειν xal διαδέσµοις χρῖ- 
me τῶν Sacs. Άλατοἳ d: Írros καὶ δριµέως τοῦ ῥεύματος, ἐγ- 3 


17:373 SERIE τὸ 327 3X71 καὶ τῷ λευκῷ τοῦ VOD ' τάς τε λήμεν 
Om.lr: Σάνον E31 u273xX7 CU}. Moyses δὲ οὔσης Th | 
rt.’ din 1:73 @issantrias. XiTIX2Aa7Jgt τούτων 9], ῥόδων ξερῶν 

* 
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2x) £s D. ατα, coXyu3s α  ἀγαλήωξανε μελιλὠτων ἀφεψήμαιι 


(ee encres ce et de repars. puis de fure en sorte que le m 
ο... bruit ou mouvement ne viennent 
Im TT este s.n. inateres les pied» et quelquefois vous be 
MI ec + 9 Ro t ie munens qui diminuent la douleur. Le ! 
Must σὲ un TE i νεος veau de femme , appliques exterieurement 
ml MN. = 78 C uon νὰν wies, combattent les inflammations. 


ον IDWTUE La FAT AION PES YELY. 


Novo M mopects pur CZ Bux. on placera sur le front un med: | 
(ter DTA DNITS mxiss à lercens brove et de la fleur de farine a un 
nt Tu l1 ἐν Lie aus Cs tenir la téte elevée. de garder le repos ! 
nome us cS dA Tmu 8 N le Sua est se et ácre; on T'adoudra ea 5 
^a eni ver» lezerement là chassie avec 

uoo ο eU X ec violent et qu al est accompagné de i 
mur. rao Domi Q7 times te dans lequel entrent quatre drachme 
UM ques te Lime ὁ im et une drachme de safran: incor- 


| 
eet. um Hem uM ix ας dans du vin d'un goût sucré. 


em cy LL ve Uni — x 2.0.44. 4 sui LL: où. Cold. 
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ig'. Πρὸς τὰς τῶν πρεσξυτέρων ἀμθλυωπίας. 

L 'Tds δὲ τοῖς πρεσξύταις εἰωθυίας συµβαίνειν ἀμθβλυωπίας παρα- 
΄μνθήσῃ τρίψεσι καὶ αἰωρήσεσι, καὶ συµµετρίᾳ τροφῶν καὶ δριµυ- 
» Qayía, xal τῆς κεφαλῆς κτενισμεῖς, καὶ τοῦ ἀψινθίου abaci apo 
τῶν σιτίων, καὶ τοῦ ἀπὸ Süuou καὶ ὁριγάνου, καὶ ὀξυμέλιτι 
2 σκιλλητικῷ, καὶ ὑπαλείψεσι τοῖς ὀξυδέρκοις ἐπαγγειλαμένοι». Συμ- 
Φέρει δὲ καὶ α]αρμοὺς κινεῖν τι κατὰ ἡμέραν, χρίειν δὲ τὸ Φαρύγ- 

Ύεῦρον καὶ ἀποχρέμπΊεσθαι τοῦ Φλέγματο». 

i$. Πρὸς ἐπὶ τῶν βλεφθάρων κριόας. 

Τὰς δὲ κριθὰς τὰς ἐπὶ τῶν βλεφάρων συριῶν κηρῷ λευκῷ δια- 
οὕτω. Xp) δὲ τήκοντα τὸν κηρὸν πσροσφέρειν καὶ Sepuñ 
τῇ μήλῃ προσάπΊεσθαι. Διαφορεῖ δὲ καὶ χαλθάνη μετὰ ὀλίγου νί- - 


wy. Πρὸς τοὺς νυκταλωπιῶντας, 
Τοὺς δὲ νυκταλωπιῶντας Wrap τράγειον ὀπ]ήσας τὸν ἐν τῇ ὁπ- 


16, CONTRE L'AMBLYOPIE DES VIEILLANDS. 


On combattra par les frictions el les promenades en litière l'amblyo- 
niliére aux vieillards, puis en prescrivant un régime modéré et 
sage des substances ácres (drymyphugie), en peignant la tête, en fai- 
at boire avant le repas de l'absinthe, du thym, de l'origan et l'oxymel 
Mitique, et en oignant les yeux avec les substances qui passent pour 
ir la vue. Il sera bon aussi d'exciter chaque jour les éternuments, 

dre Ia gorge et de provoquer ainsi l'expectoration de la pituite. 


ΕΤ. CONTRE LES ONGÉOLETS QUI NAISSENT SUR. LES PAUPIERES, 
dissoudra les orgéolets qui naissent sur les paupières par un 
nt de cire blanche. On approchera la cire en fusion, et avec une 
de coule oo piques ar ιωὴ On dissipe aussi ces tumeurs 

2 le galbanum, auquel on ajoute une peu de soude brute. —— 


32 
P 


18. CONTRE LA NYCTALOPIE | HÉMÉRALOPIE ). | 
ir la nyclalopie faites cuire le foie d'un bouc; pendant qu'il 
δι L6. κιψεῖν τι ex Aetio, IH m, — Üeuéyn]Quidam autem de pane cataplasma 


moto Codd. — Cn. 17,1. g οὕτω] | imponunt, et cum suporatum fuerit. ape- 
t les notes. — Cn. 173 À. καν τε  riunt add. LL, 








xy'. Πρὸς τὰ ἐν τοῖς ὀφθαλμοῖς ἕλκη. 
Κρόκον βρέξας γάλακτι γυναικὸς καὶ τρίψας, µίξι 
µεως λευχοῦ σύμμετρο», ὥσΊε συσΊῆναι τὸν xpóxov- 
χολλύριον χρῶ μετὰ γάλακτος γυναιχὸς ἐνσ]άξων. 


xD’. Πρὸς λευκώματα καὶ ἁμαυρώσεις καὶ ἀρχομένην ὑπόχυ 
θλυωπίαν, καὶ ἀχλὺν καὶ ἐπικαύματα καὶ ὀξυδέρεκιαν καὶ a 
βαφή». 

Λευκώματα ταχέως ἰᾶται νίτρον μετὰ ἐλαίου λεανθὲν d 


21. DES OPHTHALMIES CAUSÉES PAR LA NEIGE. 
Plongez la pointe d'une sonde dans un ail, de façon à ce 
enduite, et oignez-en les veux. — Rôtissez du blé sur un fe 
ajoutant du vin, oignez-en les paupières. 


22. DES PAUPIÈRES GLABRES OU QUI N'ONT POINT DE CIL: 
La crotte de rat ou de bouc sont utiles contre la chute de 
font repousser. 
23. DES ULCÈRES DES YEUX. 


Faites macérer du safran dans du lait de femme; pilez e 
tant de gomme blanche qu'il en faut pour que le mélange : 
sislance; faites un collyre et servez-vous-en par instillation : 
délayé avec du lait de femme. 


24. CONTRE LE LEUCOMA ( ALBUGO ) , L'AMAUROSE, LA SUPFUSION ( 
COMMENCANTE, L'AMBLYOPIE, L'ACHLYS, L'ÉPICAUMA; POUR RE 
PERÇANTE; CONTRE LE PTÉRYGION ET LES TACHES DES YEUX. 
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8 τοῦ ὀθονίου. — Σνσ]άντων δὲ oldnuarwr ἀπὸ τῆς σληγῆς, pupiär 

| Tj σπόγγῳ συνεχῶς ^ εἶτα καινὸν σπὀγγον ὀξυκραάτῳ βρεχόµενον 

6 μετὰ ὕδατος | ἐπιτιθέναι. ἥτι δὲ σαλαιὸν νᾶπυ τριθόµενο» μετὰ 
ὕδατος |, αροσΊιθέναι συνεχῶς καὶ ἀφαιρεῖν. 


κ. Πρὸς τριχιῶντα GAéQapa. 
1 ΟΙ δὲ τριχιῶσαι βλέφαροι xal τριχολαθίδι τίλλουσαι τὰς τρίχας, 
| μικρὸν ὕσΊερον ὀδυνῶνται, µειξόνως ὑποφυομένων αὐτῶν καὶ νυσσου- 
H σῶν. Πρὶν [μὲν] ἂν βλάθην τινὰ σαρασχεῖν ἀμείνους αἱ κολλήσεις 
53 αἱ αρὸς τὰς xarà Φύσιν δια τε σίσσης καὶ κόµµεω». Καλὸν dà καὶ 
τοῦτο ἔχειν Φαρεσκευασμένον᾿ µασΊίχην καὶ xnpày xal λιθανωτὸν 
za] ξηρὰν Φισσαν ἑνῶσαι µαλασσόμενα ὡς ὅτι µάλισΊα, καὶ σοιῆ- 
& σαντας 1poxíoxovs , ἀποτίθεσθαι. Τῆς δὲ χρείας καλούσης, µηλω- 
τέδος φεπυρωµένης τήχειν τοῦ φαρμάκου καὶ κολλᾷν. 


B façon à étre exprimé à travers le linge. — Si la plaie donne lieu à un 

gonflement , on fomentera continuellement avec une éponge, puis on en 

Ik appliquera une nouvelle trempée dans le vinaigre. Si la tumeur devient 

-“ehronique, on appliquera et on enlévera sans relâche de la graine de 
” moutarde pilée avec de l'eau. 


20. DES POILS DES PAUPIÈRES QUI IRRITENT LES YEUX ( TRICHIASIS). 


E Quand on arrache avec une petite pince épilatoire les poils des pau- 
| pires qui irritent l'œil, la douleur revient vite, car les poils renaissent 
b bientôt en plus grand nombre et tourmentent le malade. Avant d'en 
atriver à causer cette nuisance, il est préférable d'agglutiner avec de la 

B poix et de la gomme ces poils aux poils qui poussent naturellement. On 
— .'fera bien aussi d'avoir tout préparé le médicament suivant : mastic, cire, 
N encens et poix sèche: ces substances doivent être soigneusement pétries 
"et mélangées: ensuite on en fera des trochisques qu'on mettra en réserve. 
wsqu'on aura besoin de s'en servir. on prendra le médicament avec 

se sonde chauffée, de facon qu'il se liquéfie, et. par ce moyen. les 


Als s'agglutineront. 


3-4. [ ἐπιτιθέναι... ddaros ; c Gal.; om. — factam , senapem tritum cum aqua LL. — 
Codd.; superponis. Inreierata vero passione || Cni. 20; 1. 7. [μέν] Gal.; om. Codd. 
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Τι ORIBASE, EUPORISTES, IV, 25-27. 


ὀφθαλμούς. Τοῦτο ζωγράφοις καὶ δαχτυλιογλύφοις καὶ ypuaoylois 10 
ἁρμότΊει καὶ σρεσθύται», — Άλλο: Yalvns χολἠν μετὰ ums ΙΙ 
ἀτ]ικοῦ µίξας χρῶ ' τοῦτο ἀμθλυωπίας ἀνασΊέλλει, καὶ τὰς ἀρχο- 
uvas ὑποχύσεις διασκίδνησι ' βέλτιον δὲ σαλαιούµενον γίνεται.--- 
Πτερυγίου δὲ μεγάλου μὲν ὄντος xal σχληροῦ γεγονότος, χειρουρ- !* 
γία doll» ἡ lacis καὶ τοῦ ἰατροῦ χρεία ' τὸ δὲ μικρὸν καὶ μαλαχὺν 
Θεραπεύσεις alyelpou ὁπῷ μετὰ διπλασίονος µέλιτος ἐγχρίων. Καὶ V 
σηπίας δὲ ὄσ]ρακον καυθὲν καὶ μιχθὲν ἁλσὶν ἀνορύκτοις ἀποτήκει 
τὸ κατὰ τοὺς ὀφθαλμοὺς φερύγιον. --- Βάψεις δὲ τὰ λευκώματα joris l! 
γλυκείας σάρχα τρίψας, ΦαρασΊαάξων ὕδατος ὀλίγου xal «ouv λεῖον 
πολλάκις, καὶ ἐγχρίων ἢ ὑοσκυάμου χυλὸν ἐπὶ ἡμέρας τε τοῦτο 
βαάπΊε, καὶ ἀφανῆ σοιεῖ ἐπὶ ἑνιαντόν. 


κε’. Καλλιθλέφαρον [θάρμακον]. 
Μαλισ]Ία δὲ σοιεῖ νηπίοις xal τοῖς ἁπαλοσάρχοις σΊέμμεω» Zu, 


avant de vous mettre au lit. Ce mélange convient aux peintres, aux gre- 19 
veurs d'anneaux, aux orfévres et aux vieillards. — Autre : Mélez à du || 
miel attique le fiel d'une hyéne et faites-en usage; ce médicament ar- 
réte l'amblyopie et dissipe les suffusions à leur début; il est meilleur 
lorsqu'il a vieilli. — Si le ptérygion est étendu et devenu dur, le traite- |3 
ment sera du domaine de la chirurgie et on appellera un homme de 
l'art; s'il est mou et petit, vous le traiterez par des onctions faites avec 
le suc de peuplier noir et le double de miel. Les écailles de sèche brà- I5 
lées οἱ mélées à du sel fossile dissipent aussi le ptérygion. Pour baigner li 
le leucoma, pilez la chair d'une grenade douce, en versant de temps 
en temps un peu d'eau et en broyant continucllement; puis oignez les 
veux; ou encore, pendant quinze jours baignez avec le suc de la jus 
quiame: il fuit disparaître entièrement le leucoma dans l'espace d'une 
année. 


29. POUR RENDRE LES PAUPIERES BELLES. 
Pour les enfants οἱ pour ceux qui ont une chair molle on se sert. | 


avec une utilité particulière, du mélange où entrent seize drachmes d'an- 


1. ζωγράφοις] γράφονυσι F.— lb. dax- — ribus Verss. ant. — Q. κατὰ τοὺς ὀψ02)β. 
τύλῳ γλύψφοις Codd.; pictoribus et aurifici- om. MV.— Cu. 35; L 13. ymæiovs] pu" 
bus Vers. antiquiss.: lectoribus et scriplo-  Verss.antiq.; faucibus turpis V.antiquiss. 
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25 ἐγχριόμενον. ΛεπΊύνει δὲ καὶ à χυλὸς ἀνεμώνης àmdans. — Αμαύ- 
ρωσιν δὲ mücav καὶ ἀρχομένην ὑπόχυσιν Φεραπεύει γυπὸς χολῆς 
µέρη δύο, απρασίου χυλοῦ καὶ μέλιτος ἀτ]ικοῦ, ἀνὰ µέρος ἕν' y) µα- 
ῥράθρου χυλὸς καὶ ταυρεία 0A» ὐγρὰ faa μετὰ διπλασίονος μέλιτος" 

À À χολἠὴ dpxsía μετὰ ὕδατος διπλασίου. — Kamvlou χυλὸς, ὀξυδερκής 

5 ἐσΤιν ἐπισπώμενος οὐκ ὀλίγον Ódxpuov. — NiGavarrídos τῆς τε ῥίξης 

(— καὶ τῆς σόας à χυλὸς µέλιτι μιγνύμενος ἀμελυωπίας, ὅσαι διὰ exd- 

6 χος ὑγρῶν γίγνονται, Ξεραπεύει. Ποιεῖ καὶ πτρασίου χυλὸς μετὰ ué- 

7 λιτος. — Opidanos ἀγρίας ὀπὸς ἄργεμά τε καὶ ἀχλύας ἀποκαβαίρει" 


καὶ αγρὸς ἐπικαύματα «oii μετὰ γυναικείου γάλακτος ὑπαλειφό- 10 


8 µενος. — Οξυδερκές - Ροίων τῶν κόκκων χυλὸν ἐκπιέσας, βάλε εἰς 
ἄγγος ἀτ]ικὸν, καὶ ὀθόνίῳ περιδήσας, Dès εἰς ἥλιον, ἕω» ἂν σαάχος. 
σχῆ μέλιτος, καὶ ἴσον πρὸς ἴσον βάλε τῷ χυλῷ μέλι, καὶ ἀνελόμε- 
vos els ὀσ]ράκινον ἀγγεῖον Φύλασσε' παλαιούμενον γὰρ βέλτιον 

? γίνεται. ὅταν δὲ καβεύδειν µέλλωσιν, ὑπόχριε τούτῳ κούφως τοὺς 

P 


3 comme liniment guérit rapidement les taies. Le suc de toutes les es- 
| peces d'anémones les dissipe aussi. Deux parties du fiel d'un vautour, 
suc de marrube et miel attique, chacun une partie; ou suc de fenouil 

- wt fiel de taureau, parties égales, avec le double de miel, ou fiel d'ours 

4 avec le double d'eau. — Le suc du fumeterre aiguise la vue en faisant 

E couler abondamment les larmes. — Le suc de la racine et de la tige 

— wd'armarinte mêlé au miel guérit toutes les amblyopies qui sont produites 

0 par des humeurs épaisses. Le suc de marrube avec du miel est utile aussi 

3 dans ce cas, — Le suc de la laitue sauvage ‘employé en liniment, déterge 
Targéma et l'achlys; avec le lait de femme, il gnérit l'ulcération des yeux 

1 — Chee — Médicament rendant lá vue claire : Exprimez le suc des 

l-g d'une grenade, versez-le dans un vase attique, entourez le vase 
dan inge a expose m soleil jusqu'à ce que le liquide ait acquis la 

tà > du miel; ajoutez du miel en quantité égale, puis retirez-le, 

e BULUM sei doter cuits et msttaslié-en Que en effet , 

osent se bonifie en vieillissant, Oignez-en légèrement vos veux 
| 
λα om. MV. — 34. 4 µαρά. MV. — g. άργεμα,. ο Sronelionn MV. 
Ἀρν..... μέλιτος om. MV. — 8, Ποιοῦν — 19. περιδινίσας MV. 
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ὀὑφθαλμούς. Tovro ζωγράφοις καὶ δακτυλιογλύφοις καὶ χρυσοχόοι» | 
ἁρμότῖει xal σρεσθύται». — Άλλο: Γαΐνης xo^nv μετὰ μέλιτος | 
ἀτ]ικοῦ µίξας χρῶ ᾿ τοῦτο ἀμθλυωπίας ἀνασΊέλλει, xal τὰς dpyo- 
uévas ὑποχύσεις διασκίδνησι ' βέλτιον δὲ σαλαιούμενον γίνεται. — 
Πτερυγίου δὲ μεγάλου μὲν ὄντος xai σκληροῦ γεγονότος, xtipovp- l' 
yia ἐσ]ὶν à ἴασις xal τοῦ ἰατροῦ χρεία * τὸ dà μικρὸν καὶ μαλαχὺν 
Φεραπεύσεις αἰγείρου ὁπῷ μετὰ διπλασίονος μέλιτος ἐγχρίων. Καὶ 1! 
σηπίας δὲ ὄσίραχον κανθὲν xal μιχθὲν ἁλσὶν ἀνορύκτοις ἀποτήκει 
τὸ χατὰ τοὺ» ἐφθαλμοὺς wiepuyiov. — Βάψεις δὲ τὰ λευκώματα pois ! 
γλυχείας σάρχα τρίψας, σαρασΊάζων ὕδατος ὀλίγου xal «rou» λεῖον 
σολλαχις, καὶ ἐγχρίων ' À ὑοσχυάμου χυλὸν ἐπὶ ἡμέρας τε τοῦτο 
Jamie, καὶ ἀφανῆ σοιεῖ ἐπὶ ἐνιαντόν. 


κε. Καλλιθλέβαρον [θάρμακον]. 
Ἡ αλισῖα δὲ ποιεῖ νηπίοις καὶ τοῖς ἁπαλοσάρκοις σΊέμμεως Lu, | 


avant de vous mettre au lit. Ce mélange convient aux peintres, aux gra- 10 
veurs d'anneaux. aux orfevres et aux vieillards. — Aatre : Mélex à da il 
miel attique le fiel. d'une hvène et faites-en usage; ce médicament ar 
rète l'amblyopie et dissipe les suffusions à leur début; il est meilleur 
lorsqu'il à vieilli. — Si le ptervgion est étendu et devenu dur, le traite- 1? 
ment sera du domaine de Di chirurgie et on appellera un homme de 
| art; sil est mou et petit. vous le traiterez par des onctions faites avec 
ie sue de peuplier noir et le double de miel. Les écailles de sèche bru- 15 
eus eb melees à du sel fossile dissipent aussi le ptérvgion. Pour baigner I 
le leucomi, pilez Iv chair d'une grenade douce. en versant de temps 
en temps un peu d'eau et en brovant continucllement : puis oigne: ks 
veux: où encore, pendant quinze. jours baignez avec le suc de b jus 
quiae, il Poi disparaitre entierement le leucoma dans l'espace dune 


une. 
fO POLL RENChHU LES PALPIERES BELLES. 
Pour les eatants ct pour ceux qui ont une chair molle on se sert. | 
vec ame utile particuliere. du melange où entrent seuc drachmes dan: 


|o lox». fot. d. hs. nbus Verss, ant. — Q. xara τοὺς open 
Ux yy COLE communs aan om. MV.— Cu. 32:1. à ὃς vm ziow | par 
DE \ in ο τὸ. κ {οι hun I$ a EIE: Y ε νὰ Ana. : faucibus turpis V. autiquisi 1 
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x5 . lipos τα 2εχρώδη Ελάδαρς. 
Τα εε 2εξερωέη τῶν Ε)λεφάρων ὑγιάζει σιαῆς Las παταχρή- 
µεγος. Α) ὃς ἄχνη λεία χρῶ. 
> . Πρὸς ox^npa Ελέφερα παι ὀνσπένητα 
5 Mer µόσχειος καὶ κηρὸν ἴσα τήζας μετὰ ῥοδένου, πατάπλασσε᾽ 

. , to . 9t 9 4 é « - 1 

$9 τερεξισόέσης µέρη ἐπ-α. λεαργνρου µέρος Í» μετὰ κηροῦ xd 
-- . so φ * . F « 

Sox 7n225 tis LDorior ' χατατκλασσε. 
^1. sus τα ἓν τοῖς OQf22 pois ἑππικτοντα. 

Υόστι $ 9 22x21 ὑγχυματίζων, διάκλυζε, 9 µέλιτι ἡ Dam 5- 

gut. wc.t oxxzvor ἐκκριθῆναι, À διαξλέπειν κέλενε εἰς ὕδωρ dris 
25. COXTRE La P9ORE DES YEX X. 

Fartes cuire je suc d'une grenade douce ou acide jusqu'a la cons 

tance du ml. et oicnez-en les veux. 
fü. PUR LES FAUPIERES AFFECTÉES DE LEPRE 

Lis sésame «vec ja rqueur du figuier gueriront. 13. lepre des pau 
puer cites uu ussze des fleurs d'écume de sel brovee. 

BOO DOGNTIE DES FALFIELI ES DUKES ET QUi SE. ΜΕ VENT DIFFICILEMENT. 

Un fer^ fonare avec de l'huile aux roses parties égales de moelle de 
veru e de ei. cc sn 1pphiquern en cataplasme; ou on liquefiera sept 
parues de terebenztune. unc de litharge avec de l'huile et de la cire. e 
en apenquera ie tou: eneleppe dans un linge. en forme de cataplasme. 

καν 188 CHURES QU]. TOWBENT DAES LES YELI. 

Vos e beau nu 3a lait e faites des lavages ; ou oignez soit avec da 
na. sv. ‘vec ὃς T puse. de fscon à tirer des larmes; ou ordonne: au 


(1 08 si. s2sEmas κα: pro #  E:capat de senape facio gargarisme per € 
εξειας maaorencic uteri CD ocidz: rurcarc debet Verss. antiquiss. —Ca. 3i; 
Vos arts: IMningnmmato nicus c |. S. }αλαατι lacte muliebri Vers. 
modnm ace Vins. anus — 3 ὑτοχριες  ant'quiss. | 
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v. Τὰ δὲ ἐγκαθήματα, ῥητίνῃ «προσφάτῳ ψαύων, ἀφαίρει (?) 
| μάλισΊα μὲν ἀνθρωπίνῃ * εἰ δὲ μὴ, dela. Τὰ δὲ ἐμπεπηγότα 
αλαξὼν τὸν ὀφθαλμὸν, ἔξαιρε λαβιδίῳ. Τὰ δὲ ὑπὸ τὸ βλέφαρον 
Ἰρέφων ἔξαιρε, xal γαάλακτι διάκλνξε. 

AG. Ἡρὸς τὰς ἐν τοῖς βλεφάροις καὶ ὀβρύσι θθειριάσεις. 

ds δὲ Φθειριάσεις τὰς ἐν τοῖς βλεφάροις καὶ ὀφρύσι Sepa- | 
se σὺν µέλιτι À οἴνῳ καταχριόµενα σανδαράχη, σ]αφὶς dypía. 


Ày'. Πρὺς αἰγίλωπας καὶ χαλάξια, 

ἰγίλωπας Βεραπεύει ἐπὶ ὧν μὲν διὰ βάβους [μὴ | ἔφθαρται τὸ 

ov, ἀνθέμιδος Φύλλα µασηθέντα καὶ ἐπιτεθέντα, À αἰγίλωπος τοῦ 
ois σιτίοις χνλοῦ σὺν ἀλεύρῳ σιτανίῳ καταπλασσόµενος, ἂρνο- 
σσου Φύλλα µασηθέντα καὶ ἐπιτιθέντα. Μετὰ δὲ τὸ ἀνασΊομω- 
1, Χαρύων βασιλικῶν τὸ ἐντὸς µασησαάμενον ἐπιτίθει, À λίξανον 
περισ]Ἱερᾶς κόπρον λείαν µίξας ἐπιτίθει µέχρι ἀπουλώσεως" 


de d'ouvrir les yeux dans de l'eau ou dans du vin. Vous enlèverez 
ui est entré dans l'œil en touchant l'objet avec de la résine fraîche, 
hée de préférence à un cheveu d'homme, sinon, à de la soie de 
:. On enlévera avec une petite pince les corps implantés dans l'œil aprés 
fixé cel organe. Ceux qui se cachent sous la paupière, enlevez-les en 
tournant, puis lavez avec du lait. 


32. DES POUS DES PAUPIERES ET DES CILS. 


sandaraque et la staphisaigre employées en onctions avec du miel 
1 vin détruisent les pous des paupières et des cils. 


| — 93. CONTRE L'EGILOPS ET LES CHALAZES, 

s feuilles de la camomille máchées et appliquées guérissent l'ægilops 
que l'os n'est pas profondément gáté; ou faites des cataplasmes avec ' 
1c de l'égilops qui naît dans le blé et de la farine de froment, ou 
des feuilles de plantain mâchées. Lorsque la tumeur est ouverte, on 
ique la partie intérieure máchée de la noix, ou la fiente de colombe 
érisée el mélée avec de l'encens, jusqu'à la cicatrisation : ce mélange, 
 SDaiper Codd. ; tollendus est 621; Cu. 33; À, 7. [μὴ] Diosc.; non Verss. 

da est 626; tollis Verss. antiq. — — antiquae: om. Codd. 
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λιῤοῦται δὲ καὶ ἐπιμένει. Ἱρόπολις καὶ τερµινθένη μετὰ χόνδρον b 
σπληνιῳ' » σ]υπ]ηρία σχισ]ὴ, xal ὅτι σλείσῖη tpa usi 
ἀναληφθεῖσα. — Χαλάξια δὲ διαφοροῦσιν ὄλυνθοι ἐφθοὶ κατε- 


πλασθέντες, |] τὰ τῆς συχῆς Φύλλα. 


2». Περι τῶν συµθαινόντων περὶ τὰ dra σαθῶν. — Περὶ ὀνσηκοῖας 
χαὶ χωφώσεως. 

Vous τις ἐν τοῖς ἀχουσ]ικοῖς σόροις σφηνωθεὶς τὰς ὀυσπκοίας 
ππὶ xAN σεις συνίσΊησι dei οὖν ἐπὶ ἡμέρας σλείους κλυδειν n 
Deuÿ καὶ ὑδατι ἴσοις ἐζεσμένοις σὺν tiv vítpy. Καὶ μετὰ ram 
σαλιν κλύζει ὕδατι Ξγερμῶ uóvy καὶ οὕτως ἐγχυματίζειν τοῖς epis 
τας ὀνσηκοῖας irrytypauuévois Toiode ^ µέλαρος £23.86 pov [en 
λειώσας μετὰ ἔξους καὶ μέλιτος τρίψας, ἄχρι τῆς ἀχοῆς ἐντίδει, καὶ 
Fa τὸ Cicuancr, ἐπὶ ἡμέρας €, À καρδάµου τὸ ἱκανὸν, καὶ νίτρον 
ἔραχν. συκατ σαρκίοις ἄνεν τῶν χεγχραµίδων ἀναλαθὼν εοίει κολ- 
en eie. prend la durete de l: pierre et ne se dérange pas. On eteod sur : 
une compresse le propolis et la térébenthine avec de l'épeautre, ou [ aln | 
«ανν nie à une aussi grande quantité que possible de térébenthine. 
— lr citpiisme de petites figues rondes ou les feuilles de figuier di- 1 


SAI τὸ chaiums. 
f. cg. νι δν DE ΙΕ ΤΕ. — DF LA DCRETÉ DE L'OUÏE ET DE La SUEDITE 


Dos <x:tunc hunxur amassee dans les meats de l'oreille est came | 
quom raten difficilement ou pas du tout: il faut alors laver pendant 
int soeurs. vec parties égales de vinaigre blanc et d'eau. bouillie 
see or os s ge brute pulverisee. Ensuite on emploiera l'eau chaude seu- ! 
vuol puis oc mstiliera les substances qui sont formulées contre lh dif 
a+ MX “aux, telles que là racine de l'ellebore noir pilée avec du 
dure € du nue: versez ce médicament dans l'oreille et lissezdv 
nondunt ea cars. ou prenez une quantite suffisante de cresson d ΑΦ. 
un ges de soude brute. et placer ce melange sur de 1x chair de figues 
qvvs 0a car enieve les. crains. puis faites un collvre qui corresponde 
+ es. Ve ones antqeae: cam. — pontum resolatam cam aceto add. Vers 
C 34 lh s ant κοντα «προ- antiquae. 
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λύριον dpuóriov τῷ πόρῳ τῆς ἀκοῆς " κοµίξου δὲ αὐτὸ τριταῖον ’ 
ποῦτο ἄγει ῥύπον ἱκανὸν καὶ παραχρῆμα κουφίζει. 

λε’. Περὶ τῶν κατὰ τὰ ὥτα ὀδυνῶν, 

| Ts δὲ ὀδύνας τῶν ὤτων εἰ μὲν ἀπὸ ψύξεως γένοιντο τὰ Ῥερμαί- 
wovza Ξεραπεύει τάχισΊα * κρόμμνον οὖν À σκόροδον ἀποζεσθὲν 


| daily καὶ ἐγχυθὲν ἰᾶται" καὶ εὐφορξίου δὲ ὀλίγισΊον ἐλαίῳ σολλῷ 


B 


tx flv, À πεπέρεως ἀκριθῶς λελειωμένον. Ωφελεῖ δὲ καὶ τὸ dua- 
… ράκενον καὶ ἀρίστη à νάρδος καὶ σηγάνινον ἐκ λεπΊομεροῦς καὶ 
μή σ]ύφοντος ἐλαίου. 
» λς’. Περί ὕδατος περιεχομένου κατὰ dra. 
| Ei δὲ ὕδωρ περιέχοιτο κατὰ τὸν ἀκουσ]ικὸν mpov, συνεχῶς 
Ee ἐγχεῖν wpociüxsv, ἐγκλύδοντας αὐτὸ καὶ διὰ ἐρίου μαλακοῦ 
ἔζοντας καὶ axcDav. ἐγχέοντας. Παρηγορεῖ δὲ αὐτοὺς, ὠοῦ τὸ 
D à vert, xal γάλα γυναικεῖον" πάντα δὲ ὤτων ἔσ]ω 
LA 


E $ ^ 


imensions au méat auditif; laissez-le dans l'oreille pendant quatre 
CEN toutes les ordures, et le soulagement sera instantané. 


35. pk LA DOULEUR D'OREILLE. 


Les substances chaudes guérissent rapidement les douleurs d'oreille, 
"s viennent du froid; on instillera donc l'huile où ont bouilli un 
xi et de l'ail, ce qui calmera la douleur; ou bien encore une petite 
té d'euphorbe mélée à beaucoup d'huile, ou du poivre soigneuse- 
. L'huile à l'origanum maru soulage également; le nard est ex- 
aussi; on peut user encore d'huile à la rue faite avec de l'huile à 
és ténues et non astringente. 
36. px L'EAU CONTENUE DANS LES OREILLES. 
M y a de l'eau dans le méat auditif, il convient de verser incessam- 
nt de l'huile; vous instillez l'huile avec la seringue, vous éponges 
| ee ur laine molle, puis vous instillez de nouveau, Un blanc d'œuf 
«t le lait de femme adoucissent le mal; mais que toutes les subs- 


85415 gén MV. — D σολλῷ..... dpap, καὶ om. M. — 6. λε- 
iple Vers. anüq..— Ih-6. λενομόνον MV. 
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 Aarrídos ἐρίῳ pahaxwräry * τὸ δὲ Qdpuaxov ἔμξαλε οὕτω πως" 
fale κεχλιασµένον ὠτεγχύτη, καὶ τὴν µηλωτίδα βαπΊων, ἐπιτίβει 
μαλακὸν ἔριον * τῇ τε ἀρχῇ τοῦ πόρου καὶ σαντὶ τῷ ὠτίῳ πυριᾶς, 
οὓς εἴρηται, vdpéw µιχθέντος ὁλιγίσ]ου τῆς τετραφαρμάκον. Θέρους 
δὲ καθεσ]ῶτος À Βερμασίας ἀντιλαμβανομένου τοῦ κάµνοντος, 

κατὰ τὸ πάσχον διὰ ῥοδίνου à συρία γιγνέσθω. Καὶ σαχὺν δὲ 


χνμὸν 3 γλίσχρον À πνεῦμα φυσῶδες ὑπονοήσας ἐσφηνῶσθαι µίξεις 
πε xal τῶν ἐκφρατ]όντων. Τεχνικῶς δὲ ἂν σ]οχασαιο τοιοῦτόν τι 
(πυγχάνειν τὸ αἴτιον, τά τε προηγούμενα τοῦ φόνου καὶ τὰ παρόντα 
| ππολυπραγµονήσας * διὰ μὲν γὰρ ψύξιν απροηγησαμένην ανεῦμα 
Φυσῶδες συνίσΊαται, διὰ δὲ δίαιταν κακόχυµον xal ανευµατώδη, 


des fomentations avec une sonde autour de laquelle est enroulée de la 
haine la plus douce possible; vous userez à peu près ainsi du médica- 
ment : qu'il soit attiédi dans l'instrument à injection pour les oreilles; 
|; fait, trempant la sonde dans le liquide, vous appliquez la laine qui 
est attachée à celle sonde; aprés quoi vous fomentez, comme il a été dit 
[m commencement de ce chapitre], l'orifice du méat et toute l'oreille 
avec du nard, en mélant à ce baume une trés-petite quantité du mé- 
dicament appelé tétrapharmaque (onguent royal ou basilic). Si l'on est 
en été, ou que la chaleur domine chez le malade, on oindra le lieu 
malade avec de l'huile aux roses. Quand on soupçonne qu'une hu- 
meur épaisse et glutineuse, ou qu'un pneuma flatulent sont renfermés 
r oreille. on mélange quelqu'une des substances qui enlévent 

fot . Vous vous rendrez comple , suivant les principes de l'art, 
l'ur Αρ ces causes du mal, en considérant mürement les circonstances 
à ont précédé et les symptômes qui se manifestent actuellement; car, 

M le malade n été exposé au froid, c'est le pneuma flatulent qui a en- 
gen ré la maladie; si le régime a été composé de substances de mauvais 
c ou venteuses, el s'il y a concomitance de pesanteur à la téte, la 
en se doit être attribuée aux sucs épais. Dès que vous aurez reconnu 


a ἐμδάλλειν Codd.; flncre facis Ver. éyyurñpi Codd. ; om. Verss. antiquae et 
bornes antiquae, Mittere [mitt, 621). ...— Vers, antiquiss, — Ib, μπλωτίδα ] spato- 
προ! Verss. antiquiss. Voy. les notes. mile Verss. antiq. et Verss. antiquiss. — 
— 3. ἐν ὠτεγχύτη Gal; ἐν dep γὲ 5, πάσχοντος MV,— 6, 3 om. F, 


τ. 46 
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βάρους τε τῆς xeQaXis ὄντος, σαχεῖς αἴτιοι xupoi. Καὶ éxudi à 
τοιοῦτόν τι Ππαρακολουθείη, λίτρον xai ἀφρόνιτρον τοῖς ὠτικοῖς 
µίξεις Φαρμάκοις, xal λευκὸν χαὶ µέλανα ἑλλέθορο», ἀμύγδαλά τε 
σικρὰ, xal ἀρισ]ολοχιῶν τὴν φαροῦσαν, καὶ σικύου ἀγρίου καὶ 
βρυωνίας ῥίζαν, ἄρου τε καὶ ὁρακοντίου, καὶ κασίαν καὶ κενταύρειον 
τὸ μικρόν * διαρύπΊει γὰρ ταῦτα τοὺς «φόρους καὶ λεπΊύνει τὰ ἐμπε- 


φραγμένα. Τὰς dè ἐπιεικεῖς καὶ μὴ σφυγμµατώδεις Φλεγμονὰς ἵκα- 9 


νὸν ἰᾶσθαι καὶ ὀξυρόδινον χλιανθὲν, καὶ γλαύκιον ἐπὶ ἀκόνης lavpudis 
ἀποτριθόμενον μετὰ ὄξους. 


Ày'. Περὶ τῶν ἐν ἐπιβανείᾳ ὠτίου θλεγμονῶν xai οἰδημάτων. 


Τὰς δὲ ἐν τῇ ἐπιφανεία ὠτίου Φλεγμονὰς καὶ τὰ οἰδήματα καὶ τὰ | 


ἐρυθήματα did ἐπιῤῥοὴν À σληγὴν γεγονότα, Qaxà» ἑψήσαι à 
ὕδατι, κατάπλασσε, τρίψας μετὰ μέλιτος À σΊ]έαρ χήνειον καὶ βού- 
τυρον xal σμύρναν µίζας, ἐπιτίθει. 


cela, mêlez de la soude brute et de l'aphronitron aux médicaments que 
l'on emploie contre les affections des oreilles; vous y ajouterez aussi l'un 
et l'autre ellébore, des amandes améres, parmi les diverses aristoloches 
celle que vous aurez sous la main, des racines de concombre sauvage. 
de bryone, de gouet, de serpentaire, la fausse canelle et la petite cen- 
taurée; en effet, ces substances désobstruent les méats et atténuent ce 
qui est enclavé intérieurement. Contre les inflammations légères dans 9 
lesquelles il n'y a pas de battements des vaisseaux, il suffit d'emplover 
l'oxyrodinon tiède et le glaucium; ce dernier doit être broyé sur une 
pierre médicinale avec du vinaigre. 


38. CONTRE LES INFLAMMATIONS ET LES TUMEURS QUI NAISSENT SUR LA PARTIE 
EXTÉRIEURE DE L'OREILLE ( PAVILLON ). 


Les lentilles cuites dans l'eau et broyées avec du miel guérissent les 1 
inflammations qui naissent à la partie externe des oreilles, ainsi que les 
tumeurs et les rougeurs qui ont pour cause un flux ou un coup. Ou en 
core appliquez la graisse d'oie mélée avec du beurre et de la mvrrhe. 


8 ἀκόνης ἰατρικὴς in cute (lis. cote) oculart Verss. antiquiss. 
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A0". Πρὺς τὰ nAxwuéva dra xai πνοῤῥοῦντα, 
| Ta δὲ ἠλκωμένα τῶν ὥτων καὶ συοῤῥοῦντα Ξεραπεύσεις yhav- 
xip μετὰ ἔξους' ὅταν δὲ μετὰ ῥεύματος, τοῖς τροχίσκοις, οἷός doi 
3 à τοῦ Άνδρωνος καὶ à [τοῦ] Πολνείδου. Káv συοῤῥοῇ χωρὶς ὀδύνης μὴ 
3 σφοδρῶς, τοῖς αὐτοῖς Ξεραπεύσει». Μγδὲν δὲ ἐνεργούντων αὐτῶν, 
πῷ σφοδρῷ χρησόµεθα ' σιδήρου σκωρίαν χνοώδη πποµήσαντες καὶ 
καθεψήσαντες ἐν ὄξει δριμυτάτῳ µέχρι γλοιώδους καὶ µελιτώδους 
4 συσ]άσεως. Πρὸς δὲ τὰ dx ασληγῆς ἡλκωμένα ἄρτου Sepuod τὸ év- 
πὸς τρίψας μετὰ μέλιτος, ἐπιτίθει' À, σµύρναν µίξας τὸ ἥμισυ µέρος, 
5 ἐπιτίει. Μήτε δὲ ἐπίδει ταῦτα, pire συνεχῶς ἀφαίρει τὰ ἐπιτι- 


m'. Πρὸς τὰ τἐθλασμένα καὶ κεκλασμένα καὶ τὰς αἱμοῤῥαγίας τῶν dram, 
xxi τὸν ἐξαίᾷνης ἦχον, καὶ ei ἐμπέσῃ τι λιθάριον, ἡ κύαµος, ἡ τι τοιοῦ- 
τον, 9 ζῶόν τι εἰς αὐτά. 


Τὰ δὲ τεθλασμένα τῶν ὤτων σµύρναν, µάνναν, λιδανωτὸν, γῆν 


30. DES OREILLES ULCÉBÉES ET PURULENTES. 
On guérira les oreilles ulcérées et purulentes avec le glaucium mélé 
miel; s'il y à un flux, on emploiera les trochisques; tels sont ceux 
| on et de Polyide. Servez-vous-en méme dans le cas où le pus 
coule sans grande douleur. Si ces remédes ne réussissent pas, employez- 
pee: par exemple la scorie de fer réduite en poudre 
e dans du vinaigre très-fort jusqu'à.la consistance de pâte ou de 
Boer ies oreilo ulcérées par suite d'une blessure, broyez la mie 
pain chaud avec du miel et appliquez-la; ou mélezy la moitié de 
rrhe. et appliquez. Ne mettez point de bandages et ne renouvelez pas 

nent l'application du topique. 


do. CONTRE LES OREILLES MEURTRIES OU BRISÉES; CONTRE LES HÉMORNAGIES, LE 
À SPONTANÉ, CONTRE LES PIERRES, LES GRAINES OU AUTRES CHOSES 
akubLANLES ET LES PETITS ANIMAUX QUI ENTRENT DANS LES ORKILLES. 


-— Pour les oreilles meurtries, incorporez soigneusement de la myrrhe. 


Cn. 39; l. 3. [rov] om. Codd. — 8. μετὰ µ. ἐπιτίθ. om. MV. — Ib. 81 καὶ MV. 
46. 
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2is εἰς στλντιον Sxitibei. — Es: ὧν δὲ κέχλασίαι : 


ITS TT TE ll 
- - - . * * σ σ p am nd 
T: UT3. RiDX:uXP; T5 τα ἑντὸς πληρώσας" ὅταν ζηρανθῇ σΊρύχνον 
, - - Li σ - L4 9 0 » " 
its cent sms μέχρις ix xxTaS if. — A'poppæyias ἃὶ ἐς: 


wc su ἐτθρυμεοῦσθαει, σρασίον τὸν χυλὸν xti 
Lis Les. 1: yLuxss$s Y ὅοιας dr LEes ἑψημένης τὸν χυλὸν 
a7 2235. Γ.}ναστιξε. — ÉZexruxès 6i τῆς αἱμοῤῥαγίας ' βάτων | 
εξ. crains oi: ss ἑψταξταν τὸ χνλὺτ Óuog uízzs xai ἔγχυμα- 


» 
a, 


- 7: — Έτ. ὃς τα oifa0aws ἠχων. ὅξος uera ῥοδίνου ἔγχει, ἡ 5 
Ες στ 22 Fe2.13. ui2:725 ŒUINTAS ὤαχος, À σικύου ἀγρίου Th 

12 τς ο. ντο. Eu τε sriunr, xxsaxivas τὸν παάσχοντα καὶ λί- ὐ 
τττ 202) vs sucvagas εἰς 75 60$. Dos δριμὺ χλιαρὸν ἔγχει. Ετὶ : 


σ . * , » 
cie cite σωστα γω. pnus ἀφεψπαατι πσυριάσας ὀξυρόδινον 


+, ie terre noire, celle dont on se sert pour 
Moe ato ο. Tien! reduisez a l1 consistance de cerat el 
z rx de ne plas irriter le lieu; ou encore appli 

eco e nv) je ΗΡΙ nec de là poix liquide. — Lorsque ? 


lo eo rss prae de lsterre de potier et remplisser-en ir 
moo es 89, mL moque (ette terre sera séche, imbibezdi d'un 
M0. 7 +. D S ACA rt de ceru jusqu à ce que l'oreille prenne 
Sr —N azs ade des oreilles. pour qu'il ne se forme pas J 
. τος se du «us de marrube et du vinaigre miles en- 
oc o. 8 zw neÓde cuit danse vinaigre.— Autre hémostatique: à 
: e. 0005 cms 80 des noix de galle cuites dans du vinaigre: 


ce. + à o6 — E tr des boundonnements spontanés des oreilles, 5 
-. 1 te fie dX mises: ou frites réduire du cumin e 
estes oi nnel et instillez: ou usez du suc de racine 

+ + 5 σε Ne beunloennement persiste, vous ferez coucher 6 
co. oto veris intreduirez de là soude brute crue pilét 

ο στ uu vue verserez du vinaigre âcre tiede. Pour les bour- Ἡ 
2o. oran de mlidie. aprés une fomentition faite avec 


re, Le oncueste, cars ul χοι xataoñ Codd. — 1-13. 4) pie... 
πα Σο”. ^1 1 a. — à, u£- ἐμ. om. MV. 
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ἔγχει, À ῥαφάνου χυλὸν μετὰ ῥοδίνου, ἢ expaaíou χυλὸν μετὰ γά- 
λακτος γυναικείου, À ῥοδίνου * À σιχύου ἀγρίου Φύλλα λειώσας καὶ 
) χυλίσας ἐγχυμάτιζε. — Λιθαρίου ο ἡ xuduou, À τινὸς τοιούτου 
««αρεμπεσόντος εἰς τὸ οὖς εἱλλίσας wep} µηλωτρίδα ἔριον βαπΊων 
els τερεθινθίνην, À els τι τῶν ἐχεκόλλων, καὶ καθεὶς ωράως ἐπισπῶ. 


» M3 ὑπαχούσαντος δὲ, elappuxóv εἰς τὰς ῥίνας £viels, τὸ σΊόμα 


ἄμφρατΊε καὶ τοὺς ῥώβωνας ' xarà γὰρ τὴν γινοµένην ἕντασιν, 
) ἀκφυσᾶται τὸ ἐμπεσόν. Ποίει δὲ συνεχῶς τοῦτο, µέχρις ἂν ἐχπέσῃ 
τὸ ἐνόν' ἐμμείναντος γὰρ, εἰ ἐπιφλεγμήνειε τὸ oùs, σπασμοὶ συµ- 
| πεσοῦνται. Ζώου δὲ ἐμπεσόντος, σκαµµωνίαν διεὶς ὄζει ἡ ἀψινθίον 
χυλὸν, À σευχέδανον, $ Θεῖον xal νίτρον μετὰ χυλοῦ ῥαφάνου, 
ἔνσΊαζε. 


μα’. Πρὸς τοὺς ἐν dal σκώληκας, xai τὰ λοιπὰ τὰ εἰσδυόμενα εἰς αὐτά. 


Πρὸς σχώληχας δὲ τοὺς ἐν ὠσὶ xol τὰ λοιπὰ τὰ els τὸν «σόρον 


 wne décoclion d'absinthe, vous instillerez l'oxyrodinum, ou le suc de 
- saifort avec l'huile aux roses, ou le suc de marrube avec du lait de 
femme , ou de l'huile aux roses; ou pilez les feuilles de concombre sau- 
F wage et instillez-en le suc. — Si une petite pierre ou loute autre chose 
tombe dans l'oreille, attachez à une sonde un morceau de laine trempée 
Æans la térébenthine ou autre substance glutineuse; introduisez dans 
: J'ereille et lirez légèrement le corps étranger. Si la sonde n'attire rien, 
eus donnerez un sternutatoire en comprimant la bouche et les narines, 
aper le corps étranger sera violemment expulsé par le souffle. Faites cela 
‘à ce que tombe le corps étranger, car, s'il ne sort pas, l'oreille 
aj enfiammera et il s'ensuivra des convulsions. Si c'est un animal qui est 
sgntré dans l'oreille, on instillera de la scammonée délayée dans le vinaigre, 
du suc soit d'absinthe, soit de fenouil, ou du soufre et de la soude 

^ avec du suc de raifort. 

4 
Á1. CONTRE LES VERS ET TOUTES AUTRES CHOSES QUI ONT. PU ENTRER 
DANS LES OREILLES. 


t. 


Contre les vers ct tout ce qui a pu entrer dans le méat auditif. ins- 


+ 


ἡ.ἐμτεσόντο: MV.— =. κατά] καί MV.— 10. Ῥώου δὲ vivos MV.—- 12. καί éro7. MV. 


us 
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τῆς sais εἰσδνόμενα ὀξέλαιον ἔνσ]αζε, ἡ χαππάρεως χυλὸν, à κα- 
"xcv: χελὸσ. à ἑλλήδορον λευκὸν μετὰ οἴνου ἐγχυματιζε.. 
BÉ. Πρὸς τὸν ῥύπον τὸν ἐν ὡσί. 
Άστρος ἐπ ον ἔμπλασον εἰς τὸ οὖς xal ὄξος ἐπίσΊαζε, xal ἔριον | 
mess ἔνωσον διὰ συκτός' τῇ δὲ ὑσἹεραίᾳ κλύσον ὕδατι καὶ ἑλαίψ 


| Dae 

NM amas ἐν ὀθονίῳ καὶ λειώσας dyQuca: $ xnxida λειώσα | 
Z1; RX.C1S απ αξλησένς yp  ἡ σΊυπ]ηρίαν ὁπ]ήσας καὶ lus 
Pass sara yixs ἑπφυσα. 


23. Προς τας ἐν ὡσὶν ὑπερσαρκώσεις. 
Tas & ὑκερσαρκύσεις τὰς ἐν ὠσὶν ἀφαιρεῖ ταχέως τρὺξ peri! 
αστεσ-ον mai κονίας 7.3XTWS λεία, γλοιώδης διὰ ἑρίου καὶ past 


Js wizoc εδεῖσα. 


nier an melange de vinaigre et d'huile, ou encore du suc de cápres o 
ie -uumenrhke. on du vin dans lequel a macéré l'ellébore blanc. | 
1! CAMTRE LA CRASSE DES OREILLES. | 
hiratuises dans {oreille de là soude brute cuite, puis instillez du v1 
nume 5 neuer de b lrine qu'on laissera toute la nuil; le jour suivant. 
avere aci je ou ο de l'huile chaude. 


13. CONTRE LES OREILLES HUMIDES. 
iù.Æ+z Ju suifate de cuivre déliquescent brülé dans un linge à | 
puiverse. ca «mpiovez de La mème manière des noix de galle brike 
et piles. oz Bien fuites cuire de l'alun; pulvérisez et introduises après 
woir d'ihord verse de l'huile dans l'oreille. 


11. CONTSE LES EXCROISSANCES DE CHAIR DANS L'OREILLE. 


La lie de vin. delivee avec la chaux vive et de la lessive de cendre. ! 
le tout reduit a la consistance de pâte, détruit promptement les exco 
sances de chair dans l'oreille. lorsqu'on introduit ces substances 5% 
forme de quite. avec de là hine enroulée autour d'une sonde. 


Cu. 1.1. 10. } λοιώσης] ad mel crassitudinem 021. 626 ; gliodis et gérer: LL. 
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σκιῤῥουμένων καὶ χρονιζουσῶν σαρωτίδων ἐπιτήδεια * γέγνεται γὰρ 
ἄλυπόν τε xal ἄδηκτον Qdpuaxov, où µόνον el τις µέλιτι δεύσειεν 
αὐτῶν τὴν τέφρα», ἀλλὰ σολὺ μᾶλλον εἰ σαλαιὸν σΊέαρ ὑὸς ἄναλον 
ἐξινιάσας µίξειεν * ἁλυπότατα γὰρ τοῦτο διαφορεῖ exdaas τὰς ypon- 
ξούσας Φλεγμονὰς, κἂν ἐκ ῥευματικῆς dos διαθέσεως. Apnée à 6 
ἐπὶ τῶν ἤδη σκιῤῥουμένων καὶ ἰσχὰς ἑψημένη ἐν Salarin ἡ duy 
ὁμοίως καὶ Ξέρμων σικρῶν τὸ ἄλευρον ἐψηθὲν μετὰ μέλιτος, ὁλί- 
γης ἀσθέσ]ου µιγείσης, καταπλασσόµενο». 


us’. Περὶ τῶν τῆς ῥινὸς παθῶν, ὀξαίνων καὶ πολύπων. 

Koi) Θεραπεία ὀξαίνων καὶ σολύπων ξηρᾶναι ωρῶτον καὶ jé | 
σαι τὴν xeQaAnv , ἐπιτιθέντας κατὰ αὐτῆς À τὴν διὰ ἀνεμώνης, À vi 
διὰ χοχλιῶν, ds ἡ σύνθεσις dal» αὕτη ' σμύρνης, λιθάνου ἀνὰ yo a, 
χοχλίους ὁλοκλήρους &', ὠῶν τὰ λευκὰ ', ὀλμοκοπήσας καὶ putos 
ἅπαντα, xad x pie ἐπιτιθεὶς ὀθόνῃ καὶ ἐῶν ἐπὶ ἡμέρας S'* καὶ οὔτο 
τοῖς τοπικοῖς χρῶ. — Επὶ τοίνυν τῶν σολύπων, τῷ did τῶν pou 1 


contre les parotides invétérées et qui sont déjà devenues dures; on en 
fait un médicament qui ne cause ni douleur ni mordication, nor 
seulement en délavant cette cendre dans du miel, mais surtout si [σα 
y méle de la vieille graisse de porc non salée aprés l'avoir dépouillée 
de ses fibres; en effet ce médicament dissipe ainsi sans douleur toutes les 
inflammations invétérées et qui tiennent à une affection rheumatique. 
Les figues sèches cuites dans l'eau de mer ou dans la saumure convien- ( 
nent contre les parotides qui sont devenues dures; il en est de méme de 
la farine de lupins amers, cuite avec du miel, à laquelle on ajoute un 
peu de chaux vive, οἱ qu'on applique sur la tumeur. 


AG. DES AFFECTIONS DU NEZ : DE L'OZÈNE ET DES POLYPES. 

Le traitement commun des ozènes et des polvpes consiste à sécher εἰ | 
a fortilier la tête; puis on donnera le médicament à l'anémone ou au 
lumacons; de ce dernier, voici la composition : myrrhe, encens, de chacun 
une once; cinq limacons entiers, deux blancs d'œuf; pilez et méle: le 
tout dans un mortier; faites un liniment que l'on étendra sur un linge 
οἱ qu'on laissera en place pendant neuf jours; telle est la manière de s 
servir des topiques. — Pour les polvpes, nous usons d'un médicament ? 


Cu. 160; l. 12. xai | μη MV, Verss. antiq. 
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3 xpnaóusa * arvo γὰρ ἄκρως ἐνεργεῖ, Λαμβανέσθωσαν δὲ ἴσαι κατὰ 
τὸ μέγεθος καὶ τὸν ἀριθμὸν, aí τε αὐσ]ηραὶ xal ὀξεῖαι καὶ yAv- 
κεῖαι * κοπέσῄωσάν τε καὶ συνθλάσθωσαν ὅλαι πρόσφατοι καὶ mé- 
πειροι, καὶ ὁ χνλὸς αὐτῶν ἐκθλιθέσβω καὶ ἐν ἀγγείῳ κατατιθέσθω 

… κασσιτερίνῳ, πρότερον ἐπὶ ὀλίγον ἑψημένος εἰ Φαίνοιτο τοῦ 

-4 σροσήκοντος dypérepos. Τὸ δὲ ὑπολειφθὲν αὐτῶν σ]ερεὸν κόπΊειν 
ἀκριξῶς καὶ λειοῦν au ἐν Sula καὶ ἀναπλάσσει» κολλυρίοις 
ὅμοια ἁρμόξειν duvdueva τῇ ῥινὶ τοῦ ααάσχοντος ᾽ ἐναρμόξεται γὰρ 
τῷ mío τῆς ῥινὸς, ἐν D ὁ πολύπους ἐσ]ίν * ἄνευ γὰρ δήξεως καὶ 

| συµπαβείας, τὸ αὐτὸν ἐργαξεται τοῖς δριµέσι Qappdxois ἐν σλείονι 

» χρόνῳ τὸν πολύπον ἀναλίσκων. [ὰν μὲν οὖν ὑγρότερος καὶ æha- 
| Japañrepos à πολύπους σοι φανῇ, τῶν αὐσ]ηρῶν ῥοιῶν πελέον ἐμβα- 

0 λεῖς ' ἐὰν δὲ σκληρότερος, τῶν γλυκείων. Δυσφορίαν δὲ τοῦ κολλυ- 
Ρίου παρέχοντος ἡ διὰ «avis ἐγκαίοιτο, διακόπΊειν χρὴ τὴν 

᾿χρῆσιν, καὶ κατὰ bv καιρὸν οὐκ ἐντίθεται, τῷ ἐκτεθλιμμένῳ χνλῷ 


$ composé aux grenades et qui a beaucoup d'efficacité. On prendra des 
… grenades ápres, acides et douces, en nombre égal et d'égale dimen- 
- sion, et, lorsqu'elles sont encore nouvelles et müres; après les avoir 
- eoncassées et broyées, on en exprimera le suc, qu'on versera dans un 
… vase d'étain ; on le fera d'abord quelque peu cuire, s'il parait trop liquide. 
Ce qui est resté de dur sera mis en morceaux et amolli dans le mortier, 
E on fera des collyres qui pourront s'adapter aux narines du malade, 
var ils s'accommodent dans le méat du nez où se trouve le polype; en 
elfet, ce médicament, sans produire ni mordication, ni retentissement 

- fücheux, aura avec le temps, autant de succès que les médicaments âcres 
5 pour détruire le polype après un intervalle de temps plus long. Si le polype 

| vous paraît plus flasque et plus chargé d'humidité, vous mettrez dans le 
médicament un peu plus de grenades ápres; s'il vous semble plus dur, 
m peu plus des douces. Lorsque le collyre est diflicile à supporter ou 
m produit une sensation persistante de cuisson, il faut le supprimer, 


At, pendant le temps qu'on en cesse l'usage , on emploiera le suc exprimé 
comme nous l'avons dit (1. 1), et l'on oindra avec une plume 


5- ἑψόμενος Codd.; ἀθεψήσαντα Gal; bulliat Verss. antiq. 
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χρησΊέον, τὀν τε σεπονθότα τόπον διαχρίοντα, xal τὸν ἔνδον τοῦ 
σΊόματος κατὰ d μέρη συντέτρηται mpès τὸν οὐρανίσκον à pisi 
elepois, À ἐρίω «σεριθεθληµένῳ µηλωτρίδι. Καὶ τὸ δίῤρυγες δὲ 1 
δαπανᾷ σφολύπουν ἐν σλείονι χρόνφ. El δέ τινι διὰ ἁπαλότητα καὶ 8 
αὐτὰ δακνώδη Φαίνοιτο, ῥόδα λεῖα αροσάγειν Ξαυμασ]ῶς γὰρ 
ὠφελεῖ τὰ μαλακὰ καὶ ὑγρὰ σώματα. Δῆλον δὲ ds συνεχῶς δεῖ τὰ ? 
τοιαῦτα αροσάγειν * ἐκκλύξεται γὰρ ὑπὸ τῆς ὑγρότητον. 


pt. ᾿Πρὸς τὰ ἐν τοῖς *xópors τῆς ῥινὸς un. 


Τὰ δὲ ἐν τοῖς eópois τῆς ῥινὸς ἕλκη Ξεραπεύουσιν, ὃ τε τοῦ | 
Άνδρωνος xal ó τοῦ Πολυείδου ἀνιέμενος διὰ οἴνου, σοτὲ μὲν γλν- 
xéos, ασοτὲ δὲ αὐσ]ηροῦ, «xoÀAdxis δὲ καὶ διὰ ὄξους. Éày μὲν οὖν ? 
δριμὺ µόνον ὑγρὸν ἐπιρεύσῃ τοῖς «όροις, δυσίατα μὲν ἕλκη συνί- 
σΊαται, χωρὶε δὲ ὀσμῆς μοχθηρᾶς ' ἐὰν δὲ μετὰ δριμύτητος καὶ 
σηπεδονῶδες À τὸ ἐπιῤῥέον, αἱ ὄξαιναι γίνονται. Θεραπεύσεις δὲ 3 
αὐτὰς, καλαμίνθης χυλὸ» ἐγχυματίξων, À μέλι ἐνιεὶς ταῖς ῥισὶ, καὶ 


ou avec uné sonde entourée de laine le lieu affecté et la partie interne 
de la bouche, là où il existe une communication entre le palais et les 
narines. Le deutoxyde de cuivre fondu dissipe les polypes, mais après un ? 
laps de temps fort long. Si l'on trouve que ces substances sont trop ὃ 
mordantes, vu la mollesse du corps étranger, on appliquera des roses 
pilées ; elles réussissent admirablement contre les corps mous et humides. 
Il est manifeste que ces substances doivent ètre renouvelées souvent. ? 
car elles sont humectées et délayées par l'humeur. 


A7. CONTRE LES ULCÈRES QUI SE FORMENT DANS LES NARINES. 

On guérit avec les pastilles d'Andron et de Polyide, délavées tantôt | 
dans du vin d'un goüt sucré, tantôt dans du vin ápre, ou le plus ordi- 
nairement dans du vinaigre, les ulcéres des narines. S'il y a seulement ? 
une humeur ácre qui coule par les méats, la cure des ulcères est, il est 
vrai, difficile. mais ils n'ont pas de mauvaise odeur; si, au contraire. le 
flux d'humeur est acrimonieux et corrompu, il se produit l'ozene. Le ® 
traitement consistera à verser du suc de calaminthe dans les narines, ou 


7. τοιαῦτα σάντα MV, Verss. anliq.; τοῦ om. F. — 11. μόνον] μᾶλλον MV: 
marre om. F,62:1, 626. — Cnt. 47: δ. solus Lajom. Li.-— à 2. pera riis ὁριμ. MV. 
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diaseicas α]αρμικοῖς τὰς ἐφελκίδας ἐκδαλὼν, εἶτα ἑλλέβορον λεν- 
κὸν ποιῶν ἀνασπᾷν τὸν πάσχοντα ὧς «tic lov τῇ ῥινί' καὶ 


À μετὰ ταῦτα διὰ τῆς ἀμόργη» μετὰ μέλιτος διάχριε. Διάχριε δὲ τοὺς 


| 
| 





ν 









5 πόρους χαλκίτιδι À χαλκάνθῳ μετὰ μέλιτος. Εν δὲ σαλαιὰ ᾗ, καὶ 


ὄξος δριμὺ αρόσξαλε. 5 


μη’, Περὶ κατάῤῥου καὶ κορύζη». 

Τοὺς ἀπὸ τῆς κεφαλῆς κατάῤῥους ἀμεληθέντας πολλῶν αἰτίους 
κακῶν γίνεσθαι συµξαίνει ' τὸ μὲν οὖν Φλεγμῆναι τὸν γαργαρεῶνα 
καὶ τὰς ἀντιάδας ' ἐπὶ αὐτοῖς µέτριον ' τὸ δὲ βραγχώδες συσΊῆναι 
χρονίαν διάθεσιν ' οὐ μικρόν" alud τε γὰρ ἤδη τινὲς ἔπΊυσαν ἐκ 
κατάῤῥου, καὶ «Uov ἀνήνεγκαν, καὶ Φθινώδεις ἐγένοντο, καὶ τὴν 10 


2 φωνὴν ἐξλάθησαν. Χρὴ οὖν laa: παντοίως τὸν κατάῤῥουν τῷ τε 


ἐνδεέσἹερον ταῖς τροφαῖς χρῆσθαι, καὶ τῷ ππίνειν ἔλατ]ον * ipívou 
τε ὑποσ]άθμη καταχρίει» τὸ βρέγµα, καὶ ἐπιθρέχειν ἀφεψήματι 


à les enduire de miel, et à expulser par les secousses des éternuments 
les pellicules de l'ulcére; aprés quoi, faites aspirer au malade de l'ellé- 
bore blanc en aussi grande quantité que possible; puis vous oindrez les 


parties avec du marc d'huile et du miel. Enduisez les narines avec du 
5 cuivre pyriteux ou du vitriol bleu et du miel, Si les ulcères sont an- 


ciens , ajoutez du vinaigre âcre. 


49. nv CATANNUE KT DU CONYZA. 


Si on néglige les humeurs qui descendent de la tète, elles causent 
diverses maladies; en elTet, ou bien elles enflamment la luette et les 


- amygdales, ce qui n'est qu'un mal léger; ou elles engendrent la 


raucité, laquelle est une affection de longue durée, ce qui est un 
mal non pelit; plusieurs méme, par suite de catarrhe, ont rendu du 
sang et du pus par l'expectoration, se sont émaciés (phthisie?) et ont 


2 perdu la voix. Hl faut, en conséquence, user de tous les moyens pour 
… guérir le flux : on diminuera la nourriture et la boisson; on oindra le 
— sinciput avec du marc d'huile à l'iris, puis on fomentera avec une 


| 


- 


73. perd ταῦτα ινγῶν (di ὑψῶν M) ἀμόργη perd μέλιτος. Aiigot MV. 


C 


10 


739 ORIBASE, EUPORISTES, IV, 49-51. 


«ηγάνου, xal óaQvívo ἐλαίῳ' σέτΊει yàp ταῦτα καὶ œayuve τὸν 
κατάῤῥουν. Συνεργεῖν δὲ καὶ τῇ σκέπη, καὶ μὴ καθεύδειν ὕπΊιον ' : 
τοῖς γὰρ οὕτω xXwouévois ῥᾳδίως els ἀρτηρίαν τὸ ὑγρὸν συνδίδο- 
ται. Δεῖ δὲ καὶ ἀνακογχυλιαάξεσθαι συνεχῶς τοῖς σΊύφουσι, À ῥόδα | 
ἐν ὕδατι ἀφεψῶντα À ῥοῦν À σχῖνον, À ὀξύκρατον. Où χεῖρον δὲ καὶ 5 
els τὴν ῥῖνα Φαροχετεύειν τὸν κατάῤῥουν ὀσφαντοῖς μὲν, τῷ µελαν- 
θίῳ καὶ τῷ ἀνίσῳ, ἐγχύτοις δὲ xdi τῷ µελανθίῳ μὲν μετὰ ὅξουι 
τετριµµένῳ, xal τεύτλου dà καὶ ἀναγαλλίδος χυλῷ * Qui» γὰρ ὁ- 
ταῦθα τὸ ὑγρὸν ῥύεται τοῦ κινδύνου τὸν æveuuova. Τά γε τῆς xo- 6 
ρύξης μικρὰ ἐνοχλήσαντα, ῥᾳδίως καθίσΊαται τῷ τε ἱρίνῳ καὶ 
τῷ δαῷνίνῳ χρησαµένων (?), καὶ λίνου σπέρµατι ἐν ἐλαίῳ ἐΨη- 
θέντι, καὶ σηγάνῳ, καὶ τῇ σκέπη, xal σερὶ τὴν δίαιταν ἐνδείᾳ. 


μύ’. Πρὸς «7appo)s συνεχεῖ» καὶ κορύξας. 
Μελάνθιον ξηρὸν ἐνδήσας εἰς ὀθόνιον καὶ διατρίψας χερσὶ τοῦτο | 


décoction de rue et d'huile aux baies de laurier, car ces ingrédients cuisent 
et épaississent ce qui coule. Il est bon aussi de dormir la tête couverte 3 
et de ne pas se coucher sur le dos, car chez ceux qui dorment dans cette 
position l'humeur s'introduit aisément dans la trachée artére. On doit À 
encore se gargariser assidüment avec des astringents, par exemple avec 
une décoction aqueuse de roses ou de sumac. ou de lenüsque. ou avec 
de l'oxycrat. 11 n'est pas mauvais non plus de dériver le flux vers les na- 5 
rines au moyen de substances odorantes, comme sont la nielle et l'anis, 
ou de substances pulvérisées qu'on injecte, par exemple la nielle elle- 
méme pilée avec le vinaigre, ou le suc soit de bette, soit de mouron: 
car la dérivation de l'humeur met le poumon à l'abri de tout danger. 
L'usage d'huile à l'iris et aux baies de laurier, d'huile où l'on ait fait 6 
cuire de la graine de lin et de la rue, le soin de se couvrir la tête, un 
régime modéré, dissipent aisément les coryzas de peu d'importance. 


Ag. CONTRE LES ÉTERNUMENTS FRÉQUENTS ET LE CORYZA. 


On liera de la nielle sèche dans un linge et on la broiera avec les | 
mains; puis on fera violemment aspirer par les narines la poussière conle- 


11. xpicagérois (2) ; inlitus LL. — Ih. Aivov] λοι)οῦ Codd. ; linum LL. 


2 
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£v τῷ LÜoviu τὴν ὀσμὴν ἐπὶ αλέον ἀνασπᾶᾷν κέλευε, — fl Θύμον 
σ]έατι Qupdaas sis τέφραν ἔγκρυψον, καὶ ὅταν ὀπ]ηθῇ συντρίψας 
χέλευε τὴν ὀσμὴν ἀνασπᾶν τοῖς μυκτῆρσι». —n σμύρναν διεὶς ἐν 
οἴνῳ εὐώδει διάχριε τοὺς μυκτῆρας [s] παχνυτάτῳ. 
»’, Πρὺς ὑπώπια. 
4 Ta ὑπώπια σνριᾷν δεῖ µελιλώτου καὶ τήλεως ἀφεψήματι, εἶτα 
| rap Νείλου διάροδον τῷ ἀφεψήματι χρίειν. Mera 
| À ταῦτα, pévns τῆς τήλεως ἀφέψημα mupidv, τό τε διάσμυρνον 
“3 κολλύριον ἐπιχρίειν. Tovro τῷ τρόπῳ Ξεραπεύσεις καὶ τὰ ὑπώπια, 
| ἐὰν μὴ χρόνια τυγχάνη παντάπασιν ' ἐπὶ ὧν χρῆσθαι δεῖ τοῖς γεν- 
| vaio διαφοροῦσι τοῖς ἀναγραφησομένοις. 
να”. Πρὸς τὰ ἀρχόμενα ὑπώπια. 
π Nexus τυρὸς καταπλασσόµενος Φεραπεύει, À κνάµινον ἄλευρον 
! μετὰ μέλιτος δευθὲν, ñ ὠοῦ λέκιθος μετὰ μέλιτος ὁμοίως * τὰ δὲ κε- 
᾿Χρονηκότα καὶ ἤδη µελανβέντα, ῥάφανος καταπλασσομένη” ἆφαι- 


mue dans le linge. — Autre : Mettez sous la cendre du thym pétri avec de 
κ. re dès que vous reconnaitrez qu'il est cuit, pilez et faites aspirer 
Tode par les narines. — Autre : Délayez de la. myrrhe dans du vin 
»dorant et oignez les narines avec la partie la plus épaisse. 
50. CONTRE L'HYPOPION. 

…  Fomentez les hypopions (tuméfaction livide qui siége au-dessous des yeux) 
. vec une décoction de mélilot et de fenugrec; puis dissolvez dans cette dé- 
p le collyre aux roses de Nilée et faites un liniment. Ensuite n'em- 
z que I décoction du fenugrec et oignez avec le collyre à la myrrhe. 
Ee nen hypopions, à moins qu'ils ne soient tout à fait 
; pour ces derniers on se servira des substances qui sont ins- 
comme jouissant de la vertu de dissiper fortement. 


91. CONTRE LES HYPOPIONS COMMENCANTS, 

Le fromage nouveau guérit les hypopions commencants ; on emploie 
wwissi 1a farine de fève délayée avec du miel, ou un jaune d'œuf égale- 
pee cons qe vn vua 
M fant employer le raifort. que l'on enlèvera lorsqu'il 
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ρεῖν δὲ αὐτὴν ὅταν ἄρξηται δάχνειν xal ἄρου ita τεθεῖσα χαὶ 
μιγεῖσα -μέλιτι καταπλασσομένη. Τὰ δὲ μετὰ Φλεγμονῆς ὑπώτια ? 


συριῶν ὕδατι Θερμῷ, κατάπλασσε dQUii Qaxji λείᾳ μετὰ pros. 
Et δὲ μετὰ διακοπῆς εἴη, τῇ μὲν διαιρέσει τῶν ἐναίμων τι ἐπιτβει 3 
τὰ δὲ ἔξωθεν κατάπλασσε τοῖς φοιοῦσι æpès τὰ χωρὶς διακοπῆ». 


v6'. Περὶ ἰόνθων. 


ὄγκος σκληρὸς καὶ paxpós ἐσ]ι καλούμενος ἴονθος ἐν τῷ xarà! 
«ρόσωπον οέρµατι συνισ]άμενος. Τῶν µαλατ]όντων καὶ διαφο- } 
ρούντων χρήξων βοηθημάτων, μέλιτος ἀτ]ιχοῦ χύαθον ὄξους δριµν- 
τάτου τὸ ἴσον µίξδας, χρίε ἐπιμελῶς τοὺς lóvÜous τῷ δακτύλῳ παρα: 
τρίδω», À σχισΊὴν λεάνας ἐπιμελῶς, ἀναλάμθανε τερεθινθίνρ καὶ 
µαλάξας ἐπιτίθει. Πρὸς δὲ τοὺς κεχρονισµένους καὶ τετυλωµένους, ὃ 
σάπωνος γαλλικοῦ Ld', ἀμμωνιακοῦ La, ὕδατι διαλύσας, «oit 
χηρωτῆς «xdxos , xal ἐπιχρίσας, καὶ διασ]ήσας ὥραν play, ἀπόνιπ]η 
χλιαρφ. — ἄλλο : νίτρου, χόµµεως λευκοῦ τὸ ἴσον ὄξει διαλύσα À 


eommencera à exciter de la mordication; on pourra appliquer encore la 
racine de gouet broyée avec du miel. Fomentez avec de l'eau chaude les 2 
hypopions accompagnés d'inflammation ; puis vous poserez un cataplasme 
fait avec des lentilles cuites et broyées avec du miel. S'il v a solution ὁ 
de continuité de la peau, mettez dans la plaie quelqu'une des substances 
appropriées aux plaies saignantes ; mais placez alentour celles qui con- 
viennent aux hypopions non accompagnés de division de la peau. 


52. CONTRE LE VARUS. 


On appelle varus une petite tumeur dure qui parait à la peau du visage. ! 
Elle demande des remèdes émollients et dissipants : mélez un verre de 2 
miel attique à un verre de vinaigre très-fort, et oignez-en soigneusement 
les varus en les frottant avec les doigts; ou pulvérisez avec soin de 
l'alun de plume, incorporez dans de la térébenthine, εἰ. après avoir amolli 
le mélange, vous le placerez sur le mal. Quant aux varus qui sont invété- 3 
rés et sont devenus calleux, prenez quatre drachmes de savon de Gaule. 
une de gomme ammoniaque; faites dissoudre dans l'eau, réduisez a b 
consistance du cérat ct enduisez les tumeurs; une heure après lavez-les 
avec de l'eau tiède. — Autre : Faites dissoudre dans du vinaigre parties À 
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καὶ τρίψας ἐπιμελῶς sésisoes τροχίσκους, καὶ ξήραινε ἐν σκιᾷ, 
ἐπὶ τῆς χρήσεως ὄξει διαλύων ἐπίχριε: ὅταν δὲ ξηρανθῇ, σάπωνι 
5 ἀπόσμηχε. Ποιεῖ τοῦτο xal απρὸς τὰς ὀχβώδεις διαθέσεις καὶ πρὸς 


v)'. Πρὸς τας ἐπὶ τοῦ yevelou συκώδεις ἐπανασΊάσει». 


1 ΛΔιθαργύρου, µίσνος ὠμοῦ lox τρίψας x κατάχριε, À κόλλαν τεκτο- 5 

3 venir μετὰ µίλτου κατάχριε. — ÀÁX1o σφόδρα ysvvaiov * ÉXarnplov, 
ἁλῶν ὀρυκτῶν ica µίξας κατάπλασσε, παραπτόµενος απυρὴν μύλης 

3 καβύγρον, diae τὸ Qdpuaxov σροσκαθίσαι. Μετὰ δὲ τὴν τοῦ Qap- 

|. µάκου ἐπίθεσιν, χρησΊέον λίνου σπέρµατι λειωθέντι μετὰ ὕδατος. 

4 Καθύγρων δὲ ὄντων τῶν ἑλκῶν, ἀπὸ ὧν ὕδωρ καθαρὸν ἀποῤῥεῖ, 10 

8 χρησΊέον τῷ Άνδρωνος τροχίσκῳ. — — Πρὸς δὲ τὰ ἐπὶ τῶν γενείων 

| — ἐξανθήματα σίδηρον σεπυρακτωµένον ἐπίβαλε ξύλῳ «παλιούρου 


' égales de soude brute et de gomme blanche, pilez avec soin, faites des 
ο trochisques et laissez sécher à l'ombre; quand vous voudrez en faire usage, 

layez dans du vinaigre et oignez; quand cette pâte a séché sur place, 
lergez avec du savon. Ce médicament est aussi employé utilement 
rire les excroissances tuberculeuses et le prurit du visage. 




















53. CONTRE LES ERUFTIONS QUI"RESSEMBLENT À DES FIGUES ET QUI SE DÉVELOPPENT 
AU MENTON. 


Broyez parties égales de litharge et sulfate de cuivre déliquescent cru, 
Γ enduisez; ou de la colle de charpentier avec de la terre rouge, et en- 
duisez. — Autre très-efficare : Mélez parties égales d'elaterium (suc de 
concom 7e cr μμ ee pire © 
| * afin que le médicament adhere. Aprés l'application du 

er Déni dius angu -de Ja: greine: da^ Bo μα 
Si les ulcères sont tellement humides, qu'il en coule de l'eau pure, 
- recours aux pastilles d'Andron. — Quant aux exanthèmes qui 
ais μα menton, prenez un fer chauffé à blanc et placez dessus du 
is d », puis recueillez I^ liqueur qui en découle et oignez-en 





om. M.—lb. [τούς] om. Codd.—Cu. 53; l. 1 v. Avdp.] άνερῳς Andronius LL... 
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πλασσε᾽ À, σεµιδάλεως χυλὸν κατασΊήσας, ἀπόχεε τὸ dypèv, καὶ τῇ 

ὑποσ]άθμη «απρόσμιξο» ὠοῦ τὸ λευκὸν, «xou μέλιτος exdyos^ καὶ 

8 τοῦτο χρίε τὸ πρέσωπον ἐν ἡλίῳ µέλλων διατρίξειν. Απὸ δὲ τοῦ 

9 ἡλίου γενόμενος αρόσκλυξε ψυχρῷ eod. Ποιεῖ καὶ γῆ Xía χρω- 

| 10 µένη, καὶ µασ]ίχη. Ἐὔχρουν τὸ ᾳρέσωπον καὶ aiv τὸ σῶμα σοιῆ- | 

σαι, πελεκήµατα χυπαρίσσον καὶ ππρίνου ἐν τῷ αὐτῷ ζέσας, τῷ 

11 ἀποζέματι ἄλειφε πᾶν τὸ σῶμα. Πρὸς δὲ τὸ ὑπὸ ἡλίου μὴ ὑποκαίε- 

— σθαι καὶ τὴν γινοµένην ἐπίκαυσιν ἰᾷσθαι, βολθὸν λευκὸν μετὰ ué- 

Arros λεῖον καταχριε. 
γε. Πρὸς τὰς ἐν ταῖς µασχάλαις δυσωδίας καὶ τοὺς rpayous. 

| D  Διάχριε σμύρναν μετὰ σ]υπ]ηρίας, à κροκομάγματι À [κυπαρίσ- | 

| 3 σου] πρίσµασι μετὰ σΊυπ]ηρία: καὶ οἴνου εὐώδους. Aldo δὲ σκο- 
—… Aduov ῥίζαν ἑψομένην πίφει». 


| ve. Πρὺς τὰς ἐν τῷ σ]όματι δυσωδίας. 
| 


| 1 Xdpar: δὲ εὐωδίαν παρέξεις, ἴριν ἀποξρέχων οἴνῳ εὐώδει æa- 


ou faites déposer une décoction de froment sémidalite, jetez l'eau, et à ce 
qui restera, comme du^marc, mélez un blanc d'œuf, réduisez à la con- 
nce du miel οἱ oignez-en votre visage, si vous devez rester au soleil. 


| 
} 


? Si lc visage a été brülé par le soleil, lavez-le avec beaucoup d'eau froide. 

IB La terre^ et le mastic de Chios agissent de méme. Pour donner une 
bonne couleur au visage et à tout le corps, on lavera avec une décoc- 

4 ton de copeaux de cyprès et d'yeuse cuits dans le méme vase. L'oignon 
blanc broyé avec du miel et appliqué en onctions préserve des brülures 


Veil (coups de soleil) ou les guérit quand on n'a pu les éviter. 
59. CONTRE LA FkTIDITÉ DES AISSELLES ET L'ODEUR DK BOUC. 
… Faites des embrocations avec In myrrhe ou l'alun, ou le marc de safran 
ow les raclures de cyprés unies à de l'alun et à du vin odoriférant. 
! Donnez aussi à boire une décoction de racine de cardousse. 
56. CONTRE LA MAUVAISE ODEUR DE LA DOUCHE. 
Pour donner une bonne odeur à la bouche, faites macérer de l'iris 


- (Un. 59: L 10-11. (xvzspícoov]Diosc.; |. 2. Ἑτόματι δὲ εὐωδίαν wapétem..... 
xm. Codd. — Cu, 56; |. 13-p. 738, τινά om, Verss, antiq. 


v. \7 
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Pad X1. cezx./cans σωνεχῶς, ππὶ πατέχων ἐν τῷ σ]όματι 
ss csi. Tas À οὖσας ἐν τῷ σ]όπατε ὁσσωδέας σεριαιρεῖ 1 
C325 2:71:05 uf721 T'E.CFWS ὁιακλυζόμενος, παὶ σχοένου ἄνθος we- 
zac: ícarsor. ΑιαπασΏνται dé τινὲς ἔριν, ἄννησον, $ τι τοοῦτον. 2 


77. [cos yen πατεβῥωγότα. 
K-2:2. ζαδααῖτιν μιαν ἀναλαμ-ανε τερεξινόινη à οἰσύπφ à µέ- | 
222.. ααὶ ἐσ.χ-ιξ. Macs ce τας βαθ.τέρας ἐτιέῥηξεις, ἀπάλειφε ai- ? 


fw. TETE LISE PISE. 9 μ.ε}ῷ DGELQ E σ,έατε χηνείῳ. 


7. [zs sanasros 0309725 , X31 περι τῶν X271 τους ὄδοντας πάντων 
3153. 

Cia cz 272as οἱ Loíw:ts g*iMmTS:, Cpaxtías τῆς βοηθείε | 

7122233 5i 7i τῶν C. viówTww xil τα οὖλα σφεγγ όντων τὰ wepi 

ctus L2oyTus. (bras ce cz 302 αἰτίαν geiwrtas, τεκμαιρεσόαι χρὴ 3 

8 - = 4 - * 


7.1 L2 247773 222 PT 5253753: τὸ νεύρου τὸ παθῆκον tis τὰς ῥίζας 


as ii vent sin nslorint et nncez-vous souvent la bouche avec ce vin. 
en oio cet-nont queliu- tempe. Le vin pur avec de la mvrrhe enlève ? 
Doe» etie 3 à beuche. ainsi que le jonc odorant brové. Quelques 3 
-7* ects ts Din. de lanis ou quelque autre substance de méme 


m-3* ο 


1. DES LEVRES FENDUES. 


Fu-2 τὴ nas de calle vertes. incorporez dans de la terébenthine, où | 
As a cns en suint. ou dans du miel. et oignez-en les lèvres. Si les ? 
T1213 sn! proe. cenzner avec du suif de chevre purifie. de h 


— , DODT cuo de !4 crasse doie. 


ISO IESIFMTSEABAMIEES ET LE TOUTES LES ESPECES D'AFFECTIONS DES DENT 


Locus. por spe de Di vieillesse. les dents sont branlantes, on tire | 
qofMps latte uünte des remedes astningents qui fortifient les gencives. 
Nes xt eSraniees par une autre cause [que la vieillesse]. on exam 2 
nens s ovt shriniement tient a une humidité si excessive que le nerf qui 
$. gr Ga. cxlo Codd. viai  ÉAzopodise dixAuèe τὸ σ]όμα ovreyës” 
Vers azteau a — Cz. 59:10. 8. ὅταν ἔτειτα de τῷ ἐλαίῳ ἐπίμιξον Lois 32t- 


Ir. wa Ε Προς το 2ενκᾶναι ὀόθντας. σον, xai «oie: ὁμοίως. 


MALADIES DES,LEVRES ET DES DENTS. 739 
αὐτῶν, xal χρήξειν Φαρμάκων τῶν ξηραινόντων * σ]υπ]ηρίαν οὖν 
3 σ]ρογγύλην μετὰ ἁλὸς διπλοῦ φπερίπλασσε rois ὁδοῦσιν. Il œlehéas 
& Φλοιὸν ἐν olv ἑψήσας, διακράτει. λλλὰ καὶ τὰ τρήµατα τῶν ὁδόν- 
Tw» διὰ ἐπιῤῥοὴν ὑγρῶν δριµέων ἀποτελεῖται' δηλον οὖν ὅτι καὶ 
5 ταῦτα χρήζει τῶν ξηραινόντων τὴν xaxoyuulav, Πολλῆς μὲν οὔσης 
τῆς ὑγρότητος, τῆς κεφαλῆς προνοήσοµεν À καὶ τοῦ σώματος σαν- 
… rés" ἐλάτΊονος δὲ οὔσης, τοῖς τοπικοῖς ἀρκεσθησόμεθα βοηθήµασιν - 
ἐν ἀρχαῖς μὲν διὰ τῶν ἀποκρονομένων ἀνασΊέλλοντες τὸ ἐπιῤῥέον * 
«πολλάκις γὰρ pd τῆς Φλεγμονῆς διὰ τούτων ὑγιὴς à πάσχων γίνε- 
ται" Φλεγμονῆς δὲ ἐπισυμβάσης, τοῖς ἀδήκτως Ἑερμαίνουσι καὶ 

Ü πενοῦσι χρησόµεθα. Τῆς ὀδύνης δὲ μηδὲ ἐπὶ τούτοις εἰξάσης, τὰ 


Ὁ οῬολρῶς Θερμαίφοντα «αροσάξοµεν, οἷον doll τὸ τε πέπερι καὶ 
; πρὺξκεκαυµένη καὶ exipelipov καὶ εὐφέρέιον. Évrifévas δὲ τούτων τι 
δεῖ τῷ τρήµατι. Καὶ σοτὲ καὶ τοῖς ναρκωτικοῖς ἐπὶ τῶν ἀγρυπνούν- 
| Twv διὰ σφοδρὰν ὑδύνην χρῆσθαι. 


se répand dans leurs racines se trouve relaché ; dans ce cas on usera de mé- 
Ep desséchants; en conséquence, on enduira les dents avec l'alun 
3 1% astragalote) et le double de sel. Gu encore faites cuire l'écorce 
i e dans du vin, et gardez la décoction dans Ia bouche. Le flux des 
€ s âcres forme aussi des trous dans les dents, ce qui prouve la né- 
E μα de dessécher les mauvaises humeurs. S'il y a besucoup d'humi- 
M dilé, nous nous occuperons de l'état de la téte et même de celui de tout 
4 des orps : si l'humidité est moindre, nous nous en tiendrons nux remèdes 
Ima ues, usant, au début, de substances répercussives pour arrêter le 
E icar il arrive souvent que, par l'usage de ces remédes, le malade se 
^ trouve guéri avant que l'inflammation se produise ; lorsque l'inflamma- 
ior hse montre, nous userons des remèdes qui réchauffent et évacuent sans 
moi 1. Quand la douleur ne s'apaise pas par ces remèdes, nous em- 

s ceux qui jouissent d'une trés-grande chaleur, tels que le poivre, 
» vin brülée, le pyréthre et l'euphorbe. On doit en introduire 

ve parte dans le trou de la dent. Il arrive aussi quelquefois que 
* de In douleur excessive, qui entraîne ln privation du rr on 
" doi recourir aux narcotiques. 


1, χρήζει Ε, 


OL 


F, 





^ ΟΗΕ ΑΕ EUPOGHINTES IN 5: 


(ns Lilou GES 209735 και αν 26. * 2: SRfTZ 25 DU «αν» 
Or a2rOSs. 
cs Ξεἳγώνκε ως ἕσεντας απαίζα riz ua ἡ τες . d 
same «Crux t. cic iras σρέτεους. Ὥς-: P ornat 


ήττες sr is κά errarzt Ira pred χωθάνι, Πρὸς ὢ ffe: 


- . > 4 . » 
) zem in cw. 2:2335.02 Does καὶ 7céÿas μετα ἕζους δρεμένς x2- 


Ter ac rs 2 Sudan. αχὲ ουχέτι Ξοωόύκσεται.--- Ἑλλεξόσου αέλανος, | 
Tam Ἱτετεσς Tut nier: (253 ἑπιτεδει. — Kal τοὺς πετελιόνν- ) 
afTeus I: σια τῶν eraot. ας ἂν ἐξ EzidicRs pam ασχθτοῦν 


στα Ἕπσνστας. itia εἰ Ἕε-ατευσεις τοῖς Ξεξρωπεενοις. --λλ- 6 


dofVAMmus σὲ Ίσοστων χνοῖς Af) πονΏς OO) SPP. STE ET αὐτὸ TS σῶμα 


τον dure Dyii. Gmci er: το ααταφνόαενον νευρον  σφοδροτέουν οὖν 
opte Ürcuaaeww. tits “τοκρουεσθαι τις εἴτε ὁιαφορεῖν Soon 


τ, TS urs rum. airs yuuès εἴτε Jvodèes σνεῦαα sis” δὲ) mi 
τι mis mom oL EL xti: ὀτιμυτατου. 
de ES CENTS 27 es de CATRES COR ROPESS ET DE CELLES QUI SONT νε» 
ET DeX L'* AFE SES, 


Zur ee Dno. ποσο Immer avec. Et noix de salle brovee dins ic! 


Saut te et um oos Lis da terebenthine. apres avoir prexablement 
Í 00a. cae] Sms ο 5 power et de 1 graine de romann melee 4 


nou v8 oc uwrmiien ims ἓν partie corroder. ou du pvrethre avec de 
noue o conem o Cvmaaque et du poivre. parties egales. avec 
X cia cime Four tes mdures rongees, brülez de la nielle. ecrsserh ) 
Uc icc ruse. et svmplisses le trou: li dent ne se corroden 
"ui — dac Acces de l'elleborv noir gros comme un petit grain À 


pen CQ moe cuc; — Vous cueriez avec les medicaments desse à 
Tac DT cvccacscce soieur les dents corrodees. les dents qui sos 
aces coo € ee zur suite dun flux d'humeurs viciées. — Si le 6 


$us ect Jsesuumws ans quii v ait d'inflammation aux geneve. 
TIBMTI4IOÓ DOC ο στο mé de l1 dent qui souffre. quelquefois cel 
ο επ oii ὃν cm tout donc. si lon veut ou repousser ou disaper 
sise 0 55 εν atsur. €f £i cette cause est soit une humeur soit un 
Meum Deusto mur des memedes plus efficaces: aussi. duis h 
umet IS vs mede ut fure entrer du vinaigre tres-fort. 


MALADIES DES DENTS. 741 
E'. Πρὸς ὁδόντων ἀλγήματα καὶ περὶ τῶν ἑψνυγμένων xai τῶν 


à Ἀρνογλώσσου ῥίζαι διαµασόμεναί τε καὶ διακλυζόµεναι ἀφεψη- 
… Λεῖσαι, À µυρσίνης κλωνία μετὰ ὄξους ἀνεζεσμένα, à πενταφύλλου 
βίζα πθυφηθῖσα ἐν ol À κηκὶς ἐν "m ixavas Ro ñ ἑλ- 
d τῶν ins, eupllipos ῥίδα, olvou si SET ES 
cla@ls ἁγρία, γλήχων μετὰ ὀξυμέλιτος, ὑοσκυάμου τὸ ria xal 
ire γκι Denis τοῦτο καὶ τοὺς 
᾿σειοµένου» σ]εροοῖ. Πνριάσεις δὲ ἔξωθεν μὲν, à ἀλῶν πεφωγµέ- 
αν µαρσύπου». Αὐτὸν δὲ τὸν ὐδόντα απνριάσεις, 




























M 


—: ἐπερείδων. 
M" ξα᾽. Αποθλεγματισμοί ὀδονταλγίας. 
᾿Σταφὶε ἀγρία διαμασηθεῖσα ἰδίᾳ καὶ μετὰ γλήχωνος " 3 σκορό- 


Bo. CONTRE LA DOULEUR DE DENTS; DES DENTS QUI ONT SOUFFERT DU FROID 
ET QUI SONT ÉBRANLÉES. 

Mer des racines de plantain ou les faire bonillir et user de la dé 
nction en collutoires; user également en collutoires de la décoction des 
meaux de myrte cuits dans le vinaigre, ou de la racine de quintefeuille 
ite dans le vin. ou de l'ellébore noir avec du vinaigre, ou mácher de 
orce de la racine de cáprier. Pour les dents qui sont douloureuses par 


, le raisin sauvage, le pouliot avec l'oxymel, les graines el les 
* la jusquiame avec du vinaigre ou du lait d'ánesse: tout cela 
ait aussi les dents vacillantes. On fomentera les parties extérieures 
des sachets où l'on mettra soit du sel grillé, soit du petit millet. Vous 
μονος aussi la. dent elle-même : trempez une branche sèche d'ori- 
dons l'huile bouillante et appliquez-la sur la couronne de la dent 


dh APOPHLEGMATISMES CONTRE LES DOULEURS DE DENTS. 
'e seule ou máchée &vec du pouliot tire ln pilnite de la 


ur 


y Enpoë κλωνίον sis ζεσ]ὸν ἔλαιον βάπΊων τῷ πονοῦντι 


du froid, employez la racine de pyréthre, la lie de vin chaude, 


742 ORIBASE. EUPORISTES, IV. 62-65. 
dan Φυρήνας σέντε, µυρσίνης µελαίνης Φύλλα ὀλέγα σὺν ὄξει , κινῶν 
235» ἁπδίτη, Ve μέχρις ἡμίσους, καὶ δίδου διακλύζεσθαι xai δια- 
κρατεῖν ' tiva χαίνοντας ἐὰν ἀποῤῥεϊῖν τὸ Φλέγμα. 
£2. Πρὸς v0 ὑδόντα καὶ μύλην ἀπόνως par. 
Άλαίσου La φυράσας ἐν ὁπῷ τιθυµάλλου fes xarà τοὺς ὁδόν- 


: τας. Καὶ ἑπάνν κισσοῦ Φύλλα, xai ἑάσας ὥραν αἷρε αὐτό ' αὐτομά- 


ι0 


σως y12 Ὁιξησσται. 
Ἐν ous τους ἠσβενηποτας ὀδόντας ἡὶ μύλας xai τοὺς τριθοµένους καὶ 
τοὺς αἱμοδιῶντας. 

Mz»: a2: avis ἐν ἡλίῳ ἴσα Seouÿ ὕδατι ἀνεὶς, sacs τὸ ἡμισν 
πούσµιξον καὶ do 2ιαπασᾶσθαι : ἐὰν δὲ ᾗ ξηρὸν, βραχὺ Du 
σρύσμιξον. Καλὺν 2: καὶ µασΊίχη µασωμµένη. Τοὺς dà τριθοµέ- 
νους ὀδύντας ὧς ἂν «τὸ παλαχότητος τοῦτο Φάσχοντας, σκληροτέ- 


tête; ou mettez dans du vinaurre et remuez avec une spatule de sapi 
cinq gousses d'ail et queiques feuilles de mvrte. noir; faites réduire à 
moitié par la cuisson: on liver: h bouche avec ce mélange et on I» 
gardera; ensuite on ouvr rà h bouche toute grande afin que là piture 


puisse s écouler. 
02. MANIÈRE D'ARBACHER SANS DOLLELA LES DENTS ΕΤ MEME LES MOLAIRES. 


Petrisez une drachme de farine de froment avec le suc de tithymal. | 
el vous en entourerez les dents. Je loue aussi l'application des feuille ! 
de lierre , que vous laisserez pendant une heure; après quoi vous enkère 
rez le tout τα dent tombera d'elle-même en petits morceaux. 


63. DES DENTS OU DES MOLAIRES FAIBLES ET QUI SE BRISENT AISÉMENT, OÙ QU 
SONT AGACÉES. 


On delavera dans de l'eau chauffée au soleil du miel et de la cire à! 
poids égal. en.» mélant la moitié de poix. puis on fera mächer ο Πέ 
lange: S'il est trop sec. on ajoutera un peu d'huile. Le mastic mäche ei ! 
utile aussi. On rend plus dures avec des médicaments astringents le 3 
deuts qui se brisent aisément, 11 mollesse paraissant en ètre la aus 


Cu. 63; 1 No. διαμασᾶσθαι ἐὰν dé... ἡ Enpor pacitxn μασωμένη MN: de. 
410.5" uaompern © Gal.: dau. dir de καλὸν δὲ καὶ ξηρὰ µασΊίχν F. 


MALADIES DES DENTS. 743 
4 pous ἀποτελεῖν xp) διὰ τῶν σ]υφόντων. Αἱμωδίας δὲ laua ἐσ]ὶν 
ἀνδράχ»η, αὐτή τε xal à χυλὸς αὐτῆς, ἡ ἔλαιον διακρατούµενον. 
E. Πρὸς τὰ ὀδοντοβνοῦντα βρέφη. 
1  Éxi δὲ τῶν ὑδοντοφνούντων βρεφῶν ἐὰν daw ἐπαλγεῖς, κυνείῳ 
γάλακτι σπερίχριε, À λαγωοῦ ἐγκεφάλῳ * ποιεῖ καὶ ἐσθιόμενος. 
Y Ἐὰν δὲ δυσχερῶς ὁδοὺς ἐκφύηται, κύπερον μετὰ βουτύρου καὶ σου- 5 
ξε᾽. Πρὺς QuAmo)v ὁδονταλγίας καὶ ῥῶσιν καὶ εὐπρέπειαν ὁδόντων, 
| Τιθνμάλλου ῥίζας ἑψήσας ἐν οἴνῳ μέχρις ἡμίσους, Jis τοῦ µη- 
2 νὸς διακλύξου, καὶ οὐδέποτε ὑδόντα ἀλγήσεις. Acura δὲ œpés τε 
Ernie xal ῥῶσιν καὶ εὐπρέπειαν τὰ ὑπογεγραμμένα 
| * λαγωοῦ κεφαλὴν καύσας καὶ λεάνας σµήχου À das 10 
4 à uos δα µέχρι κηρωτοειδὲς γένηται, καθαρῷ ὀθονίῳ δήῄσας 
, εἶτα µίξας ἴριν ὀλίγην σµήχου. 


μμ. son suc, ou l'huile dans laquelle il a été macéré, gardés 
la bouche guérissent l'agacement. 
64. DE LA DENTITION DES ENFANTS, 

- Pour calmer les douleurs des enfants durant la dentition, on oindra 
H gencives avec du lait de chienne ou avec la cervelle d'un lièvre: il 
| bon aussi de donner ces substances pour nourriture. Si les dents 
ο μμ, on fera, dès qu'elles paraitront, des onctions avec 
^t el du beurre, ou avec l'huile de lis. 


NT QUI PRÉSENVE DE LA DOULEUR DES DENTS, LES RAPFERMIT ET LEUR 
DONNE DE L'ÉCLAT. 

rires jusqu'à réduction de moitié, des racines de 

' » el Invez-eu la bouche deux fois par mois; aucune douleur ne 
ra sentir. Les remèdes détersifs dont je vais donner le détail sont 
el ents aussi pour garantir les dents contre la douleur, les fortifier et 
ias iner de la beauté : brülez la téte d'un lièvre, faites une poudre et 
ED ou mélez du sel et du miel jusqu'à ce qu'ils ncquiè- | 
ο de cérat, enveloppez-les dans un linge blanc et brülez- 
Ried d'iris ot Bottesen Js dent 


1 7% L 8, ὀδόντα om. M V. — 0. εὐκρέπειαν ] et honesti fient. Verss, antiq. 
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Et 
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4 ἐναφεψημένης ὑοσκυάμου ῥίδη». Ex) δὲ τῶν ῥευματιζομένων καὶ 
περιξεθρωµένων μετὰ ἐξοιδήσεώς τε καὶ ὀδύνης καὶ ὑπονεμομένων 
— ἄκρως, wowi συρία ἥδε' µηλωτίδι ἔριον περιειλήσας els ζεσ]ὸν 
. ὅλαιον ἀπόξαπ]ε xal προσάγαγε τοῖς οὔλοις, ἕως ἐξομαλισθῇ, καὶ 
λευκὰ τὰ οὖλα κύκλῳ γένηται * οὕτω γὰρ ἴσ]αταί τε ἡ νομὴ, καὶ 
5 ἐξ ὑγιοῦς τῆς σαρκὸς τὸ περιθρωθὲν τρέφεται. Μετὰ δὲ ταῦτα χρῶ 
L «ππροστρίμματι τῇ κηχίδι λειοτάτη ὡς ὀξύδαφον μετὰ σμύρνης, ds 
6 κυάµου τὸ µέγεβος: χρῶ λείοις ξηροῖς. — Ὠπὶ δὲ τῶν ἐπουλίδων 
ππιροσάπΊου χαλκάνθου καὶ µυρσίνης ἴσα μετὰ ὀλίγης σχισΊῆς, 


Er. Περὶ τῶν αἱμασσομένων ούλων». 
 Ainazzomévois δὲ οὔλοις ἄκρως σοιεῖ ὑγρὰ σ]υπ]ηρία μετὰ δι- 10 
ἄλόης συναπΊομένης, À σχισΊῇ καὶ µυρσίνη λειοτάτοις -σα- 


E σ]υφβέντων δὲ, µέλιτι χρίε. 


— denis; mais le vinaigre dans lequel aura cui la jusquiame est un des re- 
p les plus appropriés. Pour les gencives qui ‘sont atinquées d'un 
1 gperradtes, tuméfiées, douloureuses el profondément rongtes, on 

aploiera utilement la fomentation suivante : enroulez de la laine autour 
du DA trempea cette laine dans l'huile bouillante et appliquez-la sur 
| ime jusqu'à ce qu'elles soient. égalisées et qu'elles blanchissent 
mlairement: on arréte ainsi la corrosion et ce qui était rongé se 

1 de chair mine, On emploie ensuite le dentifrice où entre de la 

Ede galle réduite en poudre impalpable, autant qu'en peut contenir 

ar m oue avec de la myrrhe gros comme une fève : après avoir pilé 
et , faites-en usage. — Contre l'épulis (petite eæcroissance de chair 


ER gencives), employez le vitriol bleu et la myrrhe, parties égales, 
x une petite quantité d'alun de plume. 


68, DES GENCIVES SANGUINOLENTÉS. 


L ‘application de l'alun liquide avec le double d'aloés est le remède 

Br excellence pour les gencives sanguinolentes. Ou encore frottez avec 

& Falun de plume et de la myrrhe pilés trèsfin; puis oignez avec. du 
miel quand f'astringence est opérée. 


OE ἠνομέρον V ; ivepévor M. 
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Éd". Περὶ τῶν ἐν τῷ σΊόματι σαθῶν, θλεγμονῆς καὶ ἄφθας. 

Ézl δὲ τῆς ἐν τῷ σ]όματι θλεγμονῆς ὅταν μὲν «xz» τὸ σΊόμα | 
φαίνηται σληθωρικὸν À καχόχυµο», Φλεθοτοµίᾳ δεόντως χρώµεθα, 
xal καθάρσει καὶ κλυσ]ῆρσι καὶ ἀσιτίαι». El δὲ µηδέτερον εἴη τού- 1 
των, ἐπὶ τῶν τοπικῶν ἴασιν εὐθὺς ἀφικνούμεθα, κατὰ ἀρχὰς μὲν 

5 ἀνασ]έλλοντες διὰ τῶν σΊυφόντων καὶ ψνυχόντων, olo» do] τὸ διὰ 
µόρων, προσλαθὸν ὄμφαχος, à ῥόδων ἄνθος à αὐτὰ τὰ ῥόδα ξηρὰ, 
βαλαύσ]Ίιόν τε xal κύτινοι καὶ xnxldes ὀμφακίτιδες, xal afw- 
πΊηρία, καὶ ῥοῦς, καὶ γλαύχιο», xai ἀφέψημα µυρσίνης xal σχισ]Ίῆς. 
Καὶ dpxei τὸ διὰ µόρων τὸ τοῦ κρόκου καὶ τῆς σμύρνης «φροσει- 3 

10 ληφὸς eis τὸ aca: τὴν θλεγμονήν. Ῥυμπεφθείσης δὲ αὐτῆς ᾖδ, À 

: xai [τε] τῶν διαφορούντων µέγνυμεν, τὸ ἀφρόλιτρο», καὶ τὸ λέτρον ἡ τὸ 
Θεῖον ἄπυρο», ὅπερ ἐσ]ὶν ἁπάντων ἰσχυρότερον. Éviore δὲ σίραιο 5 
ñ µελίκρατον αὐτῷ µέγνυµεν, ἐνεψημένου ὁριγάνου # ὑσσώπου ἡ 
γλήχωνος ἡ Θύμου À Suubpas À καλαμίνθης " ἐπενοήθη ydp τὰ 

15 µέσα Φάρμακα ταῖς δυνάμεσιν, ὥσ]ε ἐπὶ τῆς χρείας μιγνύειν τὰ 


69. DES AFFECTIONS DE LA BOUCHE, DE L'INFLAMMATION ET DES APHTHES. 


Lorsqu'il v a une inflammation dans la bouche, si tout le corps | 
semble pléthorique ou plein de mauvaises humeurs, nous avons avec 
succès recours à la saignée, aux purgations, aux lavements et à la diele. 
Si aucun de ces deux cas n'existe, nous employons les remèdes exté- 2 
rieurs, et d'abord les astringents et les réfrigérants, tels que le médi- 
cament aux müres mélées avec du verjus, ou la fleur du rosier, ou les 
roses elles-mêmes sèches, le grenadier sauvage, les premieres fleurs du 
grenadier, la noix de galle verte, l'alun, le sumac, le glaucium et une de- 
coction de myrte et d'alun de plume. Ensuite, pour amener linflamms 3 
tion à coction, il suffira du médicament aux mûres où entrent du safran 
et de la myrrhe. Lorsque l'inflammation sera müre, on aura recours aux À 
résolutifs : l'aphronitron, la soude brute, le soufre vif, substance qui 
est, entre toutes, la plus efficace. Quelquefois nous ajouterons du vin 5 
cuit ou du mélicrat où l'on aura fait cuire de l'origan, ou de l'hysope. 
ou du pouliot, ou du thym, ou de la sarrictte, ou de la calaminthe; en 
effet les médicaments qui ont une vertu moyenne ont été imaginés afin 


7. κύτ. Gal ; κωτίνη Codd. — 11. [τι] Gal.; om. Codd. — 14. 4 Θύμον om. M 
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6 dpnériovra. Κατὰ μέντοι τὰς ἀχμὰς τῶν Φλεγμονῶν ὀλιγάκις μὲν 
χρῆσθαι δεῖ τοῖς σΊοματικοῖς Φαρμάκοις, διακλύσμασι μὲν καὶ 
ἀνακογχυλίσμασι παρηγορητικωτέροις σέπΊειν τὴν Φλεγμονὴν, 
olo» doll τὸ τε διὰ τῶν ἰσχαδων καὶ τὸ διὰ τῶν -σιτύ- 
pow ἀφέψημα, καὶ τὸ σχίνινον ἔλαιον ἐπὶ διπλοῦ σκεύους χλιαινό- 

| 7 µενον. Ἀλλὰ καὶ αὐτὸ τὸ σ]οματικὸν ἐν ταῖς ἀκμαῖς ἀνακογχυλί- 
σασθαι ὀύναταί τις μιγνύμενον ὑδαρεῖ τε µελικράτῳ καὶ Ξερμῷ 

B σιραίῳ’ μὴ παρόντων δὲ τούτων, ὕδατι Θερμῷ. Τούτων µεμνημέ- 

- vos (?) ῥᾳδίως ἐκ τῆς παρούσης ὕλης εὐπόρισΊον συντιθέναι δυνήσῃ 

9 φέρµακον. — Tov δὲ ἑλκῶν τῶν ἐν τοῖς σΊόμασι, ἔσα μέν ἐσ]ι 
— πιλαδαρὰ, τῶν Εηραινόντων ἰσχυρῶς δεῖται Φαρμάκων, olov τοῦ δι- 
Φρυγοῦς, κατὰ αὐτό τε xal μετὰ μέλιτος 9) οἰνομέλιτο». Αγαθὸν δὲ 

D καὶ τὸ τοῦ Μοῦσα, καὶ à τοῦ ῥοῦ χυλὸς, καὶ ὀμφάκιον. Τὰ [δὲ] 
ἁπλούσἹερα τῶν ἐν τοῖς σΊόμασιν ἑλκῶν ἱκανὰ Φεραπεύειν dal τὰ 

2 σ]οματικά * τό τε διὰ µόρων καὶ βάτων. Kal τὰ ἄλλα ὅσα δὲ ἱκανῶς 


- que, le besoin sen faisant sentir, on püt mêler ceux qui conviennent. 

6 Dans la période d'état de l'inflummation il faut user rarement des mé- 

ο dicaments stomatiques ; cependant on doit rincer la bouche et se gargari- 

ser avec ceux qui procurent la coction de l'inflammation : tels sont une 

décoction de figues ou de son, et l'huile de lentisque chauffée dans un 

7 vase double. 'l'outefois, dans la période d'état, le médicament méme qui 

est dit stomatique peut être employé pour rincer la bouche, pourvu qu'on 

E Thgdromel trempé d'eau et à du vin cuit chaud, ou à l'eau 

, #i on n'a pas ces derniers sous la main. Vous souvenant de tout 

sla, vous pourrez confectionner un médicament avec une matière qui 
ph facilement sous la main. — Parmi les ulcères de la bouche, 
“ceux qui sont trés-humides demandent des médicaments qui dessè- 

*hent fortement, comme est le deutoxyde de cuivre, soit seul, soit avec 

E. miel ou du vin miellé. On emploie aussi utilement les pastilles de 

| i, le jus du sumac et le verjus. Les ulcères simples de la bouche 
E pe it tre guéris parles médicaments dits stomatiques , tel que celui qui 

Bi aec des máüres et des ronces. Il y a danger que les uleères de la 


Janine Gal.; περιτ]εύειν Codd,;qua — hoc ergo memoravi LL. — 12, À οἶνομέ- 
Wiperunt LL. —8 9. μεμνημένους Codd.; — Arros om. L.L.—13. [34] Gal; om. Codd. 
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ὑγρὰ τῶν ἐν τοῖς σΊόμασιν ἑλκῶν «σλησίον ἐσΊὶν ὁσ]ῶν καὶ xiviv- 
vos σῷακελίσαι, σφοδροτάτων οεῖται φαρμάκων * καὶ δὲ) λεαένοντας 
τῶν εἰρημένων τροχίσκων τινὰ ξηρὸν ἐπιτιθέναι τὸ Φάρµακον ' 
διὰ γὰρ τὴν ὑγρότητα καὶ «ερμότητα τῶν dv τῷ σΊόματι μορίων», 
ταχέως ἐπιγίνεται σηπεδών ᾿ διὸ καὶ τοῖς ἰσχυροτάτοις Qappdxos 
ἀναγκαζόμεθα χρῆσθαι ᾳολλάχις ὑπὸ αὐτῶν. ἰσχυρότερα δὲ dois 13 
ὅσα τὴν καλουµένην ἐσχάραν ἐργάδεται σαραπλησίως τοῖς καντη- 
péous. — Tàs δὲ ἐπιπολῆς ἑλχώσεις ἐν τοῖς σΊόμασιν γινοµέρας li 
ἄθθας ἀναφέρουσι: γίνονται δὲ τοὐπέπαν αὗται τοῖς βρέφεσι», ἐκ]. 
τοῖς μετρίως σΊύφουσιν ἰωμεναι τὰ ᾳολλα. Ποτὲ μὲν καὶ ypori. 15. 
ζουσιν À ὀύσλυτοι, xal τῷ χρόνω σηπεδονῶδες ἴσχουσί τι τὴν 


καλουµένην νοµήν. Ὠπὶ μὲν οὖν τῶν βρεφῶν, ὅσα ψωμίζουσιν αἱ 16 
τροφοὶ, Φακὴν μετὰ βραχέος ἄρτου καὶ μυελοῦ µοσχείου À ἐλαφείου 
διδόναι xpi * μιγνύειν δὲ τῇ τροθῇ καὶ μήλων κυδωνίων καὶ τῶν 


t , ^» 
ἄλλων ὅσα σΊύφει τῶν ἀπίων xal οὕων καὶ µεσπίλων ' xai σοτε 


bouche qui sont très-humides et proches des os ne soient frappés de 
sphacèle; ils exigent donc les médicaments les plus énergiques; en con- 
séquence, nous faisons une poudre avec une des pastilles susdites et 
nous l'appliquons sèche; car, à cause de la chaleur et de l'humeur des 
parties qui sont contenues dans la bouche, la pourriture se produit 
promptement ; aussi est-on forcé de recourir, pour ces ulcères. aux me 
dicaments les plus énergiques. Ces médicaments sont ceux qui peuvent, 13 
comme les cautéres, produire une escarre. — On appelle aphthes les uk li 
cérations superficielles de la bouche; ils naissent la plupart du temps 
chez les enfants, et on les traite surtout par les remèdes peu astringents. 
Quelquefois ils deviennent chroniques ou sont d'une guérison difficile. 15 
car ils produisent la pourriture et engendrent une affection qui est dite 
νοµή (c'est-à-dire qui corrode en serpentant). ll convient, en conséquence. li 
de donner aux enfants à qui les nourrices permettent déjà de manger, des 
lentilles avec un peu de pain et de la moelle de veau ou de cerf; on mclera 
à leur nourriture des coings et autres fruits qui ont une yertu astringente. 
lels que les poires. les cornouilles, les nèfles: si les aphthes sont enflimme-. 


Ην, ἔχονπι Gal. 
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καὶ Ξριδακίνης μιγνύειν τῷ ψωμίσματι, διαπύρου τῆς ἄφύης ὑπαρ- 
17 χούσης. Ei δὲ µηδέποτε vero ψωμίζεσθαι, τὴν τροφὸν ἐπὶ τοῖς 
» ποιούτοις διαιτᾷν. Καὶ μέντοι καὶ διαχρίειν τὰ BpéQn Qapudxois, 
- ὑπερύθρων μὲν οὐσῶν τῶν. ἀφθῶν, ἐν ἀρχῇ μὲν τοῖς µετρίως ψύ- 
χονσίτε καὶ σ]ύφουσιν, ἐφεξῆς δὲ τοῖς διαφοροῦσιν ἀδήχκτως * ὑπο- 
ξανζων δὲ τοῖς αὐτοῖς μὲν, ἀλλὰ μᾶλλον τοῖς ψύχουσιν ' εἰ δὲ 


V 


ὑπόλευκοι καὶ Φλεγματικώτεροι τυγχάνοιεν, τοῖς ῥυπ]ικοῖς' εἰ δὲ 
19 µέλαιναι τοῖς διαοροῦσι γενναιότερον. Emi δὲ τῶν τελείων' καὶ 
| σκληρὰ σώματα ἐχόντων ἤρκεσε μίσυῖ χρῆσθαι μετὰ οἴνου σ]ύ- 
Portes, εἰ δὲ ὑπορύπαρος ἡὶ ἄφθα γένοιτο, σὺν οἰνομέλιτι τρίδειν : 
vois δὲ Ἰσχυροτέροις À κατὰ τὸ µίσυ Φαρμάκοις χρήζουσι, | ὁ ἴδε] 
m τε xai οἰνομέλιτι χρήσιµον | ὁμοίως]. Τὰ μὲν δὴ τοιαῦτα 
a pla µέτρια δὲ xal μάλισΊα πρὸς τὰς ἀρχομένας διαθέσεις, 
σὺν οἰνομέλιτι, καὶ ῥοῦς ὁμοίως. Ἐπὶ δὲ τῶν παιδίων 
κεῖ καὶ τὸ τῶν ῥόδων ἄνθος καὶ αὐτὰ τὰ ῥόδα ξηρά. 

E cos. de la laitue à la nourriture de l'enfant. Lorsque l'enfant ne 
I8 mange pas encore, on fera prendre tous ces aliments à la nourrice. Il 
| D d'oindre la bouche des petits enfants avec des médicaments ; 
's aphthes sont rougeátres, on appliquera, au début, les médicaments 
E Falisfchissent et resserrent modérément; puis on usera de ceux qui 






















E les mais surtout les rafraichissants ; s'ils sont blapchätres et pituiteux, 
o de πα sont noirs, les résolutifs énergiques. Chez les enfants 
| grands et chez ceux dont les chairs sont fermes. il sulfira de donner 
re déliquescent dans du vin astringent ; si l'ulcération aphtheuse 
li jo joris on prescrira le sulfite de cuivre déliquescent avec du 
miel ; quant aux aphthes qui demandent des remédes plus éner- 
jes que cette espèce de cuivre, il sera également bon de prescrire le 
Coste ifie miellé. Les médicaments dont 
de parler sont efficaces; mais-les suivants ont une vertu 
PONT (o débat aes allons: le vetjus avec du vin miellé, 
B Geil di lh ine mire Chez les petits enfants, la fleur 
BREL uta rod sbchsi auffiont: 
omaia Pierce Ll om. LL. — 11. [ ès] Gal.; om. Codd. 
sw γενναιότερον — 1%. μωρο > 


η sans mordication ; s'ils sont jaunâtres, on emploiera les mêmes - 
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τὴν γλῶσσαν ' ἐμξεθλήσθω δὲ κοχλιαρίῳ λελειούμενα Εηρὰ τὰ 
Φάρμακα - διὰ γὰρ τῶν τοιούτων εἰς τὴν κατὰ φύσιν ἐπανάγειν 

| ππροσήκει τὸν γαργαρεῶνα παντὶ τρόπῳ, καὶ μὴ σπεύδειν ἐκτέμνειν. 

6 Όταν δὲ ἰσχνὸς καὶ ἱμαντώδης γένηταί ποτε τηνικαῦτα ἀφαιρεῖν * 

7 ποιοῦτον δὲ αὐτὸν ἐργαξεται χρόνος μακρό». Μετὰ τὴν τομὴν δὲ 5 
del τῷ διθρυγεῖ µόνῳ παραχρῆμά τε καὶ µέχρι συνουλώσεως χρῆ- 
asi τὴν γὰρ οὐλὴν ἀκριεῶς ἐσφιγμένην ἐργάζεται καὶ τούτου 
τοῦ µορίου, καὶ πάντων τῶν ἡλκωθέντων. 


oa'. Περὶ τῶν κατὰ παρίσθµια θλεγμονῶν. 

D Τὰς δὲ κατὰ τὰ wapíaÜpia θλεγμονὰς καὶ ἀντιάδας ἀναπιέζειν 

y δεῖ Φαρμάκῳ τινὶ τῶν ὠφελῆσαι δυναµένων προχρίσαντες τοὺς 10 
B urrDoos - µαάλισΊα γὰρ ἐπὶ τῶν ἀδένων τῶν τῇδε Φλεγμαινόντων, 
τρόπος οὗτος τῆς Sepanelas ἁρμότ]Ίει" χαῦνοι γὰρ ὄντες καὶ ση- 

' ραγγώδεις οἱ τόποι ῥᾳδίως τε δέχονται τὸ ῥεῦμα καὶ «ωροπετέσΊε- 

3 goi γίνονται καὶ πνευματοῦνται. Όταν δὲ ἐπὶ περοσήκοντι τῷ χρόνῳ 


cuiller les médicaments séchés et réduits en poudre; car, de cette facon, 

| gen à à ramener la luette à son état. parfaitement normal; il ne 
| pas se háter de l'inciser. Si, sallongeant, elle devient gréle et sem- 
" blable à une courroie, comme il arrive aprés un long espace de temps, 
“1 alors on fera l'excision. Aprés l'opération , on usera du deutoxyde de 
— Cuivre immédiatement et jusqu à ce que la. cicatrice soit formée; cette 
ice, en effet, produit une cicatrice étroitement fermée dans cette 

se et pm toutes celles qui ont été ulcérées. 


πι. DE L'INPLAMMATION DES AMYGDALES, 


les inflammations des amygdales et les tumeurs dites ἀντίαδες, 

luira les doigts enduits d'avance d'un médicament approprié, 

in pressers la glande ; en elTet. pour les glandes enflammées, ce moyen 
le traitement convient parfaitement , attendu que ces parties, étant láches 
.caverr . sont disposées à recevoir facilement le flux de l'humeur et 
M ES. ως. en temps voulu, l'inflammation a müri et que les 


E posi ἐσφαγίσμενην» Gal.; wpocx ploavse; Codd. — 15. ydp] tamen 
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τά τε τῆς Φλεγμονῆς εἴδη «σέτΊηται, καί τινος ὑγροῦ γλίσχρου 
σλήρεις ὧσιν οἱ dóéves, «σροσμιγνύντες τῷ σΊοματικῷ Papudxy 
νίτρον ἡ ἅλας ἤ τι τῶν τοιούτω», χενώσοµεν τὸ Φλέγμα. Τῆς p#-3 
τοι Φάρυγγος αὐτῆς θλεγμαινούσης, οὔτε Φαρμάκῳ τοιούτῳ χρη- 


5 σΊ]έον, οὔτε ἀναπιεσμῷ διὰ τὴν ἁπαλότητα τῶν σαρκῶν. 


οβ’. Περὶ συνάγχη». 

ὅταν δὲ ὑπὸ συναγχης ανίγωνταί τινες, γινώσκειν μὲν às ἐτι- | 
xivouvés ἐσ]Ίιν à διάθεσις, καὶ «σλέον εἴσω τῆς Φλεγμονῆς ἐρειδού- 
σης, ὡς μηδὲν ἔξω διασηµαίνειν * καὶ ἔτι μᾶλλον εἰ ἀμφότερα τὰ 

«αρίσύµια Φλεγμαίνει, καὶ εἰ à γαργαρεὼν συµπάσχοι. Προσήκει ? 

10 δὲ ὡς ὅτι τάχισΊα κενῶσαι διὰ Φλεθοτομίας τὸ àv σῶμα. Mi: 
«παρόντος δὲ τοῦ τὴν φλέθα τεμεῖν δυναµένου, σχάσαντες τὰς xri- 
μας συγχωρεῖν ὡς ὅτι σλεῖσ]ον ἀποῤῥεῖν ' χρῆσθαι δὲ καὶ x 
σ]ῆρσι δριµέσι, καὶ ἐν ἀσιτίᾳ θυλάτΊειν τὸν ἄνθρωπον dicor, 
ds μετὰ ταῦτα φσεριλαμθάνειν τὸν τράχηλο» ἑλκτικὴν δύναμιν ἔχοντι 


glandes sont remplies d'une certaine humeur glutineuse. nous imélerom 
au médicament stomatique de la soude brute, ou du sel. ou quelque 
substance de méme nature, et ainsi nous évacuerons la pituite. Lorsque 3 
la gorge elle-même est enflammée, on n'usera pas de ce médicament 
el l'on ne recourra pas non plus à la pression, à cause de la mollesse de 
la chair. 


73. DE L'ANGINE. 


Lorsqu'une angine cause de la suffocation, il est bon de savoir quil | 
y a du danger, surtout si l'inflammation se fixe à l'intérieur quoique rien 
n'apparaisse au dehors; mais un danger bien plus grand menace. si lin 
flunmation envahit les deux amygdales οἱ la luette. Il est alors nece- : 
saire d'évacuer au plus tôt tout le corps par la saignée. S'il n'y a per ? 
sonne qui puisse pratiquer la saignée, on scarifiera les jambes en lais 
sant couler longtemps le sang; on usera aussi de lavements äcres. et le 
malade ne prendra aucune nourriture; puis vous appliquerez sur le cou 
un médicament qui possede des vertus attractives ; si en effet la matière qui 


Cu. 725]. 21. σχάσαντες ] culaxandi sunt Verss. antiquiss. 
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Φαρμάκῳ * τῆς γὰρ σφηνωθείσης ἐν τοῖς µορίοις ὕλης ἑλκυσθείσης, 
à ὡς οἰδήσαντα ἔξω, aaa ἐλπὶς τοῦ σωθῆναι τὸν ἄνθρωπον. Καὶ dva- 
χογχνλιαάξειν δὲ τῷ τῆς π]ισάνης χυλῷ συμφέρει λεπ]οτέρῳ μετὰ 
μέλιτος, καὶ τῷ τῶν ἰσχάδων ἀφεψήματι, καὶ τοῦ ὑσσώπου καὶ τοῦ 
ὁριγάνου καὶ σρασίου * διαφοροῦνται γὰρ οἱ ἐν τοῖς µορίοις σῷη- 
(8 ρωθέντες γλίσχροι καὶ σαχεῖς χυµοί. Toii δὲ ἄκρως æpès auvdy- 
χην κυνεία κόπρος λευκὴ ξηρανθεῖσα, λειωθεῖσά τε καὶ σεισθεῖσα 
"6 µέλιτι δευοµένη καὶ διαχριοµένη. Γενναιότερον τούτου Qdppaxov 
ἐπὶ συνάγχης, οὐκ ἄν τις εὗροι ' χρὴ δὲ ὁσ]ᾶ µόνον Φαγεῖν τοὺς 
7 κύνας. Λίνα πλείονα καὶ μάλισΊα τῶν ἀπὸ τῆς Ξ/αλατ]ίας πορφύρας | 
εἰ περιξαλὼν ἐχίδνης τραχήλῳ πνίξειας αὐτὴν τὴν ἔχιδναν, εἶτα 
περιάπΊοις ἓν ἐκ τῶν λίνων τῷ τραχήλῳ, Ξαυμασ]ῶς ὅσονπερ 
ὀνένησι, παρίσθµιά τε καὶ ὅσα περὶ τράχηλον ἐκθλασ]Ίάνει. | 


oy'. Πρὸς τὰ καταπιφόµενα ὁσ]έα καὶ ἀνάνθας, 
Ι Τὰ δὲ καταπιγόµενα boléa ñ ἀκάνβας καὶ ἐμπηγνύμενα τῷ σΊο- 


s'est fixée dans ces parties en est chassée, de façon que ln tumeur se 
4 porte au dehors. on aura tout espoir de conserver le malade. Alors on se 
. gargarisera soit avec le suc très-ténu de ptisane, mêlé au miel, soit avec 
une décoction de figues sèches, ou d'hysope, d'origan et de marrube; on 
— dissipera ainsi les humeurs glutineuses et épaisses qui se sont fixées dans 
5 les parties. Les excréments blancs du chien, séchés et réduits en poudre, 
… passés au crible, délayés dans du miel, et dont on fait des onctions, 
6 ont un effet merveilleux contre l'angine. On ne trouverait pas contre 
un remède plus efficace; mais il faut que le chien n'ait mangé 
7 que des os. En outre, si on lie des fils, surtout ceux qui se font avec la 
marine, au cou d'une vipere, et qu'on l'étrangle avec ces fils, 
puis qu'on en attache un au cou de la personne malade, on soulagera 
— notablement les amygdales et les incommodités de toute espèce qui at- 
le cou. 


39. DRS ANÊTES ET DES OS FIXES DANS LE GOSIEN. 
On extraira les arêtes et les os qui se sont enclavés dans le gosier, 
12. ὅπερ Codd.; quomodo Verss. antiq. 
v. 48 
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µαάχῳ κοµίζουσι σπὀγγιον, À κρεάδινον ἐντετμημένον ἐνάψας ivy 

xai ἀναγχάσας χαταπίνειν, καὶ μετὰ ταῦτα ἀνασπάσας ἀθρέων διὰ 

τοῦ ἀπηρτημένου λίνου" εἴωθε γὰρ συνεφέλκεσθαι τὸ ἐμπεπηγό». 

Δεῖ δὲ καὶ ἄρτου ἁπαλοῦ τὸ évrès διδόναι καταπίνειν, καὶ oëxa ? 
5 ξηρὰ μεμασημένα. 


οδ’. Περὶ τῶν σ]οματικῶν θαρμάκων τῶν θλεγμαινόντων ππαρισθµίων ἡ 
σ]αθυλῆς ἤ τινος ἄλλον μέρους. 

Aid µόρων ἁπλοῦν * Τῶν µόρων τοῦ χυλοῦ κοτύλας σέντε, expo- | 
εψήσας ἄχρι Ὑγλοιώδους συσ]άσεως, ππρόσβαλλε μέλιτος λέτραν 
µίαν καὶ ἕψε µέχρι µελιτώδους συσ]άσεως. Ἐπὶ δὲ τῆς χρήσεως, 1 
ἐν μὲν ταῖς ἀρχαῖς µίγνυε καβάπερ εἴρηται τὰ ἀποκρουσΊικά " κατὰ 

10 δὲ τὰς ἀκμὰς τὰ «σέτΊοντα xal σαρηγοροῦντα " κατὰ δὲ τὰς ar 
axuds, τὰ διαοροῦντα. Κατὰ δὲ τὸν αὐτὸν τρόπον καὶ διὰ τοῦ 1 
χυλοῦ τῶν λεμμάτων τῶν καρύων, ποιήσεις σ]οματικὸν Φάΐρµακον, 
καὶ διὰ τοῦ γλεύκους ἐξ αὐσ]ηρῶν σ]αφυλῶν, καὶ ἀπὸ τοῦ χυλοῦ τῶν 
ῥοιῶν καὶ τῶν ἄλλων τῶν αὐσ]ηρῶν καρπῶν τῶν ἐχόντων xw. 
Παχεῖ μὲν οὖν φανέντι τῷ χυλῷ μέλι μιγνύειν εὐθέτως περοσῆκεν’ À 


avec une éponge ou avec un morceau de chair appendus à un fil, et que 
le patient s'efforcera d'avaler, après quoi on tirera subitement l'éponge 
ou le morceau de chair au moyen du fil qui a servi à les introduire; ce qui 
s'était fixé dans le gosier sortira en méme temps. On donnera aussi à ? 
manger la mie de pain tendre et on πιο den M MEE 


7. DES MÉDICAMENTS STOMATIQUES; DE L'INFLAMMATION DES AMYGBALD, 
DE LA LUETTE OU DE TOUTE AUTRE PARTIE. 

Médicament simple aux máres : Faites cuire cinq cotyles de suc de | 
müres jusqu'à ce qu'il devienne gluant, ajoutez une livre de miel et 
faites réduire à la consistance du miel, Lorsque vous voudrez vous? 
servir de ce médicament, mélez-y, au début de la maladie, comme il a δέ 
dit (chap. 70), des répercussifs; dans la période d'état, des digestifs ei 
des lénitifs; dans le déclin, des dissipants. — On fait également un 3 
médicament bon pour la bouche avec le suc de l'enveloppe des noix, 
avec le moût de raisins ápres, avec le suc des grenades et autres fruits 
ἄργος dont on peut tirer du suc. Le suc paraitil épais, on devra y ajwu- 1 
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5 εἰ δὲ ὑγρότερος εἴη, απροεψηθέντι. Δέχεται δὲ ὁ μὲν τῶν ἀπίων καὶ 
τῶν μήλων χυλὸς, ἔτι τε τῶν σλείσ]ων ὁπωρῶν, ἴσον ἑαυτῶν τὸ 
μέλι" τῶν σ]ρυφνῶν δὲ ἱκανῶς, οἶόσπερ ἐσ]ὶν à τῆς κρανείας καρ- 

0 πὸς, ἐνίοτε μὲν διπλάσιον᾿ [ἔσ]ι δὲ ὅτε καὶ τριπλάσιον.] Τοῖς μὲν οὖν 
μὴ Φέρουσι τὰς Φαρμακώδεις σοιότητας, ἐπὶ μὲν τῶν µετρίων Φλεγ- 
… gováw παρισύµίων À σ]αφυλῆς À ἄλλου τινὸς µέρους, ἀρκοῦσι τῶν 
7 εἰρημένων dort καρπῶν οἱ χυλοὶ, καὶ à ῥοῦς à ἐπὶ τὰ Da. Πρὸς δὲ 
. vüs µείξονας τῶν ῥοιῶν χρὴ τῶν αὐσ]ηρῶν τὸν χυλὸν 9 τῶν κυδω- 
Σων µήλων καὶ ἀμφοτέρων κατὰ τὴν εἰρημένην ἀναλογίαν µίξαι 

B μέλιτος, καὶ γίνεται σύμμετρο». Κάλλιον δὲ καὶ σφόδρα ἂν τὰς ὅλας 

9 χόψας ζοιὰς ἐνεψήσας γλεύκει, Act δὲ μὴ µόνον ἀποκρουσ]ικὸν 
ἔχειν Qdpuaxov, ἀλλὰ καὶ διαφορητικὸν εἰ σκιῤῥούμενόν τι φαί- 
»οιτο" τοῖς εἰρημένοις οὖν µέσοις ἐμεαλεῖς ἑψομένοις γλήχωνος 9 
ὑσσώπου À ὁριγάνου À Ξύμου À καλσµίνθης διειθίσας' οὕτω γὰρ 
ἕξεις ἐπιτήδειον Φάρµακον. 
ter du miel en sullisante quantité; sil est trop liquide, on le fera re- 

5 cuire. On peut mêler aussi une partie égale de miel au suc des poires, 
des pommes et de beaucoup d'autres fruits d'automne; s'ils sont très- 

— épres, comme ceux du cornouiller, on mélera quelquefois le double de 
miel, quelquefois le triple. Quand les personnes qui supportent dif- 

— ficilement les substances médicamenteuses sont prises de légères inflam- 
dios des amygdales, de la luette ou de toute autre partie, il suffira 

ο de donner le suc des fruits dont je viens de parler, puis le sumac comes- 
tible. Pour les grandes inflammations, on emploiera le suc des grenades 


fipres ou des coings, ou des deux, incorporé, comme on l'a dit (1. 2), 
m avec du miel; on obtient ainsi un médicament d'une force modérée. Le 


mieux, cerles, est de couper les grenades en quartiers et de les faire 

— dni vin d'un goût sucré. S'il se produit quelque dureté, le 

icament doit avoir, outre la force répercussive, une vertu réso- 

ve; on joindra donc aux subslances de qualités moyennes que nous 

ions indiquées, après une demi-coction, du pouliot, ou de l'hysope, 

ou de l'origan, ou du thym, ou de la calaminthe: ensuite vous passerez 
— & la chausse; on obtiendra ainsi un médicament convenable. 


4. [ἐστι δὲ ότε καὶ τριπλάσιον] Gal; som. 0-7 ἀρκοῦσι. .. καρπῶν om, LL.—4. dva- 
Cod; interdum autem ettripliciter Li, —  joylan Gal.; rationem LL; ἀλόης Codd. 


48. 
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oz'. Πρὺς τὰς ἐν σ]όματι σηπεδύνας. 


Χάρτου xexauuévou µέρη y, ἀρσενικοῦ µέρος ἓν, λείοις χρῶ" | 
ἄνωθεν δὲ τιλτὸν ππροσεπιτίθει βάψας εἰς ῥόδινον καὶ ἐκθλίψας, --- 
Áo πρὸς peydAas σηπεδόνας τὰς ἐν τῷ σ]όματι καὶ τὰς iv? 
ἄλλῳ μέρει τοῦ σώματος * χαλκίτεως µέρος ἓν, κονίας ἀσξέσ]ου τὸ 

5 ἴσον, ἀρσενικοῦ τὸ ἡμισν᾿ λεῖα µίξας, χρῶ.----Εὰν δὲ ξπραίνηται τὸ 3 
σΊόμα καὶ τὸ σίελον μὴ δύνηται καταπίνεσθαι, σύκα ἑψήσας ἐν oivw 
αὐσ]πρῷ ἀκραάτῳ, δίδου Ξερμὸν καταῤῥοφεῖν * ἐὰν δὲ μὴ δύνηται, 
παρέγχει κατὰ ὀλίγον. 

ος’. Περὶ τῶν ἐν τῇ τραχεία ἀρτηρία ἑλκῶν. 
Τὰ ἐν ταῖς τραχείαις ἀρτηρίαις συνισ]άμενα ἕλκη τὸν ἔνδον αὖ- | 
10 τῶν χιτῶνα Ξεραπεύομεν ἔξωθέν τι τῶν Εηραινόντων ἐπιτιθέντες 
Φαρμάκων, ὑπ]ιόν τε κατακλίνοντες, εἶτα διδόντες ὐγρὸν Φέρµα- 
xov τὸν πρὸς τὰ ἕλκη. Τοιαῦτα ἐν τῷ σΊόματι κατέχειν καὶ βραχύ 3 
τι παραῤῥεῖν ἐὰν εἰς τὴν ἀρτηρίαν ππαρακελεύοµεν. 


79. CONTRE LES ULCÉNATIONS PUTHIDES DE LA BOUCHE. 


Prenez trois parties de papier brülé, une d'orpiment:; pilez et faites | 
en usage ; appliquez par-dessus des brins de fil enduits de sue de roseet 
exprimez. — Autre médicament efficace contre les grandes ulcérations patrider 1 
de la bouche et d'autres parties du corps : Prenez une partie de cuivre py- 
riteux, autant de chaux vive, une demi-partie d'orpiment; pilez, méles 
et faites-en usage. — Si la bouche est sèche et qu'on avale difficilement à \ 
la salive, faites cuire des figues dans du vin ápre et pur et donnez $ 
boire cette décoction chaude; si le malade ne peut l'avaler, entonner 
la-lui petit à petit. 

76. DES ULCÈRES DE LA TRACHÉE-ARTÉRE. 

On traitera par l'application à l'extérieur d'un médicament desséchant 1 
les ulcères qui attaquent la membrane interne de la trachée artères le 
malade doit être, en outre, couché sur le dos; puis on verser dans l» 
bouche du malade un médicament liquide approprié à.ces ulcères. ll le ? 
gardera quelque temps dans sa bouche el l'avalera. goutte à goutte afin 
qu'il coule insensiblement dans le gosier et arrose Ia trachée, 
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οὗ. Πρὸς θωνῆς ἀπυκοπήν, 


1  XuAèr κράµβης μετὰ μέλιτος ἑψήσας, δίδου ἐκλείχειν.---- ἆλλο": 
3$ ποιεῖ δὲ καὶ πρὸς βῆχας ' Auvoomépuou κεκαυµένου καὶ σεσησµέ- 
νου, σ]αφίδων λιπαρῶν», χωρὶς τῶν γιγάρτων, σ]ροθήλων -σε- 
Φωγμένων, καρύων ποντικῶν κεκαθαρµένων, laa λεάνας καὶ µέλιτι 
3 ἀπέπτῳ ἀναλαξὼν, δίδου κοχλιάριον ὑπὸ γλώτΊης. — Πρὸς τὰς 
τῆς Φωνῆς ἀποκοπάς' Τλυκυρίξης Z π’, σμύρνης Z xd', τερεθιν- 
βύνης Ze, τραγακάνθης Z w'* ἕκασ]ον τῶν ξηρῶν κὀπΊε κατὰ 
ἰδίαν καὶ σῆθε * τὴν δὲ ῥητίνην εἰς ὄλμον βαλὼν, χόπΊε καταπάσ- 
σων τὰ ξηρά ᾿ εἶτα ἑνώσας, ἀναπλατ]ε κυάµου αἰγυπ]ίου [τὸ] µέ- 
& γεθος, καὶ ξήραινε ἐν σκιᾷ. Ἐπὶ δὲ τῆς χρήσεως, δίδου ἓν à β ὑπὸ 
5 τὴν γλῶτΊαν κατέχει», καὶ τὸ τηκόµενον Φαραπέμπει». Aci δὲ τὸ 
Φάρμακον ταχέως ἀναπλάτ]ειν καὶ ἐν τῷ κόπΊεσθαι" ξηραίφεται 
yàp τάχισΊα. 
77. DE L'EXTINCTION DK VOIX. 


P. Faites cuire du jus de chou avec du miel et donnez ce mélange en 
2 éclegme. — Autre qui est bon aussi pour la toux : Broyez à parties égales 
| 45 la graine de lin brülée et passée au crible, des raisins secs gras 
ÿ mprés en avoir enlevé les pepins, des fruits du pin rôtis, des noix du 
.. Pont mondées, le tout incorporé avec du miel cru; on introduira une 
) euillerée du mélange sous la langue. — Contre l'extinction de voix : 
E drachmes de réglisse, vingt-quatre de myrrhe, six de térében- 
Thine, trente-huit de gomme adragante; lorsque ces ingrédients sont 
« secs, pilez chacun séparément et passez-le au crible; puis mettez de la 
— résine dans le mortier et pilez en versant les poudres sèches; incorporez 
- exactement et faites des pilules de la grandeur d'une fève d'Égypte, 
ος sécher à l'ombre. Quand vous voudrez faire usage de ces 
gm es donnerez une ou deux à tenir sous la langue, et le ma- 
mde les avalera au fur et à mesure qu'elles se liquéfieront. On doit se 
| Bie dans ls confection et dans la division de ce médicament, car il se 


dessèche promptement. 
n-77:1.5. ἀκέκΊῳ Gal. ; non coctum LL.; ἀπέφθω Codd. — 9. [τό] Gal.; om. Codd. 


| 
| 


| 
(| 
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ax τῶν ix Βώραπος παὶ evréperes α]όσοων. 

Boris aires fie ὀγρὰν τὸ παταβερόμεναν ἀπὸ vis seals, ! 
vs ἐν πατχάόκος., B τὸ ἐν ταῖς τραχείαις ἀρτηρέαις περιεχόρανον, às 
ἐν αλαισέτασι xxi περεπναυµανέεας. lísorsas dà zal τραχύτατες θὰ. : 
mp6 mx; dovrcess τὸς τραχείας αἴτια θψχὸς, mel τὰ empepsi- 
πΊαντα σινόντων Q ἀσθιέντον, παὶ ἀνσκρασία ψυχρὰ ἀναπναισ]αῦν 
ἄσνάναιν. Βστιαυσι dé µετρέως οἱ deh ἀνσκρασίαν βήσ]οντας mi: 
euéé» i»r»cncis. οὕτω € mal ἀθιάσίως ds m μέσον |dmrrek!) 
msrfpiz» JosacÓRG: meh πλνειν αὐτὴν τὴν πατοχἠν τοῦ ανεύµατα, 
ἄλλα mx: re ES αὐτὴν, T) TUS ἀναπνοῆς ἀπεσχέσει τὰ 
παττόαν πένα τῶν µορέων ἐκβερωαώοντας. Σημεῖα dé τῶν οὕτω fer À 
ἁπλανότι τῆς boues ἐκετεινομένης ὅτε οὖν αεραίως τε εἰσπνόωσι, 
xmi ἐν αἔαν Ξεραῦ ὀκατρᾷζωσιν, 8 μειρὸν $ οὐδὲ ὅλως βήτΊουσω. 
Ai & ατα γαργαλισμοῦ σινισΊάμεναι Εὔχες ἐνδείπνυνται σαφώς 5 
7i. J4 l4 TOUL. D€ La POFFICILTE DE XESPTRER. DC CATARRHE, DC COSTIS, M 

La SAIUIUE δα LA WOCL. DES CRSCHATS QUI SORTEXT DC THOARAX ET DC POCHOR 

L'oumwer qui descend Je la tête est La cause de la toux, comme oa | 
v sus dis es catarrbes. ou been cest Fhumeur contenue dans b 
σκην ειτε. come on le remarque dans les pleurésies et les péri 
.ovumocars Les asperites de là gorge et de la trachée-artère produisent 1 
iis bo xax. ce qui sengage dans cette artère. quand nous buvons os 
nueva. ii pexiuit egalement. «ins que 'intemperie froide des orgaaes 
cx a cvspeanea. La toar qui vient d'une intempérie est légère, saa! 
ex ectonioea. et tellement benicne. qu on peut non-seulement s empè 
cero de asser et retenir sa respiration. mais aussi. par cette rétentios 
www. porter remede a cetie affection en rechauffant les parties τετ 
des Les sos caracteristiques de cette toux. c'est qu'elle arrive dam { 
w« rxsXcizeas soglunes. attendue que le froid devient plus intense. 
tais quw toussers peu eu point si l'on inspire doucement et quoa 
babe use muse ben chauffee. Lorsque la toux est accompagnée de 5 
jwoNvawut. cest unc preuve que le lux provient de la téte et se dirige 


———— — — 
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6 µονα. Mndevès μὲν οὖν ἀναπ]νομένου, λεπΊὸν εἶναι χρὴ γινώσκειν 
7 τὸ καταφερόµενον " ἀναπΊνόμενον δὲ τινὸς, τὸ ἐναντίον. ἰασόμεβα 
δὲ τὴν μὲν ἐπὶ λεπΊῷ ῥεύματι γιγνοµένην βῆχα, καὶ τὴν ἐπὶ τρα- 
χύτητι, παχύνοντες τῇ διὰ κωδυῶν À τινι τῶν ἀνωδύνων καλουµέ- 
vow Φαρμάκων "τῆς δὲ διὰ πάχος, καὶ γλίσχρον χυμὸν ἐγκείμενον 
8 διὰ τῶν λεπΊννόντων. Κενταυρίου τοῦ μεγάλου à ῥίζα δυσπνοίαις 
9 καὶ ταῖς σεπαλαιωµέναις ἁρμόξει βηξί. Μελάνθιον κατάῤῥους ἰᾶται 
10 Ξερμὸν ἐν ὑθονίῳ «xpocayópsvov, ds συνεχῶς ὀσμᾶσθαι. Σ]ύραξ 
βηχας, κατάῤῥους, καὶ κορύξδας, καὶ βράγχους ὀνίνησιν ἐκλεικτόν. 
11! Ἀτρόξιλον βαλὼν ὅταν 9 λιπάρὺς µάλισΊα, τουτέσΊιν ἐν κύκλῳ 
πολλὴν ἔχων ἐμπερικεχυμένην τὴν ἰδίαν ῥητίνην, ἔψησον ἐν ὕδατι 
μετὰ wpacíou αροσφάτον, εἶτα τῷ ἀφεψήματι µίγνυε né: συµµέ- 
πρως, ἔψησον πάλιν τοῦτο µέχρι µελιτώδουε ava datus , xal xpo 

πτρὸς τὰς ἐκ Ξώρακος xal wvejpovos «licis. 

Cn. 79. (Περὶ ἀναγωγῆς καὶ Βρομθώσεως aluaros), — Syn. IX, 2. 
Om, τό, νε Καὶ τὸν p. 169, 1; Kal µάλιστα.,... ποθεῖσα, p. 467, 8-9. 
Cu. 80, (Πρὸς ἀσθματικὰ καὶ ἐμπνϊκούς]. Syn. IX, 5. 
Om. Tois λεγοµένοις..... Kal, p. 471, 6; 472, 5; καὶ μετὰ τροφήν, p. 472, 
| 13. 

G vers la trachée-artère et le poumon. Si l'on n'expectore rien, on saura 
7 que le flux est ténu; dans le cas contraire, ce sera l'opposé. Nous trai- 
terous la toux que produit un flux ténu et l'aspérité [qu'il cause?] en 
épaississant ce suc par l'usage du diacode (médicament aux tétes de pa- 
rot). ou de quelqu'un de ceux qui sont dits ἀνώδυνα (anodins); nous 
emploierons les atténuants contre la toux qui est causée par une hu- 
8 meur épaisse et visqueuse fixée dans la partie. La racine de la grande 
9 centaurée guérit la difficulté de la respiration et les toux opiniátres. La 
mielle, mise chaude dans un linge et approchée souvent des narines, 
10 arrête les catarrhes. Les toux, les catarrhes, les enchifrènements, les 
HE raucités, sont soulagés par le styrax pris en éclegme. Faites cuire dans 
FYesu, avec du marrube frais, les fruits du pin lorsqu'ils sont très-gras, 
c'est-à-dire lorsqu'ils sont entourés d'une résine abondante; ajoutez du 
miel à la. décoction, en faible proportion, et faites cuire de nouveau 
jusqu'à ce que le tout prenne la consistance du miel; puis ordonnez 
ce médicament pour l'expectoration qui vient du thorax ou du poumon. 





MALADIES DES ORGANES INTESTINAUX. — 761 


Cu. 85, — Syn. IX , 10 (suite, depuis Κηρωτή, p. 480, 4 ). 
Om, Ofro. . ... διαλύων. p. 482, 9-10; didou aivar, 11. 


Cu. 86. — Syn. IX, 10 (suite, depuis Πρὸς δὲ τὰς ἀνατροπάς, p. 483, 13). 


Cn. 85. = Syn. IX, 11. 


Om. οὐδέν, p. 484, 7; Kai..... ἐμπνενματώσεις, p. 485, 14-486, 1; donne xai 
ἀρισ]ολοχία σ]ρογγύλη διὰ éuQpaËsv À παχύτητα πνεύματος ὀδύνας Ξεραπεύει + τὰς 
δὲ did ἔμθραξιν τῆς κοίλης ὀδύνας À διὰ παχύτητα γινοµένας, οἶνος, au lieu de 

οἴνος, 486, 2-4. 


πη’. Περὶ κωλικῶν. 


|  Οἷς ἂν ἐν τῷ κώλῳ καὶ τοῖς ἐντέροις ἐνίδη τις δακνώδης χυμὸς, 
ΑλαάπΊονται μὲν ὑπὸ τῶν Ξερμῶν τροφῶν καὶ Φαρμάκων, καὶ ἀσι- 
τοῦντες σαροξύνονται ' διατίθενται δὲ ἄμεινον τοῖς καταχερασΊι-- 
2 κοῖς χρώµενοι. Δεῖ οὖν περικλύξειν ἐνήματι αρότερον μελικράτῳ 
À χνλῷ α]ισάνης, καὶ TpoQds εὐχύμου» καὶ δυσφθάρτους «'αραλαμ- 
βάνειν' Φεύγειν δὲ τὰ λεπΊύνοντα καὶ Sepualvovra* χρὴ yàp À 
κενῶσαι τὸν χυμὸν À κατακεράσαι ' µηδετέρου δὲ τούτων δυνατοῦ |: 


yevouévou, καταφεύγειν ἐπὶ τὴν τῶν ναρκωτικῶν χρῆσιν * τοὺς γὰρ 
ἐν τοιαύτῃ διαθέσει, οὐ µόνον τὸ ναρκοῦν τὴν αἴσθησιν ἐπικουφί- 
ζει τῆς ὀδύνης, ἀλλὰ καὶ τῷ σαχύνειν τὴν λεπΊ]ότητα τῶν ὑὐγρῶν 





BS. ΡΕ LA COLIQUE. 


| Quand une humeur mordicante s'est fixée dans le colon et les intes- 
tins, les aliments et les médicaments chauds nuiront, et l'abstinence 
exaspere le mal, tandis que l'usage des substances tempérées améliorera 
2 l'état du patient, En conséquence, on commencera par faire prendre un 
lavement préparé avec du mélicrat ou du sue de ptisane, puis on don- 
nera des aliments d'un bon suc et qui se corrompent dillicilement; on 
rejetlera tout ce qui atténue οἱ échaulle, car les humeurs doivent étre 
ou évacuées ou tempérées ; quand vous ne pouvez faire ni l'un ni l'autre, 
il faut recourir à l'emploi des narcotiques; dans ce cas, en effet, non- 
seulement la douleur est endormie par les narcotiques, mais, en outre, 
les malades sont grandement soulagés par l'épaississement des humeurs 
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τῷ dal κασ]Ίορίου τε καὶ ὁπίου, μέγεθος ἑκατέρων μὴ μεῖξον xvd- 
7 µου, εἰς κοτύλην τοῦ ἐλαίου. Δύναιτο δὲ ἄν τις ἀναλαμθάνων ἐκ τοῦ 
Φαρμάχου τούτου κροκίδα µέχρι πλείσΊου κατὰ τὸν δακτύλιον ἑντι- 
βέναι * δεῖ δὲ ἀποδεσμεῖν ἰσχυρὸν νῆμα τῆς xpoxidos, ἵνα, ὅταν dén, 
Β ῥᾳδίως λαµθάνηται. Λύχων xónpos διδοµένη, καὶ μάλισΊα à λευκὴ - 
µετά ὕδατος ἡ οἴνου λεπτοῦ κατὰ τὴν σύσΊασιν, ἄκρως ὠφελεῖ τοὺς 
κωλικοὺς, οὐ µόνον ἐν σαροξυσμοῖς, ἀλλὰ καὶ | ἐν] διαλείµµασιν * à 
γὰρ παύει τελέως τὸ νόσημα, À ππραότερον καὶ διὰ χρόνου γίνε- 
9 σθαι παρασκευάξει. Μέλλει δὲ, εἰ μὴ πεπΊωκνῖαν ἐπὶ τῆς γῆς εὕ- 
8 pori» τὴν κόπρον, ἀλλὰ ἐπί τινος S-duvou καὶ βοτάνη». Καὶ aa 
δὲ εὑρίσκεται διαφυγόντα τοῦ ζώου τὴν σέψιν, ἄτινα λεῖα διδόµενα 
πτίνειν, ὀνίνησι τοὺς κωλικούς * δεῖ δὲ καθαριωτέροις διδόντας, ἁλῶν 
| xal πεπέρεως µιγνύειν, ) τινος τῶν ἠδέων. Θαυμασ]ῶς δὲ ὅπως 
καὶ περιαπΊομένη ταῖς λαγῶσιν ὠφελεῖ σαφῶς" χρὴ δὲ ἐκ λυκο- 
Ερώτου γενοµένῳ ῥάμματι τὸ περιάπΊον ἐξαρτᾷν, ἐν δέρµατι | 
7 chacun gros comme une fève dans une cotyle d'huile, On pourra aussi 
tremper des flocons de laine dans ce médicament et les introduire le 
plus avant qu'il sera possible dans l'anus; un fil résistant attachera la 
8 laine afin qu'on puisse les retirer facilement quand il le faudra. Les ex- 
créments du loup, surtout ceux qui sont blancs, donnés dans de l'eau 
ou du vin blanc de consistance ténue, ont une grande efficacité dans la 
colique, non-senlement dans les accès, mais aussi dans les rémissions : 
ce remède, en effet, ou guérit radicalement le mal ou le rend plus sup- 
9 portable et recule les accès. Il sera préférable que les excréments n'aient 
point touché la terre, mais qu'ils soient reçus sur des broussailles ou 
10 de l'herbe; puis on prendra soin de les couvrir. On trouve aussi dans 
ces excréments des os non digérés par l'animal, lesquels pilés et donnés 
en baisson sont aussi d'un bon effet dans les coliques; on doit toutefois, 
pour les personnes qui recherchent la propreté, .y méler du sel et du 
u poivre ou quelque substance agréable au goût. Appliqué sur les lombes. 
. ee remède procure un soulagement merveilleux: mais ces excréments 
doivent être enveloppés dans de la peau d'un cerf et fixés avec une corde 
faite avec la laine d'un mouton mordu par le loup; si vous n'avez pas sous 
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Cu. 92. —— Syn. IX , 16, 
Om. xai ὅδωρ εὐθὺς dós, p. 493, 8-0. 
Cn. 93. (Πρὸς τὰς τῆς ἔδρας ὀμαθέσεις, Φλεγ μονὰς καὶ σ]ώσεις.]--- Syn. IX , 17. 
Cu. 94. — Syn, IX, 17 (suite, depuis Πρὸς δὲ τάς, p. 494,8). 
Om. ἁρμόζξει δὲ ἐπί αὐτῶν xai κατάπλασμα, p. 494, 10-495, 1. 
Cu. οὗ. — Syn. IX, 17 (suite, depuis Πρὸς δὲ τοὺς κρησµούςε, p. 495, 4). 
Cu. 96. — Syn. IX, 17 (suite, depuis Πρὸς δὲ τὰς ἐν ἑακτνλίῳ, p. 495, 6]. 
Ajoute καὶ αἱμοῤῥοίδας après ῥαγάδας, p. 195, 6. 
Cn. 97. — Syn. IX, 18. 
Cn. 98. — Syn. IX , 18. (Suite, depuis Σύνθετον ἐκθράτΊον, p. ὅσα, 5.) EU 
Cu, 99. —— Syn. IX, 22. 
Donne eAnpoUrai: τὰ κάτω ἀγγεῖα πάντα τοῦ Ξώραχος, p. 505, 1-2. 
ρ’, Περὶ ἰκτέρου. 

t Οἱ μὲν ἐπὶ λόγῳ κρίσεως ἵκτεροι συνισΊάμενοι ῥαδίως καθί- 
σΊανται λουτρῶν γλυκέων ἑδάτων παραληφθέντων, καὶ τρίψεων 15 
μετὰ ἐλαίου τῶν διαφορητικῶν τινος olóv ἐσΊι τὸ χαμαιμήλινον καὶ 

3 τὸ ἀνήθινον, καὶ τὸ ἀπὸ τῶν κρίνων, καὶ τὸ ἀμαράκινον. Τοὺς δὲ 
ἐπὶ ἐμφραξει τοῦ ἥπατος συσΊάντας, προεκφραξαςτις τὸ σπλάγχνον, 
εἶτα χολαγωγῷ χρήσαµενοε φαρμάκῳ jadis Ιάσεται τὸν πάσχοντα 

3 καὶ ταχέως. Ἀρμότ]ει δὲ καὶ τοῖς ἐπὶ Φλεγμονῆς τοῦ ἧπατος lxre- 20 

& ριῶσι, πάντα ὅσα τὰς Φλεγμονὰς ἰᾶται. Καρπὸς ἀτραφάξνος ὠφε- 
λεῖ τοὺς ἰκτεριῶντας, καλαμίνθη, κυκλαμίνου καὶ ῥίζα * καὶ γὰρ éx- 


100. DE LA JAUNISSE. 


Quand les malades deviennent jaunes en raison d'une crise, l'usage 
des bains d'eau douce, les frictions avec quelque huile résolutive telle 
| que l'huile à la camomille , à l'anet, aux fleurs du lis, à l'origanum maru, 
-— 2 les guérissent facilement. Si la jaunisse est produite par l'obstruction du 
foie, on guérira facilement et promptement le malade en dissipant cette 
-. 3 obstruclion, puis en employant un médicament qui évacue la bile. Tous 
les remèdes qui guérissent les inflammations conviennent à la jaunisse 
— À lorsqu'elle provient de l'inflammation du foie. La graine d'arroche, la 
calaminthe et la racine de cvclame dissipent également la jaunisse, en 











ο 
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χαβαίρει τὸ σπλάγχνον xal τὴν ἐν ὅλῳ τῷ aopati χολὴν ἐκχρίνει 
διὰ ἱδρώτων' χρὴ δὲ εἶναι τὸ Φινόμενον ἄχρι Ly' μετὰ γλυκέος d 
µελικράτου. Χρὴ δὲ καὶ συνεργεῖν τοῖς ἱδρῶσιν. ---- ἄλλο: ÉpeGi»- $- 
θων ξηρῶν £ a', ἀδιάντου δέσµιον χειροπληδὲς, ἀσπαράγων ἔλείων 
τῶν ῥιξῶν χειροπληθὲς, ὕδατος κοτύλη * xal καθεψήσας xal dvi 
σας τὸ ὑγρὸν didou «πυρέτΊουσι διὰ ὕδατος, ἀπυρέτοις διὰ οἵ- 
νου. Καὶ τῶν ἀπὸ τῶν σετρῶν δὲ À κεραµίδων σότιζε λειχῆνας, 7 
διὰ ὑδρομέλιτος. Ἡρασίου χυλὸν διὰ ῥινῶν ἵκτερον καθαίρει, Aa: ὃ 
τήριον ὁμοίως ἐγχεόμενον ταῖς ῥισὶ μετὰ γάλακτος. ὅταν d τὸ 9 
μὲν ἄλλο σῶμα κατὰ φύσιν Éyn, οἱ δὲ ὀφθαλμοὶ µένωσιν ὠχροὶ, 
δίδου ἐν βαλανείῳ ὄξους δριμυτάτου κοχλιάριον διὰ τῶν μυκτήρων 
ἀνέλχειν * ἀποῤῥεϊ γὰρ χολῶδες σολύ' À µελάνθιον ἐν ὄξει δριμεῖ 
διαθρέχων «αρὸ μιᾶς [ἡμέρας], εἶτα τῇ ὑσ]Ἱεραίᾳ σὺν ὄξει ear 
λειῶν καὶ ἐγχέων εἰς τὴν ῥῖνα διὰ τῶν µυκτήρων, «roit ἀναῤῥο- 


purgeant le viscere et en expulsant par les sueurs la bile qui est répandue 
dans le corps ; on en donnera jusqu à trois drachmes en boisson avec du vin 
d'un gout sucré ou du mélicrat. On favorisera aussi les sueurs. — Aatre: 5-6 
Prenez un setier de pois chiches, un fascicule de capillaire, autant que 
vous en pourrez tenir dans votre main, et une poignée de racines d'as- 
perges de marais et une cotyle d'eau; faites cuire, passez le liquide, don- 
nez le liquide coupé avec de l'eau aux fébricitants, aux non fébricitants 
avec du vin. Donnez aussi pour boisson avec de l'hydromel les lichens 7 
qui naissent dans les pierres ou les vases de terre. Le suc du mar- $ 
rube aspiré par le nez purge l'ictére; il en est de méme de l'élatérium 
instillé dans les narines avec du lait. Lorsque les autres parties du corps 9 
sont revenues à leur état normal et que les yeux demeurent jaunátres, 
donnez une cuillerée de très-fort vinaigre que le malade, placé dans le 
bain, attirera par l'inspiration avec les narines: cela expulse une grande 
partie de la bile; ou encore faites macérer de la nielle dans du vinaigre 
trés-fort, et le jour suivant on le broiera de nouveau dans du vinaigre 
ct on l'instillera dans le nez à travers les narines; faites en sorte que le 
malade aspire; quelquefois méme vous pulvériserez la nielle dans de 


dep. 767, |. 7. Άλλο... τέσσαρας em. F. — 13. [ἡμέρας] Gal.; om. Codd. 
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10 Quv* ἐνίοτε δὲ ἐν ἐλαίῳ σαλαιῷ λειῶν τὸ µελάνύιον. — Άλλο 
urdvu σεπειραμένον * Ῥαφάνων χλωρῶν σὺν τοῖς Φύλλοις τὸν χνλὸν 
λαξὼν dédou κύαβον ἕνα ἡ δύο νήσΊει, εἰς τὴν Ξερμὴν ἐμβαίνειν 
13 µέλλοντι, xal ὄψει τὴν χολὴν ππροχεοµένην. — ἆλλο απολλὴν 
δεδωκὸς extipav * Ἀφρονίτρου Z6 βρέχων ἐν olvy Αμιναίῳ κυαθ. 
β', καὶ ἐξαιθριάσας ὅλην τὴν νύκτα, δὸς νήσΊει σιεῖν ἐπὶ ἡμέρας 
τρεῖς À τέσσαρα». 
Cn. 101. [Περὶ τῶν τοῦ σπληνὺς παθῶν.) — Syn. IX, 23. 

Donne xivei au lieu de κενοῖ, p. 507, 5. 

Cn. 109. (Περί τῶν ἐν veQpois καὶ κύσΤει «xalóv, καὶ απρὸς λιθιῶντας.] — 
Syn. IX, 34. 

Donne ἐκ δὲ τῆς évepyelas κύσῖεως μὲν τὴν αἰτίαν ἐχούσηε ὀνσουρία xal σΊρα) - 
ουρία διοχλεῖ, ἀκώλντοι, p. 512, 8-10; ajoute, Ἀντίδοτος αρὸς ανοῤῥοῦντας * 
Άμνγδήλων πικρῶν Z' ---σικύον σπέρματος Z à’, µήκωνος λενκῆς σπέρματος £ Ÿ', 
πραγακάνθης «6, pM exípparos «6, μόρτων μολάνην Z 68, ἁμώμον «ὅἅ, 
σ]ροδίλων «« d', dév λενίθων ὁπ]ῶν B', µέλιπος ξε.. a'. Ἡ δόσις κοχλ. τὸ V, μετὰ 
συγκράσεως (?) après κύαβοι β’, p. 913, 11. 

Cn. 103. (Πρὸς τὰς τοῦ αἰδοίον, καὶ τῆς ἔδρας καὶ τῆς μήτρας καὶ τῆς κύστεως ἑλκώ- 
σεις.) == Syn. IX, 34. 
Cu. 104. [Πρὸς τὰς τοῦ ὀσχέου καὶ τοῦ αἰδοίον διαθέσεις.) — Syn. IX, 35. 20 

Om. εἰκοσιπέντε après µαινίδω», p. 523, 9; ἄχρις οὗ γλοιωθή..... τριθεῖσα, 

(FR 523, 11-524, 2. 
Ca. 105. — Syn. IX, 36, 
Cn. 106. — Syn. IX, 3g. 


Ao Ακαλήφης καρπὸς, βολθὸς, γογγυλίδος σπέρµα, δαύχου ἡ ῥίζα 25 


9 l'huile vieille. — Autre tout à fait confirmé par l'expérience: Prenez le 
“sue de raiforts verts avec les feuilles, donnez-en à jeun un verre ou 
- deux quand le malade est sur le point d'entrer dans l'étuve; vous verrez 

ors la bile s'écouler. — Autre dont nous avons fait bien des fois l'ex- 
périence : Faites tremper en plein air, pendant toute la nuit, deux 
d'aphronitron dans six verres de vin d'Aminée [en Bithynie], 


et donnez-en à boire à jeun pendant trois ou quatre jours. 


&O7. DES SUBSTANCES QUI EXCITENT À LA COPULATION ET PRODUISENT LES ÉRECTIONS, 
Le fruit de l'ortie, l'oignon de vaccet, la graine de navet, la racine de 





σι 
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xil µετρίω» τὸ σπέρµα, ἠδύοσμος, χόσΊος, παρορμᾷ μετὰ οἶνομέ- 
Arros , σατνριον, εὔζωμος, ἐρέδινθος, χύαµοι, πολυπόδων, κῶνος, 
ὁρμινου σπέρµα, ἄννησο», ἄρου pta ἐφθὴ ἐσθιομένη. Τὰ περὶ τοὺς 2 
νεφροὺς τῶν σκίγκων ὧς ἐντατικὰ τῶν αἰδοίων «πίνεται. Πέρδαος 3 
dà tis συνουσίαν διεγείρει. Ἡράσου σπέρµα ἐν οἵνω ἀκράτῳ πινύ- à 
µενος, ἀλώπεχος ὄρχεις ξηροὶ σινόµενοι, αλήθος ποχλιαρίου ἀθλαθη 
χαχὶ Side ic τὴν ἕντασιν φποιοῦνται. 


ου. ὧσα ἐπέχει τὰς ἀθροδισίας dppis. 


à νο, τὸ σπέοµα wefsuyuéror xal ἄφρυκτον, καὶ τὰ Φύλλα à | 
καὶ τὰ ἀγόῃ τὰς ἀφροδισίας ὁρμὰς ἐπέχειν σεπίσΊευται, οὐκ ἐσθιό- 


: μενα uóror xii Φινόμενα, ἀλλὰ xal ὑκοσ]ρωννύμενα. Πήγανον 3 


óucivs ἐπέχει. Τὸ τῶν φακῶν ἀφέψημα σανειν φασὶ τὰς ἐντάσεις. 3 
Ardciyrn ἐσθιομένη, Spidaxos σπέρµα πινέµενον. ' 


of . Ποὺς γονόῤῥοιαν καὶ τοὺς ὀνειρωγμούς. 
Ὀρίόαχος σπέρμα σιγόμενον ἐπέχει γονοῤῥοίας * Ec» καὶ vois | 


Jaucus, si zraine, mais plus modérément, l'hédvosme, le costus. avec 
du vin mielle excitent à la copulation: l'orchis non en poudre. la το- 
quetto, le pois chiche. hv feve. là fougerole. le pin. la graine d'ormin, 
lanis. Dy racine de svuet cuite et mangée. On boit, pour produire les 2 
erections, ev. qui avoisine les reins des crocodiles de terre. Les œuf 3 
de perdnx prussent à là copulation. La graine de poireau bue dans du vin À 
blanc pur. les testicules secs du renard pris en boisson, plein une cui 


ler. procurent une erection exempte de danger et qui ne trompe pas. 


108. DES SEESTANXCES QUI EUPÉCHENT LES DESIRS AMOCRELI. 

L1 crune. zrillee ou non erillee. de gattilier, les feuilles et les fleurs | 
empevhent les desirs amoureux: cela est prouvé, non-seulement quand 
aa les boit ou qu'on les mange. mais aussi quand on se couche dessas. 
Là rue. sait de méme. On pretend que la décoction de lentilles empéche 14 
xusa Les οσο σης. Le pourpier mange. la décoction de graine de laitue. À 


sa ane vertu semblable. 


ον CONTRE LA GONORRHEE ET LES POLLUTIONS NOCTURXES. 


|^ zrane de Ες prise en boisson arréte la gonorrhee: cest pour ἱ 
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2 ὀνειρώτΊουσι δίδοται. Οὕτω δὲ καὶ τῆς ἀγρίας κανάβεως à καρπὸς, εἰ 
3 σπλείω σοθείη, ξηραίνει τὴν γονήν. Μολύθδου αᾳλάτυσμα ταῖς ψόαις 
(4 ὑποτιθέμενον τοὺς ὀνειρώτΊοντας ὀνίνησιν. Νυμφαίας ἡ ῥίζα καὶ τὸ 
| σπέρµα ἐπέχει σπέρµα κατὰ τοὺς ὀνειρωγμοὺς, xal ἄλλως ἆμε- 
|. προτέρως Φερόμενον ἐν οἴνῳ µέλανι αὐσ]ηρῷ ππινόµενον * ἀνήθου ! 


σπέρμα. 
pi. Πρὺς ἐνονροῦντας. 
1  ᾖΚύσ]ω αἰγείαν 3) axpoGdrou κεκαυµένην abrite διὰ ὀξυκράτου, 
2 ἑσπέρας [τε] διψῶντας, κοιμᾶσθαι. Ποιεῖ δὲ καὶ ἀετοῦ ἐγκέφαλος, 
ὅσον ἐρέβινῆος μετὰ χηνείου σ]έατος ἴσου [καὶ | κόµµεως τοῦ αὐτοῦ, 
3 καταπινόµενα ἡ συμφυραθέντα ἀλφίτῳ καὶ ἐσθιόμενα. Λαγωοῦ ὄρχιν 
ἡ ἐπιξέσας εἰς οἶνον εὐώδη δὸς πσιεῖν, καὶ ἀπαλλάσσεται. Καλαμίν- 
5 θην καὶ σµύρναν ἐν οἴνῳ dès «σιεῖν «πρὸ τοῦ δείπνου. Καταχριέσθω 
δὲ τὸ αἰδοῖον κιμωλία μετὰ “περδικίου χυλοῦ. 
Cn. 111, Syn, IX, di. 
Donne δὲ κατὰ τοῦ δακτυλίου, p. 529, 12. 


| 





—2 quoi on la donne aussi contre les pollutions nocturnes. La décoction de 


la graine de chanvre sauvage, si l'on en boit abondamment, tarit la se. 

Dance. Une plaque de plomb attachée sur les: reins remédie à In pollu- 

tion nocturne. La racine et la graine de nénuphar bues avec du vin noir 

_ Apre arrêtent l'écoulement de la semence pendant le sommeil et dans les 

autres occasions où elle s'échappe trop abondamment; il en est de méme 

de la graine d'aneth. 
110. DE CEUX QUI URINENT EN DORMANT. 

4 Faites brûler une vessie de chèvre ou de brebis, buvez la cendre 

d'avec de l'oxycrat, et le soir couchez-vous avec la soif. Est également ef- 

icace la cervelle d'aigle, gros comme un pois chiche, avec partie égale 

i graisse d'oie et de gomme, le tout pris en boisson ou grillé avec de 

Falphiton et mangé. Faites bouillir un testicule de lièvre dans du vin de 

| bonne odeur, donnez à boire, et l'infirmité disparaitra. Donnez à boire 

Benvant le repas de la caluminthe et de la myrrhe dans du vin. Frottez 
aussi la verge avec de la terre de Cimole unie à du suc de pariétaire. 


Cn. 11071. 8. [τε] Diosc. om, Codd, — ϱ. [καί] Diosc.; et 626; om. Codd. 
v. 49 
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m. Heec ἔμρηνων πανήσααιν. 

Hcoroedas Ἀουλόωενος τὰ ποτωµήνια, erp) ἡμεμῶν υρεῶν ὃ τον | 
σποων τῆς won/ecwums τῆς πανήσεως, φλ:δα τομὼν, À ἀποσχήζαν, 
, des. σὺν τα au WZG 5 ἡς ἠαερῶν τῆς Sepazuias ἀρχόμενος 
Mer ie την 2e τοῦ σφυοθῦ πένωσιο, ὁέδαυ κπσ΄Ίόρειον μετὰ γλή- ! 
rw» 3 χαλσωινθης" κιναῖ γὰρ ἄπρως. Ἡροτρόπεει dà παναµήσια 5 
ao ται yANQue z3i mms, ἐψόμενα σὺν μελκκράνῳ m 
Ὄνοα σὲ ATEN παὶ yrcono γενόμαενα. τῷ memory παταπάφου- 
) nez. lloec:ciemeww de παλαμινθη ὁρασ]αεῶς ἐνεργαῖ. Ταύτης 4 C) 
τῆς ὤαστως z1í1006 5G 7i ἐπιτόδεος µετὰ τὸ λανερὸν ἆπομασι- 
aus ἔτι. Jcas onto et zz) αὐτονωταρα τούτων égii τὸ ni 
nxTrasCP απ: D Ξσαδυ. σαρακλησέως coder. Ἑρησέμως δὲ de: 


TR LITE TS EDS τοῦτον ααὶ $ παρὰ τῆς μὲν αλέης . p τῶν ἃ 


* 38 Là WASTERE DE PSOTOQCER LES MENSTACEN 

N us εκτ 9eepuer bes meastraes. trous ou quatre jours sus | 
9 wave d οὖν evruest Daritre delkes-mèmes. vous ouvrir hb 
eg 4 a Ἠλνμις lan des jeux pds. où vous scarifierez et tirere 
Mb ld Cea 26 xu le woman vous amirvez de méme pour lamiw 
Jet l2 — 4er Ico Comer un reguDe attemuant: le traitement peut 
aus m Dcunmerecsr hl ο St jours avant l'époque ordinaire de Tag 
pain tO. ZetsTiss Ασκός inres une ssignée à ka cheville. donsss ! 
SN Cu ess ὃς curé πλ de L calemintke, cela provoquera ef 
osent 4-9 cepe Li cam un effet identique de ces plantes cuites 3 
rs ci onc Due (son #8 ie méme si. apres les avoir séchées. pi 
Mes cATLOS SI IUT IN LI... cn en saupoudre le mélicrat. La cale À 
our os CONS I FiSKR NT energie. C est apres le ban qui 5 
-- A ant sr P$ στα À ολη susdite. lorsque la malade es 
eme a co Le rame fit avex le dictame de Crete et la sabine 18 
br nc Le sep ο 52 2 epa: on le fera prendre de la même 
mures R8 e .mecntonn E szcri uülement aussi l'espèce de pire 7 


Foz 7 Toura C : 11.72 z£zoasseerrme Codd. — à4. μέν; uri F. 
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8 ἄλλων dvà Z c'. Κινεῖ xal ἀμπελόπρασον, ὅταν ὑπὸ ψυχροῦ xal 
παχέος ἴσχηται χυμοῦ" ἐρέθινθοι, Ξερμῶν σικρῶν ἀφέψημα σὺν 
βυρσίνῃ καὶ µέλιτι αροσΊιθέμενον, καὶ τὸ ἄλενρον καταπλασσόµε- 

© vor * Θύμος, καππάρεως τῆς ῥίζης à Φλοιὸς, κασία. ὅταν ὑπὸ σλή- 
ους τε dua καὶ σάχους τῶν περιτ]ωμάτων ἐπέχηται κεντανρίον 
τοῦ μεγάλου ἡ pla, κεντανρίου μικροῦ à χυλὸς αροσΊιθέμενος - μα- 
0 ραθον, µελάνθιον. Όταν διὰ γλισχρότητα καὶ πάχος χυμῶν ἐπέ- 

» guru, πετροσέλινον, σράσιον, σέλινον, σκόροδον, σµύρνιον, σ]ύραξ 

ah à api paQavis écliouévn, ἀδίαντον, ἅμω- 

μον. Ἐγκαβίσµατα δὲ ἄγει ἀφεψημένα μετὰ ὕδατος ἀκτῆς τὰ φύλλα" 
cim δίκταµνον, δάφνη, κόνυζα. Καταπλάσσεται δὲ αρὸς 
λε, καὶ ἔμμηνα κινεῖ ἀρτεμισία απολλὴ κατὰ τῶν ὑποχονδρίων. 

3 δὲ ἄγει, ὥσ]ε καὶ ἔμβρυα ἐκβάλλει», αἴρινον ἄλεν- 
Vu , wpdzou χνλῷ Φυραθὲν, κυκλαµίνου χυλὸς σὺν ἐλατηρίῳ καὶ 


qui contient cent drachmes d'aloës et six drachmes de chacun des autres 

8 ingrédients. Les poireaux des vignes activent les menstrues lorsqu'elles 

sont arrêtées par une humeur épaisse et froide; il en est de méme des 

chiches et de la décoction de lupins amers épaissie avec de la 

» et du miel pour pessaires; de la farine de lupins employée 

| E on Ene; du thym, de l'écorce de la racine du cáprier et la 

9 fausse cannelle. Lorsque la purgation est arrêtée par des superfluités 

“nbondantes et épaisses, on applique en pessaire la racine de la grande 

centaurée et le suc de la petite; le fenouil et la nielle agissent égale- 

er nt dans ce cas. Lorsqu'elle est supprimée par des humeurs visqueuses 

εἰ épaisses, on donne le persil, le marrube, le céleri, l'ail, le smyrnium 

MEL Loco où en pessaire ; le raifort comme aliment; le capil- 

» . l'amome. La décoction de feuilles de sureau cuites dans l'eau, 

| ου. de dictame de Crète, de laurier, de conyze, sont 

vs sous forme de bains de siége. Pour provoquer les lochies et 

r aux menstrues, on applique de l'armoise en abondance sur les 

ippocondres. La farine d'ivraie délayée dans le suc du poireau, le suc 

du cyclame avec de l'élatérium et la farine d'ivraie agissent si puissam- 

mt, qu'ils provoquent l'expulsion du fœtus; il en est de méme de 
4. Όδεν F. 


η. 





772 ORIBASE, EUPORISTES, IV, 112-113. 


αἱρίνω esp μοελὸς ἔλάφειος, χαλθάνη, ἁμμωνιακὸν καὶ ἕλαιον 
ἴσα, ὑποπάνακος ὀξολὸς, κολλύριον σοιήσας, ὑπόθες. Ακίνδυνόν icf 
xai σετειραµέτον ' ἐκθάλλει δὲ μηνῶν y À ὃ.. — Éx6Ga- Βραῦν xa) 
τὰ ζῶντα τῶν ἐμθρύων διαφθείρει, καὶ τὰ νεκρὰ ἐχθάλλει. Καὶ τοῦ 
µε) άλου κενταυρίου καὶ pita τὰ αὐτὰ ὁρᾷ, xal καλαμίνθης à χυλὸς 
σινόµενύς τε xai αιροσΊιθέμνος, σμύρνα καὶ κεδρέα προσ] (θε- 

µένη. Καὶ αὐτὸ où τὸ κατὰ τὰς συνουσίας «σπεριαλειφόμενον τῷ | 
αἰδοίρ * xai διὰ τοῦτο ἀτόκιόν do], Qdppaxov * οὕτω χρωμένοις, 

οὐδενὸς δεύτερον. Θέρμων «xod» τὸ ἀφέψημα σὺν pupairs καὶ 1 
µέλιτι ῴροσ]ιθέμενο», καὶ τὸ ἄλευρον αὐτῶν καταπλασσέμενον à- 

Εαλλει. Κεντανρίου ToU μικροῦ à χυλὸς αωροσΊιθέμενος ἐκθάλλει ! 
χυκλαμίνου Ó χυλὸς χριόµενος xard τοῦ ὑπογασ]ρίου. καὶ γὰρ 

Φβέριόν ἐσΊιν ἰσχυρὸν ἐν σφεσσῷ σὺν µέλιτι «ωροσ]ιθέμενον. Êde- 9 
τήριον τὰ κυούµενα Φθείρει ωροσΊιθέμενον. Kaolopíou μετὰ. γλή- 11 


la moelle de cerf, du galbanum, de la gomme ammoniaque et del haie 

à parties ὀπι]ος: ajoutez une obole d'opopanax , faites un collyre (pessere). 
et appliquezle dans le vagin. Ce collyre est éprouvé et n'offre pas de Il 
danger: il expulse le fœtus à trois ou quatre mois. — Abortifs : La se 5 
bine tue les fœtus vivants et expulse ceux qui sont morts. La racine de 1 
la grande centaurée produit le méme effet, ainsi que le suc de calamintie 
pris en boisson ou appliqué sous forme de pessaire ; la myrrhe et la résine 
de cedre ont la méme vertu. 1] en est de méme de ces médicaments lors 1! 
qu'on en fait des onctions sur le membre viril au moment du coit; cest, 
par conséquent, un moyen de rendre stérile: on aura, si l'on s'en sert 
ainsi, un médicament à nul autre inférieur. Les pessaires faits avec une 1$ 
décoction de lupins amers épaissie par de la myrrhe et du miel, la farine 
de ces mêmes lupins, expulsent le fœtus. Le suc de la petite centaurée, H 
sous forme de pessaire, a la méme vertu, ainsi que celui du cyclame. 
dont on oint le bas-ventre: ce suc, appliqué en pessaire avec du miel, 4 
une très-forte action abortive. L'élatérium en pessaire tue les fetus. Js M 
expérimenté que le castoréum, mêlé au pouliot ou à la calaminthe, a h 


à. καὶ om. F. — 7. τὰς συνουσίας om. Verse. ant. Voy. plus loin ^ ch. 116. 
σπέρµα σεριαλειφόμενον. Codd.; oxépuz — p. 777. 
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χωνος À καλαμίνθης ἐπειράθην ἐκβαλόντος del χόρια κατεσχηµένα. 

13 Κράμξης χυλὸς μετὰ αἱρίνου ἀλεύρου απροσΊιθέμενα. 
pry'. Περί poo γυναικείου. 

34 — Odx ἴδιον πάθος ἐσ] τῆς μήτρας ὁ καλούμενος γυναικεῖος ῥοῦς, 
E ἀλλὰ ἐκ τοῦ παντὸς σώματος ἡ κένωσις διὰ αὐτῆς γίγνεται. Συμ- 

 Éaíve: δὲ τοῦτο ἐπὶ τῶν ἁπαλοσάρκων καὶ ΦλεγματοδεσἹέρων ὡς 
: dmi wo»). Κενοῦται δὲ λευκὸν ἀπὸ Φλέγματος, ὠχρὸὺν δὲ évlore 

| τῆς wuxpüs χολῆς «απλεοναξούσης, xal ὑδατῶδες ἐνίοτε. Διὸ 

καὶ πολλάκις ἤρκεσεν εἰς ἴασιν ἡ ἐκ τοῦ œavrès σώματος κέ- 
Eb νωσις τοῦ σσλεονάζοντος χυμοῦ. Σκοπὸς δέ or τῆς ὅλης Sepa- 

πείας ξηραίνειν ἄνευ τοῦ σφοδρῶς Βερμαίνειν, τό τε σύμπαν σῶμα, 

καὶ τὰ περὶ τὴν µήτραν χωρία” διὸ καὶ χρήσαιτο ἄν τις ἐκ δια- 
6. των ἐπὶ αὐτῶν τοῖς σΊύφουσιν. Éxxaflaipetv οὖν τὸ σῶμα 

poches: διά τε γασΊρὸς καὶ οὕὔρων, καὶ διαφορεῖν ἀραιοῦντα διὰ 
L ri ἀνατρίξοντά τε τὴν σᾶσαν ἐπιφάνειαν καὶ χρίοντα τοῖς 
θείοι». Tote? δὲ καὶ σρὸς ῥοῦν ἀνδράχνη αὐτή τε ἐσθιομένη καὶ 
(υλὸν αὐτῆς πινόµενος, βάτου καρπὸς καὶ τὸ ἄνθος, dpuès τὸ ὑπὸ 
" e E. id expulser l'arrière-faix retenu. Le suc du chou, appliqué en pes- 
wire avec la farine d'ivraie, produit le méme effet. 

119. DU FLUX DES FEMMES ( FLUEURS BLANCHES. 


C eu flux: des femmes n'est pas proprement une affection 
,mais une évacuation de tout le corps qui se fait par l'utérus. 


re ordinairement à celles qui ont des chairs molles et qui sont 
ges L'écoulement est blane, s'il vient de la pituite; il est 

is jaunátre, lorsque la bile amère domine; quelquefois aqueux. 

αἱ rat souvent, pour la guérison, d' expulser du corps l'humeur 

*. Dans le traitement nous devons avoir pour but de dessé- 

cr tout le ER les parties contigués à l'utérus, sans cependant trop 
auffer: nous pourrons donc, par intervalles, appliquer les astrin- 
gents sur ces parties. En conséquence, il faut purger tout le corps, par 
ventre, par les urines, et dissiper les excréments en les poussant à 
travers la peau par des frictions et des onctions faites sur toute la surface 
mec les substances que nous jugerons convenables. Contre le flux des 
mines, on donne à manger le pourpier et son suc en boisson, le fruit 


| DE 


10 
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καθίσματα, ὠφελοῦσιν ἀρτεμισίαι ἀμφότεραε, δάφνη, Ἶρις, xacía, 
πενταυρίου μεγάλου ῥίζα, Acuxolww ἄνθη Επρὰ, μάλισΊα ἐπὶ τῶν 
κρονίον' µαλάχη, µελίλωντον, κρίνων ἄνθη, σύκα ξηρὰ μετὰ τήλεων 
2 À π]ισάνης, τῆλις, λινόσπερµον. Y ποθυµιώμενα δὲ ὠφελεῖ" ἄγνου 
3 σπέρµα, κασία, βδέλλιον, λάδανον, σμύρνα. Προσ]ιθέμενα δὲ 
ὠφελεῖ, ἀλθαίας ῥίζα ἐφθὴ ἐν µελικράτῳ, μιχθεῖσα σ]έατι χοι- 
eio νεαρῷ, xal τερεθινθίνη, τήλεως χυλὸς pryels σ]έατι χοιρείῳ, 
— À βουτύρῳ «posto, xpivou ῥίζα ὑπ]ὴ σὺν ῥοδίνῳ καὶ τὰ ἄνθη 
- σὺν κηρωτῇ καὶ μυελῷ καὶ σΊέατι, ὕσσωπον σὺν βουτύρῳ καὶ 
4 µελικράτῳ. — Πρὸς τὰς ἑλκώσεις ris μήτρας ἁρμόξει ἀμόργη æe- 
rl der qe nee Ê à jen κα 
ουν. λινόσπερμον ἐφθὸν ἐν µελικράτῳ, vius 

| ue, τράγάκανθα σὺν ὕδατι. — Τὰς δὲ τῆς µήτρας αροπ]ώσεις 
volées ἀκακίας χύλισμα ἢ βάτου χυλὸς À σχίνου À jobs ἐρυθροῦ 1 

λὸς διαχριόµενος, lou Φύλλα καταπλασσόµενα, ἀρισ]ολοχία λεία 


bains de siége les deux espèces d'armoise, le laurier, l'iris, la 


cannelle, la racine de la grande centaurée, les fleurs sèches de la 
iroflée, surtout dans les maladies de longue durée, la mauve, le méli- 
t. les fleurs du lis, les figues sèches avec du fenugrec ou de la ptisane, 

: fenug hie ren de lin. Pour les fumigations, prenez la semence 
x la fausse cannelle, le bdellium, le ladanum, la: myrrhe. 

, choisissez la racine de mauve cuite dans du mélicrat, 

NEED da pare πουν, la térébenthine, le suc du fenugrec 
ος cumsan erii la racine du lis cuite 
IM puis ses fleurs avec du cérat, de la moelle et de 

, l'hysope avec du miel et du vin miellé. — Contre les ulcé- 

lio LL. oa emploie clement le mero μμ πρ 
ο avec du cérat, ou le lycium de la même manière, ou le suc de 
cacia. — Le suc de pourpier en injection , la graine de lin cuite dans le 
lic: Rem sch gom adragante avec de l'eau, adoucissent 
ont : de la matrice et les prurits du vagin. — Pour remédier 
Moule prescrivez le suc de l'acacia, celui de la ronce 


νε. xoipz2lo oin. F.—14. Τὰς δέ om. F.—15-16. 4 σχίνον... χνλὸς om. F. 
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Ce f» gcc μετα τττος τῶν σΊυφέντων, xal τὸ ἀπόδεμα αὐτῆς 
εἰς Dadisus xs ὑπατμισμὸν, $ πηκίδος ἀφθέψημα, 4$ σιδίων, À 
σχισο, εἰς ἐατδισπα. --- Πρὸς δὲ τὰς συλλήψεις συνεργεῖ alaQe- 7 
2.0, 225725 σσέαενος, καὶ καὶ ῥίζα ἐσθιομένη. Ἱροσ]ιθέμενα à t 
resp fuui αετα μυελοῦ αερὸ τῆς συνόδου, λαγωοῦ eria σὺν 
Lars, x)wztzos ἀφόδευμα μετὰ ῥοδένου σφεσσῷ «poo! 
323' αἱ «ποχριταένη δὲ συγγινέσθῳ. Ἀρτεμισίαν λείαν wplobes, 1 
κα. 7.22 3*02:1:1. Ἀπνὸς Gifap καὶ ῥητένην τερεθινθένην διαχριέσθυ 1 
fT: σαερας c5. τῇ dé τρίτη συγγωέσθω, xa) συλλήψεται és. 
Ἀινιόνσ: ες σπέρρα à χυλὸς ἀντὶ φεσσοῦ, καὶ τῆς μὲν ἄῤῥοον || 
T5 Tz:2u2 ur71 την σύλληψιν εὐθὺς αροσΊιθέμενον ἀῤῥενοτοκϊν 
Zen «ε-ασκειαλειν + τῆς δὲ Θηλείαε λινοξώσΊεως Θηλντοκεῖν. 
Q2 2721: ce ἱσιορεῖται τὸ συλληφθὲν καὶ ασηγνύμενον αροσΊεὺ 1: 
ὁ ἐν τὸ samix y$ εὑρισκόμενος Ados. λετέτης λίθος περιακ]όμι- |: 


T. 


«u Su lentisque. ou du sumac rouge emplové en onctions, les feuilles 
3e n νέος applsquees en cataplasmes . l'aristoloche brovée avec quelque 
iscincect et mise en pessaire: une décoction de la méme plante pour 
tan. Í- «ce ou emplovee en fumigiation; une décoction de noix de 
Dc à Zecwxe de grenade ou de lentisque pour bains de siége. — La : 
“cm#me ie b. carette. prise en boisson. et sa racine donnée comme 
-eurmtume fscilitent ls conception. L'application en pessaire de l'ammi 5 
ven 38 1: cruelle, la présure du lièvre avec du beurre. sont utiles avant 
t2 sit. avant l'approche de l'homme, la femme usera, pour pessaire e 
zenrcnedeons, des excréments d'un renard mélés à de l'huile aux roses. 
Metz en pessaire de l'armoise brovée. et la femme concevra. Oigna ? 
ly 36 οτε» d'oie et de resine de terébenthine pendant deux jours: le 
tium qu elie ait commerce avec un homme. et elle concevra un ex 
5osognale Lor«qu'on se sert de l3 semence ου du suc de la mercurile Il 
ss forme de pessaire. La semence de la mercuriale mále, introduite 
siet apres ls cupulation. fait. dit-on. engendrer un mäle, tandis 
qur ὃν semence de la mercuriale femelle fait engendrer une femelle. On i1 
(cz aussi que l'introduction dans la vulve d'une certaine pierre que 
|n trouve dans la terre de Samos conserve le fœtus concu et déjà es 
soie de conformation. On affirme encore que la pierre d aigle et bre b 
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14 vos, µαλάχης ἀγρίας ῥίζα ὁμοίως. Τηρεῖ δὲ καὶ ἡ σιδηρίτης βοτάνη 
τὰ ἕμθρυα περιαπΊομένη. 

| pis". Πρὸς δυσΊοκίαν. 
(03 — Λίθον ἴασπιν τῷ μηρῷ περιαάπΊειν δεῖ * 9) κυκλαµίνον ῥίξαν En- 
2 pàr ὁμοίως. Ἀδίαντον λεῖον μετὰ οἴνου καὶ ἐλαίου πινόμενον dQe- 
3 Asi, καὶ π]αρμικοῦ σροσαγωγὴ τοῖς ῥώθωσι. Δίκταμνον διὰ οἴνου 
À ὕδατος σότιζε, ἢ βόλβους ππικροὺς τρίψας διὰ γλυκέος, À ὕειον 
4 γάλα ἐν μελικράτῳ σινέτω. Γλήχωνος εἰς ὕδωρ δεσµίδιον βαλὼν, 

modes περικαθίσαι τὴν γυναῖκα. 
ρις’. Πρὺς ἀσνλληψίαν. 

| Πρὸς δὲ τὸ μὴ συλλαθεῖν πποιεῖ σἹερίδος pla μετὰ γλυκέος ττι- 
:Σομένη, καὶ ΞηλυπΊερίδος ὁμοίως, Iréas ἄνθη καὶ τὰ Φύλλα, κράµ- 
Ens ἄνθη μετὰ οἴνου, μετὰ σύλληψιν * αροσΊίθεται δὲ «πρὸς τὸ μὴ 
συλλαμθξανειν eph τῆς συνόδου ἠδύοσμον λεῖον, καὶ τὸ αἰδοῖον δὲ 
3 τοῦ ἀνθρὸς τῷ χυλῷ σεριχρισθέν. KpduËns ἄνθος λεῖον, ἐν σεσσῷ 
| 14 cine de mauve sauvage attachée sur la femme ont la méme vertu. La 


^ 


plante appelée sidéritis conserve aussi le fœtus, si on l'attache sur la 
femme. 


115, POUR FACILITER L'ACCOUCHEMENT LABORIEUX. 

P ἵ Attachez à la cuisse de la femme de la pierre de jaspe, ou de la racine 
.2 sèche de cyclame. Sont également efficaces du capillaire broyé et bu 
- avec du vin et de l'huile, ainsi que l'introduction dans les narines d'un 
-3 sternutitoire. — Buvez du dictame de Crète avec du vin ou de l'eau, 
ou des oignons de vaccet amers broyés dans du vin d'un goût sucré, ou 
“à du lait de truie dans du mélicrat. Jetez une poignée de pouliot dans de 

…— L'eau et faites-y asseoir la femme. 

116. POUR EMPÉCHER LA CONCEPTION 


E Pour empêcher la conception, buvez de la racine de fougère mâle ou 
de fougère femelle dans du vin d'un goût sucré, des fleurs et des feuilles 
de saule, des fleurs de chou dans du vin, aprés la copulation; mais, 
quand on veut, avant la copulation, prévenir la conception, on oint le 

? membre viril de l'homme avec du suc d'hédyosme. De la fleur de chou 





778 ORIBASE. EUPORISTES. IV, 117-120. 
eva TW» 75223 i» οὖκ ἐξ σήγνυσθαι - πελεπίνου σπέρµα «po τῆς 
συνουσίας ἐγκλιζέσόν. 
Κοχλίον Θαλάσσιον tb» ὑπόμακρον παύσας xal) λοιώσας, αρόσ- 1 
Gra ὡοῦ τὸ λεικὸν ἡ ὄνειον γάλα, [mal] κατάχρες. — AX? 
5 Διαφανὸν mbjas καὶ pidas διὰ oos, ὅταν εἰς βαλανοῖον εἰσέρχν. 
ται κατάχριε αρὶν ἀλείψασθαι ἐπὶ ἡμέρας x, καὶ Θεραπεύσιται. 
— Πρὸς δὲ τὸ moules à ὑποχόνδριον n3 βυτιδοῦσθαε d» renstÿ, : 
αιμωλία καὶ μάννης ἑκάσ]ου lao» ἀναλάμθανα ὡοῦ τῷ susp, md 
παταχριε μετὰ χκηρωτῆς χυπρίνη». 
por. Πρὸς τὰ ἐν τοῖς ἰσχίοις ἐμβυσήματα. 


ie Áprov τὸ ἐντὸς xal µελαντηρίαν συρφυράσαν ἐπιτβδει - τοῦτο ! 
παθίσ΄Ίησιν. 


brovee et appliquée en pessaire après la. copulation ne permet pes à k 
semence de se coaguler; avant la copulation, on injecte dans le vagin 
une décoction de graine de coronille. 


117. CONTRE LES FISSURES DC VENTRE, DES MAMELLES, DES CUISSES 
ET DES MANCHES. 

Brülez. brovez et délayes dans du blanc d'œuf ou dans du hii 
d'änesse des coquillages de mer, un peu maigres, et faites des onctions. 
— Autre : Concassez, brovez de la pierre lapidaire dans du vinaigre, et. 2 
quand la femme va entrer au bain, enduisez-la avant qu'elle fasse les 
onctions: cela doit se pratiquer pendant vingt jours, et elle guérira.— 
Contre les rides du ventre ou des hypocondres après l'accouchement. 3 
faites un enduit avec de la terre de Cimole, et l'une et l'autre manne 
à poids égaux puis delayées dans un blanc d'œuf; joignez-y du cérat 


Cv prin. 
118. CONTRE LES ENFLURES DES HANCHES. 


Brovez de la mie de pain avec du sulfate de fer et applique; cete l 


pique réprime le gonflement. 


Ca. 117; |. 5. [xai] Gal.; Verss. antiq.; om. Codd. 
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gib. Πρὸς ἐξύμφαλον. 

1-2  Kyxidia καύσας, τρίψον μετὰ ὕδατος, καὶ χατάπλασσε. ---Ὁμ- 
φαλὸν ἐκ τοκετοῦ µέγαν καὶ καλὸν πποιῆσαι * Λαθὼν βύσμα ἀπὸ 
ληκύθου βίθλινον, περιείλησον (?) ὀθονίῳ, εἶτα µάνναν ὠοῦ τῷ λευκῷ 
ἀναλαθὼν καταχρισον καὶ ἔνθες εἰς τὸν ὀμφαλὸν καὶ ἐπίδει expoa- 
τύπως. 

px'. Περὶ ποδάγρας xai ἀρθρίτιδος καὶ ἰσχιάδος. 
1 Επὶ τῶν ποδαγρικῶν καὶ τῶν ἄλλων τῶν ῥευματικῶν σαθῶν, 
πάντως μὲν ἀσθενῆ τὰ µόρια χρὴ τυγχάνει» τὰ τὸ ῥεῦμα δεχόµενα. 
2 Δυνατὸν μὴν, ἀπερίτῖου τοῦ σώματος ὄντος, μηδαμῶς ὑπὸ ῥεύμα- 
τος ἐνοχλεῖσθαι τὰ µέρη, διότι μηδὲ ἐσ]ὶν ὅλως περιτ]ὸν, ὅπερ δὴ 
καὶ τῶν παθῶν τὴν γένεσιν, ἐπὶ τὰ µόρια Φερόμενο», συνίσΊησιν * 
εἰ δὲ µηδέποτε ἐπιῤῥέοι τοῦτο, dihov ὡς οὐδὲ τὰ «xdÜn συσ]ήσε- 
3 ται ποτέ. Κωλύειν οὖν χρὴ τὴν ἐπίῤῥοιαν διὰ τοῦ τὸ σῶμα wapa- 
σκευάξειν ἀπέριτΊον γυμνασίοις τε συµµέτροις, καὶ ταῖς τῶν τρο- 
φῶν εὐπεψίαις, Φεύγοντας ἀργίαν, καὶ τὰς ὑπὲρ κόρον ἐδωδὰς, καὶ 


119. CONTRE LA PRORMINENGE DU NOMBRIL. - 


1 Brülez et broyez avec de l'eau des noix de galle et appliquez en cata- 
2 plasmes. — Pour rendre beau le nombril devenu trop proéminent aprés l'ac- 
couchement : Prenez le bouchon d'un vase de vin de Bibline, en 
d'un linge, enduisez ce linge de manne incorporée dans un blanc d'œuf, 
placez-le sur le nombril et fixez-le exactement. 


120, ΡΕ LA PODAGRE, DE L'ARTHRITIS ET DE LA SCIATIQUE. 


1 Dans la podagre et les autres maladies qui proviennent d'un flux 
d'humeurs, ce sont les parties faibles qui doivent, de toute nécessité, 
2 être atteintes par ce flux. 1l peut toutefois arriver que, si tout le corps 
est exempt de superfluités, les parties ne soient nullement lésées par un 
flux, puisqu'il n'existe aucune de ces superfluités qui engendrent ordi- 
nairement les maladies en se portant sur une partie; or, sil ne coule 
3 rien, il est clair qu'il ne peut naître une maladie fluxionnaire. En con- 
séquence, c'est le flux qu'il faut arréter; on y parviendra en préparant 
le corps de facon à le rendre pur, soit par des exercices modérés. soil 
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προσακτέον µεγίσ]ην καὶ καάθαρσιν διὰ κλυσΊήρων τῆς κολοκυνθί- 
8 dos καὶ τῶν τοιούτων ἐνιέντων. Γινώσκειν μὲν οὖν τοὺς σωβρόνως 
βιοῦντας μὲν καὶ διαιτωµένους καὶ μὴ σφόδρα χρονίσαντας ἐν τοῖς 
ποδαγρικοῖς σάθεσι, δυνατὸν εἶναι κουφίξεσθαι τοῦ «xdÜovs, xe- 
»ουµένους Apos ὥρᾳ κατὰ ἀρχὰς, À διὰ Φλεξοτομίας À διὰ καθάρ- 
cu * τοὺς δὲ οἰνουμένους xal ἀδδηφαγοῦντας, οὐδὲν ὑπὸ τῶν κε- 
νώσεων ὀνιναμένους * σάλιν γὰρ ἐν τάχει σλῆθο, ὠμῶν χυμῶν ἀθροί- 
9 ζουσιν ἀκολάσΊως διαιτώµενοι. — Κατὰ τὰς ἀρθρίτιδας δὲ, ἐπὶ ὧν 
ἂν σσῶροι συσ]ῶσι», εἰς τὴν ἀρχαίαν κατάσΊασιν ἐλθεῖν τὸ ἄρθρο», 
ἀδύνατον, ἀἁλώπεκας ζώσας, οἱ δὲ τεθνεώσας ἕψουσιν ἐν ἑλαίω, 
τινὲς δὲ ὑαίνας, καὶ ποιοῦντες διαφορητικὸν τὸ ἔλαιον, els α/]ύελόν 
τε ἐμβάλλοντες, τοὺς ἀρθριτικοὺς ἐμειθαάξουσε, σᾶν τὸ σῶμα κα- 
λύπΊοντες καὶ χρονίζειν ποιοῦντες, µεγάλως ὠφελοῦσιν, ἐκκενοῦν- 
τες wücav» τὴν νοσοποιὸν ÜAnv* ἀλλὰ 3 μοχθηρὰ δίαιτα πάλιν, 


10 αὐτοὺς σληροῖ. — Κυάμινον ἄλευρον ἐψηθὲν ἐν ὕδατι, καὶ σροσλαξὼν 1 


| ὑείου σ]έατος, καλῶς wowi «pis Φλεγμονάς, Λευκοίων αἱ ῥίξαι 


grande ventouse à la hanche et on purgera à l'aide de lavements faits 
avec de la coloquinte et avec d'autres substances de la même espèce. 
8 Sachez que ceux qui mènent une vie réglée, qui observent le régime et 
chez qui la goutte n'est pas fort invétérée, peuvent être guéris par une 
saignée ou une purgation prescrites au commencement du printemps; 
quant à ceux qui usent immodérément du vin et des plaisirs de la 
table, les évacuations ne leur seront d'aucun secours, car, retombant 
bientót dans l'intempérance, ils se rempliront de nouveau d'humeurs 
9 crues. — Contre les douleurs articulaires dans lesquelles il s'est formé 
» des callosités qui ne permettent pas aux membres de revenir à leur 
premier état, quelques-uns font cuire dans l'huile ou des renards vi- 
vants ou des renards morts, ou des hyènes, et en font une huile réso- 
lutive dont ils remplissent un bassin de métal dans lequel ils font entrer 
et séjourner les arthritiques, ayant soin de couvrir tout le corps; ce pro- 


cédé est trés-efficace, car on évacue ainsi toute la matière qui cause la 


maladie; mais ordinairement le mauvais régime ramène bientôt cette 
9 maliére. — On emploie utilement contre les inflammations la farine de 
gp fèves cuite dans l'eau et incorporée dans de la graisse de porc. Les ra- 


5 
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μετὰ ὄξους τὰς σκιῤῥουμένας ἐν τοῖς ἄρθροις Φλεγμονὰς ἰῶνται. 
Τυρὸς δριμύτατος καὶ χρονιώτατος, ἀφεψήματι κρέως ὑείου δεν- 1 
θεὶς καὶ ἐνωθεὶς ἐν Sula καλῶς, τοὺς ἐν τοῖς ἄρθροις ππώρους ἔντι- 
θέµενος διαλύει" ῥηγνυμένου γὰρ τοῦ δέρματος ἄνευ τομῆς, ἁλύπως 
5 ἀνέπλεεν κατὰ ἑκάσΊην ἡμέρα» τὰ µόρια τοῦ σώρου. — Άλλο" 1) 
Πλατάνου Φύλλα χλωρὰ λειωθέντα καὶ καταπλασθέντα τὰς i» 
γόνασι Φλεγμονὰς ὀνίνησιν. 
ρκα’. Ποάσγρικοῦ sai db ολο ου 
παροξυσμοὺς χρωµένων. 
Οποῦ µῄκωνος, xpéxou ἀνὰ LS λειώσας μετὰ γάλακτος βοείου | 
Φα ρολο xal ἄρτου τὸ ἐντὸς ἐπιθαλὼν τρῖθε Φιλοπόνως, ὥστε εὖα- 
10 Qàs γενέσθαι" καὶ µαλάξας παραπΊόμενος ῥοδίνῳ χρῶ καταπλά- 
quarts ἐπιῤῥίπίων καὶ ἔξωθεν, Φυλακῆς χάριν, Φύλλα σεύτλου À 
ΘΒριδακίνης. Éci δὲ ὅτε τὸ ὄπιον καὶ τὸν κρὀκον μετὰ γάλακτος 2 


cines de giroflées avec du vinaigre guérissent les inflammations qui ont 
produit des callosités dans les articulations. Le fromage très-âcre et très: 12 
vieux, délayé, arrosé d'une décoction de chair de porc et Erg soi- 


gneusement dans un mortier, dissipe les callosités des 

comme en effet la peau se rompt sans aucune section, il se détache 
chaque jour sans inconvénient quelques fragments de ces callosités. — 
Autre : L'application, sous forme de cataplasmes, des feuilles vertes du 13 
platane broyées guérit les inflammations des genoux. 


121. TOPIQUE APAISANT LA DOULEUR DE LA GOUTTE. DES PIEDS ET DE CELLE DES Mim" 
EY DONT ON FERA USAGE UN PEU AVANT L'ACCES. 

Prenez suc de pavot, safran, de chacun quatre drachmes; broyes avec. | 
du lait de vache ou de chèvre, ajoutez de la mie de pain, broyer de 
nouveau avee soir pour que le mélange devienne moelleux; amollisser 
encore avec de l'huile aux roses et appliquez, en recouvrant em dehors — 
de feuilles de bette ou de laitue les cataplasmes pour les protéger. 
Quelquefois nous appliquons, étendus sur un linge, l'opimm et le 2 

2. Τνρός Gal. (cf. 2 IX, 58) ; Ky- 
pós Codd, — 4-5. . dy£- 
πλεεν Gal. (cl, Syn, 7 98); ῥεύμα- Verss. antiq, 
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λειώσαντες ἀναλαμεάνομεν κηρωτῇ δι ῥοδένου καὶ εἰς ὀθόνιον ἐμ- 
3 πλάσσαντες ἐπιτίθεμεν. — Τοὺς δὲ ἰσχιαδικοὺς, Ξερμῶν ππικρῶν 
ἀλεύρῳ καταπλάσσουσιν | ἐν] ὄξει 9 ὀξυμέλιτι À ὀξυκράτῳ ἑψῶντες. 
-5 Καὶ καλαμένθη δὲ καταπλάτ]ουσέ τινες, ds γενναίῳ βοηθήµατι. Καπ- 
πάρεως τῆς ῥίζης à Φλοιὸς τὰς κατὰ ἰσχίον ὀδύνας ὀνίνησιν, ἔξωθεν 
(— ποῖς ἐπιτηδείοις καταπλάσµασι μιγνύμενος, ἔσωθέν τε «ᾳπρολαμθα- 
6 νόµενος. Γαάρος xal ἡ ἀπὸ τῶν ταριχηρῶν ἰχθύων ἄλμη, ἐνιεμένη 
τοῖς ἰσχιαδικοῖς τοὺς ὀχλοῦντας χυμοὺς ἐπισπᾶται, xal διὰ τῶν ἐν- 
τέρων ἐκκενοῖ' μάλισΊα δὲ τῇ τῶν ταριχηρῶν σιλούρων καὶ τῇ τῶν 


|  Taÿra μὲν οὖν ἐπὶ τοσοῦτον ἰῷτο ἄν τις καὶ à τὴν ἰατρικὴν 
οὐκ εἰδώς * δεῖ δὲ καὶ τῶν ἄλλων Φροντίδα ἔχειν καὶ αηµαίνειν τῷ 
ἰατρῷ τὰ συµβαίνοντα, αρὶν γενέσθαι µέγα τι καὶ δυσίατον à dvía- 
safran broyés avec du lait et incorporés dans du cérat à l'huile aux roses. 
ρα Ticino, de Inplua να ν μες ns 
4 l'oxymel ou l'oxycrat, sont utilement employés contre la sciatique. Quel- 
ques-uns méme appliquent la calaminthe comme ayant une grande effi- 
5 escité. L'écorce de la racine de cáprier, si on l'applique au dehors, sous 
forme de cataplasmes appropriés, et également si on la prend intérieu- 
6 rement, soulage les douleurs de la sciatique. Le garum et la saumure 
pl . administrés en lavements, dissipent 

















les humeurs ischiatiques nuisibles et les évacuent par les. intestins; on 
emploiera de préférence la saumure qui provient des silures ou des 
mendoles confits dans le sel. La graine de tabouret, en lavement, sou- 
lage en évacuant des matières sanguinolentes ; il en est de méme de la 
petite centauréc. 
122. CE QU'IL. FAUT RACONTER AU MÉDECIN. 

Jusqu'ici celui méme qui ne sait pas la médecine pourra prescrire, en 
un certain point, un traitement; mais il faut aussi avoir souci des 
utres choses et dévoiler au médecin ce qui arrive, avant qu'il se dé- 
3. [ἐν] Gal. om. Codd. (cf. Syn. IX, 61). — Ho, όξοι ἡ om. M. 


7 µαινίδων χρῶνται. Θλάσπεως σπέρµα διὰ ἔδρας ἐνιέμενον ὀνίνησι | 


: 
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5 Κόποι δὲ αὐτόματοι καὶ ὕπνοι Εαθεῖς 9) Φαντασιώδεις À ἀγρυπνίαι, 
Ἱδρῶτέε τε μετὰ τοὺς ὕπνους, καὶ δίψα «xapà τὸ εἰωθὸς καὶ σιτίων 
6 ἀποσ]ροφὴ, πυρετώδη «πάντα. Διὸ δ) καὶ ταῦτα μαθὼν à ἰατρὸς 
7 ποιήσει τὰ αῳροσήκοντα. Καὶ τὴν σερὶ Θώραχκα δὲ συµπίπΊοντα, 
εἰ μὴ ἀνενέγκοι τις τῷ ἰατρῷ, κίνδυνον αἱμοπ]οϊκὸν À ἐμπυϊκὸν 
8 γενέσβαι, Καὶ µέλαν δὲ οὖρον νεφρῶρ ἐσ]ιν, ὅτε λιθίασιν «spozn- 
aise, καὶ μᾶλλον ἐπὶ σρεσθυτῶν * ἀλλὰ εἰ µάθοι à ἰατρὸς, ἐξευ- 
pras: τινὰ σροφυλακτικὰ, διά τε τῶν οὐρητικῶν καβαίρων τοὺς 
»εφροὺς, κελεύων [τε καὶ] μὴ κατατείνεσθαι, [καὶ] μὴ γυµναζε- 
'. σθαι, χρώμενον ἱππασία, καὶ ὀχήματι, pure ἐπιπολὺ ἴσ]ασθαι. 
ο Δεῖ δὲ μηδὲ τῶν ἀλγημάτων ὅταν περί τι ἄρθρον γένηται τοῦ «πο 
δὺς ἀμελῶς ἔχειν» κἂν γὰρ ἆπαξ συµπέση ῥᾳθυμησάντών, ἐπανέρ- 
χεται σαλιν, κἂν ἐπιπολὺ διαλείπῃ, σὺν κακῷ µείζονι καὶ ὃν- 
“cittw" Ξεραπεύειν οὖν ἐν ἀρχαῖς ἄμεινον, ὅτε καὶ ἡ ἴασις ῥᾳδία. 


& peuvent soulager le malade. Les lassitudes spontanées, le sommeil pro- 

puo troublé par les visions ou les insomnies, les sueurs aprés le 

neil, une soif inaccoutumée et l'aversion pour les aliments, tout 

Lima la fièvre. Lorsque le médecin aura connaissance de tous ces 

1l fera ce qui.est opportun. Si l'on n'instruisait pas aussi le 

m in de ce qui se passe dans le thorax, il y aurait danger que le 

(m ll n'arrivit | jusqu'au erachement de sang ou à la suppuration. L'urine 

© est un signe de maladie des reins; parfois elle présage le calcul 

is, surtout chez les vieillards; mais, si l'on prévient le médecin, 

'ra quelque remède prophylactique : il purgera les reins avec les 
diurétiques ; il recommandera d'éviter les violentes extensions, 

de saben de tout exercice, si ce n'est de l'équitation ou de la pro- 

' en litière, et encore cela peu longtemps. Si l'on sent quelque 

douleur dans une articulation, au pied, par exemple, il ne faut pas la 
éghger:; en effet, quoiqu elle se soit apaisée malgré le peu d'attention 

s y avons donné, elle reviendra de nouveau, méme apres un 


ns icr plus fácheuse et plus difficile à guérir: occupons- 
| done dès le début, lorsque le traitement est encore facile. 


[e xai]...... [nnd]; om. Codd. 


LE 
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Καὶ τὰς πολλάκις δὲ γινοµένας ἀπεψίας xal διαῤῥοίας ὑποπ]εύει», 10 
xai τὰς ἐμπνευματώσεις καταμηνύειν τε τῷ ἰατρῷ' «αρασιωκη- 
σάντων γὰρ, τὰ χαλεπώτατα συμπίπΊει, olóv da: καὶ τὸ φυσῶδεν 
καλούμενον Φάθος, | xal? | ὅπερ, φόξου καὶ λύπης ἀλόγου epocytro- 
µένης, μελαγχολία καλεῖται. ΠλεῖσΊα δὲ καὶ ἄλλα διὰ τὴν ἀμέλειαν i 
els ἀνήχεσ]ον xaxóv «σροῆλθε * διὸ xp?» «epi μηδενὸς µήτε μικροῦ 
µήτε μεγάλου τῶν συµθαινόντων σαρὰ τὸ εἰωθὸς ἀποσιωπῇᾷ». 


ο 


Επεὶ δὲ συνθέτων Φαρμάκων ἐγένετο μνήμη, τὰς γραβὰς αὐτῶν | 
ἐφεξῆς διαγράψοµαι. 
0 Cu. 123. Sy, — I, 55. 
Donne βουληθείς et µίξεις, au lieu de βουληθείηµεν et μέξοµεν, p. 83, 8 et 9. 
. pub. Τὸ aánvypov. 


Sréros ὑείου «ροσφατου xal ἐξινιασμένου fo κδ' > xnpoU fo xà, 1 
λιθαργύρου loc, YuupiÜlou fo ς ' τὰ τηκτὰ κατὰ τῶν ξηρῶν' 
xpóvo δὲ συνίσΊαται. 


Nous devons aussi tenir pour suspectes les crudités, les diarrhées qui se 19 
manifestent souvent, et signaler au médecin les flatuosités ; car notre silence 
est cause souvent qu'il se produit les maladies les plus difficiles. telles 
que l'affection dite flatulente et celle qui, causée par la peur et le chagrin 
non justifiés, est nommée mélancolie. ll y a bien d'autres affections qu, Il 
par négligence, ont pris un degré de malice tel qu'on ne peut en venir 

à bout; on ne doit donc rien taire de ce qui, léger ou grave. se produit. 
extraordinairement. 


Puisque nous avons fait mention des médicaments usuels. nous allons | 
maintenant en donner la composition. 


124. LIQUIDUM MEDICAMENTUM. 


Adipis suilli recentis ejectis membranis unciae quadraginta quatuor. | 
cere uncis viginti quatuor, lithargvri unciz sex, cerussæ tintundem; 
eliquata aridis misceantur : tractu enim temporis consistent. 


Cn. 124; |. 13. Στέατος]. Vos. la préfacc. 
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pue’. Τετραβάρμακο»ν βασιλικό». 
| ᾖΚηροῦ, Qpuxtüs, σίσσης ξηρᾶς, σΊέατος ταυρείου ἀνὰ La. 
3 Πρὸς δὲ τὸ τάχιον συµπέψαι καὶ σαρκῶσαι, ῴωροσθάλλομεν αὐτῷ (9) 
xal λιθανωτοῦ «012 μὲν y’, σοτὲ οὲ d’. 
pxe'. Τὸ διὰ χυλῶν. 
|  Aubapyüpou χ6, χηροῦ fon, ἐλαίου X, τήλεως, λινοσπέρµατος, 
délonou τῆς καὶ ἀλθαίας ' καλεῖται δὲ καὶ ἀγρία µαλάχη, ἡ ἀλθαία 
ψυλλίου ἀγρίου, σικύου, σΊ]ισάνης ἑψηθέντων τῶν τοιούτω» τοῦ xv- 
2 λοῦς. ἒψε µέχρις ἀμολύντου καὶ xpo. 
px". Τὸ Μνάσέου μµάλαγμα. 
| µΛιθαργύρου Xy', ἐλαίου φαλαιοῦ X, κηροῦ χα, ὀξυγγίου πία- 
λαιοῦ χα’, θρυκτῆς fo '. 
pxn'. Τὸ διὰ μέλιτος. 


1 Kapoÿ 2a, σΊέατος χηνείου ος’, ἑλαίου σαλαιοῦ χα. λιθαργύ- 
ρου ka’, τερεθινθίνης Jo 6 * οἱ δὲ ulav* μέλιτος χα. 


199. TETRAPHARMACUM BASILICUM. 
Ceræ, resinæ frictæ, picis siccæ, sevi taurini singulorum libra una. 
Ut autem celerius concoquat, et carnem creet, addimus thuris modo 
tres uncias, modo quatuor. 


. te ορ 


126. MEDICAMENTUM EX SUCCIS. 


Lithargyri pondo duo, cere unciæ octo, olei pondo sex, feenugreci, 
lini seminis, ebisci, que etiam althæa dicitur (nam et agrestis malva 


AUAM IPTE TL. 


* akthæa nomirattür), psyllii, cucumeris agrestis, omnium ptisañia decoc- - 


is torutn succi pótidó duo. Coque usque dum non inquinent, posfea 
utitor. 
125. MALAGMA MNASEI. 
$.  Lithargyri libre due, ceræ libra, axungiz veteris libra, resina frictæ 
" uncig sex. 
128. EUPLASTRUM EX MELLE. 

Cere libra una, adipis anserini uncis sex, olei veteris libra urs, li- 
. hargyri tantundem. terebinthinm unciæ duse (alii habent ana). mellis 
" Kbra una. 
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Cn. 129. — Syn. III, 5. 


Donne ἐν ἑτέρᾳ Suis, au lieu de eis ἔγδιν. p. 97. 14 ; om. ἅγον..... ἐξυμενισθῆ- 
ναι, 97. 17; ἐὰν... αὐτοῦ. p. 98, 1-3; om. χρῶ... ἔσ]ω, p. 98, 12-16; doane à 
τῷ διατήκειν. au lieu de xa) μᾶλλον... ἕλαίον, p. 98, 16-18. 


p^'. Τὸ διὰ æœop@éAvyos. 

Πομφόλυγος, λιθαργύρου, ψιμμυθίου ἀνὰ Jo d', λαδάνου loa, 
ἀχαχίας Z €, ἑλαίου µυρσίνου Jo »'  κηροῦ τυῤῥηνικοῦ τὸ ἀρχοῦ», 
ὠῶν χωρὶς τῶν λεκύθων. 

ρλα’. Τὸ διὰ μελιλώτων. 

Νάρδου κχελτικοῦ 4L v, κυπέρου, καρδαµώμου, ἴρεως, σµύρνη», 
ἀμμωνιακοῦ Supidparos ἀνὰ « m, µελιλώτου «κε τερμινθί- 
vns Lv', κηροῦ νέου L p', κοπρίνου κοτύλης ἥμισν, ὄξους τὸ luz 
νόν. Τινὲς ἀμμωνιακοῦ Θυμιάματος «ρ. 


ρλθ’. Τροχίσκος à Μούσα. 
Ῥχισ]ῆς, ἀλόης, σμύρνης, χαλκάνθου ἀνὰ 47 6, À. βάνου { 1, 
χυτίνων Li, ἀρισ]ολοχίας 4.16, καὶ κιχίδων ὀμφαχίνων La, 
γλυχέος τὸ abrapxes. 


130. EX POMPHOLYGE. 

Pompholygis, lithargvri, cerussæ, singulorum uncia quatuor, ladani 
uncia, acaciz denarii duo, olei myrtini unciæ octo, ceræ tvrrhenice quod 
satis sit, et item ova abjectis vitellis. 

131. EX MELILOTO. 

Nardi gallici^drachme decem, cyperi, cardamomi, iridis, mvrrhe, 
ammoniaci thvmiamatis , singulorum drachma octo, meliloti drachmæ vi 
ginti quinque, terminthinæ drachmæ quinquaginta, ceræ novæ drachmz 
centum, cvprini heminæ dimidium, aceti quod satis est. Quidam guttr 
ammoniaci ponunt drachmas centum. 

132. MUSÆ PASTILLUS. 

Pastillus Muse: aluminis scissilis, aloes, myrrhæ, atramenti sutoni. 
singulorum drachma due, thuris drachmæ octo, capitulorum panic 
mali drachmz decem, gallarum immaturarum drachma octo. passi 


quantum satis est. 


να 
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ρλγ’. Ó Πολυείδους. 

| ἍΣιδίων Li’, σμύρνης Ln', ἀλόης Z m, σχισ]ῆς Le’, λιθά- 
νου La, χαλκάνθης JL y', χολῆς ταυρείας «ς ' olvw γλυκεῖ 
ἀναλάμθανε. 

ϱρλδ’. Τὸ διὰ χάρτου ξηρὸν σρὸς νοµάς. 

| — Xdprou κεκαυµένου, χαλκοῦ κεκαυµένου, µολύθδου κεχαυµένου 
xal φεπλυµένου, λεπίδος σΊομώματος ' ἑκάσΊου τὸ ἴσον, Selou ἀπύ- 
pou τὸ ἡμισυ clou. 

pAs'. Poëlvou σκευασία. 

1 T9 ῥόδινον χωοὶς σ]υμμάτων σκεύαξεσθαι æpoornes, ῥόδων uó- 
vor ἐμθαλομένων εἰς ἔλαιον ὀμφάκινόν τε xal ὠμοτριθὲς χωρὶς 
ἁλῶν γεγονός ' διότι Ξερμαίνοντες οἱ ἅλες, ἀνεπιτήδειον αὐτὸ 
σφοιοῦσιν». 

ρλς’. Τὸ διὰ τῆς αἰγείρου ἄκοπον. 
Ι Tor ἀνθέων τῆς αἰγείρου µεμυκότων ἔτι µόδιος ἰταλικὸς ἐμθάλ- 


133. POLYIDIS. 

3 Capitulorum mali punici drachmæ sexdecim, myrrhæ drachme octo, 
aloes drachmæ octo, aluminis scissi drachmæ quinque, thuris drachma 
una, atramenti sutorii drachme tres, fellis taurini drachma sex, vino 
dulci excipiuntur. 


134. EX CHARTA, ARIDUS AD NOMAS. 
8  Cherte conibuste, &ris usti, plumbi usti, et loti, squamae stomomatis 
αἱ omnium par modus sit, sulfuris ignem non experti dimidium : le- 
135. ROSACEI CONFECTIO. 
ia  Rosaceum sine ullo vasculo parare convenit, rosis solum in oleum 
omphacinum, et omotribes conjectis; at sine sale conficitur, quoniam 
+ sal calefaciens minus idoneum rosaceum reddit. 


136. ACOPUM EX POPULI! PLORIBUS. 


E | Ex populi floribus adhuc conniventibus modius Italicus in quindecim 
Cu. 135; 1. 7. σ]ομάτων Gal.; σ]όματος Codd. Var. les notes. 


ο 


10 


14 
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ρλό. Περὶ τῶν ἄλλων διαθορητικῶν ἐλαίων. 


1 Kai τὸ ἐκ τοῦ χαµαιµήλου δὲ ἔλαιον διαφορεῖ κατὰ ἑαυτό τε xal 
μᾶλλον ἐπεμθληθέντος ὁμοίως κατὰ τὴν αὐτὴν συσΊαθμίαν κηροῦ τε 
2 xa) ῥητίνης. Διαθορητικὸν δέ doi καὶ τὸ ἀνήθινον ἔλαιον εἴτε χατα- 
3 póvas, eire σὺν κηρωτῇ xal pnrivn χρῷτό τις. Εψεῖν δὲ ἐπὶ 
ἀγγείου διπλοῦ τὸ ἀνήθινον * ἄμεινον δὲ εἰ καὶ χλωρὸν εἴη τὸ ἄνη- 


᾿ 4 60v. Καὶ ῥίζας δὲ τοῦ τεύτλου λευκοῦ καθεψήσας ἐν ἐλαίω xal σοιή- 


σας ds εἴρηται, διαθορητικὸν ἕξεις Qdpuaxov, ὥσπερ καὶ τοῦ σι- 
κύου τοῦ ἀγρίου τὴν ῥίξαν καὶ τῆς ἀλβαίας καὶ τῆς βρυωνίας. 
pÀu'. Τροχίσκος à ἆνδρωνος. 
| ἍΣχισ]ῆς σμύρνης dvà «ὃ-, χαλκάνθης 2.6, λιξάνου 2 n, xv- 
+ πέρου L i', ἀρισ]ολοχίας L 18 ' ἔνιοι, m ^ xal κηχίδων ὀμφακί- 
vor L π’, γλεύκους (9) τὸ αὔταρκες. 


CH. 139. — Coll. méd. V, 18. 


Donne λαµθάνειν (μηδὲ τὰς λίαν μαλακὰς, σαραιτεῖσθαι dà xai vas ἐξ ὑγρῶν λίαν 
(χωρίων. Εμθάλλειν δὲ καὶ τὰς δέκα κωδύας, ds εἶπον, τὰς µέσας κατὰ τὸ μέγεθος. 


137. DE ALIIS OLEORUM DIGERENTIUM GENERIBUS. 


8  Olcum quoque quod ex chamæmelo fit, digerit tum per se, tum multo 


2 magis injecla cera, et resina ad eandem mensuram. Sed digerit etiam 
. anethinum: idque vel per se, vel si co quispiam cum cera et resina uta- 
33 tur. Danda quoque opera est ut in vase duplici anethinum etiam inco- 
3 quatur : utiliusque fuerit, si anethum viride sit. Si praeterea. betæ albæ 
radices in oleo coxeris, idque quod diximus, feceris, medicamentum di. 
gerens tibi pararis : quale etiam ex cucumeris agrestis radice, althææque. 

. 2 bryoniæ conficitur. 


im 


1 38. PASTILLUS ANDRONIS. 


^-  Aluminis scissilis, myrrhæ, singulorum drachmæ 11, atramenti su- 


torii drachmæ duz, thuris drachmae octo, cyperi drachmæ decem, aris” 
. tolochiæ drachma xn, aliqui drachmae octo, gallarum omphacitidum 
drachme octo, passi quod satis est. 


L 


Cu. δι]. 11. γλυκέος Codd. 


* 


10 
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Δυνατὸν δὲ καί τινας μὲν µείζονας, vivàs δὲ ἐλάτΊονας ἐμθάλλειν ' σωθήσετει γὰρ 
οὕτως ἡ ἀναλογία. Τῆς δὲ ἑψήσεως ὅρος ἔσΊαι σοι µέχρι; ἂν ὅλαι τακεραὶ γένωνται, 
xal οὕτως ἐκθλιθέσθωσαν xai ῥιπ]έσθωσαν αἱ χωδύαι. Τῷ δὲ (dev: μεγνύσθῳ ], au lieu 
de λαμθάνειν εὔδηλον δὲ ὅτι..... ἀποτελεσθεισῶν. Μίγνυσθαι δὲ ἀξιῶ τούτῳ, p. 371. 
10-373, 1; omet Καὶ did τοῦ..... ἐπιτείνει, p. 374, 1-5; ὡς συνεψηθῆναι..... y 
Ads. p. 374, 6-7; ὥσπερ..... μέλιτος, p. 374, 9-375, 1; σκοπὸν..... πατετείγον- 
τος, p. 375, 4-5; ᾧ προσφέρει», p. 375, 7; donne δώσεις αλεῖσΊον, au leu de 
ἐκτενέσΊερον, p. 375, 10; omet ὑπάρχει..... doll, p. 375, 13. 

pu'. Ἀνώδυνον τὸ µυσΊήριον apos βηχικοὺς, θθισυιοὺς, κοιλιακοὺς, 

δυσεντερικοὺς, καταῤῥοϊξομένους. 

Κρόκου, χασΊορίου, ἀσάρου, ὑοσκυάμου σπέρµατι, ὁπίου, σΊν- | 

paxos dvd 4. d', µέλιτι ἀναλαθὼν χρῶ * ἔνιοι ὑοσκυάμου τὸ ἥμισι. 


pua'. Ἡ Φίλωνος. 
Κρόκου 4 &', πυρέθρου, εὐφορθίου, νάρδου σΊάχυος ἀνὰ La ἱ 


σεπέρεως λευκοῦ 4. x' , ὑοσχυάμου 4. x', ὁπίου Zu. 
ρµθ’. À πσικρὰ Γαληνοῦ. 

Αλόης « p, χιναµώμου, νάρδου σΊάχυος, ξυλοθαλσάμου, paoil- 1 | 
xus, ἀσάρου, xpôxou dvà Zq'. Éyd δὲ ἀλόης μὲν Zw, κρόκου δὲ 1 
4€ βαλὼν οὕτως αὐτῷ χρῶμαι. H déois La! ἐν ὕδατι. j 
140. MYSTERIUM DOLOREM SEDANS. YALET HOC MEDICAMENTUM AD EOS QUOS TUSSIS 

EXERCET, AD TADBIDOS, AD COELIACOS, AD DYSENTERICOS, ET AD ALVI FLUOREY. 


Capit autem hac : croci, castorei , asari, alterci seminum, opii , stvracts, | 
singulorum drachmas quatuor, easque melle excipito, atque utitor. qui- 
dam vero habent alterci dimidium. 


143. PHILONIS MEDICAMENTUM. 


Croci drachmæ quinque, pyrethri, euphorbii, spice nardi, singulo- | 
rum drachma una, piperis albi, alterci, singulorum drachme viginti. 
opii drachmæ decem. 


142. PICRA GALENI. 


- Aloes drachma centum, cinnamomi, spicæ nardi, xvlobalsami , mast- | 
ches, asari, croci. singulorum drachmæ sex. Ego vero aloes drachmas no- 2 
naginta, croci vero quinque conjicio, itaque utor. Datur drachma ex aqua ὁ 
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puy. Ta διὰ τῆς ἀλόης Γαληνοῦ xavamória καθαρτικά. 
|  ἈΚολοκυνθίδος µέρος α΄, ἀλόης καὶ σκαµωνίας, ἑκατέρων β’, ἄψιν- 
βίον χνλοῦ µέρος a'. 


ρµδ’.  iepd. 

1 ZXuxwwwías τῶν ἐντὸς x, χαµαίδρυος, dyapixoU ἀνὰ Li, σα- 
γαπηνοῦ, ὑποπάνακος ἀνὰ L n', πετροσελίνου, ἀρισ]ολοχίας σΊρογ- 
γύλης, φεπέρεως λευκοῦ ἀνὰ Ly, κιναμώμου, σΊάχνος, xpóxov, 
σµύρνης, πολίου ἀνὰ «δ" µέλιτι δεύσας τὸ σλεῖσ]ον δίδου «δ. 


pue'. Ó Διοσπολίτης. 
|  Kupivou, σεπέρεως μακροῦ ἢ λευκοῦ, urmydvov, vízpov, πάντων 
2 ἴσων, καὶ γίγνεται ὑπακτικώτερος γασΊρό». ὅταν δὲ λάθη τῶν μὲν 
3 ἄλλων ἴσων, τοῦ νίτρου δὲ τὸ ἡμισν, οὐχ ὁμοίως ὑπάγει. Εμθρεχέ- 
σθω δὲ τὸ κύμινον ὄξει δριµυτάτῳ, κἄπειτα εὐθέως τριβθέσθω à 
πρότερον θρυγέσθω µετρίως ἐν ἀγγείῳ κεραµείῳ τελέως ὠπ]ημένῳ. 
à Ἐσ]ω δὲ καὶ τὰ τοῦ σηγάνου Φύλλα «προεξηραμένα συµµέτρω». 


143. GATAPOTIA PURGANTIA EX ALOE, GALENI, 


1  Colocynthidos pars una, aloes et scamoneæ, singularum partes due, 
| succi absinthii pars una. 


| 
|]. dnterioris colocynthidis drachm viginti , chamzdryos, agarici, singu- 
| — lorum drachma decem, sagapeni , opopanacis, singulorum drachmæ octo, 
| petroselini , aristolochiæ rotundæ, piperis albi , singulorum drachmae tres, 
- spicæ nardi, cinnamomi, croci, myrrhæ, polii, singulorum drachmæ 
quatuor; melle diluito, datoque ad summum drachmas quatuor. 


144. HIERA. 


| , 145. DIOSPOLITICUM. 


“+ Cumini, piperis longi, vel albi, rutæ, nitri, omnium par modus, at- 
.9 que ila magis ventrem solvit. Cum vero pari aliorum ponderi dimidium 
3 nitri miscetur, non ita subducit. Maceretur autem cuminum in aceto 

| fictili quod perfecte coctum sit. Sunto vero et rutæ folia modice 


f T 
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Τούτοις τοῖς τέσσαρσιν ἐνίοτε μὲν ἀναμίγνυται µέλι «ροαπηθρι- 5 
σµένον * ἐνίοτε δὲ οὐδὲν, ἀλλὰ uóva ξηρὰ wliodyns ἐμθέλλεται 
χυλῷ, καὶ ὅτῳ σερ ἂν τῶν ἄλλων ἐδεσμάτων μαλισΊα pére» do- 
χεῖ. Λαμξάνεται δὲ καὶ κατὰ ἑαυτὸ τὸ Qdppaxov τοῦτο Gpè TpoQiis 6 
τε xal μετὰ τροφήν * χαί ἐσ]ιν ἠδίων ἐν τῇ τοιαύτη χρήσει τὸ τῷ 
µέλιτι μιγνύμενον. 


ρµς’. Τὸ διὰ τριῶν πεπέρεων τὸ ἁπλοῦν. 


Eis »' Z' ἑκάσ]ῳ τῶν τριῶν πεπέρεων doxei µιγνύειν, ἀνήβων | 
xal Spe» καὶ ζιγγιθέρεως ἑκάσ]ου Zn: ἠμθάλλειν δὲ τῶν βοτα- 
νῶνὶτὴν κόµην dua τοῖς ἄνθεσιν ἀποκρίνοντα τὸ ξυλῶδες  εἶτα 
σάντων ἅμα κοπέντων τε xal σησθέντων λεπΊῷ κοσκίνῳ τὸ κχαλλι- 
σΊον ἀπηφρισμένον ἐπιμελῶς μιγνύσθω. Μέλι διδόναι δὲ αὐτὸ δεῖ t 
xal dis καὶ σλεονάκις ἑκάσΊῃ ἡμέρᾳ καὶ ἕωθεν καὶ αρὸ τροθῆς καὶ 
μετὰ pov. καὶ καθυπνοῦν μελλόντων. Τὸ δὲ «σλῆθος ἑκασΊης dé- 3 
σεως Kao κοχλιαρίου µεσΊὸν μικροῦ μὲν ἐπὶ μικρῶν σωµάτω», µε- 
γίσΊου δὲ ἐπὶ µεγίσΊων. 


siccata. His quatuor aliquando mel despumatum additur, aliquando ὁ 
nihil, sed sola arida reponuntur, ac ptisanæ cremori, et aliis, quibus 
maxime convenire videntur, cibis injiciuntur. Sumitur et medicamen: 6 
tum hoc οἱ ante et post cibum: ad quem usum id quod mel accipit. 
est etiam jucundius. 


146. SIMPLEX EX TRIBUS PIPERIS GENERIBUS. 


Ad cujusque trium piperum drachmas quinquaginta satis est addere | 
anisi, thymi, zinziberisque, singulorum drachmas octo, herbarum au 
tem coma cum floribus, abjecto eo quod lignosum sit, imponenda est; 
deinde omnibus simul contusis, et per tenue cribrum transmissis, mel 
optimum, ac diligenter despumatum admisceatur. Hocque medicamen: 2 
tum dari. poterit semel, aut sepius quotidie, et mane. et ante et posl 
cibum, alque. eliam dormitum euntibus. Datur autem cochlearii plent 3 
mensura : ac parvis quidem corporibus, parvi : maximis vero. maximi 
cochlearis. 
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pud. Τὸ διὰ καλαμίνθη». 


1  Καλαμίθης καὶ γλήχους xal πετροσελίνου xal σεσέλεως éxd- 
σΊού «6, σελίνου σπέρµατος, Süuov, κορύµξων ἀνὰ Zd', λιξν- 
2 σ]ικὸν Z c, σεπέρεως Lun. Τὰ μὲν ξηρὰ καὶ σκληρὰ τῶν βοτα- 
νῶν ἀποῤῥήπ]ειν, λαμξάνειν δὲ τὰ ἄκρα τῶν βοτανῶν σὺν τοῖς 
εὐθαλέσι Φύλλοις καὶ τοῖς ἄνθεσι, κόπΊειν δὲ dua πάντα καὶ διατ- 
τᾶν λεπΊοτατῳ κοσκίνῳ” μιγνύειν δὲ τὸ κἄλλισ]Ίον μέλι ἀκριξῶς 
3 ἀπηφρισμένον. Ἡ δὲ χρῆσις αὐτοῦ γενέσθω μετὰ τὴν ἑωθινὴν ávd- 
4 τριψιν πρὸ τῶν γυμνασίων καὶ λουτρῶν. Eco: δὲ καὶ χωρὶς ToU 
µέξαι τὸ μέλι, Εηρῷ τῷ Φαρμάκῳ χρῆσθαι σαραπλησίως ἁλσίν' 
ἔξεσ]ι δὲ καὶ εἰς π]ισάνην ἐμβάλλειν 9) els ὄξος, À τι τοιοῦτον ἀντὶ 
—  σεπέρεως. Καὶ τὸ [σὺν τῷ] µέλιτι δὲ δυνατὸν ἀναμιγνύναι τοῖς 
& ἐδέσμασι, Μετὰ μέντοι τὴν τροφὴν µηδέποτε διαλαµθανειν μήτε 
τοῦτο, μήτε ἄλλο τι Φάρµακον ἀνάδοσιν ἰσχυροτέραν ἐργαξό- 
µενον, 





147. MEDICAMENTUM EX CALAMINTHA. 


Ι Accipito calaminthes, pulegii, petroselini, seseleos, singulorum 
drachmas xi, seminis apii, cacuminum thymi, utriusque drachmas 
quatuor, libystiei drachmas sexdecim, piperis drachmas duas de quin- 

2 quaginta. Atque herbarum quidem quicquid lignosum, durumque 
est, id abjiciatur : capiantur autem extremitates herbarum cum viren- 
lissimis foliis, et floribus : hec omnia simul tundenda, ac tenuissimo 
eribranda sunt cribro, melque optimum, et accurate despumatum ad- 

3 miscendum. Usus ejus erit post matutinam frictionem, ante exercita- 

4 tionem et balneum. Licet etiam sine melle admixto siccum medica- 
mentum conficere, et salis vice ad obsonia uti; possumus idem in 

— à plisanam conjieere pro aceto, vel in ejusmodi aliquid pro pipere. Sed 
à potest etiam eum melle obsoniis admisceri. Post cibum tamen nunquam 

neque hoc medicamentum, neque aliud ullum, quod ad validiorem 
distributionem faciat, eril assumendum. 


Ou, 147i. ταν [σὺν τῷ Gal.; om. Codd. 
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pu». Τὸ διά τοῦ χνλοῦ τῶν μήλων. 


Τὸ διὰ τοῦ χυλοῦ τῶν μήλων ἐπιτήδειόν ἐσΊι τοῖς τε ἀνορέκτοις | 
καὶ τοῖς μὴ καλῶς πέτΊουσι». [σ]ι δὲ καὶ σκευασία ποιαύτη" τῶν ! 
κυδωνίων μήλων, τῶν µειζένων καὶ ἡδέων, τοῦ χνλοῦ λαθέντας ἔ 
δύο χρὴ µίξαι μὲν μέλιτος ds καλλίσΊου τὸ ἴσον, ὄξους δὲ E d, 

5 καὶ ταῦτα ἐπὶ ἀνθράκων διακεκαυµένων ἑψήσαντα µετρίως καὶ ἀπᾶ- 
Φρίσαντα µίξαι, ζιγγιθέρεως μὲν fo y, πεπέρεως δὲ τοῦ λευκοῦ 
fo β’, καὶ οὕτω σάλιν ἐπὶ τῶν διακεκαυµένων ἀνθράκων ἑψῆσαι 
µέχρι µελιτώδους συσ]άσεως. Τοῦτο τὸ Qdppaxo» οὐ µόνον τοῖς à 
ἄτονον ἔχουσι τὴν γασΊέρα, ἀλλὰ xal τοῖς τὸ ἧπαρ ὠφέλιμέν 

10 ἐσΊιν. Ἐύὔδηλον δὲ ὅτι µάλισΊα μὲν αὐτὸ νῆσΊιν προσφέρεσθαι χρὴ À 
σλῆθος ὅσον μύσΊρον. ΒλαπΊει δὲ οὐδὲν, οὐδὲ ἂν μετὰ τὴν τροφὴν 5 
αὐτό τις λαµξάνη. Καλῶς δὲ ἂν «εροσφέροιτο καὶ εἰ ασροηρισΊηκώ, 0 
τις εἴη, εἶτα δειπνεῖν µέλλων λάδη. ΚάλλισΊος δὲ καιρὸς à epi? 
τοῦ ὁυοῖν À τριῶν ὠρῶν τῆς τροφῆς. Τοῖς μέντοι δύσκρατω ὃ 

15 ἔχουσι κατὰ Ξερμµότητα τὴν γασΊέρα xal τοῖς ὁπωσοῦν χολῆς σλη- 
ρουµένοις ἀφελὼν τὀ τε ζεγγίδερι, xal τὸ πέπερι, τὸν χυλὸν τῶν 


148. MEDICAMENTUM EX SUCCO MALORUM. 


Quod ex succo malorum conficitur, accommodatum est iis qui non | 
appetunt, quique non recte concoquunt. Ejus autem confeclio est leo: À 
malorum cydoniorum, qui majora dulcioraque sint, succi sextarios 
duos; his optimi mellis tantundem miscebis ' aceti sexlarium unum, ac 
dimidium, hzc ubi ad ardentes carbones modice coxeris, spumam. 
que detraxeris, zinziberis uncias tres, piperisque albi uncias duas im- 
mittes : deinde ad carbones ignitos iterum coques, usque dum mellis 
fiat spissitudo. Hoc medicamentum non modo salutare est iis quibus 3 
ventriculus, sed etiam quibus jecur invalidum est. Constat etiam interà 
omnes, hoc jejunis dandum esse ad mystri magnitudinem. Nihil etiam à 
ledit, si a cibo sumptum fuerit. Commode etiam diit qi p 
sus sil prius, et ante cenam id sumpserit. Maxime a 
dederis, si duabus, aut tribus ante cibum boris obtuleris. At si ud 
venter intemperie calida laborat, aut bili quovis modo abundat, huic 





FORMULES DE MÉDICAMENTS. 797 
μήλων, δίδου μετὰ ὄξους τε καὶ μέλιτος, ἑψήσας µόνον ἐν τῇ æpo- 
yeypauuévn συµµετρίᾳ. 

Cn. 149. — Collect. méd. V, 24 (depuis Μέλι τὸ xd Moov, p. 395, 1). 
Om. οὐ vi... ddéclaton, p. 395, 8-396, vi τὸ μὲν οὔν... ἐξ dpyie, p. 396. 


471! l. 


auferri piper, ac zinziber debet, ac succus malorum cum aceto ac melle 
tantum coctus modo prescripto dari. 





AVERTISSEMENT. 


On trouvera dans la Préface des renseignements 
ciennes traductions d'Oribase, et la description des 
qui les contiennent. 


ANCIENNES 


TRADUCTIONS D'ORIBASE. 


LIVRE PREMIER 


bE LA SYNOPSIS. 


List£R priucs ORiBASII PERGAMINII UÜnarvasit LIBER PRIMUS 
AD FILIOM SUUM Eusraoicu!. AD EUSTATIUM FILIUM SUUM. 


[PRAÉAMBULE p. 1*.] 
" Ex jussione divi Juliani imperatoris Ex jussionem Juliani divi August 
collecti sumus probatissimi medici sep- — collecti sunt ex omni regione archiatri 
tuagiata et duo?, ex omnibus libris me- ος quibus elegit optimos ac probatos me- 
dicinalibus residentes (leg. recidentes)  dicos numero septuaginta et duo, inter 
quae utilia essent sanitati omnes (curare) 5 quos et mea est electa parvitas nt de di- 
retractavimus volumiua ex quibus sep- versis antiquorum auctorum libros in 
tnaginta edidimus libros. De quorum uno congregatos ea quae utiliora sunt 
congregatione ego nunc, fili dulcissime — in curationibus, posita erant ad sanita- 


! Cette préface est reproduite, colonne de gauche, d'après le ms. de Paris, 621 (^a), 
avec quelques variantes, en italiques, du ms. de Bruxelles (voy. p. 800, note 2), colonne 
de droite d'après le ms. de Laon (La), avec les variantes ou les additions du ms. de Leipzig 
en italiques, et entre parenthèses pour les variantes, entre crochets pour les additions. 

* Ces chiffres renvoient aux pages du présent volume. J'ai ajouté aussi entre crochets 
le p«méro des chapitres correspondants dans lc texte ct clans les tradactions latines. 

? Sue cette singulière traduction , ou plutôt sur cette addition, qui est un souvenir évi- 
dent de la traduction. grecque (dite des Septante) de la Bible, voyez Littré, Œuvres 
d' Hipp. tom. IV, p. 442 et suiv. ( Append.) Les Prefaces des Synagoques ou Collection mé- 
diicale , de la Synopsis et des Fuporistee se trouvent dans beaucoup de mss. latins anciens 
coeme faisant partie d'une collection d'Æpitres, de Dédicaces , ou de Prefaces prises en tête 
des euvrages qui avaient cours dans ia plus ancienne période néolatine de la médecine. — 
Je donne avec toutes leurs fautes (je change seulement pour lc ms. 621 le b en v et réci- 

nt, quand la substitution de ces lettres peut troubler; car ce n'est qu'une ques- 
tion de paléographie dans les mss. en lettres onciales) les extraits de ces traductions. 
Les notes dépasseraient le texte cn étendue, s’il fallait corriger toutes les bévues des co- 
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Aa | 
Eustathii, anc! Sinopsim quam a me 
brevi sermone collectum fieri postulasti 
in novem libros, sub omni diligentia, 


conscribsi , quod tibi vel aliis longo iti- 
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tem hominum in parvis voluminibus 
omnia conte[ue]rentur; quo factum in 
septuaginta et duo libros a nobis οσα. 
prehensa sunt. Ex quibus libris dulcis- 


nere carpentibus esse non (non om.) 5 sime fili Eustati Sinobsin hunc tibi fieri 
credo necessarium, non solum his qui sperasti, considerans quia non tih 
imperitius artem imitare noscuntur, sed soli utile sit in peregre ambulanii, sed 
etiam his qui studium disciplinae exer- et aliis qui [non] neglegunt discere me- 
centes , medicinam sunt eruditi, anc Si-  dicinam qui prolixius laborandum a doc- 
nopsim, id est ex diversis congregatam 1otorem viva sermonem (doctore viro ser- 
codicibus, opus habent, ut, lecto capi- — mone) audierunt ad exercendam artem 
tulo, ea que docti sunt memoriam fuerit Synopsin hunc habebunt ad facilitam 
revocetur. Scribsi autem tibi sola adju- — ( facilitatem) actiones rependas ladpe- 
toria aegritudinum ea quein civitatibus  tendas); propter hoc quod conpendie 
vel agris facile crunt (poterint) inveniri,15sae (compendiori) et veraci doctrina 4 
ut medicaminibus vel cibis facilius et nobis sunt conpraehensa ; recapitulantes 
citius possis subvenire; decyrurgiavero sibi in memoria revocabunt quae lege 
nullam faciens mentionem quia nulla rant [et discere volentibus medicinam l- 
(leg. multa?) est difficultas ad operan- gentibus] frequentius cum uso proficere 
dum, maxime in epidimia( leg. apodimia ) 10 potest. Scripsimus enim sola experimen- 


ferramentorum pondera fere. Similiter 
et de fracturis vel luxationibus, quam 
nisi ab infantia usu athletico (om.) fuerit 
doctus facere curam , id est fracta ut so- 


tata (expedimenta) adjutoria, ad pre 
sens quae facile invenire possunt, & 
ea quae cara sunt aut difhicie-cüss 
inveniuntur iu omoibus confecta que 


lidentur ordinare, et luxata ut in suo re-»5sunt utilia tradimus adjutoria que 
vocentur (proroceatur) loco adhibere non medicis in uso fuisse probavimos d 
poterit perfectius. Unde nos pretermis- dietam competentem facere solent, chi- 
sis singulorum aegritudinum curationes. rorgiae ariem commemorationem ul 

lam (nullam) facientes qoia difiabor 
3oest ad faciendum et magis in apodi 


medicamentorum vel ciborum tantum 


facimus mentionem *. 


pistes, toutes les irrégularités grammaticales et lexicographiques, tous les char 
arbitraires d'orthographe, tous les faux sens, les non-sens, les contre-sens, signaler toe: 
les passages abrégés ou changés, toutes les additions ou omissions. 11 suffit d'avertir k 
lecteur érudit; c'est pour lui seul que ces débris de traductions, si vénérebles et si pré. 
cieuses d'ailleurs, sont imprimés ici. ll voudra donc bien comparer le texte avec ces Ut- 
ductions, et il jugera aisément des fautes presque toujours évidentes et des simpl di 
rences. Je me contenterai de lui venir en aide, soit par des parenthèses, soit. dans les ce 
exceptionnels, par des noles. — J'ai pris soin de distinguer les phrases comme dies k 
sont dans le texte aussi exactement que le permet la barbarie de ces traductions, de sort 
qu'il sera moins difficile de reconnaitre les omissions, additions de quelque étendue, et 
les autres différences importantes qui existent entre ces traduclions et le teste grec. 

! L'A manque souvent pour ce pronom dans Aa. 

* (es trois mots, illisibles dans Aa, sont donnés d'après un ms. du x* siècle appartesss! 
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recuranda est; usus autem ipsius quam 
plurimae excogitatio ferramentorum ge- 
nera nullo modo euporista sunt quem- 
admodum et in fracturis, saepius ex in 
5luszaus articulis. Horum autem vel ea 
quaecumque possunt solis manibus rec- 
tas fieri et in loco suo revocari quae uti- 
liter ab his fit qui doctrina et in usu ab 
ineunte discunt etadte ( aetate) et anthe- 
10 tlicas (athleticam) exercent artem. Haec 
ergo et quaecumque alia sunt ex mani- 
bus operari possunt ad sanitatem, me- 
lius ab his qui a pueritia discunt fiunt 
propter his permittuntur haec viguente 
:5 causa fieri absque dilationem ad sanan- 
dum in medicaminibus et dieta sicut a 
me dicenda sunt. 


[CHAPITRE 1, p. 3.] 


De praeparatione exercilalionis. De frictionibus. Galenus. 


Antequam exercere quis incipiat cor- Ante exercitationem calefacere mo- 
pus ipsius mediocriter calefieri debet," derate corpus oportet et sic frictionem 
frictionem utentes cum sindonem ; etsoutatur cum sindone ; et post haec cum 
post aec ungui oleo et fricare nudis oleo nudis manibus donec concaleat 
manibus donec bene calcferi possit, et bene et molle fiat corpus, et appareat 
corpus mollis reddatur, οἱ apparescat  subrubicundum subtiliter, et in tumo- 
rubor suptilis, ita ut in tumore adduci rem ducatur. Haec frictio maximae illis 
ipse videatur corpus. 25 necessaria est qui paralysin incurrunt 

| et quibus membra stupida sunt. 


[CHAPITRE 11, p. 3.] 


De erercitationc. De gymnasiis. Galenus. 


Exercitatio corporis est commotio; Gymnasia motiones sunt corporis per 
finis autem cxercitit essc. debet fre- diversa exercitia ; est fortissima excrci- 
quens et spissa adspiratio. Exercitia — tatio, est et citata , est et tertia de his duo- 
autem tarde patientes preparat visce- 3o bus composila ; fortissime autem exerci- 


à la bibliothèque de Bourgogne, de Bruxclles (u** 3701-15), ms. qui, précisément. ren- 
ferme une de ces collections de préfaces, cic. que j'ai indiquées à la note 3 de la p. 799. 
Le texte est, à quelques différences près, le même que celui de Aa. 
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rum loca et fortiora ad officia sua tra- 
hendi ; ex fortissimis cibis mutationem 
procurat et nutrimentum corporis me- 
liorem facit probter corporis factam 
calefactionem; purgat autem et omnes 
poros, et evacuat ea quae sunt superflua 
in corpore, propter quod spiritus for- 
titer commovetur. Nutrimento jubato, 
oporlet ergo exerceri neque repletum 
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La 
tationis finis est frequens respiratio et 


spissa ita ut vix respirare possint. Cur. 
rendo his necesse est ut et sudor mul- 
tus erumpatex corpore ; haec exercitatio 
Sillis est necessaria qui otio vacant οἱ 
humecta videntur habere corpora. Nam 
quis ignorat quia velocissimus cursus 
extenuat corpora ct omnes evacuat ple- 
nitudines et fortiora reddit viscerum 


corpus crudis bumoribus, neque indi- 1ocorpora et rubicunda efficiuntur et di- 


gestis cibis vel humoribus esse, ita ut 
in ventre aut intestinis rebneatur cru- 
ditas; quia periculum est ut per exer- 
citium ad loca vitalia trahantur indi- 


gestionem fortiorum ciborum facilem 
reddit propter quod calefacit corpus; 
purgat etiam meatus et omnem cor- 
poris digestionem praeparat; sed melius 


gesti vel crudi humores. Ideoque tunc :5est ut hanc vectationem jejuni utantur; 


exercendum est quando utilis fit diges- 
tio. Nam exercitatio antequam cibus 
adcipiatur fieri debet. Oportuno tem- 
pore et prius adtendantur urinae co- 


nam ventre repleto vectatio molesta est; 
quia omnis esca dum cruda fuerit s 
commoveatur ex inde epar et splen fre- 
quenter egrotare consueverunt. Digest 


lores; aquosa enim indigestum homi-:oautem esca in corpore per urinis esse 


nem significat ; robea autem eX choleruin 
multitudinem esse ostenditur; media 
autem, quam Greci ocra vocant, diges- 
tionem esse significat ; cum ergo inter 


cognoscitur; alba ergo urina indigestam 
esse ostendit escam ; rufa vero urioa et 
tolerica si sit, jam digestam in ventre 
indicat escam; quae autem modicum 


alba et robea media fuerit, id est sis5 habet ruborem in initium digestionis 


MM Ante exercidium vero 


lig. 
! ventres evacuare se homo 


debet, ct sic exerceatur. 


esse significat. Expurgando quae se- 
perflua sunt propter spiritus fortissr 
mam motionem et manere in agro εἰ 
longum ambulare iter. Tunc ergo debet 


3oincipero exercere aut vectare vel cur- 


rere; sed prius depositionem ventris vel 
urinae superfluitatis facere debent. 


[CHAPITRE 111, p. 5.] 


De speciac ecercilationts. 


Quam quidem communis est corpori 
in omni re exercidium quia calefaciendo 


De generibus exercitationum ct vectation- 


bus. Galenus. 


Omnia vectionum vel excrcitationum 
genera calorem corpori prestant; forti 


! Les points ..... indiquent les mots ou parties de mots effacés. ou enlevés par un tros. 
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inerementum vitae operatur per sin- igilur exercitatio musculis et neryis dat 
gula membra ; vehemens igitur exerci- virtutem et augmentum fortitudinis; 
dium est quod totis viribus, non cum fortis autem exercitatio haee est quae 
velocitate efficitur, sed viriliter opera- non est citata-sed cum fatigatione for- 
tar, ex quo fortificantur musculi : qualia 5tissima praeparatam, per quam musculi 
sunt ot fortiora leventur in manibus et nervi restaurantur ; haec est vectatio 
pondera et per agros longo ambulantes — fortis id est fodere aut gravia onera le- 
itinere , longas etiam mausiones facere. — vare et cum eadem ambulare, longum 
Vel clivos sulire (salire), aut. descin- facere iter et saltus dare et impetu cur- 
dere, neenon et trahere manibus fu-:orere. Et contra clivum salire, et cum 
nem in trocleis adpenso pondere; nam — funibus in arbores ascendere , vel cum 
et fodere non modica est exercitatio; troclia trahere pondus et spherizare; sed 
vel horum similes exercidia. Citata au- tamdiu haec faciat donec renes et ma- 
tem exercitatio est cursus, luctari ma- nus vel scapulas dolorem sentiant; 
nibus, spera ludere; haec levia et i5 mensurae autem vectationum hae sunt : 
sine fortitudine sunt. Compositum est cum sudores moventur et rubor in 
igitur ex utrumque, id est ex forti et corpore apparet. Citata autem exerci- 
velementi welocitate, et dicitur me- — atio est, absque fortissimum vel violen- 
diurna; fortia exercitia fortificant mem- — tia, qualia sunt cursus, luctationes ma- 
bra, nam citatus forti si addatur exer-so nuum aut complexiones vel rotationes, 
ritio, in mediis bene operatur. Pectus — aut cum parvis ferulis lusus; conposita 
euim et pulmones magis per manibus | autem tertia fit de forti et citata. Quae 
et erura pedibus fatigata juvantur, spi- autem sunt fortes exercitationes hae 
nam vero et thoracem exutrisque. Exer- — fortioribus utuntur motionibus adhuc 
ceri autem corpus oportet dónec subtilis 5adjugat. citatis exercitationibus. Pectus 
robor adpareat, et leviter caro elevetur magis quam manus aut crura fatigantur ; 
im tnmore. Sudor etiam si cum calore sic autem spinam aut thoracem aut 
pt vapore fuerit: statim cessare debet se pulmonem. Exercere autem oportet 
ab exercitatione; priusquam se incipiat donec in tumorem levetur corpus et 
adparere ut cadat corporis tumor vel 3osubrubeum fiat ex ipsa praeparatus mo- 
color ex robore in pallore mutetur, con- tione et mediocres et bene fiat ordina- 
festim ab exercidio debet dechinare. tus. Hoc autem et cum sudorem videris 
cum ealidovapore esse permixtum , pau- 

παω (Citrus. | sandum est tune el cessandum ab exer- 
Gestatio quoque longis etiam incli-35citatione; quando i in aliquo quae prae- 
natis morbis aptissima sunt, utique et dicta sunt signa et videris tumorem 
in his morbis qui jam ex toto febre ca- cadere corporis qui se sublevaverat 
reant, et adhuc per se exercitàre non quod jam in tumore fuerat addactus, 
valent , vel his quibus lente morborum mox convenit pausare. Etenim et quod 
reliquiae manent et neque aliter. eli-4o motum est vel qua cessare iterum vi- 
- duntur (p. Go, 1. 35-29). Lenissima est. detur mox erit pausandum, et si in su- 


31. 
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gestatio cum navi vel in portu vel in 
flumine , vehementior autem in alto aut 
in mari, vel lectizmotio aut veiculum. 
Adque haec ipea et intendi et liniri pos- 
sunt (p. 61.1. 6-9)!. 


NOPSIS, I. 4. 


doribus fit aliquid aut secundum muli 
tudinem aut secundum qualitatem 
motionis; si enim modice frigidior & 
peusandum est et perfundendus est 
5oleo curato ab vino, et post baec apo- 
therapeutici frictionem ungues et con- 
sue'i sunt ab infantia facere. 


[Cmarrra rv, P. 7.) 


De frictionibus. [ Celsus.] 


De frictione vero corporis paucis ver- 
bis [ppocrates comprehendens dixit : 
« Frictio si vchemens sit, durari corpus ; 
si lenis, molliri; si multa, minui; si 
modica , impleri. » Sequitur ergo ut tunc 
utendum sit vehemens, cum adstrin- 


' Dans Aa, la fin du chap. 11, p. 6,1. 10- 


De generibus frictionum. Galeans. 


Ex forti frictione solvitur corpus, de 
modica vero fíricüone constringitur; 
:oideoque si soluta sunt membra fortiter 

sunt perfricanda ; quae autem constricta 

sunt corpora lenius sunt fricanda. Mo- 
dica vero frictio nutrit corpus, fortis 
autem desiccat et extenuat ; ideoque ubi 
15evacuare volumus aut extennare focti 
utimur frictione; ubi vero macies e in 
corpore media utimur frictione ; quibus 
nec nutrire nec extenuare opus est len 
frictione uümur. Has tres differentias se- 
10 cundum qualitatem frictionum mutatae 
terno numero conjunctiones faciunt 


novem. 
Item alio modo. Celsus. 


De frictione quidem Yppocrates dicit: 

35« Si vehemens sit durari corpus, si lenis 
molliri, si multa minui, si modica im- 
pleri.» Sequitur ergo ut tunc utendum 
sit cum aut stringendum sit corpus quod 
hebes est, aut molliendum quod indu- 


- 4OIETP, est remplace 


15 : xal μὲν d» xai .. 


par un fragment de Celse, 11, 15 ( De gestatione). Puis ce méme ms. et celui de Laon (la. 
donnent un autre fragment anonyme, mais qui est tiré de Celse, 11, 14 ( De frictione), au 
milieu duquel se trouve dans Aa une partie du chap.1v d'Oribase que j'ai mise en ahnéa et 
entre deux —, encore la traduction est-elle fort différente du texte grec. Je place en regard. 
pour ce second fragment de Celse, le texte de Laon et celui de Aa. Pour Celse, je cteles 
pages οἱ les lignes de mon édition; Leipzig, 1859. 
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gendum sit corpus quod aebes est vel. ruit, aut digerendum in eo quod copia 
demissum; lenem vero uti quando mol-  nocit, aut valendum id quod tenue et 
liendum est in eo quod cupia nocit et infirmum. Quas tamen species si cu- 
constrictum est; modica autem frictio  riosius extimet quod jam ad medicum 
est utenda quando alendum est id quod 5non pertinet facile intellegit, omues ex 
tenue et firmum factum est. Quastamen — una causa peudere quae temit. 

species si quis curiosus estimet, quod 

jem ad medicum non pertinet, facile 

intellegit, omnes ex una causa pendere, 

quae demit ; nam et astringitur aliquid eo 1o 

dempto quod impositum est ut id laxa- 

retur effecerat, et mollitur eo detracto 

quod duritatem creabat , et impletur non 

ipea frictione sed eo cibo qui postea us- 

que ad cutem digestione quadam facta, 15 

quz relaxata suut penetrat. (P. 59, |. 2- 

19.) 


[CHAPITRE 1v, p. 7.] 


= Tribus ergo modis frictiones adhi- Hoc ergo certum est quia neque le- 
bentur in corpore, est enim aut vehe- nes, sed quantum possibile est has suc- 
mens aut lenis aut media; ita ut neque socessiones utrasque custodienda sunt 
vehimens neque lenis dicatur, sed media — quia multa frictio extenuat et mediana 
inter utrasque est tenenda. Et in his secundum qualitatem frictionum trans- 
tribus modis secundum quantitatem et mutantur et nove faciunt conjonctio- 
qualitatem ternas habent differentias, nes. 
quae conjunctiones faciunt nove. = οὐ 

Nam neque audiendi sunt qui numero 
finiunt quotiens quis perfricandus est. 
Id enim ex viribus hominis colligendum 
est; quod si est nimis infirmus, poterit 
quinquaties manum ducere; sin vero3o 
robusfus est poterit usque ducenties 
fieri; utrisque plus minusve manus 
sunt demovendae. (P. 60, |. 5-11.) 


[ CHAPITRE v, p. 7.] 


De exercitatione vocis. De vociferationibus ex epadu, id est atluta 
ex vociferationibus. 


Loquilla siquidem vel lectio aut can- Si quidem vex bona, id est lenis οἱ 
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| CnaPiTRE VI, p, 9.] 
De venerios actos. llufa de actos venerios, 


Venus plenitudinom corpori» eva- — Venerios actus juvamina sunt isa: 
euat et leviorem veddil, sed ineremen- ut qui multo sunt repleti humoribus ui 
ium el vigorem virtulisauferil,etanima — evacuentur et leviores prestentur cor- 
«dissoluta sensu. minore efficitur. [ratos pore et augmentatur et viriles apparet 
vero animos propler quod melancho- 5in corpore ; animae vero si frequens sit 
licis et maníam patientibus butilis est, | intellectam animae dissolvit. Nam ira- 
et mentem insanam emendat; hutilis cundus temperat et miles facit, propter 
est etiam et qui ex flegmate aegrolant, quod melancholicis magis quam οἱ 
Mutilior est pinguioribus quam graci- aliis sanitas utilissima est et expetens 
lioribus; nociva est enim Venus pectori , »» conmixtio veneris. Conponuntur antem 
capiti, nervis, pulmoni. [n hac etiam ex his adineorum sensum, et si ex alio 
causa hutilis est calida et humi/la et modo iusaniuntur vel his qui ex llegmute . 
frigida; inhutilis est autem qui sunt na- egrotant. optima est Venus. Et bis qui 
tura sicca et frigida aetatem vero seni- — crassi sunt corpore si non repleti cibo 
bus; tempus etiam aesias et autamnus, 15 misceantur; hii autem qui frequenter 
Ciborum vero indigesties, maxime vini evacuati liberantur, Natura autem ad 
ebrietas, sed et inedia, seu pest vomi- haec expediens est ad venerios aclos 
fum vel ventris purgationem aut diar- quae calida est: et. multiplex est ad 
ria patientibus vel fatigatis inhutilisest; luxuriam actio, et minus cibantibus aut 
utilis autem est ad utendum. Venos post»osicca et frigida sunt natura el aetale 
cibum primo somno transactis qui tem- non senes; tempus autem autumnus. 
pos etiam eoneeptioni hutilis est. Opor- Oportet autem dieta esse humida. et 
tet antem cibos humidos et calidos ad- — calida, sit autem labor mediocres et 
cipere. Cavenda est Venus etiam per cibos. Quemadmodum et mediocres la- 
longo tempore siccantibus. [n venerioss5bores expediunt tantum et ad ipsam 
vero actus importune inaerere non libidinem hortantur; ad hune opus ad 
laudo, sed magis ut se abstineant hor- quaedam  habitudinis consuetudinem 
dor, maxime illos quos aliqua sollieitat — prestandam. Oportet autem super baec 
aegritudo, et cibos amplius accipere, qualia sunt 

ς jode piscibus polipodes vel alia quae in- 
ritant ; ex oleribus autem molles olera , 
maxime orminu et erissimum el eru- 
cam et rapa, et haee ut medicamen ad- 
sumenda sunt sicut et legumina, prinu 

15et faba et cicer et securicla et fasiofi et 
pera, spiritum ventositatis replentibus 
et largos cibos, Ruta igitur quia vento- 
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acbriotas ot penuria , malus enim est in 
his superfluitatibus Veaeri admiscere 


10 vel anie ezercidium et balstium. Ütilen 


satis cibo repletis et poto; nam fortie- 
dini sic expedit quia frigidioris factm 


15 pessima est Veneris admistio, pro que re 


post labore habenda est vel post vom: 
tum factum similiter, aut post catharti- 
cum acceptum, aut post fluxum veniri: 
ex se de subito facto, et qui per multis 


2odierum temporibus desiccantur vel hs 


laudo sed jubeo ut amplius resistant, et 


ris Írequentius incurrunt. 


[CHAPITRE vir, p. 12.] 


De sanguinis emissione. Galuni. 
Aa 


Non solum qui plethorici sunt et ru- 35 


bor fortitudinis in eis habundat et nu- 
trimenta sanguinis in eo exuberant fle- 
votomia magnifice jubat, verum etiam 
sine plenitudine sanguinis aliqua. in- 


De flebotomo. Galenus. 


Non solum his qui repleti suut san- 
guine vel habundant virtute quos greci 
paregemam appellant flebotomo dici 
mus expedire ,- verum etiam et his qu- 
bus absque olerutudine inflammationes 


flammatio quam Greci flegmonem vo-3equaedam horiuntur in corpore, Πετο- 


cant, flevotomandi sunt, sed et hii qui 
percutiuntur vel dolorem patiuntur aut 
defectum habent in vitalia loca. Vel si 
censerimus aegritudinem fieri gran- 


tomus est adhibendus, vel hii qui per- 
cutiuntur vel quolibet modo extrinsecus 
sic percussus ut intrinsecus sangui 
collectus per contritionem {editur, sed 


dem, flevotomia necesse est adhiberi35et si dolor graves accedat aut. defecto 


omnibus, quia nihil est sola plenitudi- 
nis cognitio nisi fiat et contemplatio 


alicujus membri accedat. Ex quo maga 
credatur posse generari flebotomandi 
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etatis hominis et ipsius temporis vel sunt, omnino cutem nulla με. 
consuetudinis auferendi sanguinem. plenitudinem; et contemplari oportet 
Nam si major fuerit egritudo, et loca — tempus, aetas, virtus, Ex his flebotomus 
quas eccupaverit non relinquat, et sit adhiberi possit omnes ad utrumque 
inabstinens cibo vel poto, flevotoman- 5quando haec in aliquibus apparet in 
dus est; sin vero nihil horum patiatur his qui consueti sunt flebotomo uti vel 
nisi tantum sola plethora sit et virtus — bii qui non sunt usi flebotomiae cum 
vel aetas prohibeat et sit incontinens in nulla fuerit spes in magna passione; 
cibo et poto, ut ea percipiant in cibo et sciendum est universaliter flebotomiam 
potu que suptiliant et sanguinem minus :oin omnibus magnis passionibus neces- 
nutriunt, poteruntevacuari humoribus; sariam esse; flebotomiam et confestim 
quibus etiam addenda est frictio multa adhibemus. Qui autem nihil talia pa- 
et balnei usus, diaforeticis et diversa — tiuntur et totam membrorum partes 
exercidia, vel omuibus corporis motio-  inculpabiles habent duobus modis eva- 
nibus imperandum est ut faciat simul :5 cuationibus conponuntur ; si enim die- 
etiam et unctionibus diaforeticis adhi- tam observandam incontinentes sunt 
bitis velociter ex his evacuatur pleni- flebotomi curantur; quod dietam ob- 


(udo, si non utique tibi videatur ali- servare possunt salutarem absque [le- 
«quam in eo spissitidinem sanguinis botomo consecuntur remedium, id est 
esse vel melancholicum habire humo- so per frictionem multa et balnearum fre- 
ris superfluitatem; sin vero spissus quens usus et exercitationes el vecta- 
in eo sanguis dominatur et melancho- 


tiones et deambulationes , adhue etiam 


lieus continuo flevotomandus est sine et unctiones diaforiticas ea quae velo- 


intermissione ; melancholiae autem ha- 


citer plenitudinem corporis evacuare 


bundantia his signis agnoscitur : gravi- 55 possunt; quodsi haec utique displiceant 


tas cum tensione sentitur in praecordia 
wel thorace, et omnis pars que super 
umbilico est graviora sunt a consuetu- 


et aliqua sanguinis plenitudo esse per- 
spicitur, ut sit melancolici sanguinis 
plenitudo, tunc omnino necesse est uti 


dine; urina vero multa et pinguis est, flebotomo. Crudus autem existentes 
sedimen autem turbidum et spissum et 30 humores, antequam incipiant generare 
pingue habent, sed et exanthimata, id  egritudinem, caute sunt evacuandi; jam 
est pustulae cum inflammatione, nigras autem febrientes nullo modo. Quodsi 
apparent eum dolore; hos tales confes- — aliquis est conpraehensusaegritadinem , 
tim Îevotomabis et catarticis qui me- nondum autem sit aliqua accidentia, 
lancholicum deducit humore purgabis;35hos flebotomari oportet in initio pri- 


qui autem adhuc crudum detinentur 
humore cum inceperint egrotare caute 
sunt flevotomandi; jam autem febrien- 
“es nullo modo flevotomabis. Similiter 


mum vir. Qui autem per singulos annos 
in state aegrotare consueverunt de 
plenitudinis passionem vt hos fleboto- 
mari oportet primum ingredientem; si- 


et. eos qui facile ab egritudine capiun-4iomiliter autem et qui in primum vir 
Mur, nisi jam cruditate transacta et cu consueti: sunl. aegrotare. ingredientem 
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quantitas evacuationis esse debet in 
quantum minorantur. Contemplandum 
est iterum qualem naturam , id est ha- 
bitudinem corporis sit, qui flevotoman- 
dus est homo qui grandes habent venas 
et neque nimis pinguis neque nimis 
exiguus est, sed in utramque media est 
natura; et si fascus est corpore securus 
auferis sanguinem ; nam hii qui natura 
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La 
quantitate evacuatio fieri debct in quan- 
tum minuitur virtus, Contemplandum 
est eliam post baec qualis sit natura 
hominis ipsius : quorum enim magnas 


Ssunt venas et corpore magri sunt me- - 


diocriter, et non sunt albi, et neque 
floxas et molles carnes habent vel dili- 
gatas , hos securus amplius evacuas; qui 
autem et contrario sunt parcendo eva- 


sunt corpore pingues, aut nimis exigui , , uas eos; sanguinem igitur habent mo- 
vel albo sunt corpore, aut molles habent dicum et nimium eventantes facilius 
carnes et delicati sunt, cum cautela par- deficiunt, Secundum hanc igitur ratio- 
cius auferis sanguinem; quia minus in nem neque pueri flebotomandi sunt 
qis habundat vel dominatur sanguis, οἱ ante annos quattuordecim aetatem ha- 
facile angustias incurrunt, et cito mi-i5bentes; post autem quattuordecim an- 
nuantar virtute et deficiunt. Secundum — nos si congregatus sit multitudo san- 
ipsa etiam rationem neque pueri flevo- guinis et tempus sit primum vir, aut 
tomandi sunt usque ad decem et quat-— temperatus sit loci aer, et puer habun- 
fuor annos; post autem hos annos si dans sanguinem fuerit natura fleboto- 
congregata fuerit sanguinis plenitudo et 9 mari debet, et adhuc magis si passio 
tempus fuerit primum vir et regio tem- vehemens supervenit. Evacuas ergo ple- 
perata, et ipse puer naturaliter sangui- rumque usque una emina; inprimis 


mem habundat, auferis sanguinem ; quodsi tibi videtur eum virtutem. ha- 
adhue autem magis si aegritudinem — bere fortem adauges in apoferesin me- 
malam incurrat, Evacuas autem in pri-:5dicamina. Eos vero qui jam septuaginta 


mis usque ad unam ut salis eminam; 
si autem videtur tibi virtutem esse for- 
tem, addis in epaferisin mediam emi- 
nam. Quemadmodum et senioribus ob- 


annos gerunt, si virtute sunt fortes et 
flebotomari sunt consueti , flebotomari 
debet. Adtendere autem oportet curren- 
tem sanguinem quale colore vel consti- 


servaudum est a septuagensimo anno 3otutione sil : si pinguis est aut tenues et 
gerunt si fórtes fuerint et aegritudo com- maxime quando inflammationes causa 
pulerit, adhuc et amplius poterunt fle- sanguis detrahitur. 

votomari , sed cum timore. Oportet enim 

dere et si spissum est aut tenuis vel pu- 55 

tridus aut si corruptus est, et maxime 


. 
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πμ. ex utraque parte est aufe- 
rendus. Oportet autem incoante dolore 
antispasin facere, metucentisin autem, 
id est ex ipsa vicinitate auferendus est 
sanguis, quia diuturnus 

autem corporibus nihil patientem mem- 
brum succurrimus evacuando primum 
vir intrante : ut Mevotometur melius 
est. 


Li-12. 813 
pientem inflammationem antespasin m 
cere; in autem diuturnam inflammatio- 
nem ex ipsis qui patiuntur locis , est tol- 
lendus de proximo sanguis. [n quibus 

5autem corporibus nihil patitur membrus 
auferendus est sanguis in primum vir 
intrante omnis vena aequaliter media 
est incidenda ; hoc omnibus utilissimum 


est. 


[CHAPITRE xi, p. 18.] 


De apto tempore [levotomiac. 


Qualis tempus est utiles ad sanguinem 


tollendum. 


In omni diei oras llevotomus adhi-10 In omni die vel tempore flebotomum 
- beri potest, vel in nocte; contemplan- — adhiberi potest, et in noctem contem- 
dum est ut febrientes in declinatione plationem adhibit; febrientes vero in 
auferatur; sine febri vero opus haben- declinationem flebotomas, decidentem 
tibus hoc adjutorium secundum causae particularem commotionem; illi vero 
magnitudinem adhibendus est; nihil /5qui sine febrae sunt, et hoc opus habent 
tale mrguente utile est mane flevoto- adjutorium , ex magnitudinem passionis 
mum adhiberi, ita tamen ut ante una in quibus llebotomari opus habent, non 


ora vigilans sit, nam et post balneum — aliqua urguente aut prohibentem causa, 
aliqui hutilem esse; optimum est etiam — optimum est matutinum tempos flebo- 
post deambulationem aliquos et post»otomo adhibere ut post somno una hora 
opera flevotomare. Epaferesin vero tem- — vigilasset, et duas vel plus et post bal- 
pus est eos quos simpliciter flevotomare — neum utile est febotomus vel antequam 
volumoas: post una ora fiat quibus anti- tollant deambulantibus aliquas autem 
spasin, post alia die epaferesin facere — agentibus consuetas actiones non inpedit 


melius est. »5 post haec flebotomari. Apoferisin autem 
tempus est quos bis evacuare volumus, 
in ipsa die facimus antaspasin, utique 
si altera die fiat apoferisis utilius est. 


[Cnaprrnr xiu, p. 19.] 
De arteriothomia. De arterias incidendas. Galenus. 


Arterias enim dividuntur a medicis —  Arterias igitur incidunt medici im 


in temporibus probter oculorum des-3otemporibus propter reumam oculorum 
cindente reuma cum spiritus habun- quae cum calida lacrima et ventositate 
dantiam ; pos[t] anribus igitur incidunt — spiritus proveniunt; de retro autem post 
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propter scolosin capite patientibus, et 
maxime his qui multo tempore dolorem 
capitis cum calidis spiritus habundan- 
tiam patiuntur. Sed et aliarum passio- 
num in capite longiquas consistentiem 
arteriothomias post aures faciunt; alii 
igitur incidere arterias pigent, propter 
difficultatem fusione sanguinis repri- 
mendam, ct quoniam divisio ipsa in ci- 
catrice veniens aneurisma facit. 
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La 
aures scotomatici fiunt, ct his maxime 


quibus diatarnus capitis dolor cum cs- 
lore ventositatis arteriis patiuntur. Etiam 
et in aliis passionibus circa caput acce- 
5dentibus diuturnis aliqui arteriotho- 
miam utuntur de retro post aures; abi 
autem incisuras arteriarum pigent {- 
cere propter effusionem nimium san- 
guinis, et quia divisio ipsa in cicatrice 


:osolent aniorisma facere. 


{CHAPITRE xim, p. 20.] 


De cocurhitis, id est ventosis. 


Neque initio passionis neque pletho- 
ricis constitutis ventosas oportet adhi- 
beri nisi antea evacuatio fiat corporis, 
ut non jam supercurrat umor in locis 


De cocurbitarum aso. Galeaas. 
Ventosas igitur neque in initio pas- 
sionis neque plethoricis exsistentibus 
utilis sunt nisi prius antea evacuctur 
corpus et nullus jam supercurrit bu- 


patientibus deinceps quod iu loco re-15mor; in ipso loco tunc imponi oportet 


manserit humor et desuper non super- 
funditur educendus est foris. Caute 
tamen oportet veutosas ponere juxta 
mamillas, nam si infigantur mamillis, 


ventosas et movere cum violentia et [ο- 
ras trahendum evellere. Cum cantells 
autem ventosa secus mamilla est inpo- 
nenda; adfixa enim veninsa difficile 


interdum evelli non possunt ; si ergosoevellitur; quodsi haec evenerit, spon- 


contigerit, oportet spongeas ex calida 
aqua expressas ventosis superj: onere; 
per hoc largantur facile ; sin minus in- 
fixe mancant, pertundendae sunt ut 
possint evelli. 


giam calidam super ventosam oportet 
inponere; si enim largiori possubt; 
quodsi non relata fuerit pertundends 


sunt. 


35 


f CHAPITRE XIV, p. 20.] 


De incaraxatione tÿbiarum. Apolloni 


autoris |. 


Venam incidere per singulos annos 
non est hutile extimandum, quia simul 
cum sanguine multus emanat vitalis 
spiritus; hunc ergo consumptum con- 


De incaraxationem tibiarum. 
Apollonius. 


Vena incisa saepius in auno utilem 
non est existimandum quia simul cum 
multa sanguinis vitalis emmanat sp- 
ritus; hoc igitur deminuto frequentius 


spissatum toto cor[por]e infrigdiscit, et5ototus infrigdatur corpus et omnis n2 


omnia naturalia officia pejora elficiun- 


turales operatio deteriorata consum 


! Le chapitre De sanguisugas précède celui-ci dans Aa. 
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ur: templavi ergo ego non proprialoca — tur; temptavi ergo non in propriis locis 

que patiebantur, id est tibias, inca- sed tantum in tibiis auferre sanguinem 
ax et exinde auferi sanguinem. — per caraxationem. Quam probavi utilis- 
Optimum enim hoc adjutorium inven- simum esse adjutorium ad sanitatem 
tum est ad sanitatem confirmandam vel 5conservandam et ad reparationem esse 
ad recuperationem corporis cum fuerit totius corporis cum fuerit factum; ju- 
aliqua passio generata; juvat igitur in- bat autem haec incaraxatio in oculis 
carasatio tibiarum oculorum diuturna — diuturnam factam reumaticam passio- 
reuma consistentem, vel ad omnes quae nem. et ad capitis omnes quae fiunt 
circa capul esse coustiterint passiones, 10 passiones; jubat et thoracis et ad sy- 
aut in Xhorace; nam de synance labo- nances, et constipationem omnium lo- 
rantibus et constipationes que in locis corum factas dissolvit ; oportet etiam et 
n t fiunt solvere possunt que in bra- per ipsis locis patientibus fieri inca- 


ens ... si Gant ,, incarationes, raxaliones, 


[ CuapiTRE xv, p. 21.] 


De sanguisugas. De sanguisugas. Antellus auctor. 


Sanguisugas antequam ponantur una:5 — Sanguisucas enim oportet habere ita 
die et noctu abstinendae sunt, etsangui- ut absteneantur die una et modicum 
nem modice propter nutrimentum dari sanguinem in escam accipiant. Quando 
debet. Locum ubi pon[en]das sunt, ni- vero inponendae sunt ante cum nitro 
trum delavas et unguis sanguine aliquo — lavas et ipsa loca lenis sanguinem aut 
locum et vaporas; sanguisugas enim :0 fumentas ; sanguisucas autem in aqua 
mitis iu aqua tepida munda et cum — mittes tepidam munda; οἱ sic eas ponis 
spungia detergis omnem bromum ex et superponis spongia ut plenas cadant, 
ipsis ; et sic ponis. Cum autem infixerint Quodsi se ab ulcere non dimittent salem 
et per se cadere noluerint, spargis salem supra os earum mittis aut cinerem , et 
super os ipsarum ant cinerem. Et cum 35 mox cadent. Et cum ceciderint fumentas 
ceciderunt fomentabis spongiis locum; | cum spongia loca ; quodsi sanguis mul- 
et si sanguis fluit nimis, galla usta aut. tum fluit, galla husta aut spongia nova 
spongea usia nova ti[n]cta in pecula infusa in pecula et husta, pulver super- 
pulver superspargis et carta acelo infusa  spargis et superponis caria aceto in- 
superim ponis. 30 fusa. 


[CnarrrnE xvi, p. 22.| 
Galeni de catarticos. De catharticis. Galenus. 


Sana habentibus corpora molestannt — Sana corpora habentibus superflaum 
superílua est ventris purgatio;etenim co- — est dare catharticum , etenim strofis et 
mestiones vel tortiones excitat et diffici-— doloribus nimiis adfliguntur et difficile 
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fi aut non nulla fit purgatio. Adbuc fit purgatio. Ad boc citius angustia: pe 
angusuas patiuntur qui sani purgantur, tiuntur hii qui sani sunt , aegroiantes au- 
:egrotantes autem si non anticipati fue- tem si minime evacuantur nocit; unde 
nnt in pejus gravantur; oportet ergo anticipare oportet ut intramte primam 
porgare eos intrante primum ver, qualia 5vir purgentur epylemtici, asmatici, 
sunt epilempticae passiones ,astomatica,  Üleugmatici, artritici, qui autem calida 
quae fleuma educunt , arthriticosautem, | sunt natura multum quod assara colera 
quam quidem simul calefsciant cholera, | deponit dabis , qui autem corpori frigidi 
que autem cum tumore suni frigidis bu- sant quod flegma educit dabis. Oportet 
monbo: generantur ex flegmatae. Opor- castem ante extennare et incidere pis- 
tet autem antea sopüliani vel extenuare gues et gluttinosus hursores ef pores 
sp«ssos et pin zues humores et meatus per percuseisti percurrunt et trabuntar es- 
ques transitum faciunt aut facturi sant. tbarticem aperiendi sunt haec utiliter 
per Catarticur relaan vel aperiendi — fit omnia. In initio igitur orodes, id est 
τας. ut beoe purgentur per ceniaaegri 1° sero similis, et adhuc tenues komores 
tunes Int: ergo si orodes. hoc est si faerint, spectanda est digestio qeodsi 
tenues et aguosi sero similes bumores pinguis sunt et gluttinosi qualia sun 
fuennt, pargabis : naa pinguis et spissi  flegma et melancolicus humor; in aegri- 
vel zlutinosi humores si cognoverisessæ. tudinibus autem diuturnis semper ἆ- 
spectalus digestionem fieri quis maturesogestio spectanda est; in antem acutis 
sant tarde movi vel optunsi, qualia sunt — passionibus com urguit etiam in initio 
Üegmatici et melaocholici bumores; qui possibile est catharticum dare cum c2- 
ergo jam bis hascoribus egrotant diutur- tela multa motus humores existentes εἰ 
DAS 0»6€:lu5: Das$9ones$ ..... .. digestio largos vel fluentes; in autem aliculs rs 
^um «quetecur hum rum : in acutis au- s; uno infixus loco aliquo alio adjotonum 
em rasson bcs quar do urguit hamoris oportet movere et neque catharticum 


tarcoOMantua. id est 4a «e natura hu- dare priusquezm digestionem fsciat i» 
mecom rzeent. pustbiie st cum — quolibet tempore terminatio fist Pur 
cauteza mz:tirr-hcaminapurgan.meto  gativis autem medicaminibos noa su» 
x» hereece consttate cum larzatu« est 5oünens sthomacus admixtio inventa αἱ 


et cit; cam quoa alque ivfsus loco. bene olentibus et suavibus seminibe 
Tmerttevestme ο noqsealeqoe alieadju- vel berbis. ut non sola neque pura vr. 
MM cov Din. neque malicamime — tus eorum tangat stomachum et voa 
atTepRau ὃς οί δε» pee bemerdacat excitet. 
Cg bet cempeoc xezniud:nis deter- 57 
πο λα cm Lean Purgataa autem me- 
SNA mac Dew ot cw6bces sunt sfo- 
LUC, (Se RS venta ut &zana et de- 
ASS a tom he species Ὕε Ολες” 
de utc as rep bo er sabeacrsocoem pe- τε 
UCCCCUM P533 JAN PU δν NE procgret 
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| Craprrng xvii, p. 24.] 


(Quae sunt calartica io super ventre purgant 
que in uso sunt. 


(uae sunt quae purgant ventrem 
in usu. 


La 
Elleborus niger pargat cholera, ma-  Elleborus niger purgat ventrem cole- 


xime nigraet flegma ; datur autem mixtus 
diacridius nt in drauma una ellebori ad- 
das diacridiu obolos tres; si autem mitius 
volueris purgare radices ellebori siccas 
et tritas pulver dabis in vino dulci aut 
eximelle pensum draumas duas ; radices 
etiam ellebori si coquantur cum lenticla 
aut in suco ptysane vel in jus gallinae et 


ricum et flegmaticum humorem ; datur 
autem mixta scamunia ; si enim mitius 
volueris purgare , elleborum sulficit, tri- 
Slam siccam radicem supersparsam in 
dulce vino aut. in oxymelle quantum 
pensum duas sunt grammas sed et cum 
lenticla cocta aut cum ptysanas aut cum 
jus gallinae sorbere dabis ; si autem cum 


bibatur; deducit humores.Optimeautem κο scamunia miscis triobolon unum cum 
datur elleborus si catartico admisccan- una gramma elleborum dabis, Utilius 
tur suavia et bene olentia, qualia sunt enim facis si cum elleborum admis- 
anesus, petroselinus et dauci semen, cis anissum et petrosilinum et daucum 
ut delectabilis fiat catarticus, — De coco — propter. suavitatis gratiam. — De cnidio 
gnidio : Cuidio cocos purgat fleuma et:5coccu : Cnidio coccus autem purgat 
cholera et magis acosos vel orodes pur- — flegma et colera et aquosus multum hu- 
gat bumores, est enim ignatam etacuta — mores; est quidem ignitas et acute pur- 
purgat. Dantur enim grana numero xxx; gat. Das autem grana numero xxx; $i 
si autem mitius purgare volueris dabis | autem mitius purgare vis dabis grana xxi. 
grana xxi... . mel et alfita et in mulsa κο Purgatas et quae intrinsecus sunt trita 
dabis bibere; melius est si cum vino cum mel et alfita in mulsa bibere ; me- 
bibatur. Adcepta vero potione oleum lius autem facis cum vino bibat. Ubi 
modice sorbeat ut ejus fauces non in- enim biberit modicum oleosorbat ut non 
eendiantur, Adcipitur etiam et cum mel | indat guilam, Accipiuntur autem et cum 
€octo grana tunso. — De herba mercu- οὐ mel coctum trita granas.— Lynugusteos , 
riale : Mercurialis, herba quam Grecili- herba mercurialis: Herbam mercurialis 
nogusten vocant, molles ejus folia, si folia, molles cocta et comestas stercora 
coquantur et edantur, deponit stercora; suflicienter deponit; sed minus plus 
quod si et aqua ipsa ubi cocta est tem- vero deponit si decoctionem ejus cum 
perata cum vino bibat amplius purgat 3o vino bibat temperato. — Polipodius vero 
ventrem. — De polipodium : Polipodius | deducit flegma et colera et acosus hu- 
deducit flegma οἱ cholera et aquosos — mores; das autem radices pensum Z ii 
humores;dantur enim radices ejus rasae — incisa non trita; tritum cum mulsa aut 
in mulsa aut aqua. Nam et cum sardinis aqua molitiosa non est, Et cum sardina 
vel in catara; radices ejus rasae mandu-35incisa minotalim das manducare ante 
centur ante prandium, et sic postea pran-. prandium. Purgat autem et in ptysanas 


v. 52 
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deant, deponunt ventrem. Purgant etiam coctas et in jus gallinae radis cocta i: 
et cum pivsane sucos aut in jus gallinae — bibere ente venio dextro, id est aqui 
radiz ejus fuerit cocta et pota. — Decele- lone. — Fyciomia, id est coloquentela: 
quintidas : Coloquintidas purgat legma Coloquenteda purgat flegma et colens; 
et cholera; dantur autem ejus isteriones 5datur autem pimsm < ii, interisees 
im mulsa drag. in. Mitiusautemsipurgere — ipsius ia mulsa. Mities autem perpere 
weleeris, evacuas coloquintides et ejus — volentibus semen igitur scisaiss prei- 
semmentes ablatas carmes aut lamas ejus — cientes imples cam vinues dulce cum [ο 
imtra coloquintidas remittis et rephs ces  nagine sua calefacis in cinere sit sut bul- 
vimo dolci et calefacis bene ad lenem «liat donec bene calefist. Hoc das ubere 
apaew et cimeres molles, et sic dabis — quibus non vis educere fortitervestren; 
bsbere; sed melims est si ante pridie dabis antem his quibus cutesexantisis et 
τερᾶο vino coloquintidas et sic mene livida fit. — Alees: Aloes autem acotm 
cslefacis. Deducit non fortiter; fact ad — quidem non est catarticus: stomacho se- 
eos quibus in cote exanthemata livida :5tem aptissimuas; dandus est enim seque 
aut migra nascuntur. — De αἶοε : Aloes ad dragmes duas cum muis bibere. 
acutus nen est catartcus, sed'stomacho — Educit autera flegma et colera. Opimm 
aptissimus est; datur ia mulsa. Deducit — autem est ot etiam per singules si acci- 
enim flegma et cholera. Opumum est piaturdies antequam dormita vadat; de 
etiam si cotidie accipiatur post cena ; seducit autem cibos non conrumpesde et 
edacit stercora et cibos noe corrumpit stercora cum humoribus educit; uade 
mec situm facit, sed magis nutrit. Nam nec siteni facit, et accepta esca σου ci 
si estapotias ez eo fant cum saco cau- — citur. Undedessderatur et cam sucobre- 
lrum ad ciceris vel fabae magnitadinem — sicae facias cataputias ad magnitudinem 
et post cena dentur duo aut tres. purgat a5 ciceris aut fabae, et exinde accipisster 
ventrem. Melius est si cum resina tere- duo aut tres post cenam ut expedit 
bintinz facta catapotia dentur; etiam et ad evacuandum. Utilores autem sost 
αἱ cum mel coctum fiant catapotia, simi- si cum» resina terebentina aet lance 
liter operantur ; melius est si et modi- fiant cataputias de aloe, aut cum mel 
cum admisceatur diaeridiu. — De epi-30coctum. melius si et scamuna adum- 
coms : Epsthimus cholera nigradeponit  ceatur in dragma una aloe scamonia Zi 
et Segma: daturenimtritusettricoscina- — Eprtlimum : Epythimus nigra colers 
tus cusa vino dalci draumas sex, et ad- purgat et flegma; dabis autem sic : teris 
hecplus cum mel et salesdmixtus.Datar epythimum et tricoscinas et das cum 
autem qnibus inflatio fit et ypocondriaci 35 vino dulce pinso 4 iii; et adhuc amplius 
suat et quibus epar gravis estet dyfoicis et cum mel salem admiscis cocharum 
vel qui indigestione patiuntur.—De ege- mesum. Expedit autem bis quibus vee- 
rca: Agaricus purgat flenma et cholera — tositas est, qui et vponcondriaci suat vd 
sed non acute ; datur aotem pinsu - ii indigeste sont et quibus epar gravatet 
cam sapa aut mnil« aut oximelle. — ie vel hii qui difficile suspirant — 44e 
Datur etiam et hoc modo confectus, — rica : Agaricus purgat flegma et cole 
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t singnlos menses aut post decem aut — sed non acute; ideato vero prat Qi aiam 
satis dies serip. viii teritur. cum aceto mulsa aut oxymelle; — Jtracoco ytropicis 
cocliariis duobus, cui. addis qui recipit haec : Caleu cecaumenu Zi, 
et eum calida aqua dabis bibere | vento euforbio Zi, scamonia Zi, ruta viride 
dextra flante; aecipitur hoe per singulos 5 £i, stercus columbino albo Z i, mastice 
menses aut certe dies decem interpo- Zi, mel dispumatum quod sufficit; das 
sitis; facit podagricis et arthriticis, de- quasi electarium cum eocliarem ad man- 
ponit enim spissos humores, Aecipitur  ducandum. — Antidotum panta agata 
etiam et sic : agarieum scrip. iii solvis | epaticis : Myrra aristolocia rotunda, ser- 
cum aqua et addis laricem cocliarem 1opullo, bacas lauri, semen rutae, gen- 
nnum et cum calida aqua davis bibere,  tiana ana uncias singulas facis pulvera 
et sit jejunus usque ora vi; faeit bene — tenuissima, collegis cum mel spumato, 

podagricis et artriticis, — De enforbia : dabis in modum abellana magnitudinis 
Euforbiu purgat aquosos humores, sae-  €paticis febrientibus cum aqua calida, 

pius et cholericos: est autem acutissi- :15dipnoicis, id est qui eum tusse hanelant 
mus et ignitus; datur enim ydropicis et et vix spirat, ut tarde revocat spiritum 
cholicis et quibus venter frigidus est; dabis cum mel et acitum, et spleneticis 
nam ceteros turbat fortiter et silim cum condito; clauclosis, id est morbo 
faeit. Misceri autem oportet suavibus et regio, cum pusca; stomaticis cum vino 
beneolentibus seminibus: datur autem το εί calida; intestinis doloribus, id est ve- 
in mulsa pinsum obolos tres, — De nenis, cum vino. — Catartico diacera- 
enieu : Cuicus purgat fleuma et cho- sion : Cerasia nigra matura $5 i mellis 
lera, non tamen fortiter. Oportet enim — optimi $5i diagridio -"- 5, conficiens sie : 

semen ejus tritum cum aqua exprimere — sucus cerasiae simul coquis in vaso fic- 
et sueum ejus cum jus gallinae dabisastile: coquitur lente ad carbones et agitas 
bibere; quod si anisum et mel et amig- de ferula quo usque ad sestarium veniat ; 
dalas misceantur simul fiunt cum se-  diagridium autem teris et eribellas et in 
mine ipso catapotia. Et dentur Ziii;ie- frigido mittis; teris omnia per triduum, 
tericis utilissimum est.— De scamonia: €t mittis in vaso vitrio et das cocliare 
Scamonia ad purgandum: nulli catartico3o unum cum aqua calida quiatis tribus; 
minor est, sed omnibus est acutioret in aut si forte erit dabis bis in oxymelle, — 
virtule fortior ; stomacho odibilis vel or- Datur etiam boc modo confectus per sin- 
ridus et dolores vel strofos aut tortiones  gulos menses aut. post decem aut satis 
generat, nec non et sitem facit; unde — diesagaricu £ viii teris cum aceto coclia- 
non sine causa aliqui aloen miscentes $5 riis duobus fortiter et admisces mel dis- 
dant aceipere ; alii etiam thymi comas et. pamato—- iii et eum calida aqua das bi- 
sale; alii autem bene olentia siminiaad- — bere dextro flante vento. — De euforbio : 
miscunt. Purgat Πεσπια et cholera et ro-  Euforbius purgat acosus humores, sae- 
bea fortiter. Datur autem pinsu drag. i. piuset colericus acosus humores saepius 
Nam si amplius datur vomica facit. —Si 4oet colericus; est etiam. aculissimus οἱ 
post accepto calarlico vomica fiat : Si ac ignilissimus, Facit autem ad ydropicus οἱ 
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cepto catartico vomiea generentur, ap-  colicus, et quibus frigidissimus est ven- 


piu in aceto infusum masticare jubebis ; 
simihier et olivas albas sale contasis 
edent ; si contineat acinum salis in ore 
moltum jubat: haec enim proibent vo- 
mica fieri; nam et coriandrus et puleius 
et calamitis, si odorentur, prohibent vo- 
mica. His autem qui accepit catharticum 
requiescat in lectulo modice et calefaciat 
«ibi ventrem et extremos pedes ; quodsi 
mox acceperint et deambalaverint, vo- 
mica eis escitatur et in stomacho consur- 
gunt dolores. Et cum ceperit eis venter 
solvi, surgant et deambulent lente mo- 


ter; expedit. Aliis autem omnibus tar- 


bationem fortem facit cum sitem. Pro 
qua re misceri oportet seminibus bene 
5olentibus : datur autem cum mulsa pen- 
sum triobolon unum. — Caicus : Cnicus 


purgat flegma et colera non quidem for. 
titer. Oportet autem semen terere et ex- 
premere in eo sucus et mescere cum 


10 gomo gallinae et sorbere ; si autem anisus 


et mel amigdalas simul admisceantur ad 
hictericus fiunt cataputia expedientes. 
Datur enim pinsum « iüi sufficienter. 
— Scamunia autem nulli borum catbar- 


ventes gressos; boc enim magis concitat 15 ticorum minor est. Neque huic aliquis 


quam si cito deambulent. Facta igitur 
ventris depositione , lecto iterum con- 
quiescat vigilando; magis enim confluunt 
per singula membra in ventre humo- 


eorum acutior est neque in virtute for- 
tior; est autem cardialges, id est stomaci 
faciens dolorem cum morsum; habet 
etiam et malum dolorem et stomacho 


res. Quodsi mordicatio nimia fuerit, ex soest odibile vel indelectabilis et nimiam 


intervallo paulatim sorbere modicum 
aqua calida debet, nam et mordicatio- 
nes delabat et secessos procurat. Quodsi 
catarticus non movuerit ventrem mulsa 


excitali; pro qua re nec malus est; aliqui 
vero aloe admiscentes dant ; quidam au- 
tem thimi coma et sale ; alii vero semen- 
tes bene olentes admiscunt. Deducit 


sorbere dabis et nitru cum aqua solu-:5autem colera et flegma fortiter; purus. 


tum; melius autem est si balanos sup- 
ponis de sale et nitro confectos, ut in 
suo ostendimus loco. 


St accepto caturtico infraxin passus fuerit. 
Filagrius '. 

Quodsi accepto catartico non fuerit 

ventri solutio, et nihil accipientem lese- 

rit, nulla ei adhibenda est cura. Quodsi 


autem datur pinsu «ό i. Si autem bibitur 
vomica movit; — Ut non vomant cathar- 
ticum : quodsi catharticum acceptum vo- 
mitus fiat, appium intingues in aceto el 


3odabis masticandum ; sed et olivas albas 


in sale conditas masticet et salem aci- 
num teneat in hore ; haec ergo prohibit 
vomitum ; ad hoc etiam et coriandos odo- 
ratus et puleius et calamenthis. Melius 


nausiam postmodum patiatur cum ten-35 estautem requiescente modicum inlecto 


sione praecordiorum cum ardore sto- 
maci aut membrorum, et angustias 
patiatur et venter constrictus non obau- 
diat et mordicatio sit totius corporis, in 


et tepefaciat ventrem et extremus pedes: 
quodsi mox deambulare voluerit mul- 
tum vomitum et stomaci dolor et verti- 
gines capitis accedunt. Cum autem in 


* Ce chapitre, fourni par Aa, manque dans lc texte grec. 
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Aa 
balneo ex aqua dulei frequenter. facis 


lavari oleo habundanti peruneto, Quodsi 
ardor sit nimius οἱ Lensio et gravitas sit 
membrorum , flevotomandus est, et ma- 
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conposilionem soluliones venter. coepe- 
rit venire tunc etiam deambulet juben- 
dus est; et lente submovere se debet; 
hoc enim magis inritatur venter quam 


xime si naturaliter sanguinem habundat »si acute vel cum impetum ambulet. Ve- 


ipsa natura, et oculos rubros et foris vi- 
deantur a sua natura esse, Na........ 
nausietatem habucr.... vomere non 
possit frequenti balneo et vini polione 


niente ergo evacuationem ventris sub- 
lavit se et requiescat; vigilans magis 
enim confluit. Tune etiam sorbat pau- 
latim cum aceto modico aqua calida, 


diffusa liberabitur; quibus etiam si:oetenim mordicationes in ventre delabat 


ventris constrictio esL clisterem adhi- 
bis. Quodsi causa adhuc maneat in ea 
quae dicla sant diutius. observando 
ad sanilatem reverlilur; enectionem 


et evaeuationes invitat. Qui autem non 
purgantur mulsa sorbat et nitrum tri- 
Inm eum aqua dabis ; melius tamen facis 
si balanon subponas de sale et nitro 


vero utalur ex oleo rosalo aut ex ali- i» confectus. 
quibus aliis qui ventositateam amputare 
possit. 
[| Cuarirnk xvirt, p. 29.] 
Rafu ad vomica movenda. 


Vomica fleumam purgat et caput —— Ut facile quis vomat modus dixit fa- 
levia, nam cum animositate cibos ac- — cile movere vomicam etenim fllegma 
eipientibus valde nocet. Prohibendasoevacuat et caput levem reddit et qui 
sunt ergo que dicta sunt his qui vomere chm animositate manducantes indigesti 
volunt et accipere que sunt stiptica οἱ fiunt et vinum multum accipientes le- 
sicca , sed quam quidem dulciori modum — duntur. Prohibenda sunt igitur quae 
et humidiori olferendi sunt cibi; de accipiunt non areptica et sicca sed 
acrimoniis vero reprobati sunt, Rafanis5quam quidem dulciora et humida de- 
esse hutiles et erucae et sardinas vete- bent esse et quae acria sunt, Videtur 
reset origanus virides et cepas modice et autem in his cum rafanis bene proba- 
porros, Haec enim expediunt [vo]mica — biles sunt, eteruea et salsamenta veteres: 
facienda; e leguminibus autem ptysanae — et. origanu viride, et cepas modice et 
sucus eum mel et fabac farina et quam 3o porrus. Jubat autem vomentes, et legu- 
maxime carnes earum, unde non solum — mina et ptysanas mel habentem et de 
sucus eorum accipiendi sunt, sed ipsis | faba farina et habundaptius carnes, sed 
granum glutiendi sunt. Et non sunt ut non solum sucus eorum accipiant, 
nimium masticandi; cocta autem sint séd οἱ totus granus simul gluttiant. 
omnia mollia. Vinus antem quam dul-35 Neque enim masticentur satis. tricare 
cissimus est elligendus; haec enim su- — debet vomere ; in coctionem autem mol- 
pernatant stomacho, nam et ipsam po- lia omnia sint. Cerlum est autem quod 


De vomitu IHafini auctoris, 
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tonem tpelam utantur. Oportet etiam et vinus dulces clegendus est; iste cann 
et amipdalas in ^osas in malsa accipere supernatante et tepadus est iubendus. 
et dahc restare: tune et melones et Oportet autem. et amigdalss im mel is- 
cocemeru swmmentes infusas et tras  ünctas comedere et quaecumque sant 
cum mei accipere. E1 si radicem cucu- 5 dulcia gustanda sunt; tunc et melones et 
mer tite cem mel accipust. sum cocumeres semen infusa et tria cum 
ter prestat: qui setem foctiter vomere mel offerenda sunt. Sed et radix coce- 
vebhuzt. marcissi bulles coctos m aqua meris trita cum mel datur ; qui autem 
odere cam vise tempersta bsbat. Pro- fortiter volunt vomere marcissum ma 
wecst aciem vomeca οἳ ex oleo vrimo:etstur; bulbus ejus coctms in aqua et 
perumcics d-p&os et im getture missos temperatur cum vino ortas ut "και. 
mentetmr. Hs vers qui vomire habet Et post haec voenica provocas intinctos 
sem cesset vel intermmtiat donec ommia digitos yrino et sic vomica. inritas Es 
pervomaster. Post vomitum vero la nimis emeticus et non cessare et inter- 
vamda est faces vel os cum posca auti mittere ad tres vomitus. Tunc os latet 
aqua: haec enim demtibus expedit et €t faciem fumentare cum pusca 200; 


capat leviat. boc dentibus expedit et levior caput 
efbeitur. 
Ex alo eutsre de rafams :. Ad romicam cim rafanis aut cum clieiers 
faciendam. Filumina. 


Dantmr autem rafani ter aut quater Vomicam facis ter aut quaier post 
pret cena; jejunis autem semel aut bissocibum; jejunis autem facis ex rafanis 
erant dandi. Elrzendi sunt rafani acres semel aut bis. Si autem rafani acres ni- 
numnis et recentes, et incxluntur in sul. mis, id est radices recentes exfossas, et 
tiles lamnas, et ante duas aut tres oras incidunt in petatalis tenuissimis asie 
quam accipiantus in oiymelle infusas duas aut tres horas quam accipiant! ia 
dab ut manducent ad satietatem. ex s5oxymelle infunduntur; postea dabis ad 
péeso. et quidqual mamlucant ex ipso comedendum quantum ad satietatem 
osvemelle saepius sorbeant: post haec sufhcere possint rafani; manducando 
usque al oras duo deambulent, deinde autem sorbat oxymelle; post autem co- 
bubat aqua calaàla multum et digito in- mederit deambulet; tertia vero hora ac- 
misso in gutture aut pinnas vomicarn3» cipiat ad bibendum aqua tepida multum 
inntahu ita ut disitum aut pinnas in quantum potuerit, sic diguitos aot pia- 
«leo c baro aut oleo vino infundas nas in ore missas inritanda est vom 
Itcm rafani cum elleboro albo dabis sic: Conficiuntur autem rafani alio medo 
elkbori albi ralivcs draumas tres in cum elleborum albo sic: elieboro albo 
rafanis inseri, antea ergo punguntur 35 Z ni in rafanis inseruntur; anie vero 


ps ralaui cum calamo «t sic inseris purgantur cum calamo ipse rafanss et 


! Cc chapitre. fourni par Aa et La, manque dans le texte grec. 
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TW nam alio modo non potest 
quia molles sunt. radices ellebori ; ma- 
neant igitur intra rafanos nocte lota; 
mane vero exculiuntur radices ellebori , 


eas 
sie poslea in ipsis foraminibus ellebori 
mittuntur radices; aliter autem inmitti 


non possunt propter quia molles sunt ; 
radices ellebori et una sic permanent 


et incisos rafanos das in oximelle infusos 5 nocte, alia die proiectas radices ellebori 
ut supra de rafanis dictum est. Oximel- sanus et supraincisus et infusus in oxy- 
lem vero facis sic in quibus rafanos — melle. Et similiter ad aedendum dabis; 
dare debeas : mel cyatum unum, aquae — et vornica facit. 

εγαίο» duo, aceti cyalos tres; coquis ad 
medietatem. 


[ Cuarrrug xix, p. 31.) 


De clysteres lenes luft auctoris. 
Clysteres sunt lenes, sunt et acres; 


De clysteres Rufa. 
Enectiones quae cum elystere fiunt 


lenes ergo sunt, aqua per se ipsa prop- sunt molles vel lenes, sunt acres, apali 
ter producenda stercora in synocis fe- autem et lenes sunt, aqua tepida et 
bribus vel malitiosis et de longa infirmi- oleum mixta quae illis sunt. necessaria 
tate convalescentes cum difficultatem 15 nt provocem ventrem causa stercoris in 
stercora deponunt; ad eos enim quiven- synocis febribus et causis maliliosis et 
tositatem patiuntur calidam inicis, nam his quibus ex diuturna egritudine de- 
tepida magis ventositatem excitat. Feni  tenit et ad infraxin epatis sive ad misti- 


greci autem decoctio inicienda est femi-  ficationem capitis; et non solum squibala 
nis et delicatis hominibus; malvarum sosed et flegma educunt ut recuperentur 
vero decoctionem in quibus siccietas est ct infundantur; acres vero sunt qui cum 
vel mordicatio utenda est. Furfurumau- — mel et sale et de apozima coloquintidae 
tem sed et alicae et farris et panis suco- οἱ centauriae et nitru fiunt ; hi prosunt 
rum decoctio nutriunt infirmum et con- colo vel io aut scia patientibus ad sol- 
linent corpus, et faciunt maxime postsóvendum ventrem; ventositatem igitur 
rwacuationem scibalarum, ut nuiri- patientibus calida; quae autem absque 
mentum praestent; expedit igitur el his — ventositate sunt tepida inicienda sunt et 
qui in summitate intestinarum tonica- paulatim expremendum est, Feni greci 
rum habent ulcera. Jubantur etam hii vero decoctionem utimur ad mulierum 
Males si in plisanae suco resolutus ini-3ocausas vel qui delegati sunt corpore; 
tantur. Betae autem. decocti sucos si malvas vero maxime ad cos utimur qui 
ámicias per clysterem jubat eos qui in- siccitatem corporis patiuntur; lini se- 
Aestinarum tortiones et spalmos patiun- minis autem apozima enicimus quibus 
Aur, solvit et scibala, mordicationes  mordicationes fiunt inlestinis. De for- 

aumnputat. Andragnis , id est porclaclae, 35 foris antem enectiones fiunt sed et de 
.ο | ας. alica vel pane aut. farre quaedam ex se 
riores partes et quibus duras scibalas  nutrimenta participant; et ideo saepius 
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venter producit, tensos etiam et ani cum evacuationem scybalarum nutri 


mestos labentibus vel interioribus par- mentum corporis prestante adjuvant; ad 
tibus eresipela sit generata, cui si ad- — ulcera vero intestinarum quae non sunt 
misceas ovum. Et oleum facit ad fleg- in alto haec enectiones subveniunt Ju- 
mones et quibos strofi fiunt ex ventosi- 5bant autem ad haec si praedictis aot 
tatem : solvit etiam omnem ventosilatem Cum ptysane sucus si adeps admisceatur 
ex spiritus babandantiam generatam;  porcinus. Bete autem sucus aut apozma 
al inflammetiones et tensiones et frig- eos enecimus qui tortiones patiuntur 
dores vel vulneratiooes intestinarum — intestinorum aut dolores ; deponit eaim 
cvsterem bacae lauri; faciunt etiam :oscybala et flegma fortiter; unde et ad 
haec mi eos qui ex frigdore febriunt. epaticus facit et ad spasmus; educt 
Lactes antem iniciuntur, ad ulcera vel autem scybalas et diuturnis odasismis 
Begmoaes in intestinis renibus vissicae resistit; daoxismus dicitur mordicatio 
vel matne consistentibas admiscetur — sive proritus. Porcacle autem sucus uti- 
DEDE to, εί... mel et adeps anse- :5lis est ad eos quibus ignitas aliquas sab- 
rinus aut poreinas; ydreleon, id est secuntur causas et quibus venter scybe- 
aqua et hum. adbubetur ubi tinsiones las duras. facit; item ut meatus de ano 
‘a visceribus detenas istercore generan- nimium extendatur per scybala et ad 
tar; simili modo etiam asfaltus cum ex erisipilatodes passiones admixtum « 
fnigdore provenent : butvrus enim tunc νο sucum ovum. Et oleum et enices ad oe- 
inicitur quando inflammetionem anus nes inflammationes; hoc ipsum eliam 
habuerit, et scibalas continetur et sor- jubat quibus strofi fiunt; ad ventouts 
dita in intestinis foerit ulcere; malva tem vero solvendas quae ex frigdor 
decoctio ad longos «trofos et inflamma- — nascuntur facit si coquantur in ole 
tiones et intestiparum uel in ano factas»; ruta aut cyminum aut anetum aut liv 
succurrit. Mulsa vero inicitur quando rum; hii eniciuntur, et qui ex frigdore 
sine dolore manent partes et insolubilis — febriunt similiter. Magnifice autem in- 
est stercus. Vinum antem et oleum aut citur ad ulcera et inflammationes intes- 
sucum ptysanae aut malvae decoctio- linarum lactes, nam ad tumores iniesti 
nem tunc inicitar quando opium aliquis 3o narum et vissice et matricis cui ammis 
adcepent; vinum vero cum oleo roseo cenda est confortandi causa et mel e 
et vittella ovorum aut certe sapaet oleum — adeps anserinus aut porcinus; ydreleus 
tunc inicitur quando tenesmum patiun- autem enicitur ad scissuras extremarum 
tur in initio. Mulsa vero aut lenticula partium stercoris exeuntis; simüiter 
decnclione cum mel et ab orobo simili-35 autem et asfaltus si frigdons caus 
ter, ant ptysanae sucus cum oleo roseo, — contingunt dolores et adhibitur; quod- 
inicimus, quando apostema in ipteriori- si grandis fuerit infraxis enicies cum 
bu« locis rumpitur in intestinis aut choli olco asfalano sive butyrum; butuns 
intestino uel alibi. Mensura autem inec-— autem quibus ex inflammationem coe 
tionis est non plus quam tres aeminas 4o tenetur in longaone intestino scybala 
wec minus quam unam eminam. Fre- subdida sunt intestinis ulcera; mare 
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Aa 
quenter etiam et duas enicimus eminas. 


Acres vero clysteres utimur sciaticis hor- 
topnoicis vel si spiritus habundantia ven- 
lositatem stomachus opprematur; ema- 
gogum clysterem usus est onesiforus, 
id est qui sanguinem educit, garus de 
scluru et sale maritima. Conficitur autem 
sic : melle emina media, aqua. $5 1 salis 
uncias iii olio aemina quartario; addunt 
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autem sucus aut decoctio ad η. 
strofus vel tumores intestinarum οἱ ani 
conpatientes indignationem adhibetur. 
Mulsa enicitur quando sine dolore et 

5vitio manent loca intestinarum stercore 
instituto molle. Vinus autem et olcus 
aut sucus plysane miscimus cum jus 
malue et enicimus qui opium accipiunt, 
vinus autem cum oleo roseo enicitur el 


etiam alii ova duo, Qui autem de fungus :o cum vitella ovarum aut cum sapa et 
moriuntur, iniciuntur nitruetabsentium — rosa cocta.— Enectiones ad tenesmos : Ad 
et rafani sücos etrutaedecoctioneinano; tenesmum autem molestantem in initio 
aut in histale intestino paralysin patien- — aqua et oleo et mel enicimus, aut cum 
tibus salemoriam inicis; quibus igitur — lenticla et decoetione et mel enicimus, 
ascaredas molestantur centauriac de-:5aut de herbu decoctionem ; similiter aut 
«oclionem cum sale inicitur, aut absenti ptysane sucus cum oleo roseo hi qui- 
vel lupini decoctionem aut aloe aut  busapostema instomacho aut colo rupta 
cedriam cum aliquibus superius dictis est enicimus. — De mensura clysteres : 

decoctionibus; — ego autem usus sum — Mensura aulem enectiones sunt eminas 
herbae miothida potum dedi diebus tri-2otres medias, duas emina una. Saepius 
bus quartam partem sextarii et saepius — autem enicimus eminas et tres in qui- 
sunt elisi; — lumbricis antem consis- bus maxime inflammationes et ulcera- 


tentibus Inpinorum decoctione aut aqua — tiones in intestine sunt longaone, et re- 
in qua infunduntur aut rus ant salem  praemit que sunt. superposita scybala. 
iniciuntur; conationes inminentibus,s5 — De clysteres acros : Clysteres acros 


salem inicis; si autem sanguinem fa- utimur ad scialicos et suspirium palien- 
ciunt vulneratis intestinis poligoniae tibus, et ut non ad stomatico sit oppres- 
sucum auk plantaginis aut myrtae ni- sio ventositatis spiritus clysteres ema- 
grae in vino coctae. Admiscendum est  gogos onisifori fit clysteres de garo si- 
igitur supradictis libanum aut acacia3oluri piscis insalati ex aqua maritima. 
mut ypocistida aut sidia aut stiptiria. Est autem confectio ejus haec: mel 
Quodsi ulcera intestinarum sine reuma  emina media, aqua maritima eminas 
sunt, lactem iniciendi suvt, caprunum — duas aut sali solice tres et aqua dulce 
mut bovinum cum lycio Z ii, aut ges-— oleo cotile tetarton unc. iiii. Ammiscent 
samia Z iii; reumatizantes vero ul-35autem aliqui ova duo. — Clysteres ad 
cera vel infusa, carta conbusta aut len-— mortales fungos : Qui fungos adulteros 
tisci (ius aut trociscum diacartum cum — comedent. eniciendi sunt de nitro et 
aua ubi stipticas herbas coctas fuerint  absentio et rafani sucus et rute decoc- 
 iciendi sunt. tionem; — Clysteris ad paralisin : lon- 
logaonis intestina ad paralisin intestini 
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Item clysteres disintericis Justi 
diatrosofistae. 
Aa 
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La 
medicamen; quodsi non contenetur 
mulu salmona enicerunt; alii autem 
sales ammoniacos cocliario minore ad- 


Inprimis clysteres uteris de suco ori-  miscuerunt enectioni ; nos autem gome 
zac myrta simul decocta partes tres tra- 5insanatas olivas albas quantum cya 


ganganthe resolutae aut cimi rose apo- 


zima inicis. 


sunt sex inicimus;— Clysterem ad lumbn- 
cos ascaredas : quibus autem ascaredas 
nocent salemoriam aut centauriae de- 
coctionem inicitur aut absenti aut l- 
10 pini aut aloe aut cedria cum praedictis 
decoctionibus ; a me autem experimen- 
tatum est sucus myatidos herbae potus 
per dies tres quantum est quarta pars 
sextarii; et saepius acceptus his quibus 
15ascaredas elidit; — [tem ad lnmbricus 
clysteris : quibus lumbrici molestantur 
lupinorum decoctionem enices, aut 
bregma ex hoc infundis aut ros aut sa- 
lemoria; — Clysteres ad tenismun : qui- 
20 bus delectatio adstellationes frequenter 
fiunt, salemoria modice puram enices; 
quod si sanguinem facit aut ulceratio 
est intestini, poligonie aut plantaginis 
sucus aut myrtae nigrae in vino decoc- 
15tae enicis. Quibus etiam admiscimus 
aut libanum aut acaciam aut yposistida 
aut sidias aut stiptirias. — Clysteres ed 
ulcera intestinarum in dysinteria. Dhsen- 
tericis ergo si ulcerata sunt intestina, si 
3osine reuma fuerit, cum lacte vaccino aut 
caprino admixto lycio £ ii enicemuscum 
gessamias 4 iii; quod si cum reuma 
multaaut nimia effusione fuerit carte con- 
bustae cinus aut lentisci husti cinus aut 
35 diacarto trociscum cum aqua aut ex de- 
coctionem stipticarum specierum enicis. 


[CHAPITRE xx, p. 35.] 


Dc balanis. 


Balauus utimur saepius scibalarum 


De balanis. 


Balanus enim utimur saepius prop- 
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des ut deducantur. Cum mel non coc- ter. scybalas educendas et ad eos e 
tam. thimus inmixtus balanos facimus, bus clysteres propter alias causas non 
Couficiuntur autem et ex resina tere- educunt stercora; finguntur autem ba- 
bentina et nitru; fiunt etiam et sale lani cum sale asso et mel et de nitro, 
asso cum mel et nitro; interdum et co- 5Thimus autem cum non coctum melle 
gnidium modicu; cum haec et mordi- mixtus. Fiunt etiam balani et resina 
cacionis excilat, propter quod unguen-  terebentina et nitru et de coccognodio 
dus est anus oleo, Quodsi pyretrum et — admixto mediocriter facit, sed mordi- 
piper mixtum sit faeit paralytieis et qui — eationem excitat, propter quod oportet 
ex frigdores inflationes patiuntur. Nam 10 loca ipsa oleo tangere. Adhuc autem et 
et centauria miscelur peci et cerae et piretrum aut piper admiscendus est et 
lit ad veretri paralysin. Hutile etiam est fit utilis ad parilitycus et his quibus ex 
infantibus acinum salis ano opponere, — frigdore nimio inpneumatosis fit. Cen- 
Etenim conficitur de ficis et nilrum aut tauria autem admiscitur cum pice et 
ενα passa cum nitro εἰ cymino, iScera, et fit utilis ad eos quibus paralysis 
in virga patitur. Infantibus autem et 
grano salis ano impositus jubat. Fit au- 
tem et de ficos cum nitro balanus aut 
cum uva passa οἱ nitro aut cymino. 


| Cnaprrng xx1, p. 36. ] 


De capitis purgationem. Ad caput purgandum. 


Capiti consistentes humores per oreso In capite residentes humores per 
aut per nares est purgatio adhibenda ; sputa. educuntur; si quidem. parva fit 
quodsi non grandis sit causa masticem — humectatio molesta, admisces piper 
et piper das masticandum; quodsi plus eum mastice et dabis masticandum; si 
purgare volueris dabis pyretrum et autem amplius caput volueris evacuare 
stafidazria das cum mastice et [zg]lyci-35 pyretrum aut. stafidagria cum mastice 
ria masticandum, Nam et anemonis dabis ad masticandum, Sed et anemo- 
radix masticata fllegma detrait et cappa- nes herbae utraeque radices masticate 
ris radicis corticem masticata educit hu-  flegma educunt et capparis radices, 
mores. Aquosa enim superlluitas ex his cortices masticata; si est aliqua super- 
que dicta sunt detrauntur ; nam si pin-3ofluitas, educitur. Pingues autem et 
bendus; fit igitur de senape cum oxi- extrahitur, id est senape cum oxymelle 
melle aut sapa et origano aut ysopo de- aut sapa aut origanum aut ysopi in eo 
cocta; ego aulem miscui totum cum — decoctio; ego autem miscui cum oxy- 
oxymelle et sinape; — ct hoc dedi gar-35 melle senapem; aut certe hoc modo 
garizandum ; nam gargarismum de si- confectum origanum Zi, glyciriza Zi, 
παρε coníieis sic: senapis — i, infun-  piretro Zi, ysopo 1, thimu «£i, senape 
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| La 
festula exsufflas in naribus; et cum in 


naribus miseris pulver sursum deorsum 
que cum caput ut adtendat faciant et 
sputent humores qui se in ore collegunt; 


5 ος purgatio sine molestia fit.— Item ad 


aurium causas hoc modo inrinum facis : 
Cyclaminis sicci pulver Z xx , yreos 4 iiii, 
nitro erithu Z i; hic evacuat caput et au- 
res pristino revocat audito.—Jnrinon ad 


'o caput purgandam : Gitter Zi, sales amo- 


niacas 4 tin, elaterin Z iiii, tritis ad miscis 
oleo sycionio aut yrinum aut cyprinum 
donec ceroti habeat spissitudinem ; repo- 
nis medicamen in buxide cornea et cum 


'5opus fuerit inungues intrinsecus nares, 


et jubeat ut spiritum trahat ad se. Hoc 
inrinon jubat eos qui habent diuturnum 
capitis dolorem et qui oculorum nimia 
habent infusionem ; epylemticus jubat ; 


:o educent de capite gluttinosus et spissos 


fortiter humores de cerebro qui ibi 
sunt , et sani fiunt. 


[CHAPITRE xxt1, p. 38.] 


Ad menstrua deducenda. 


Omnia duoretica data purgat mens- 
truam : brassicce radicis decoctio et po- 


Ad menstrua educenda. 


Quaecumque enim sunt diuritica 
omnia, brassicae radices decoctio pota 


tom datae purgant, perre radix et rutas5per se radix et ruta et crisantimum et 


et crisantimus οἱ dyptamnus et erucae 
semen. Purgat etiam et adpositio oris 
matricis qualia sunt ruta contrita cum 
mel, aut radices aneti ustae cinus cum 


diptamnum et eruce semen. Movit au- 
tem menstrua adposita horis matricis 
ruta trita cum mel, aut aneti radices 
hustae, aut cinus earum adpositum , aut 


mel aut cum porri sucus, aut alium tri-3osmirna trita cum vino, aut leporis coa- 


tum, aut adpositum, aut murra soluta 
ni vino , aut leporis coagulum. 


colum. 


CHAPITRE xxiit, p. 39.] 


Quae sudorem movent. 


Sudorem movent herba. camimella 


Ad sudorem provocandum. 


Ad movendum sudorem est gami- 
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que autem mordentiam supliliantur vero calefactiones quibus liue! 
pingues et glutinosi humores. Calefa- — humores, expediunt mordicantes etiam 
eere autem praecordia vel stomacum fu. — calefactiones, extenuant pinguis et glut- , 
mentationibus et cataplasmatibus cum — tinosos humores. Calefacienda est au- 
cautela semper oportet, sed in illis lan- Stem ypocondri et fumentationem et 
guoribus solum calefaciendum est in cataplasmata, sed non semper utilis 
quibus nihil est superfluitas humorum est, nam in his solis inbecillitatibus 
totius corporis; habundantiam nam his  adhibitur in quibus nulla superfluitas 
qui humoribus sunt repleti nimismalum habetur in toto corpore; aliis nutem 
est, In initio vero veniente reuma adhue :oomnibus mala est in novissima. In ini- 
in locis patientibus quae repellant vel tio autem adhibita reumatica passionem 
repremant adhibiri oportit; quodsi jam — quia in eis ut reprematur adhibere 
desinet fluere a medicamen stiptico con- oportet ut reprematur quod desuper 
linentur spissi et pinguiores humoresin fluit aut certe conspissata reuma recea- 
loco patienti et ibidem generant pessi- 15 tur pinguior facta, et postea tempus esse 
mam passionem , unde oportet laxativis jam perspiciendus est ut laxetur quae 
medieaminibus que ducant et evacuent  contenentur et sic evacuetur; et maxime 
qui continentur humores; maxime au- quando in epar aut ventre discendit 
tem quando in epar aut in ventre conti-  superfluitas stipticis utere proprie ad 
nentur superllui humores stipticis laxa- »o haec loca. Et sic post hec tempus fit ut 
tiva sunt miscenda; propria enim in illis  diaforitica adhibeantur, ut ea quae 
locis continenda est virtos. Et quando — constricta fuerunt, relaxata digerantur ; 
tempus est ut digerantur illa que ibi- ad haec autem fit ex decoctionem ab- 
dem sunt infixa tunc oportit loca ipsa senti in oleo fomentari oportet aut me- 
ex decoctione absenti cum oleo fumen-s5lino oleo aut scinino aut masticino, 
tari oportit aut emmelino aut scinino Simili autem modo et cataplasmata con- 
aut masticino. Similiter autem et cata-— positam ad haec similiter habeto virtu- 
plasmata sit composita calasticis qui tem ex calasticis leptomerus, id est 
relaxare et suptiliare possint cum ea  extenuantium habentium partem, et 
que stiptica et amara virtute sunt. Colo3oamaras vel stipticas. Cholum autem 
autem patientibus aut aliis intestinis patientibus aut aliorum intestinarum 
aut musculorum ypocondriis aut peri- aut in praecordiorum muscolorum aut 
toneu admiscendum nihil tale est de  peretuneu a Grecis nominatum; mis- 
rebus stipticis quemadmodum nec vis-  cenda nullatenus sunt quae stiptica esse 
sicae nec matrici; quando autem neque 35 probantur quemadmodum neque vissi- 
superfunditor bumor neque plenitudo — cae aut. matrice neque, ut dictum est, 
aut superfluitas humorum in toto cor. ut supercurrit adhuc humor, adhuc 
pore est. Semeliter et ventosas utimur; etiam plenitudo inest superfluitatis in 
mam si plenitudo humorum prius eva- — corpore toto, Ventositas autem uti opor- 
κιν et sic utimur, non tamen in ini- do tit corpus jam evacuato, et non in initio 


| fio passionis. passionis utimur. 
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'UEAPCTIA 332. poda. 

LEUR dt CADUTMALLTENIIINLX ACL DOS De cataplasmatibus. Lvco anctor. 

ER La 
Sat ure roues Sunc et reel  Quarcongregatasunt et dissolvit dura 

Tr me codec sant eet snis exxcaht sumi haec cataplasani et spinas et cas- 
c DIIILAS w^ «τπτ munir ec arsmmes nas vel &bcem extrahit et scyros ei du- 


n «ui ywxmnur va νότες Sum fev- rixas mellat et contritiones in pedibus 
meruun -nn je mulco mmmuaxatum i ssharum samat; oportet autem fermea- 


cre anms umedmc—ur suramm NN  eheo et sic ewm impones: fortiorem 


mue cum aur DE “este et  apíem s eum (facere volueris, nitro ad- 
cmquaur 1r jencmme Wax hug—senamus musscss mediocriter. Si autem cum act 


SEL le) ONF ICE ZÉ wa Se ira tum admisceas obtimutn fl medic 
suc Zlurezorr πε adlscur osremm in-:5memtum. Ficos pinguis fortiter in pis 
van mnaüvw. Fans at dents mervo- cum seminibus tunsus ita ut mihi ex 
"Em oco meer ceectwmes duras e: non tritum invenitur aliqua portie 


ἕνα ex exhemsas Ta zt mec eas Üectere et boc commiscetur yrino oleo modico; 
vaDearé vf 2° ijeCOC AUS viscerum fact autem hec ad dunitias nervorom 


e enam imt (xD adcpact medi-:ect ad scvros ubi fuenint in articulis ho- 
TZ στ πι Mt «σος vcinercm — mores remanserunt, maxime splenis et 


2244172121: & izlsm aimisecantcr — epatis Quod si addas et nitrum modi- 
L:s Ὅλι τὸ 724.28 AG edzanus act  cum.rumpit vulnuset extrahit scolopas; 
dm. croi. ant abezti qual poodere. — quod si admisceas conficis sic factis pu- 


virus czlut Cats auiem ficis for-:: leium aut onganum aut thimum coma 
Ti 21 pervxexiractur et tue Herum — aul absentio terius tritu.et tricoscyna. 
οσα Cam aqua psa uk addis farinas — ydropicis expediens est. Nam et coctis 
L-cie: e: intei et croquis cataplasma — sufficienter ficis ita ut solvi possint et re- 
uteris ad ivmata que non c::0 maturan- solutos iterum coquis cum aqua in qua 
tar. & autem volueris. pinguedinem 5e cocti sunt et ad miscis hordei farina aut 
mittere addis batyrum. Quodsi rute triticeaetiterum coquis donec constitutio 
í-la trita aimisceantur cataplasme fa- sit catapli: juvat autem fygmata quae noa 
cit ad d^lerem intestinarum ex ventosi- facile maturiscunt. Quod si aliquid vix 
tate factu; jubat etam et cyminum si-. tum visaddere, butyrum miscis. Si autem 
militer miitum adjunctum oleo. ss rutae folia trita ad miscis in intestinis de- 
lores ex ventositatem generatas sanat; 
et cyminus similiter facit admivto ek 
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adhibere in pegris et stupentibus passio- 
nibus ct in carnosis locis et non mul- 
tum sensibilibus ; mensura autem virtu- 
tis ejus secundum locorum est qualitate 
et quantitate temperandus; in autem 
minus sensibilibus locis qui molestatur 
fortior est adhibendus, ita ut nigritiem 
in carne facia et tumorem in gyro et 
post balneum vissicas faciat mediocres; 


ORIBASE, SYNOPSIS, l, 31. 


utere in pigras passionibus et in -- 
carnium quae non facile sentiunt et in- 
sensibilis sunt ; mensura autem fortitu- 
dinis sit quod  molestantur fortiter 
5 patientem, ut libida caro fiat et altiora 
sint circa ea loca et post balneum vissi- 
cas in his mitius fiant in cute; quae 
autem facile sentiunt loca mitius utere 
senapismum cum mensura et sit rul- 


in cute in autem facile et cito sentienti- 1ocunda cutis corporis. Conficis autem 


bus locis mitius oportit uti sinapismum ; 
mensura autem senapismi talis sit usque 
ad rubore carnem adducant. Confectio 
autem senapismi haec cst : oportitautem 


senapismum hoc modo: ficus aut ca- 
ricas oportet autem una die in aqua 
tepidam infundere, et post haec alia 
die fortiter terere donec diligenter te- 


ante una die caricas in aqua tepida infun-:5rantur, ct sic postea acrum senapem. 


dere et altera die fortiter expremere et 
terere diligenter, et ita acrem senapem 


qualis cst syriacus vel egyptius, et dum. 


teritur superfundis paulatim aqua ubi ca- 


accipis qualis est syriacus et aegyplius, 
id est quibus ex labore nimio ossa et 
nervi dolent (voy. p. 851, |. 3); singula 
tritus admiscis ct superfundis paulatim 


ricas fuerint infusas; et cum bene fucritsoubi infusas fuerunt caricas; post haec 


senapis tritus sic postea caricas tritas su- 
permittis senapi trito ; quod si acrem fa- 
cere volueris senapismum , duas partes 
sinapis et unam de caricis mittis; si au- 


bene collecta in uno caricas et senape 
simul permixtis; quod si nimis acrum 
facere vis senapismum duas partes se- 
napem ad unam partem ficos admiscis: 


tem medium, equalia pondera mittis;sin 25s! autem. medium vis facere. equales 


vero mitiorem, senapis tertiam mittis par- 
tem et duas partes caricas admiscis. Cum 
autem tuleris medicamen , ducis ad bal- 
neum et in solio mittis; post balneum 


mittis partes; si autem leviorem wis uti 
mittis senapem tertiam partem ct duas 
partes de ficis addis. Cum autem tuleris 


medicamen et balneum usus fueris, 9 


vero si dolores nimii aut robor grandis 3odormires nimii aut rubor vc] vissicas fe- 


fuerit vel vissicae se levaverint , linteum 
infusum in aqua et oleo roseo mixtum 
superponis ; sit autem aquaaut ubi malva 
decocta est aut feni greci sucos, et post 


cerit, lenteum infusum in aqua ct oleo 
roseo superponimus, aqua autem sit de 
malvis apozima aut. suci ubi fenus gre 
cus bullierit vel decoctus fucrit: e 


haec cerotum de oleo rosco factum aut 35 post haec cerotum de oleo roseo cum 


cum cerossa imponis. IIoc enim scien- 
dum est quia ex aceto factus senapismus 
infirmior est et minus operatur; nam hoc 
et ergo experimentavi et alii plurimi qui 


psimithium utimus. Scientes vero qua 
in acelo senapis infusus imbecilier 
fit; cataplasma ergo sperimentavi cum 
acito, sed melius est cum aqua. ut dic- 


ante me fuerunt nobilissimi medici. Pro- 4otum est. Optime autem scyaticis utiliter 


prie autem hoc medicamen sciaticis. 


facit. 
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| Car. xXXIT, p. 50.] 


De solio qui cum oleo fa. 
M 
Solium vero quod ex oleo fit ad cos 


hutilis est qui multo tempore cum frigi- 
dore febriunt vel qui nimium laborando 
perfnixerint et doloris patiuntur nervo- 
rum qui circa ossa sunt posili, quos si- 
nodismos greci vocant, vel cis qui spas- 
pios ucrvorum patiuntur, el ad cos qui 
urinae difficultatem patiuntur. Oportit 
autem quintam olei partem ad ignem 
calefacere, reliquam vero partem in 
solio mittere, et ita quando calit super- 
fundere ut sit temperatum in quo aeger 
descindere possit, 


De oleo facto. 
La 
Quos debemus in olco his qui diutur- 


nis cum rigore febribus laborant. et cos 
qui copos patiuntur (ici la glose dé- 
placée dans le ms. : id est....... do- 


Sent, p. 836, 1. 17-18), qui febrientes 


dolores patiuntur, et his qui dysuriano 
vexantur. Oportet autem quinque partes 
olei ad ignem calefacere; caetera autem 
in balneo in solio sufficienter calida 


vo facere in balneis. 


[ Cap. xxxii, p. 50.] 


De vdreleo. 


Qui autem in ydreleo demittuntur, 


Dc ydreleo. 


Qui autem in ydreleo dimittuntur 


iufirmantes cum sindone deponuntur in νο (αἱ imbecilli sunt cum sindone in solio 


ydreleo. Miscetur autem oleum et aqua 
aequali mensura. 


mittuntur. Admiscis autem in oleo aqua 
sufficienter autem nihil minus ab co. 


[ Car. xxxiv, p. 51.] 


De recorporativa adjutoria. Galieni. 


Omnibus diu aegrotantibus cum 
tarde comvalescunt et non facile rele- 


Galeni de recorporutivis udjutorüs. 


Omnibus autem diuturnis passioni- 
bus quam plurime patientibus cum 


vantur metasincretica adjutoria, id est sonihil juvare videntur adjutoria recorpo- 


recorporativa, que a metbodicis sunt 
appellata, quod etiam omnes medici 
adhibere solent; ego autem metasincre- 
tica adjutoria hoc modo usus sum 


rativam quam Greci metasincreticam 
vocant, quam methoticam  uominant 
curam omnes methodici solent facere ; 
ego autem in quibus aut distemperan- 


contemplando qualis vitalis locus esta5tiam aliqua si sit humida aut frigida aut 


distemperatus naturaliter de calido fri- 
gido sicco et humido a propria Γοςς- 
dente natura, contraria contrariis adhi- 
bui; nam si a natura sua plus a ratione 


utreque mixta in patienlibus locis con- 
sistens quae senape et tapsia sunt adhi- 
bentur medicamenta vel his quae sunt 
similia; nam siccis et calidis talia non 
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fri abor locus effectus est senapismum adhibeo. Saepius autem ledunt qui » 
aat tapsia aut his sumilia eis adhibenda — cognoscunt passiones quia multos bo- 
sant que roborem corperi cum calefsc- minum frigidae et humidae passiones 
tonem indocunt. quod Greci finissint molestias ingerentes pessimos utentes 
adpellant sicca et calida removendo. dieta ciborum. 

Saepsus enim medici offendunt non dis- 

cernendo passiones : nam dum frimidas 

nutritus cibos leduntur et sic in diutur- 

nes incdunt passsonrs, 1o 


"Car. xxxv, p. 91." 


[λε usn, wd est qui roborem corporis Quae sant quae roborem indacuat 
fecit. Galieni. in corpore. 

Cardami semen roborem corpori in- Nasturcii semen roborem inducit in 
ducit e: calefacit quemadmodum et se-— corpore et calefacit, quod Greci syuissi 
napis; item aenule radix similiter ope- appellant. quemadmodum et senapes: 
ratur. Nec non et stercus silvestrium  enolse vero radix similiter facit. Nam 
columborum satis subinde usus sum eti5stercus columborum satis frequenter 
cum cardami semen contritum et cre- usus sum et cum nasturcii semen tn- 
tum pro senape et ad sciaticos et emi- tum et cretum pro senape usus sum ad 
granii dolores et ad scotomaticos et ad — scyaticos et emigranicos et scotomaticos 
refalicos et ad planontas et tenuntas aut et cefaleas et catapleuros aut omoph- 
lumborum dolonbus diuturnas, et ad- »otas aut tenuntus, aut. pro has dolentes 
huc ad nefreticis et cyliacis et ad poda- sui, et adhuc ad nefreticas et cyliacas 
ericis et artriticis qui adhuc nondum passiones et podagricos et artiticos cum 
poros fecerunt. nodo constitutos. 


Ad humerorum dolorem!. 

Ρος! — i, pecula 7 ii, caricas 7 ii, 
saenape Z ii, saenapt facis pulver: ca- »^ 
ricas teris et resolvis pici et picolam su- 
permittis et cum panno imponis. — 
[tem ad dolorem musculorum, et hume- 
rorum : Fabace farina cum afronitro 
teris, addis aceti et ova et permixta 3e 
“onficis, et cum stuppa imponis. 


' Ce chapitre, donné par Ab. manque dans le grec οἱ dans les autres traductions. 


FINIT LIBER PRIMUS. 
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LIVRE Il. 


DE LA SYNOPSIS. 


Pour le livre IT je note seulement quelques particularités : Les mss. de Paris 
G21 et 626 (Aa et Ab) ajoutent une petite préface que je publie d'après Aa. 
De méme le ins. de Leipzig a aussi une préface, que je reproduis également. 


De virtutibus simplicium medicamentorum diximus !, nunc de gradibus eorum 
tradimus. Simul etiam ct pensas et mensuras et coctiones dicere habemus ( Aa). 
In primo enim libro de gemnasiis, flevotomum et catarticis, vel aliis loquuti 
sumus, nunc autem in hoc secundo libro de virtute simplicium medicamentorum 


erit (Li). 


- -- — — 


Voici une autre préface donnée par le ins. de lord Ashburnam | As). — Voyez 
la description de ce ms. en tête du volume. 


Quecumque enim scire oportit medicum vel exercere ad salutem saecundum 
valitudinis sive contraria generalia curationum adjuturia in primo libro dedimus. 
saecundum ordenis tempus exiet ut de simplicium diversarum genera herbarum, 
seo pigmentarum. In hoc secundo libro uniuscujusque virtutis naturalis vel gra- 
tus earum aut quibus possint subvenire passionibus breviter dibeam explanare. 


Les deux manuscrits de Paris omettent, pour le chapitre Lvi (p. 69), en tout 
ou en partic, un certain nombre de paragraphes qui se trouvent dans le grec et 
dans les manuscrits de Laon et Leipzig. Ainsi manquent dans les manuscrits de 
Paris les paragraphes 41, 42, 43 (en partie), 52, 60, 61, 62, 64, 65, 67, 73, 
15. 20, 77 (οι partie), 28. 79. 80, 81, 89, ga, 92. — D'un autre côté, les ma 


! Ceci ne se rapporte pas au véritable livre I de la Synopsis, car (voy. la descriptien 
des mss.) dans Aa le livre Il en grec est devenu le livre ll, attendu que le livre 11 de 
ce manuscrit latin n'est que la partie alphabétique des médicaments du livre Il, Ad Euna- 
pium. (Voy. dans ce volume, page 598 et εαν.) Dans Ab, cette partie alphabétique est 
fondue avec le véritable livre 11 de la Synopsis. -— Dans Li, au contraire, la préface se 
réferc bien au vrai premier livre de la Synopsis. 
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[| Car. xxvit, p. 44.] : 


De balneis et frigidis aquis. 
Aa 
Laudamus ergo frigidas aquas la- 


vare, sed non laudamus; dico tamen 
eis expedire posse qui non multum ci- 
bos vel potiones utuntur et caute con- 
tenenter vivunt et labores expedientes 
utuntur. Expediunt etiam eis qui mul- 
tum infrigdari opus habent natare au- 
tem extatis tempore juvenes constitutis 
repletis carnibus, sed ante calefactos 


De balneo. 
La 
Laudis in aquis frigidis lavare; non 


existimo autem expedire his quicumque 
modo ad saturitate mesus accipiunt, 
sed his qui in laboribus degunt et cibos 
5sicut conpetit utuntur. Sufficit autem 
his qui multum opus habent infrigdari 
amplius in frigida nature (lis. natare) 
debent (lis. estatis ) satis tempore juvenis 
οἱ qui maxime carnes sunt repleti ante 


frictioni. Sint igitur neque luxuriis:ocalefactis frictionem. Sint autem neque 


mixti , neque labores fatigati, neque in- 
digesti, neque post vomitum aut catar- 
tici potione accepti, neque insomnie- 
tatem patientibus expedil; istis enim 


mulierum commixti neque ciborum ni- 
mietatis refecti, neque indigesti, ne- 
que a vomitu vel ventris habentes solu- 
tiones, neque post vigiliis; periculosum 


periculosa sunt aquae frigidae lavatio. »5 est enim si quis sic utatur aquarum fri- 


Nam calida balnea optima sunt, et sine 
periculo labores solvit, plenitudines di- 
gerit et calefacta ab extu membra tem- 
perat ct mollit, et spiritum diffusum in 


gidas lavationes. Calida autem lavacra 
obtima sunt sine periculo corporis. — 
De calidis balneis ; — calidum vero bal- 
neum gravissimus est et sine periculo, 


quolibet loco constrictum, vel constip- 2ο corpus solvens, id est indigestione, et 


petum eveniat et somnum facit ct 
carnes replet. Est enim. hutilissimum 
omnibus et viris et mulieribus, ct in- 
fanubus, et senibus , οἱ idiotis. 


plethoras digerit, id est plenitudines, 
eventat et quae calefacta sunt. mitigat , et 
malaxat, et ventositatem spiritus diffu- 
sam et ubicumque infulta sunt relaxat , 


13et somnum facit, et carnem replet. Est 


autem ad omnes causas sinc periculo, 
viro et mulieri et puero et seni. 


Car. xxvi, p. 45.] 


De balniis ex epitideuscos , ul est de balneis 


excoqitatis. Antilli auctoris. 


Escogitata balnea ad calefacienda 
membra preparamus ubi frigidorem 


De balneis excogitans. Antillo. 


Excogitatis igitur balneis calida pre- 
paramus aut datum corpus aut ad sol- 


excludere vel auferre volumus; haec3ovendum corpus aut spasmus mitigandos 


enim et doloris ct spasmos mitigat et 
labores et frictiones causa; fiunt enim 


v. 


vel dolores et perfricationes causarum ; 
fit autem ad calefaciendum lavacrus in 


33 


ORIBASE, SYNOPSIS, I, 30-31. 


Aa 
ut calefaciant et desiccent corpora hu- 


mana ; expediunt ergo humida et frigida 
qui sunt natura. Nam ......... expe- 
diunt capiti et thoraci, reumatizantibus 
et stomacho infuso habentibus, ydropi- 
cis tumentibus ex egritudine flegmaticis ; 
stiptiriodes autem aquas aemoptoicis et 
vomicam stomaci causa patientibus, 
mulieribus etiam inordinatae purganti- 
bus, et eis quae frequenter avorsum 
patiuntur. Solforeas igitur aquas nervis 
malactica est et calefactoria et doloris 
mitigativa, stomacum enim dissolvit et 


vertit. Bitumineas vero aquas caput re- 


835 
La 
expediunt humidis et frigidis. Jam au- 


tem quae nitrodes est vel salsa expe- 
diunt capiti ct thoraci reumatizanti et 
stomacho humido et infuso habenti; 
5 faciunt et ad idropes et tumores ex egri- 
tudinem patientibus vel flegmaticis; 
stiptinades autem aquas faciunt ad eos 
qui sanguinem reiciupt,et sanguinem 
stomacho habenti, et mulierum quae 


icnon secundum ordinem purgantur et 


frequenter abortiant. Solforeas vero 
aquas calidas nervis malacticat et cale- 
factoria et dolores omnes mitigat et sto- 
maco dissolvit et evertit. Asfaltodes au- 


plent et sensibilia loca male accipit;:5tem caput replet et sensibilia loca le- 


calcfacit enim et mollat. Calcanthodes 
vero urit (ori Ab), tussis (tunsellis Ab) 
et uvac εἰ veretri et oculis expedit. 
Ferruginea autem stomacho ct splenu 


dit calefaciendo et mollat. Calcantodes 
enim ori, tonsillis et uve et oculis pre- 
cipue utilia sunt. Sidirizonta, id est 
homa, et spleni utilissima sunt. Oportet 


hutilissima est. Oportit autem solia ipsa 1ο autem lente in aqua piscine ingressum 


jenes facire ut virtus residens diu cor- 


pori penetrare possit. 


facere et virtus reparato corpore acce- 
dens perveniat. 


[Car. xxx, p. 48.] 


De dropacis. 


Dropaces longis acgritudinibus expe- 
diunt; oportit autem admisceri simul 


De dropacis. 


Dropax igitur diuturnis maxime pas- 
sionibus expediunt; oportet autem ad- 


que calefacere volumus amplius pyre-25 miscere eis sigalem super his quae 


trum, cacreos, asfaltu; si autem desic- 
care plus volumus amplius addamus 
sulfur vivum, salem, sarmentorum ci- 
ins ; quodsi adaperire volumus. 


calefaciunt amplius, pyretron, caori, 
asfalton; si autem desiccare opus est 
solfor vivum, salis, cinus sarmentorum; 
si autem aperire vis, limnistem ct eu- 


3oforbium. 


: Car. xxxt, p. 48. | 


De senapismum. De senapismu. 


Senapismum enim fortior est dro- Senapismus vero fortior cst a dropa- 
paci et longissimis multum expediens | cis, in diuturnis factis passionibus mul- 


pessionibus; oportit igitur senapismum tum jubat; oportet autem senapem 
53. 
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| Car. xxxit, p. 50.1 


De solio qui cum oleo fu. 
« 
Solium vero quod ex oleo fit ad eos 


hutilis est qui multo tempore cum frigi- 
dore febriunt vel qui nimium laborando 
perfnxerint et doloris patiuntur nervo- 
rum qui circa ossa sunt posili, quos si- 
nodismos greci vocant , vel cis qui spas- 
mos nervorum patiuntur, et ad cos qui 
urinae difficultatem patiuntur. Oportit 
autem quintam olei parlem ad ignem 
calefacere, reliquam vero partem in 
solio mittere, et ita quando calit super- 
fundere ut sit temperatum in quo aeger 
descindere possit. 


De oleo facto. 
La 
Quos debemus in oleo his qui diutur- 


nis cum rigore febribus laborant. et eos 
qui copos patiuntur (ici la glose dé- 
placée dans le ms.: id est....... do- 
Sent, p. 836, 1. 17-18), qui febrientes 
dolores patiuntur, et his qui dysuriano 
vexantur. Oportet autem quinque partes 
olei ad ignem calefacere ; caetera autem 
in balneo in solio sufficienter. calida 


10 facere in balneis. 


[ CAP. xxxii, p. 50.] 


De ydreleo. 


Qui autem in ydreleo demittuntur, 


De ydrcleo. 


Qui autem in ydreleo dimittuntur 


infirmantes cum sindone deponuntur in 1» qui imbecilli sunt cum sindone in solio 


vdreleo. Miscetur autem oleum et aqua 
aequali mensura. 


mittuntur. Admiscis autem in oleo aqua 
sufficienter autem nihil minus ab co. 


[Cap. xxxiv, p. 51.] 


De recorporativa adjutoria. Galieni. 


Omnibus diu acgrotantibus cum 
tarde comvalescunt et non facile rele- 


Galeni de recorporativis adjutorus. 


Omnibus autem diuturnis passioni- 
bus quam plurime patientibus. cum 


vantur melasincretica adjutoria, id est so nihil juvare videntur adjutoria recorpo- 


recorporativa, que a methodicis sunt 
appellata, quod etiam omnes medici 
adhibere solent ; ego autem metasincre- 
tica adjutoria hoc modo usus sum 


rativam quam Greci metasincreticam 
vocant, quam methoticam uominant 
curam omnes methodici solent facere; 
ego autem in quibus aut distemperan- 


contemplando qualis vitalis locus est:5tiam aliqua si sit humida aut frigida aut 


distemperatus naturaliter de calido fri- 
gido sicco οἱ humido a propria rece- 
dente natura, contraria contrariis adhi- 
bui; nam si a natura sua plus a ratione 


utreque mixta in patientibus locis con- 
sistens quae senape ct tapsia sunt adhi- 
bentur medicamenta vel his quae sunt 
similia; nam siccis ct calidis talia non 
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LIVRE LL. 


DE LA SYNOPSIS. 


Pour le livre IT je note seulement quelques particularités : Les mss. de Paris 
621 et 626 (Λα et Ab) ajoutent une petite. préface que je publie d'apres Aa. 
De méme le ms. de Leipzig a aussi une préface, que je reproduis également. 


De virtutibus simplicium medicamentorum diximus !, nunc de gradibus eorum 
tradimus. Simul ctiam οἱ pensas et mensuras et coctiones dicere habemus (Aa). 

In primo enim libro de gemnasiis, flevotomum et catarticis, vel aliis loquuti 
sumus, nunc autem in hoc secundo libro de virtute simplicium medicamentorum 
erit (Li). 


Voici une autre préface donnée par le ms. de lord Ashburnam (As). — Voyez 
RP ο 
ja description de ce ms. eu tête du volume. 


Quecumque enim scire oportit medicum vel exercere ad salutem saecundum 
valitudinis sive contraria generalia curationum adjuturia in primo libro dedimus. 
saecundum ordenis tempus eviet ut de simplicium diversarum genera herbarum, 
seo pigmentarum. In hoc secundo libro uniuscujusque virtutis naturalis vel gra- 
tus earum aut quibus possint subvenire passionibus breviter dibeam explanare. 


Les deux manuscrits de Paris omettent, pour le chapitre tvi (p. 69). en tout 
ou en partic, un certain nombre de paragraphes qui se trouvent dans le grece et 
dans les manuscrits de Laon et Leipzig. Ainsi manquent dans les manuscrits de 
Paris les paragraphes 41, 42, 43 (en partie), 52, 60, 61,62, 64, 65, 67, 73, 
75. 76, 71 (en partie), 28, 29. 80, 81, 89, g1, 92. — D'un autre côté, les ma 


! Ceci ne se rapporte pas au véritable livre I de la Synopsis, car (voy. la descriptien 
des mss. ) dans Aa le livre IL en grec est devenu le livre II, attendu que le livre 1l de 
ce manuscrit latin n'est que la partie alphabétique des médicaments du livre 11, Ad Euna- 
purm. (Voy. dans ce volume, page 598 et suiv.) Dans Ab, cette partie alphabétique est 
fondue avec le véritable livre 11 de la Synopsis. — Dans Li, au contraire, la préface su 
réfère bien au vrai premier livre de la Svnopsis. 
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Ad sciaticos. — Scialicis autem cataplasma adhibenda est ex capparis radices 
corticem cum ficis aut trcos pollines cum feces siccas vini resolutis cum aqua, et 
coctas similiter, aut cum farinas hordei, aut tridici et inpositas, aut liordei fa- 
rinas, aul tridici cuui ruta in mulsa coctum adhibitur, aut pilas cupressi tritas 
cum vetustos adipes porcinos inponis , aut. sales tritos cum pice liquida inponis. 
Facit autem et cucumeris silvestri radices pistas et coctas in mulsa cum lolii 
fanna. 

Ad acmorroidas thoracis. — Ad sanguinem ex thorace proicientibus cataplasma 
adhibenda est tridicea farina cum mannes mixta et ovi albumen temperata im- 
ponis. Jtem : Plantaginem aut rovi (rube) aut poligoni aut eleseni, scu singulatim 
sivae permixtae, cum alfita suptile simul tritis aceto ; aut cum tridicea farina 
facta cataplasma inponis. 


Ad cancrenas. — Ad nigredinem carnium cum inflammatione ortas in vulnere 
quod cancrenas vocantur cataplasma adhibes de hervi farina aut lolii cum mel et 
aceto, aut copressi pilas tritas, aut lenticla cum rosa aut plantagine, aut sedia 
cum pane, aut rafani corticem imponis. 


Ad urinarum continentiam. — Hordei et tridici farina cum ruta cocta cataplasma 
inponis. [tem : Apii semen per se solum aut cum fannas, cataplasmabis. Facit 
etiam et dauci crelici semen cum olco sycionio; item, Evisci radices cum oleo sy- 
cionio ct modicum aqua coctas ct expresas, admixta suco rutae [73] tertiam par- 
tem, conficimus cum suprascribtas hordei et tridici farinas et utimur; interea et 
liis sucis rutae cum castorio facto ceroto superponis. 


Ad paralysin. — Paralyticis autem in initio cataplasma est adhibenda commu- 
Dis , in diuturna autem passionem de senape est adhibenda; quando quidem per 
se, quando autem cum ficis aut pane superponenda sunt!. 


Ad defectum. — Ad coutinendam vel relevandam dejectam virtutem hutilis est 
cataplasma de dactulis thibaicis, in vino infusos et tritos cum pane aut alfita, cui 
admiscenda est quando quidem sorba, quaudo autem inespila , quando etiam mala 
cydonia aut pira; frequenter enim. mutari oportet et in stomaco cataplasma in- 
posita et ventri vel thorachi. 


Ad prohibita. menstrua revocanda. — Cataplasma superponenda est pectini et 
lumbis vel coxis admixta humeli si artemisia trita ct puleiu et centauria et thimu 


et ruta ct alia omnia qui tali sunt virtute. 


! Les deux paragraphes suivants sont omis par le ms Ab. 
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ADDITION AU LIVRE II DE LA SYNOPSIS. 


À la suite du livre II de la Synopsis ( p. 95), les mss. Aa et Ab ajoutent une 
longue série de recettes dont la plupart semblent tirées, mais abrégées, d'un livre 
de Justus sur les clystères. Le texte de Aa est plus étendu que celui de Ab. C'est 
le texte de Aa que je reproduis, avec quelques variantes tirées de Ab, et mises 
entre parenthèses en lettres italiques. 


DE CLYSTERE JUSTI IATROSEFISTE EN EPITOMI. 


Sciendum est ante omnia quia quando febrium nimius fuerit ardor, subtra- 
hendus est mellis quantitas ad iniciendum in initium egritudinis; nam tunc 
calida et sicca magis aumentantur, quia mel calidus est et siccus. Quod si multo- 
rum dicrum fuerit passio que relaxent opus habent amplius; et ideo in ardentis- 
sima febre et cholerica passione, antequam initiatur, aqua potui danda est et sic 
est iniciendus. 


Clystere in febribus de furfuribus. — Quibus in febribus multo tempore duritia 
permanit ventris ita ut scibalas velut lapides duras ct siccas generentur et intestina 
arefacta non edocant stercora, forfores tridicias ( tritictas) decoquendis erunt et ex 
ipsa apozim4 erunt iniciendi. 


Clystere de bete. — Betae autem apozima et maxime radicum ejus his expc- 
diunt, ubi plenitudo ex superfluis humoribus habundat et ignita sunt intestina 
et venter, et quibus patiuntur renes. Solent enim in febribus extendere dolores. 


Clystere centauriae. — Centauria igitur cholera et flegma deducit et in febribus 
emitritaicis expedit , his qui fortem sunt virtute et egritudo eis aumentatur, in qui- 
bus olei subtrahenda est quantitas et mellis amplius est aumentandum. In forforum 
autem apozima oleus est aumentanda quantitas; in autem betae apozima utrique, 
id est oleus et mel equales esse debent; nitris (nitri) vero quantitas est augmen- 
tanda. Sciendum est ergo, ubi aliquis leditur, si ex pingues et spissos humores 
centauria est inicienda. 

Clystere coloquentidae. — Coloquintida igitur non est centauriae similis virtute ; 
coloquintida enim que circa caput sunt passiones juvat; id est freneticis utilissima 
est, εἰ carumenis vel qui gravitatem capitis patiuptur. Facit ctiam et ad ma- 
niodes vel melancholicis, maxime autem eis qui superfluos humores habent in 
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lini semenis apozima iniciendi sunt; coquendus est igitur sapa 

et levius iniciendi sunt tantum quantum continere potest. Plus hutilissimum 
autem hoc est et his quibus intestina acri lrumores consistunt, 


Clysteres de papaberis apozima et ydroroseu, — Adhibendus est igitur his qui 
desiccati sunt plus a natura et ex hoc insomnietatem patiuntur. De ydreleon enim 
clisterem opus habemus quibus in renibus lapides generantur et non consisten- 
tem frigidam aut calidam lesionem, sed ipsa exsistente corporis substantia, quia 
ecticas febres et maragnius commemoravimus manifestum est et his que expediunt 
explanare, nam ectica ex nimio calore; marasmos autem siccidior appellatur, 
quod et gyras nominant, quod latini senecionem appellant. In prima egritadine 
quidem nimio manente calore lini seminis apozima est iniciendus. Inde declina- 
tione effecta passionem pro apozima lini seminis adsumenda est ydroroseus, Quodsi 
contraria fuerit. distemperantia, ydreleon, quia paulatim. passione manente ad 
marasmon decedit. Infrigidata igitur per longo tempore passionem ydromellis est 
adhibendus ; quod si jam totus maragmodis effectus est, oleum est admiscendum. 


Enecter ( neneter) cholicis. — Cholicis clysterem imprimis uteris butyru partes 
duas, cedriae partem. unam, oleum cotyla media; cyminum coquis in oleo. et 
sic uteris , quam utilissimum in fortissima virtute stomaci consistentem ; in quibus 
autem inbecillior virtus stomaci est adipes anserinos simul resolutos cum oleo 
laurino adhibendus est; juvat enim etiam si flegmon sit absque plenitudine 
humorum. Enicimus igitur [69 v*] ubi nimii et principales molesti sunt. spissi 
humores, Enectionem qui de cedria et butyro conficitur adhibitus quidem es[t] 
probatissimus, qui cum fuerit adhibitus depositos humores et remanentes reli- 
quias malitiae, adipe resoluta cum oleo, adhibemus; amplius autem jam dolore 
minuenke sufficit solum cyminum in oleo frixum enicere moderatim; sed si for- 
sitam tenesmodis apparuerit causa, ut frequentius surgant ad sellas necesse est 
frigidus insit humor, et ideo castoreum tritum diligenter cum oleo iniciendus 
est, simili modo et cyminus ethiopieus coclus cum oleo et rata facit, maxime 
silvatica, etsi alius edatur, perfectius relaxat. Juvant etiam civi quales sunt 
eyminus et piper et puleius et his similia; haec enim omnia ad frigida distempe- 
rantia sunt adhibenda. In autem calida temperantia opümum medicamen est Fi- 
lonius, et magis si recens est eniemenos ; enicitur autem admixtus interdum aqua, 
interdum etiam olco; flos ( filus) est autem et quando cum suco coliandri quibus 
nimis infesti sunt dolores et insomnietatem patiuntur nimiam !. 


simul decocta; ex his facta commixtio iniciendus est. medicamen unc. iii; sup« 


* Ce qui suit, jusqu'au chapitre De colaplasmatibus , mauque dans Ab. 
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bentibus, facit et ad cruenta vulnera, et ad nervorum ineisiones, Recipit haee : 
calcu cecaumenon — i, stiptiria scistes — i, ammoniacu thimiamatos , — 1, cera 
colofania axungia porcina lib. singulas, acetum ! ?. 


7. Emplastram pentatheon. Cera, sevu taurinu, colofonia, pice spana, calce 


viba; solvis species et tollis de igne, et postea spargis caleem. Facis mandalia | 


quas solvis sic : medicaminis — iiii, cera — iii, oleum lib. i 8, 


B. Emplastrum siptacum. Colofonia, cera, axungia, yoseyami sucos aut folia 
equalia pondera ; conficis et uteris. 


9. Emplastrum myrsinatum. Lytharguiru — vi, cera lib.i, oleum myrtite lib. ii, 
vinum quod sufficit. Conficis et uteris, facit ad usturas et ad papulas inflammatas 
et ulcera leves generatas. — Emplastram diasiricu, Ad ea que supra. Lytharguiru 
— i, plumbu ustu — i, syricu — ii, oleum myrtite lib, i, — Emplastrum dia- 
psimithia. Psimithiu — ii, lytharguiru — ii, adapes porcinas recentes lib. ii, cera 


lib. 5, oleu roseu —vi. Conficis et uteris. 


10. Emplustrum album, Ad ut supra, maxime ad usturas, Lytharguiru — i|, 
thui apiru — i, psimithiu — i, cera — iiii, oleu myrtite quod sufficit *, 


11, Emplastrum copton platisma. Ju — i, terebenthines — ii e, cera — v, le- 
pidos calen — i, eabibliopega occultatum sicca; in mortario teris cera eum 
resina, donee se adunent, aut in pila, et pulvera superaspargis, et tamdiu tundis 
donec se omnia adunent; et uteris platisma aequalem vulneris magnitudinem 
factam et semel in die solvis *. 


12. Emplastros aenemos , sive afra, sive barbara. Facit ad majores passiones, 
maxime in capite syringia facta, et ad vulnerum sinus, et ad fracturas, et ad epa- 
ticos οἱ splenicos bene facit, et vulnus in quo ponitur inflammationem non pati- 
tur, et cito glutinat; et ad cartillagines incisas vel ossas mirabiliter operatur; facit 
etiam ad reumatismos omnes; glutinat enim magnifice si excoriatur aliquod 
membrum * sublato humore, si imponitur; est autem et eiscemos (ἴσχαιμος], id 
est sanguinem fluentem ex vulnere reprimit; facit autem et ad emptoicos, si duo 
plagella de alutas inductas et inpositas una in pectus et alia in metafrenas de 
retro, et sanguinem absunet, et locum sanat unde [luit sanguis; faeit et ad canis 
morsum vel hominis, et omnino ad omnes res inpositus sine tumore curat; 
omnes plagas recentes victor existit. Solbendus est medicamen desuper vulnere , 

! 2s. cnra lib. à, fetis (et Li) lib. i LL.— * L... si escoriuntur. membram | scor- 

LL... facit... omnes] adhac facit etiam — ticaturas LL. 
et ad ypiforas et senus LL, 
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rebus ut non sequatur. venter prohibeatur ut clysterientur festinandum est ον 
habundantia aquae calidae aut aqua et oleo, aut feni greci, aut lini seminis, aut 
ficis siccis decoctionem pehise aque continentur intrinsecus evacuari possint. Hoc 
autem et in febribus est obserbandum. 

« 

Quibus materiis in usu ad clysteriandum sunt. — Decoctio centauriae, gentianae, 
absentiu, coloquentidae, epithimi, sucos ptisane cum sale, [71] ydromelle cum 
ova et sale, decocta feni greci, lini seminis, ficus (?), malvae, ydreleus, ydro- 
melle, sales, aqua marina. 


Aeneme autem sunt utilia materiae medicinales. — Oleus per sc et cum asfalto et 
simul incocto cymino, aut absentio, aut ruta, aut adipes porcinos, vel sebi 
caprini, aut butyro et suci feni greci, lini seminis, tritici, alicae, orizae, len- 
ticlae, rosae, myrtac, sidiae, rovilacte; ad enim educendum bentrem habundan- 
tius hutiles clysteres sunt mesiacres. Ad autem ex capite extrahentes vel a collu 
aut thorace acriores utendi sunt; addiuturna autem sciada acres injectionibus 
utendum est; ad autem dolores ypocondrion et intestinis cum oleo puro aut simul 
coctis ruta et cyminu et absentiu, aut. de asfaltu cum olco. Quod si squibalo- 
rum obclusio fuerit, de lini seminis et decoctione malvae et feni greci cum oleo. 
Quod si timor fuerit ulceris in decoctionibus sucorum et lacte per sae, aut cum 
amylo iniciendi sunt. Quodsi ad. continendum stipticas species opus habuerint, 
de lenticla οἱ rosa et sidiae decoctionem, cui admiscendum est οἱ plantaginis οἱ 
poligonis οἱ ypocistidos et acacia et sucus ros; quae enim ulcerata sunt loca lycio 
et ros et vpocistidos sucum et lacte et amylo et plantagine curandi sunt; quae 
autem in apostemate suppuserantur intestina de lacte initiuntur, et sucum pty- 
sinae cum ovis ad paragorizandum inecitur. Quod si multum fertur, cum his me- 
nestratis adjutoriis, eniciendi sunt trocisco melan [7 1: v^] aut Andronio cum lacte 
aut sapa aut aqua ; si autem fortiorem eum uti volumus, cum vino, cancros autem 
cum supradictis curabis in intestinis trociscis. His enim medicamentis qui curandi 
sunt prius panem eis ante dandus est modicum ad edendum, qui febrinnt curh 
aqua, qui vero non febriunt cum vino puro. 


De cataplasmatibus Erodoti autoris. — Febrientibus, si inmineant dolores οἱ 
viscerum inflammationes consurgant, cataplasmandi sunt de lini semine et feni 
greci, ct hordei, aut tridici farinas, simul omnium, aut aliquibus ex eorum de- 
coctis in ydromelli. Quod si dolores violenti extiterint perseberantes, ante deco- 
quis radicem ibisci sine enterionem; et sic eas postea teris οἱ tritas ipsas radices 
ibidem remittis; et iterum cum supradictis pollinibus coquis. 


Ad epatis flegmonem. — Ad epatis inflammationem facis cataplasma de hordei 
farina in ydromeliti, ubi antea decoquis camilean, aut camepitin, aut polion, aut 
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« Emplastrum diadiptamnu. Recipit haec : Diptamou — xv, camepiteos 
— wii, camedrios — xii, camimelu — xiii , trifallu — iii, prasiu — xii, sfagnu 
— +, pentafilu — iii, artemesias — iii, cyperu — vii, aristolocia longa unc. 
xxiv, ireus — vii, poliu — «xii, centauria — xii, gentiana — xii, libanotidos 
— vi, gagatu — vii, lytharguiru — cl, oleu vetere — xlviii, cera — xii, resina 7 
pituina sicca — xxxii , colofonia — 1, terebenthines — xiiii, ges ampelitidos — xxv ; 
quodsi non fuerit pro ampelitidos pice sicca mittis — xii; ammoniacus thimia- 
malos — xxxv, lepidos calcu ustu — xviii, propoleos — xii, difriges aut miltu 
NnOpiéu serere nth psimithiu — xii*, aloes — xvi, calciteos — x, 
calcanthu — xxiii, libanu albu — xii, smyrnes — vii, galvanes — xxv, opopa- 
nacos — vii. Conficis autem sic : ante bullit oleum ad lene prunas, et sic mittis 
litharguiru. tritu paulatim agitando cum spatula, donec colorem mutet et ali- 
quantum consistat; et sic mittis picem aut ampelotidem una e duobus quod 
habueris; post haec mittis cera, et pos[t] cera resinam pytuinam, et colofoniam 
siccam tritum; post haec lepida, sic sinopidem aut. difriges, deinde caleiteos et 
calcantu et cerussa; sic libanutu et murra et aloe, deinde terebenthina et galbana 
et epopanace. Omnia ergo mixta competenter subtrabis ab igne et sie super- 
spargis herbas pulvera facta, agitantes cum *spata lignea; post haec novissime 
mittis camimella **, Uteris autem. medicamen ad nervos incisos et ad vulnera 
antiqua, et ad serpentium morsos et canis morsum et scorpionis ictus, οἱ ad con- 
dilomata et ganglyas et eyradas et parotidas, et fimata et syringia et eyronia, et 
ml mala nlcera. Extrahit igitur os fracta aut corrupta, et surculos et spinas in- 
fixas et sagittas et cannas et filicas, et sinus vulnerum digerit et glutinat et pur- 
gat et replit carnes et cicatricem ducit, et flegmones solvit *. In thorace vero vel 
viscera bene facit, et duritias et scyros resolvit, ydropicis etiam prodeest; sed et 5: 
exsolutos habentes articulos restringit et ossarum fracturas solidat et cito ad 
sanitatem perducit, et vulnera difficilia eurat, et cancros et nervos incisos el 
contritos vel fractos curat, et putrida et apostimas et cimetla et antracas et que- 
eumque mollare oportet, Et reuma oculorum superpositus fronti sistit; resolutus 
vleo roseo facit ad aures pus fundentes aut ex veretro vel ano. Suffumigatus . 
aulem ex eo faeit ad frigidam. et malitiosam matricem et ad eas que non con- 
vipiunt ; educit autem et menstrua; et infantem *P* vivum sine periculo educit, sed 
et secundas si non sequantur extrahit. Jubat enim et periodieas aegritudines in 
panno inductus et. fronti ante accessionem positus. Nam et in domibus subfumi- 
gatus serpentibus effugatis liberat et venena omnia amputat #, 


15. Emplasirum dia linu spermus. Facit ad eas passiones quae in thorace fiunt 
vk malaxat et digerit. et inflammationis nervosis corporibus mitigat; faeit autem 
wd commutionis et ad tensionis podagricis et porus m articolis solsit, Lini semen 


L... difriges (melox ui add. La) psvantluu au LE — ** L.., sutantem] pecus La. 
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Ad sciaticos. — Sciaticis autem cataplasma adhibenda est ex capparis radices 
corticem cum ficis aut ireos pollines cum feces siccas vini resolutis cum aqua, et 
coctas similiter, aut cum farinas hordei, aut tridici ct inpositas, aut hordei fa- 
rinas, aut tridici cuu ruta in mulsa coctum adhibitur, aut. pilas cupressi tritas 
cum vetustos adipes porcinos inponis , aut sales tritos cum pice liquida inponis. 
Facit autem et cucumeris silvestri radices pistas et coctas in mulsa cum lolii 
farina. 

Ad aemorroidas thoracis. — Ad sanguinem ex thorace proicientibus cataplasma 
adhibenda est tridicea farina cum mannes mixta et ovi albumen temperata im- 
ponis. Item : Plantaginem aut rovi (rube) aut poligoni aut eleseni, scu singulatim 
sivae permixtae, cum alfita suptile simul tritis aceto ; aut cum tridicea farina 
facta cataplasma inponis. 


Ad cancrenas. — Ad nigredinem carnium cum inflammatione ortas in vulnerc 
quod cancrenas vocantur cataplasma adhibes de hervi farina aut lolii cum mel et 
aceto, aut copressi pilas tritas, out lenticla cum rosa aut plantagine, aut sedia 
cum pane, aut rafani corticem imponis. 


Ad urinarum continentiam. — Hordei et tridici farina cum ruta cocta cataplasma 
inponis. [tem : Apii semen per se solum aut cum farinas, cataplasmabis. Facit 
etiam et dauci cretici semen cum oleo sycionio; item. Evisci radices cum oleo sy- 
cionio et modicum aqua coctas ct expresas, admixta suco rutae [73] tertiam par- 
tem, conficimus cum suprascribtas hordei et tridici farinas et utimur; interea et 
his sucis rutae cum castorio facto ceroto superponis. 


Ad paralysin. — Paralyticis autem in initio cataplasma est adhibenda commu- 
ais , in diuturna autem passionem de senape est adhibenda; quando quidem per 
se, quando autem cum licis aut pane superponenda sunt!. 


Ad defectum. — Ad continendam vcl relevandam dejectam virtutem hutilis est 
cataplasma de dactulis thibaicis, in vino infusos et tritos cum pane aut alfita, cui 
admiscenda est quando quidem sorba, quando autem mespila , quando etiam mala 
cydonia aut pira; frequenter enim mutari oportet ct in stomaco cataplasma in- 
posita et ventri vel thorachi. 


Ad prohibita. menstrua. revocanda. — Cataplasma superponenda est pectini ct 
lumbis vel coxis admixta humeli si artemisia trita et puleiu et centauria ct thimu 


et ruta et alia omnia qui tali sunt virtute. 


! Les deux paragraphes suivants sont omis par le ms Ab. 
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sublata duritia de peccullis tundis in pila, et post haee mittis in ulla rude, et 
mittis vinum veterem album quantum sufficere possit ut infundatur, et cooperian- 
tur folia contusa, et coquis diu ad ignem mollem, post haec sublatum de foco 
iterum mittis in pila et tundis fortiter, et post liaec. cum linteo spisso culas dili- 
genter et exprimis ut facias de suco unam eminam  *, Colofonia lib. ii, cera 
— jui, oleu — ii, resina cum oleo resolvis ad lenegs carbones et sic mittis cera 
et agitas donec se resolvat. Tollis ab igne et eum tepuerit ita ut manus sulfferri. . . 


totum unum corpus fiat, permixtus enim colligitur in vaso marmores, ita ut prius 
unguatur ipse vasus de suco suprascripto; et sic repositum uteris !!, 


23, Emplastrum ad tinea capitis. Euforbium et tapsia ana Z ii , sulfor vivum οἱ 
clicborum ana Zi, si nitrum non invenies album mittis albam cera Z iii. Cum 
oleo laurinum resolvis teris et uteris. Huic non invenies fortiorem medicamen ad 
diuturnas et incurabiles alopicias , id est tineam. Quodsi tapsia non inveneris pro 
tapsia mittis cardamonium semen aut erucae semen, Quodsi oleum non inveneris | 
pro laurino mittis picem liquidam. [ D'après LL.] 


24. Item aliud Adamantium ad alopicias et ad ypopias, Alii combusti cinus cum 
mel uteris. | D'après LL.) — Emplastrum " dia ytecis aenemos quem usus est Creton 
autor, sic scribens : Dia iteon emplastrum sanat igitur omnes vulnera cruenta, et 
articulos resolutos confirmat, et syringia inpositus sanat, et infusas carnes desic- 
cat, οἱ maxime si in summitate fuerit; facit etiam et ad erisipelas οἱ ad alia 
multa preter usturas, — Conficitur autem hoc modo : Miseos, calciteos, iu, psi- 
mithiu, gallas asianas non pertusas, stipteria scistes, stipteria rotunda, melan- 
Vherias ana — vi; resina pituina, cera, pice sicca , asfaltu , salicis folia, ana lib. ii, 
oleu £ i, et — iii, caleanthn — vi, sidia — vi, acetu ξ vi; eum aceto folia sa »: 
licis. infusas dies tres; quarto die coquis donec excoquatur ad tertiam partem et 
remaneant £ ii; sic cetera trita habeto; et mittis primo, iu et psimithiu, et me- 
lantherias, et folia salicis trita; et iterum teris diligenter; et sic alia que sicca sunt 
pulvera trita et tricoscinata mittis in mortario et teris omnia donee misceantur ; et 
sic postea que liquata sunt superfundis et permixtum uteris "*. 

22. Emplasirum dia cyricon diaforeticum. Digerit omnes vulnera : Litharguiru 
4 xvi, conciliarum cines Z xvii, oleu vetus emina una, psimithin Z xx, tere- 
venthenis 4 xvi, libanu Z vii, aqua £ ii, confieis. 


34 (suite). Emplastrum ad plagas et vulnera apalacrotas, Ad eos qui molles et 
delicatas habent carnes quos greci apalacrotus vocant, ad vulnera que vix sanan-. 7^ 


* us. Emplastrum gloriosum et ntilissimum dia LL. 
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LIVRE LI. 
DE LA SYNOPSIS. 


I. Emplastrum tetrafarmacum qui et basilicon (interl. écrit. cursive : ad pus. fa- 
ciendum vulneribus). Cera, sevu taurinu, colofonia pice sicca, aequalia pondera. 
Quodsi volneris eum facere ut cito digerat vulnera et carnem repleat, admiscis 
libanum partem unam ad partes tetrafarmaci duodecim, aut ut satis tredecim 
partes. Et dicitur basilicon aut macedonicus *. 


2. Emplastrum enneafarmacum. Enneafarmacus medicamen pus movit; sanat 
fistulas. in thorace " et syringia post ablata. eallositate; facit etiam et ad. matricis 
duritiam; et si ulcerata sit matrix sanat. — Conficitur sie: eera, medulla cer- 
vina, adepes anserinos, sevu taurinu, terebentena , mel, oleum roseum, butyru, 
oleu, cicinu; singulas libras mittis, et conficis. Aliqui enim, pro roseu et cicinu, 
mittent oleum susinum, quod est oleum liliacium, (actus sicut. roseus de flore 
Vili. Purgat igitur et cicatricat et carnes replet. 


3. Emplastrum dia catmias ad cicatrices vulnerum ducendas. Catmia usta et cum 
vino tincta, calciteos assu ana libra una, cera libras duas, colofonia libras duas, 
vleu mirtyte libra una, vinu italicu quod sufficit : Teris caleiteos et catmia cum ,: 
vino donec humidum cerotum elficias; cera autem et resina mittis in ulla nova 
resolvis, et in mortario super species metallicas quae trita sunt elTundes, et teris 
diligenter, et uteris ad diuturna vulnera ut confectus est, nam ad recentia vulnera 
«um cerolo olei rosei quem conficis sic : medicaminis Z viii cera £ viii, olen ro- 
seu quod sufficit. 


4. Emplastrum dia pepereos. Leuce Attali * facit ad vulnera ulcera seniorum et 
carnes delicatas habentibus, et infantibus et mulieribus et enuchis, et vulnem 
Hrumida habentibus, et tibias vulneratas sanat, vel scorticaturas sanat et vulnera 
amaxime in geniculis facta et si ossa nuda sunt superinducit carnes. Conficitur 
sie: Litharguiru Z c, cerussa £ c, cera alba ZZ, terebentenis Z xxv, libanu 
— lii; aut certe — i5, stiptiria scitis Z vi, piper Z iii, oleum vetus cotylas duo, 
aqua cotylas duo, quod ad pensa faciunt libras binas, — Litarguirum et cerussa 
tritas cum nm conmiscis, et Er. fiat amolintum, id est ut jam non 


* L... et dici LL. Tenore ng iunt 
ναών 2 ius 
l ti lent br ju thorsée LL. et polit. Li) LL. 
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30. Emplastram ad canerum , que dicitur coraz, — Libanu — ii, i, u, — ui, 
terebenthenis — viii, caleanthu — xvi, cera — viii, galla asiana — vili, sebu 
taurinu — viii, mel — viii, oleu myrtite — viii; acetum quod sulficit ad solvenda 
que sicea sunt; alia vero resolvis in caccabo. Et postea mittis libenu et superfun- 
dis in mortario et uteris. 


27. Ad hernias, et gutturosos , et meliceredas , ad interocelicos. — Copressi pilas 
virides et molles, cortices mali granati ana — iii, vinu nigru quod sufficit. Coquis 
donec omnino excoquantur, et sic mittis in mortario et teris diligenter; et cum 
triveris mittis adipes porcinos veteres ut emplastri modum facias ; deinde inducis 
in linteo et.sic superponis; ante tamen reprimis intestina in loco suo et super - 
medicamen , molle spongia superponis. Solvis autem die tertio aut quarto. 


28. ltem aliut ad interocelicos, Adamanti autoris, Gallas asianas, herbe alica 
gnides radices coquis in vino bono stiptico, ut sit ceroti modus; et uteris cataplasma 
toto peritoneo, id est super pectine; et ipsum pectinem diebus septe et sanus 
erit; primo vero que labsa sunt intestina in loco suo ante revocanda sunt quam 
imponatur cataplasma. — Item ad interocelicos «t meliceris Adamanti. — Uva passa 
a[b]sque seminibus lib. i, cymini pulver — vi, nitru — vi, similiter utere; vide 
enim si propter ut se contineat, si necesse habet cia mastice superspargis. 


Al. [tem ad bubonococelicos. Taurocolla Z i, sidia i, libanu — i, ypocystidos 
cylu — i. Sapa quod sufficit. 


29. ltem ad meliceredas et his similia Adamanti. Cera — ii, terebenthinis — ii, 
lepidos calcu — ii, nitru alexandrinu — 1, solfur vivu — i, canabi silvatici 
radices siccas 4 xxxv; sin minus aristolocia rotunda ipsa pensa mittis *, stercus 
colunvinu 4 xxxv, oleu vetere lib. 1, coquis in oleo radices suprascripte, Et in- 
blatas radices conficis et uteris **. 


28 (suite). [tem ad interocelicos. Copressi folia et cimas et pilas inmaturas et 
molles teris; ponis cataplasma et ligas. Aliqui etiam in vino coquunt; primo 
autem talia faciunt; maxime autem fit hoc infantibus vel his quibus humida na- 
lura est?, et laxa, siccat enim fortiter* et virtutem imponit P"*, — 28 (suite), 
Ad ydrocelicos. Uva passa sine seminibus Z viii, ameos Z xx, nitru rubeu  vilii, 
terebenthenis Z viiii, mel pinguissimu 4 xvi. Coquis mel et resina ut emplastri 
habeat spissitudinem; sicca autem facta pulvera uvae passe tritac admiscis; οἱ 
eum bene tritum fuerit supermittis mel et resina resoluta; post haec malaxas col- 


* L... sin minus ,..,. millis om. La. * Less et virt, imp.] et roborat inpositus 
LL. 
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bentibus, facit el ad cruenta vulnera, et ad nervorum incisiones. Recipit haec : 
caleu cecaumenon — i, stiptiria scistes — i, ammoniacu thimiamatos, — i, cera 
colofania axungia porcina lib. singulas, acetum | ?, 


7. Emplastrum pentatheon. Cera, sevu taurinu, colofonia, pice spana, calce 
viba; solvis species et tollis de igne, et postea spargis calcem. Facis mandalia 
quas solvis sic : medicaminis — iii, cera — iii, oleum lib. i *. 


B. Emplastrum siptacum, Colofonia, cera, axungia, yoscyami sucos aut folia 
equalia pondern; conficis et uteris. 


9, Emplastrum myrsinatum. Lytharguiru — vi, cera lib.i, oleum myrtite lib. ii, 
vinum quod sufficit. Conficis et uteris, facit ad usturas et ad papulas inflammatas 
et ulcera leves generatas. — Emplastrum diasiricu. Ad ea que supra. Lytharguiru 
—i, plumbu ustu — i, syricu — ii, oleum myrtite lib. i. — Emplastrum dia- 
psimithin. Psimithiu — ii, lytharguiru — ii, adapes porcinas recentes lib. ii, cera 
lib. ii, oleu roseu —vi. Conficis et uteris. 


10. Emplastrum album, Ad ut supra, maxime ad usturas. Lytharguiru — ij i5 
thui apiru — i, psimithin — i, cera — iii, oleu myrtite quod sufficit *. 


11. Emplastrum copton platisma. Ju — i, terebenthines — ii s, cera — v, le- 
pidos caleu — i, cubibliopegn occultatum sicca; in mortario teris cera. eum 
resina, donec se adunent , aut in pila, et pulvera superaspargis, et tamdiu tundis 
denec se omnia adunent; et uteris platisma aequalem vulneris magnitudinem 
factam et semel in die solvis *. 


12. Emplastros aenemos , sive afra, sive barbara. Facit ad majores passiones, 
maxime in capite syringia facta, et ad vulnerum sinus, et ad fracturas, et ad epa- 
ticos et splenicos bene facit, et vulnus in quo ponitur inflammationem non pati- 
tur, et cito glutinat ; et ad cartillagines incisas vel ossas mirabiliter operatur; facit 
eliam ad reumatismos omnes'; glutinat enim magnifice si excoriatur aliquod 
membrum * sublato humore, si imponitur; est autem et eiscemos (ἴσχαιμος}, id 
est sanguinem fluentem ex vulnere reprimit; facit autem et ad emptoicos, si duo 
plagella de alutas inductas et inpositas una in pectus et alia in metafrenas de 
metro, et sanguinem abstinet, et locum sanat unde fluit sanguis; facit et ad canis 
morsum vel hominis, et omnino ad omnes res inpositus sine tumore curat; 

emnes plagas recentes victor existit. Solbendus est medicamen desuper vulnere, 

! ss cera lib. à, feictis (οἱ Li) hb. i LL. * L.... si excoriuntur membrum | scor- 

* L... facit... omnes] adbuc facit etiam.  ticaturns LL, 
et ad ypiforas et senus LL, 
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el vix ad cicatricem venientem et diuturnum et patridum* : Lemnias sfragis (en car- 
sive : id est auripimentum) talia vulnera juvat magnificae si adhibeatur in mo- 
dum loti tritum eum vino; nam si sordidus * fuerit cum aceto acro, sin minus 
eum posca aut oxymelle aut mulsa aut aqua, ut visum fuerit curae ratio. — 
[Alint.] Ad vulnera carcinosa et malitiosa maxime quae fiunt in veretro et testi- 
culis, et ano, et in mamillis tumoribus ragadis et omnibus vitiis. In mortario 
plumbeo et pistillo plumbeo teris ad modum mellis aut oleum roseum , aut sucum 
sempervivae , aut cotilidonos haervae, aut lactucae, aut psilliu , aut omfacos uvae; 
et inungues. — Item aliut : Centauria minore viride trita et inposita super ea que 
vix eieantur ad cicatricem perducit, et pessima ulcera sanat. — Jiem aliut, ad. « 
alcera humida! : Copressi folia et cimas et pilas ipsius tenera humida et infusa 
vulnera et putrida facile et caute depascitur, trita et inposita seu per se sive cum 
vino trita *. — [tem aliut ad hamida* ulcera : Cyperu radices humida vulnera ad 
cicatricem ducit, — Item aliut : Cucurbitae siccae ustae cinus qui sine tumore est 
vulnus et humidus est et putridus supersparsus sanat, et maxime in veretri 
glande. Hoe ipsut autem facit et aneti radices ustae cinus. — Item, ad vulnera 
pessima et reumatica et putrida : Plantago viridis (rescriptum ) trita et superinpo- 
sita aut siccae herbae pulvis supersparsus sanat. — Ποπ alint. Ad vulnera pessima 
et reuma plena et putrida : [sates' herba quam tinctores herba bitrum (vitrum?) 
dicunt, goti ubisdile vocant, mirifice operatur, et resistit reumae que in vulne- 
ribus fluit potridis et se comedent; trita et inposita sanat. Quod si * quis patitur 
delicatus est, oportet foliis tritis cum teruntur aut pane molle aut hordei aut 
tidici farinam aut alfita superaddenda est !* *, — Jtem ad cironia vulnera : Lepi- 
dos calcu 4 x, cera Z x, stipteria scistes Z ii. Cera malaxas calefaeta inmiseis 
pulvera superscribta et lente inducis et superponis. — Jtem ad serpentium morsu : s: 
Sidia usta teris et superspargis. — Item aliut : Ysopu Z iii, uva passa Z ii, nitru 
Z ii. Facis pulverem; et unguis vulnus de mel, et superspargis. — Jtem ad vul- 
mera potrida et nigridinem occupata et nomos! : Calciteteos, aurupimentu, calce viva; 
singula per se faciunt vel mixta invicem. — Jtem aliat : Prasiu in vino coctum su- 
perponis. — Jtem aliut : aprotanum tritum cum mel superponis. — Jtem aliut : 
Olivae folia tenera cocta in vino trita superponis, et fumentavis aqua maritima". 
— Ad vermes in vulneribus putridis generatas : Sueus calaminthis herbae intus 
mittis, aut ipsam viridem herbam tritam superinponis. — [Alint,] ad vetusta vul- 
nera in quibus caro difficile crescit ct syringodes et cava vulnera ex reumate ge- 
herba vitro vocant, goli uvis dile (vertile 
Li) LL. 
* b.e. si autem fortis ose vidotur egro- 
tantis virtus vel nalura, admisei oportet 
cum foliis LL. 
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14. Emplastrum diadiptamnu. Recipit haec : Diptamnu — xsv, camepiteos 
— viii, camedrios — xii, camimelu — xiii , trifallu — iii, prasiu — xii, sfagnu 
— +, pentafilu — iii, artemesias — iini, cypern — vii, aristolocia longa unc. 
xxxv, ireus — vii, poliu — xii, centauria — xii, gentiana — xii, libanotidos 


— vi, gagatu — vii, Iytharguiru — cl, oleu vetere — xlviii, cera — xii, resina. : 


pituina sicca — xxxii , colofonia — 1, terebenthines — xiiii , ges ampelitidos — xxv ; 
quodsi non fuerit pro ampelitidos pice sicca mittis — xii; ammoniacus thimia- 
malos — xxxv, mon calcu ustu — xviii, propoleos — xii, difriges aut. miltu 
smopicu ,.....-.. s 4e νο. psimithiu — xii*, aloes — xvi, calciteos — x, 
calcanthu — xxiiii, libanu albu — xii, smyrnes — vii, galvanes — xsv, opopa- 
natos — vii. Conficis autem sic : ante bullit oleum ad lene prunas, et sic mittis 
litharguiru tritu paulatim agitando cum spatula, donec colorem mutet et ali- 

consistat; et sic mitis picem aut ampelotidem una e duobus quod 
habueris; post haec mittis cera, et pos[t] cera resinam pytuinam, et colofoniam 
siccam tritum; post haec lepida, sic sinopidem aut. difriges, deinde calciteos et 
caleantu et cerussa ; sic libanutu et murra et aloe , deinde terebenthina et galbana 
et opopanaca. Omnia ergo mixta competenter subtrahis ab igne et sie super- 
spargis herbas pulvera facta, agitantes cum *spata lignea; post haec novissime 
mittis camimella **, Uteris autem. medicamen ad nervos incisos et ad vulnera 
antiqua, et ad serpentium morsos el canis morsum et scorpionis iclus, et ad con- 
dilomata et ganglyas et cyradas et parotidas, et fimata et syringia et cyronia, et 
ad mala ulcera. Extrahit igitur os fracta aut corrupta, et surculos et spinas in- 
fixas et sagittas et cannas et filicas, et sinus vulnerum digerit et glutinat et pur- 
gat et replit carnes et cicatricem ducit, et flegmones solvit *. In thorace vero vel 


viscera bene facit, et duritias et scyros resolvit, ydropicis etiam prodeest; sed et 25 


exsolutos habentes articulos restringit et ossarum fracturas solidat et cito ad 
sanitatem perducit, et vulnera difficilia curat, et cancros et nervos incisos et 
wontritos vel fractos curat, et putrida et apostimas et eimetla εἰ antracas et que- 
—. eumque mollare oportet. Et reuma oculorum superpositus fronti sistit; resolutus 
- leo roseo facit ad aures pus fundentes aut ex veretro vel ano. Suffumigatus 


otem ex co facit ad frigidam et malitiosam matricem et ad eas que non con- 
—— eipiunt ; educit autem et menstrua; et infantem * * yiyum sine periculo educit, sed 
- et secundas si non sequantur extrahit. Jubat enim et periodicas aegritudines in 
o inductus et. fronti ante accessionem positus, Nam et in domibus subfumu- 

us serpentibus effugatis liberat et venena omnia amputat ^^, — 


" 

15. Emplastrum dia linn spermus. Facit ad cas passiones quae in thorace fiunt 
et malaxat. et digerit. et inflammationis nervosis corporibus mitigat; facit autem 
ad commutionis et ad tensionis podagrieis et porus in articolis solvit. Lini semen 


ων. difriges (melox ui add. La) psvmithiu xn LL.— ** L,,, intantem] pecus La. 


As 
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sublata duritia de peccullis tundis in pila, et post haec mittis in ulla rude, et 
mittis vinum veterem album quantum sufficere possit ut infundatur, et cooperian- 
tur folia contusa, et coquis diu ad ignem mollem, post haee sublatum de foco 
iterum mittis in pila et tundis fortiter, et post haec cum linteo spisso culas dili- 
genter et exprimis ut facias de suco unam eminam "^", Colofonia lib. ii, eera 
— iii, oleu — ii, resina cum oleo resolvis ad lengs carbones et sic mittis cera 
et agitas donec se resolvat. Tollis ab igne et cum tepuerit ita ut manus sufferri... 

mittis sucos salicis paulatim ne effundatur.. . . . ... . Et agitas donec 
totum unum corpus fiat, permixtus enim colligitur in vaso marmores , ita ut prius 
unguatur ipse vasus de suco suprascripto; εἰ sic repositum uteris !!, 


23. Emplastram ad tinea capitis. Euforbium et tapsia ana Z ii, sulfor vivum et 
elleborum ana Zi, si nitrum non invenies album mittis albam cera Z iii. Cum 
oleo laurinum resolvis teris et uteris. Huic non invenies forliorem medicamen ad 
diuturnas et incurabiles alopicias , id est tineam. Quodsi tapsia non inveneris pro 
tapsia mittis cardamonium semen aut erucae semen. Quodsi oleum non inveneris. »- 
pro laurino mittis picem liquidam. [ D'après LL. ] 


24. Item aliud Adamantium ad alopicias et ad ypopias. Alii combusti cinus cum 
mel uteris. [ D'après LL,) — Emplastrum " dia ytecis aenemos quem usus est Crelon 
amtor, sic scribens : Dia iteon emplastrum sanat igitur omnes vulnera cruenta, et 
articulos resolutos confirmat, et syringia inpositus sanat, et infusas carnes desic- 
cat, el maxime si in summitate fuerit; facit etiam et ad erisipelas et ad alia 
multa preter usturas. — Conficitur autem hoc modo : Miseos, calciteos, iu, psi- 
θέα, gallas asianas non pertusas, stipteria scistes, stipteria rotunda, melan- 
therias ana — vi; resina pituina, cera, pice sicca, asfaltu , salicis folia, ana lib. ii, 
oleu Ε 1, et — iii, calcanthu — vi, sidia — vi, acetu € vi; cum aceto folia sa- »: 
licis infusas dies tres; quarto die coquis donec excoquatur ad tertiam partem et 
remaneant € ii; sic cetera trita habeto; et mittis primo, iu et psimithiu, et me- 
lantherias, et folia salicis trita; et iterum teris diligenter; et sic alia que sicca sunt 
pulvera trita et tricoscinata mittis in mortario et teris omnia donec misceantur ; et 
sie postea que liquata sunt superfundis et permixtum uteris "7, 

22. Emplastrum dia eyricon diaforeticum. Digerit omnes vulnera : Litharguiru 


4 avi, conciliarum cines Z xvii, oleu vetus emina una, psimithin xx, tere- 
wenthenis Z xvi, libanu Z viii, aqua £ ii, conficis. 


34 (suite). Emplastrum ad plagas et vulnera apalacrotas. Ad eos qui molles et 
delicatas habent carnes quos greci apalacrotas vocant, ad vulnera que vix sanan- 43 


* Lb... Emplastrum gloriosum et utilissimum dia LL. . 
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50. Epithimalum. confectiones, Epithumam Mnaseu : Oleu lib. ii, cera lib. i, 
spuma argenti lib. iii, adipes porcinas lib. i, colofonia — vi. 


57. Epithima Amitaonos : Ad ypocondriarum tensuras, solvit. enim. omnem 
duritiam ; facit etiam ad inmobiles articulos; splenicis enim satis hutilissima est. 
Amumnoniacum thimiamatos — xvi, cera — xvi, terebenthenis — viii, bdelliu 
— viii, libanu — iii, smyrnes — iii, galbanis — viii, oleu cyprinu — iii. In- 
fundis murra libanu, bdelliu in vino; ammoniacum autem aceto resolvis; ceteras 
vero species millis supra et tandis diligenter, et oleo cyprino unguis tritorium , 
donee diligenter resolvantur et adunetur et unum sit; hoc enim coptariu di- 
citur *. 


58. Epithima diaspermaton ad omnia : Ammoniacu 4 viii, fenu grecu Z xxv, 
panacos Z xxv, ireos Z xxv, nitru 4 xxv, sevu taurinu curatu 4 xxv, mel — viii, 
acetu emina, oleu eyprinu modice. Siccas species omnes tundis ; ammoniacum 
ver teris et cernis et in oxymeli infundis, et reponis die una; alia autem die resol- 
vis quae solvenda sunt et miscis omnia in pila et tundis fortiter !°, 


50. Epithima diaptysanes : Fenu grecu emina, lini semen emina, ptisanas 
emina , melilotu — ii, evisci radices lib. ii. Coquis in aqua ad tertias, de cujus 
sucu mittis lib. iii, oleu vetere lib. iii; iterum coquis ut remaneat oleum in quo 
mittis sevu taurimu — vi, colofonia — vi, cera lib. iii e, galbanu uncia i, conficis 
et uteris, 


Ici le manuscrit 621 ajoute : Epithima dia aliheas : Diaforisin facit et malaxat 
duritins ; facit bene ad splenicos : cera lib. à, colofonia lib. ii, pytuines (en eur- 
sive : id est resina pini) lib. ii, evisei folia cocta lib. i, oleu — ii, — Epithime 
lyæypyreton martyrii ( mastici Li) : Cera — vi, oleum roseum — viiii , vitella ovo- 
rum cocta N viii, erocu £ iii '" "^, 


60. Item lyzypyreton aliut. mirabilem, Qui facit ad febres causos, vel ad eos 
qui nimiam sitim in febribus patiuntur, aut de stomachi nimio calore sitiunt, vel 
ad inflammationem epatis et splenis et stomachi, Conficitur autem sic : ceta— vi, 
sevi taurinu recente — iii, oleu roseu — xii, lini seminis sucum quod sufficit. 
Solvis que solvenda sunt et cum se remiserint tollis ab igne, et cum jam manu 
immissa sustinere calorem potueris mittis paulatim sucos et manibus conmiscis, 


* Loss. Ces quatro mots manquent factis hb. i Gonlicis et uteris, Voy. p. 627, 
dans LL, mois ils sont dans Li L5. 
par la recette suivante : Jtem épit. dia * LI add. facit et ad causos febres adhue 
tiles malactia cera + vin, terebinlinis — etiam et qui sitem paliuntur et inflamemn- 
+ vi, weope cerotis — iii. interdum et lionis epaticis et splenis. 
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30. Emplastrum ad cancrum, que dicitur corax. — Libanu — ii, i, u, — ii, 
terebenthenis — viii, calcanthu — xvi, cera — viii, galla asiana — viii, sebu 
laurinu — viii, mel — viii, oleu myrtite — viii; acetum quod sufficit ad solvenda 
que sicca sunt; alia vero resolvis in caccabo. Et postea mittis libenu et superfun- 
dis in mortario et uteris. 


27. Ad hernias, et gutturosos , et meliceredas , ad interocelicos. — Copressi pilas 
virides et molles, cortices mali granati ana — iii, vinu nigru quod sufficit. Coquis 
donec omnino excoquantur, et sic mittis in mortario et teris diligenter; et cum 
triveris mittis adipes porcinos veteres ut emplastri modum facias; deinde inducis 
in linteo et.sic superponis; ante tamen reprimis intestina in loco suo et super 
medicamen , molle spongia superponis. Solvis autem die tertio aut quarto. 


28. ltem aliat ad interocelicos, Adamanti autoris, Gallas asianas, herbe alica 
guides radices coquis in vino bono stiptico, ut sit ceroti modus; et uteris cataplasma 
toto peritoneo, id est super pectine; et ipsum pectinem diebus septe et sanus 
erit; primo vero que labsa sunt intestina in loco suo ante revocanda sunt quam 
imponatur cataplasma. — Item ad interocelicos et meliceris Adamanti. — Uva passa 
a[b]sque seminibus lib. i, cymini pulver — vi, nitru — vi, similiter utere; vide 
enim si propter ut se contineat, si necesse habet cia mastice superspargis. 


Al. [tem ad bubonococelicos. Taurocolla Z i, sidia Zi, libanu — i, ypocystidos 
cylu — i. Sapa quod sufficit. 


29. [tem ad meliceredas et his similia Adumanti, Cera — ii, terebenthinis — ii, 
lepidos calcu — ii, nitru alexandrinu — i, solfur vivu — i, canabi silvatiei 
radices siccas à xxxv; sin minus aristolocia rotunda ipsa pensa mittis *, stercus 
_colunvinu Z xxxv, oleu vetere lib.i, coquis in oleo radices suprascripte. Et in- 
bblatas radices conficis et uteris '*. 


28 (suite). Item ad interocelicos. Copressi folia et cimas et pilas inmaturas et 
m is; ponis cataplasma et ligas. Aliqui etiam in vino coquunt; primo 
lia faciunt; maxime autem fit hoc infantibus vel his quibus humida na- 

7, et laxa, siccat enim fortiter* et virtutem imponit ^ *, — 28 (suite). 

os. Uva passa sine seminibus Z viii, ameos Z xx, nitru rubeu Z viiii, 

nis Z viii, mel pinguissimu £ xvi. Coquis mel el resina ut emplastri 

beat spissitudinem; sicca autem facta pulvera uvae passe tritae admiscis; et 
beue tritum fuerit supermittis mel et resina resoluta; post haec malaxas col- 


* L... et virt. ump.] et roborat inpositus 
LL. 
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myrnis Z xxv, celtiea 4 xxv, cyperu Z xxv, ireos Z xxv, cardamomu 4 xxv, pa- 
Macós 4 xxv, erocu Z xvi, cassin .— xvi, mastice Z xvi, opobalsumu 4 xvi, 
amomu J£ xvi, storace Z xxv, nardu indicis Z xxv, exynantbus £ xxv, vinu ita- 
licu edoratn quod sufficit ad sicca terenda; oleu nardu asianu lib. i. Conficis et 
uleris *^, 


68. Epythimia cyvodos ( ciphoides Li) ad epaticos et ad thorace omnes passiones . 
Uvae passe carnes Z xxv, aliqui autem Z c; croco Z i; [ali]qui autem treobolon; 
cassia treobolon , calamo 4 ii, bdellio Z ii, cennamo treobulon , nardo triobulon , 
squinu antus Z ii, smirnis Z iii, terebintina Z lili, quidam £ xvi; aspalto lima- 
tura obulos i15 quidam Z ii; mel Z xvi, quod sufficit. Post ( potest, Li.) autem et 
de hoe medicamen suffumicari. [ D'après LL.] 


69. Epithima dia enanthes Filumini : Quae facit magnifice : ad fastidium sto- 
maei patientibus et causon febrientibus, et angusteas patientibus, et ad fluxum 
ventris. — Enantiu siccu — 1, galla asiana — i, acacia — i, rosa sicca — i, om- 
faciu — i, stipteria rotunda — ii, aloe — ii, oleu myrtite lib. i, cera lib. i, pice 
spana lib. i, ros syriacu — iii, Vinu amineu quod sufficit. 


Τὸ, Epihima mnaseu clydion filumini : Galla asiana — i, ypocistidos — i, stip- 
teria rotunda — 1, viseu de querco factum. Z iii, gutta ammoniaci à in, pice 
bruttia — ii, cera — ii, oleu myrtite — ii. Galla et sidia coquis in vino quiatis 
nove, ut ad tertias revertatur; et post haec teris diligenter et miscis ceteris siccis 
cum reliquo vino; ammoniacum autem aceto teris usque ad mellis grassitudi- 
nem , yiseum vero cum modicum oleum malaxas; et sic eum pice et cera resol- 
vis, et omnia permixta in mortario teris fortiter et uteris, ( 


70. Epithima Galint, ad flegmone, ad stomaci et epatis inflammationem : 
Gera pontica aut terennica hieme Z viiii, state Z vii, oleu nardu — i. Resolvis 
im duplici vaso; et cum tepuerit sublatus ab igne addis aloe et mastice bene 
trita drag $ singulas, Quodsi opus fuerit amplius addere species stipticas propter 
defectum , ita ut nec cibum continere possint, aul ventris fluxum patiantur addis 
omfacui Z 1. Mis etiam interdum absenti sucum , interdum etiam et ambos quem- 
admodum et ypocistidos, et enantiu, et interdum si contingat sucos ros, Aug- 
mentas, etiam et oleum nardum et cera ut ratio superior docet. 


71. De mulagmatibus. Malagma. spleneticis, valde bona, [ miro] balani farina 
— d, nim — iin, cera Z xvi, terebentena. Z viii, acetu, quod sufficit. 


72. Malagma diadafnidon : Spleneticis, ydropicis, solvit etiam omnem duri- 
tiam, ebibit enim de profundo humores et apostimas desiccat, — Cera pytuinis, 35 


T 55 
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— i, feni greci farina — i1, thapsiae sucus — ij, cantaredas — 1, sandarace 
— ii, acetu quod sufficit. 


39. Emplastrum dialon , faciens ad apostimas ciradas et omnia quae ferro apc- 
rire oportet : Sales ammoniaci lib. i, molibdinis lib. i, olei lib. i, lexiva ex cinere 
de sarmentis lib. i, stercus columbinum z | iii, mittis sale in mortario et lexiva 
teris donec solvatur salis et mittis molibdena οἱ oleo et stercus simul teris omnia 
donec glyci fiat pinguidines et mittis in caccabo, cerotum qui facit ad nervorum 
tortura ad percussuram et luxum mox sine dolore fiunt et inflammationes tollit, 
axungia — iii, coque ad molles ignes donec amolentum fiat; levas et uteris. 


[D'après LL.] 


41. Ad bolionocelicus (bubonem cilicos, Li.) taurocolla sidia ana c i, libano 
ypocistidus sucus ana Z i. Cum sapa facis medicamen et uteris. [ D’après LL.] 


48. De embrocas et cerotos. Embroca ad cos qui fustibus sunt caesi vel aliquo 
modo percussi, aut cadentes livorem aut contrituram fecerunt, ut sine tumore 
permaneant : Oleu partes quattuor, aceti partem unam, de sorculos aneti fasci- 
culum unum ; pones ad lenes prunas et agitas cum surculum aneti donec se acc- 


tus consumat ; postca addis cera ut fiat ad πιο] spissitudinem ct cum lanas 
: "ene 16 


superponis 


47. [tem embroca capitis : Oleu nardu 7 ii, opubalsamu — ii, mirra stacte 
— ii, cedria laconica — ii. Conficis et uteris. 


52. ltem embroca capiti quam ego usus sum : Oleu irinu — v, mirra stacten 


— ii, oleu nardu — iiii, opubalsamu — ii, oleu laurinu — ii. Conficis et ute- 
pisse, 


40. Item cerotam dia saponor. Qui facit ad parotidas ad fimata omnia, et ad furun- 
culos* : Oleu vetere lib. i, cera lib. i, sapone lib. i, gutta, id est leva a saponarios, 
lib. i, nitru lib. i. Cera et oleum resolvis ad igne; sapone vero cum lexiva in 
mortario teris cum nitro diligenter; et sic postea de mortario mittis in caccabo; 
et cum se miscuerit tollis et uteris !5**7, 


42. ltem cerotum dia tessaron. Facit ad [sermata La, sinmata Li] scorticaturas 
et omnes percussuras, vel contrituras est et malacticus?. Cera, scbu taurinu, 


.. melli] glyodes LL. — **** L... et cum superponis] om. LL. — * Dcthienas 
Li; id est forunculus LE. — © L... Li add. butyro 7 iii, cera lib. i, galba- 
ficis et uteris 


ο 


10 


Jo 
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erisipelatodes flegmonas , si pro aqua quidem in posca infundas et sic facias magis 
enim non expedit eresipelatodies llegmoni; quodsi calidae aquae infundas et cum 
oleo teras et cataplasma calida inponas expedit durioribus et non calidis inflam- 
mationibus; nam si pro oleo butyrum mittas facis cataplasma hutiliorem, ad has 
passionis, Fit autem et hoc modo : aqua persolvitur panis ut suci ispissitudinem | . 
habeat, et huic admisceas oleum aut butyrum; et sic coquas ut conspissetur; hoc 
ergo ego scio omnibus melius ad inflammationes ex vulnere factas, et quod ad 
pus faciendum | pertinet hutiliter facit, Ubi autem in nervis aut. nervosis locis 
aliqua inlisio fit, in his ego et pice liquida modicum miscui scio multum ju- 
vasse, Hoc antem et podagricis inflammationibus utilissima est. — Alio modo con- 
fecta cataplasma : Manibus fricatur interior panis ante pridie coctus, donec sa- 
blonosum fiat veluti farina, et mel admixto coquis mediocriter ut videatur esse 
spissior; et cum visum fuerit esse coctum, oleum superfundis, et omnia per- 
mixta. Fit hutilissima cataplasma in ypocondriis inflammationibus", melius autem 
lit si modicum aqua addatur in mel quod quidem dum incoat bullire additur ne 
aduratur, Cataplasma etiam et de farina tridicea * ——— 


ipsut operatur. 


79. De forfures cataplasma. Hoc modo facienda est : oportet ergo praeparare 
forfures, et iterum remaccinare ut fiat suptilissimum, aut in pila tundera et sup- 
tile cribro cernere; utendum est autem haec ad duritias vel sciros totius corporis 
consistentem ; sed et epatis et splenis similiter ; coquenda est ergo cataplasma cum 


oxymelli eui etiam ammoniacum admiscetur, et calida cataplasma superinponi- 
tur, Melius etiam est si alterum ex altero mutetur cataplasma, ut vapor non de- 
fieiendo penetret interiora menbrorum loca. Nam et quando testiculi flogmonem 
habuerint utilissimum adjutorium fit, si absque acetum cum mel coquatur ?, Facit 
etiam et ad. furunculos, et aliis fimasin consurgentibus duris. Satis etiam et ad 
venenosa animalia expediunt aceto infusas forfures et frequenter mutata superpo- 
natur. 


RO. De ficos cataplasma. Multifaria multisque modis est ex ficis cataplasmata, 
si ficos fortiter in pila contunduntur, ita ut de seminibus eorum nihil non contusa 
et trita remaneant, pars neque ipsius fici neque quantumcumque de semine 
non tritum relinquatur, et hoc facto mollandi causa oleum irinum non multum 
ei admisceatur. Facit ad omnes duritias nervorum et quae in articulis resident 
glutinosa, vel super mensura extensa sunt, et ad seirus maximae splenis; juvat 
autem et epar, quodsi modicum addas nitrum, rumpit sinus vulnerum, et sur- à 
culos infixos educit. Quodsi similiter tunsas ficos addas pulerum aut origanum aut 
thimn comas ant absenti quam suptilissima faeta mixta sint ydropicis expediunt , 

* Ad praecondiorum inflammationis LL. — * Etritecea La, — * Ici Li est plus près de 
623 que La. 

55. 
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et vix ad cicatricem venientem et diuturnum et putridum? : Lemnias sfragis (en car- 
sive : id est nuripimentam ) talia vulnera juvat magnificae si adhibeatur in mo- 
dum loti tritum cum vino; nam si sordidus " fuerit cum aceto acro, sin minus 
cum posca aut oxymelle aut mulsa aut aqua, ut visum fuerit curae ratio. — 
[Aliut.] Ad vulnera carcinosa et malitiosa maxime quae fiunt in veretro et testi- 
culis, et ano, ct in mamillis tumoribus ragadis et omnibus vitiis. In mortario 
plumbeo et pistillo plumbeo teris ad modum mellis aut oleum roseum , aut sucum 
sempervivae , aut cotilidonos haervae, aut lactucae, aut psilliu , aut omfacos uvae; 
et inungues. — Item aliut : Centauria minore viride trita et inposita super ea que 
vix cicantur ad cicatricem perducit, et pessima ulcera sanat. — Jiem aliut, ad 
ulcera. humida! : Copressi folia et cimas οἱ pilas ipsius tenera humida et infusa 
vulnera et putrida facile et caute depascitur, trita et inposita seu per se sive cum 
vino trita *. — [tem aliat ad humida" ulcera : Cyperu radices humida vulnera ad 
cicatricem ducit, — Item aliut : Cucurbitae siccae ustae cinus qui sine tumore est 
vulnus et humidus est et putridus supersparsus sanat, et maxime in veretri 
glande. Hoc ipsut autem facit et απο radices ustae cinus. — Item, ad vulnera 
pessima et reumatica et putrida : Plantago viridis (rescriptum ) trita et superinpo- 
sita aut siccae herbae pulvis supersparsus sanat. — Item aliut. Ad vulnera pessima 
et reuma plena et putrida : [sates* herba quam tinctores herba bitrum (vitrum?) 
dieunt, goti ubisdile vocant, mirifice operatur, et resistit reumae que in vulne- 
ribus fluit potridis et se comedent; trita et inposita sanat. Quod si * quis patitur 
delicatus est, oportet foliis tritis cum teruntur aut pane molle aut hordei aut 
tridici farinam aut alfita superaddenda est '* ^», — Jtem ad cironia vulnera : Lepi- 
dos calcu Z x, cera Z x, stipteria scistes Z ii. Cera malaxas calefacta inmiscis 
pulvera superscribta et lente inducis et superpônis. — Jtem ad serpentium morsu : : 
Sidia usta teris et superspargis. — Item aliat : Ysopu Z iii, uva passa Z iii, nitru 
Z ii. Facis pulverem; et unguis vulnus de mel, et superspargis. — Jtem ad vul- 
nera potrida et nigridinem occupata et nomos! : Calciteteos, aurupimentu, calce viva; 
singula per se faciunt vel mixta invicem. — Item aliut : Prasiu in vino coctum su- 
perponis. — Item aliat : aprotanum tritum cum mel superponis. — Jiem aliat : 
Olivae folia tenera cocta in vino trita superponis, et fumentavis aqua maritima ". 
— Ad vermes in vulneribus putridis generatas: Sucus calaminthis herbae intus 
mittis, aut ipsam viridem herbam tritam superinponis. — [Aliat,] ad vetusta vul- 
nera in quibus caro difficile crescit et syringodes et cava vulnera ex reumate ge- 

* L... et infusa LL. berba vitro vocant, goti uvis dile (vertile 

* L... quod si fuerit ulcus et maleolens Li) LL. 
et salis infasus et sordidus LL. κ... Si autem fortis ose videtur egro- 

* L,.. infusa La. lankis virtus vel nalura, admisci oportet 

* LL... add. usus sum ad haec frequen- — cum foliis LL, 
ler, ! L... Pascentia LL. 

* L... humida et infusa LL. * L... aut salemoria. 

'OL... dsatis domestica quam romei | 
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Acopu sunplice diabutyru. Butyru, colofonia, cera. pumica recente, aequalia 
pondera; resolvis et uteris. [ Répétition du chap, 84.] 


87. Unguentum ad bonum colorem corporis faciendum. Bonum facit. colorem 
oleus in quo coquuntur brioniae radices diutissime et exinde perunguatur * σι 
boc enim et tensa facit membra et nitida, et bonum " facit colorem in corpore. — 
Ad livores membrorum : Bulbos tritos £ vi, pulmones hircinos ustos Z vi, strutiu 
2 viii. Ex his cataplasma facis et superinponis ; sed ante fumentabis de aqua ubi 
coxeris rafanos, aut herba absenti *^, 


88. ltem entatica unctio Rufi autoris. Smyrnes, solfor, enicu, interiones ana 
zi, gidder Z ii, pyretru, obulos duo, piperis grana xxx, coco gnidiu grana xx, 
purgatos. Scilla Z i, teris. Haec ut bene sit tritum et resolvis cera modicum cum 
oleo eicino et mel; et superfundis in morlario et teris, et miscis omnia. Et uteris 
mel autem et oleus utrique sint cotylas singules. Aliqui autem ex hoc unguen- 
lum et anum sibi tangunt, et efficaciores inveniuntur ^ "*, 


00, Unguentum diacissum, Faciens nervis fatigaus et omnium nervorum οἱ ο 
musculorum passionibus succurrita, — Fenu grecu, lib, i, lauri baca grana c, 
copressi pilas xx, herba sabina lib. 1, libanotidos quod romani ros marinu vocant 
lib. i, oleu sabinu aut vetere lib. x, cera lib. i, pytuines lib. i, terebenthenis vi, 
gummen ederae = iui, aqua Ë ii. Herbas suprascriptas tundis et infundis in 


aqua dies ires et coquis cum oleo et aqua herbas; et eum defecerit aqua tollis 
oleum et colas, addis cera pytuines, et terebenthena; gummin vero in mortario 
teris, et liquata supermittis; tollis et uteris ?*, 


89. Unguentum sciaticis. Oleu cyprinu lib. 1, axungia vetus lib. 1, oleu vetere 
lib. 1, cera vi, adarces 4 x, nitru Z xii, piper Z xvi, pyretru c x, rutae mollis 
folia 4 viii, origanu Z xvi, baca lauri, euforbii ana Z xii. Conficis et uteris "η 


O1. Item alia unctio. Sciaticis magnificae sanans, Euforviu — v, piper — vi, 
opopanacos — vi, adarces — v, castoreu lib. i, samsucu — ii, eyclopanacos — vi, 
pyretru — iii, ysopu cerotes lib. ii, tereventhenis lib. ii, struthiu — iii, oleu 
eyprinu lib. iii, oleu yrinu lib. iii, oleu laurinu lib. iii, oleu sicioniu lib. iii, cera 
lib. ii conficis et uteris. — Jtem unctio sciaticis ab Euthonia "*""*' arciatru : Oleu 
vetere E i, cocumeris silvestris poma numero xxv, in alio autore lib. media , coquis 


wj L,..., et exinde perung. omill,— mulieri, unde. habundanter detergat (eri- 
LL gat Li) LL, 

* L... et nitida et bonum om. LL, ^" L... Gonficis et uteris | quae remit 

* Miqui aotem buic unguenta et anum — tienda sunt super pulvera mitis LL. 
wnguent antequam se juvant ( jungant La) wwe L,,, Kutronio La 
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— i, feni greci farina — 11, thapsiae sucus — i1, cantaredas — 1, sandarace 
— ii, acetu quod sufficit. 


39. Emplastrum dialon, faciens ad apostimas ciradas et omnia quae ferro apc- 
rire oportet : Sales ammoniaci lib. i, molibdinis lib. i, olei lib. i, lexiva ex cinere 
de «armentis lib. i, stercus columbinum z iii, mittis sale in mortario et lexiva 
teris doncc solvatur salis et mittis molibdena ct oleo et stercus simul teris omnia 
donec glyci fiat pinguidines et mittis in caccabo, cerotum qui facit ad nervorum 
tortura ad percussuram ct luxum mox sine dolore fiunt ct inflammationes tollit, 
axungia — iii, coque ad molles ignes donec amolentum fiat; levas et uteris. 


{ D'après LL.) 


41. Ad bolionocelicus (bubonem cilicos, Li.) taurocolla sidia ana c i, libano 
vpocistidus sucus ana i. Cum sapa facis medicamen et uteris. [D'après LL. ] 


AS. De embrocas εἰ cerotos. Embroca ad cos qui fustibus sunt caesi vel aliquo 
modo percussi, aut. cadentes livorem aut contrituram fecerunt, ut sine tumore 
permaneant : Oleu partes quattuor, aceti partem unam, de sorculos ancti fasci- 
culum unum ; pones ad lenes prunas et agitas cum surculum aneti donec se ace- 
tus consumat ; postea addis cera ut fiat ad mellis*"* spissitudinem ct cum lanas 


superponis *^** 16, 


47. [tem embroca capitis : Oleu nardu < ii, opubalsamu — ii, mirra stacte 
— ii, cedria laconica — ii. Conficis οἱ uteris. 


52. [tem embroca capiti quam ego usus sum : Oleu irinu — v, mirra stacten 


— ii, oleu nardu — iii, opubalsamu — ii, oleu laurinu — ii. Conficis οἱ utc- 
ris 1*5. 


40. Item cerotum dia saponor. Qui facit ad parotidas ad fimata omnia, et ad furun- 
culos * : Oleu vetere lib. i, cera lib. i, sapone lib. i, gutta, id est leva a saponarios, 
lib. i, nitru lib. i. Cera et oleum resolvis ad igne; sapone vero cum lexiva in 
mortario teris cum nitro diligenter; et sic postea de mortario mittis in caccabo; 
et cum se miscuerit tollis et uteris 157, 


42. ltem cerotum dia tessaron. Facit ad [sermata La, sinmata Li ] scorticaturas 
et omnes percussuras, vel contrituras est et malacticus?*. Cera, sebu taurinu, 


—-* L.. mellis] glyodes LL. — **** L... et cum superponis] om. LL. — * Dcthienas 
La; dotieus Li; id est forunculus LL. — " L... Li add. butyro 7 iii, cera lib. i, galba- 


nus — , conficis ct ulcris 


C 


20 
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56. Epithimatum confectiones, Epithimam Maaseu : Oleu lih. ti, cera lib. i, 
spuma argenti lib. iii, adipes porcinas lib. 1, colofonia — vi, 


57. Epithima Amitaonos : Ad ypocondriarum tensuras, solvit enim. omnem 
duritiam; facit etiam ad inmobiles articulos; splenicis enim satis hutilissima est. 
Ammoniacum thimiamatos — xvi, cera — xvi, terebenihenis — vii, bdelliu.— | 
— viii, libanu — iii, smyrnes — iid, galbanis — viii, oleu cyprinu — iii. In- 
fundis murra libanu, bdelliu in vino; ammoniacum autem aceto resolvis; ceteras 
vero species millis supra et tundis diligenter, et oleo cyprino unguis tritorium, 
donec diligenter resolvantur et adunetur et unum sit; hoc enim coptaria di- 


citur ". 


58. Epithima diaspermaton ad omnia : Ammoniacu Z vii, fenu grecu Z xxv, 
panacos Z xxv, ireos Z xxv, nilru 4 xsv, sevu taurinu curatu Z xxv, mel — viii, 
acetu emina, oleu eyprinu. modice. Siccas species omnes tundis; ammoniacum 
vero teris et cernis et in oxymeli infundis, et reponis die una; alia autem die resol- 
vis quae solvenda sunt et miscis omnia in pila et tundis fortiter '*, 


90. Epithima diaptysanes : Fenu grecu emina, lini semen. emina, ptisanas 
emina , melilotu — ii, evisci radices lib. ii, Coquis in aqua ad tertias, de cujus 
sucu mittis lib, ii, oleu vetere lib. iii; iterum coquis ut remaneat oleum in quo 
mittis sevu taurinu — vi, colofonia — vi, cera lib. iiii «, galbanu uncia i, conficis 
et nteris. 


lei le manuserit 621 ajoute : Epithima dia altheus : Diaforisin facit et malaxat 
dass ac bene ad splenicos : cera lib. i, enlofonia lib. ii, pytuines (en eur- 
: id est resina pini ) lib. 11, evisei folia cocta lib. i, oleu — ii. — Epithima 
ο del enti Li) : Cera — vi, oleum roseum — vini, vitella ovo- 
rum cocta N viii , croeu 4 iiij !* "^, 


qui nimiam sitim in febribus patiuntur, aut de stomachi nimio calore sitiunt, vel 
ad inflammationem epatis et splenis et stomachi. Conficitur autem sic ; cera — vi, 
seva taurinu recente — iiii, oleu roseu — xii, lini seminis socum quoi sulicit. 
Solvis que solvenda sunt et cum se remiserint tollis ab igne, et cum jam manu : 
inimissa sustinere calorem potueris mittis paulatim sucos et manibus conmiscis, 


VL.... Ces quaire mots manquent — frietis lib. i. Confieis et uteris, Voy. p. 627, 
dans LL, mais ils sont. remplacés dans Li LS, | | | 
par la recette suivante : Jtem epit, dia  * Li add, facit et ad causos febres , adhac 
tileus malactiea cera Z vi. tercbintinis — etiam et qui sitem patiuntur et inflamma- 
J^ vi, wope cerotis c dun. mlerdum et — omis epaticis et splenis. 
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66. Epithimatum confectiones, Epithimam Mnaseu : Oleu lib. ii, cera lib. i, 
spuma argenti lib. iii, adipes porcinas lib. i, colofonia — vi, 


57. Epuhima Amitaonos : Ad ypocondriarum tensuras, solvit enim. omnem 
duritiam; facit eliam ad inmobiles articulos; splenicis enim satis hutilissima est. 
Ammoniacum thimiamatos — xvi, cera — xvi, terebenthenis — viii, bdelliu 
— viii, libanu — iiii, smyrnes — iid, galbanis — viii, oleu cyprinu — iii. In- 
fundis murra libanu, bdelliu in vino; ammoniacum autem aceto resolvis; ceteras 
vero species mittis supra et tundis diligenter, et oleo cyprino unguis tritorium , 
donec diligenter resolvantur et adunetur et unum sit; hoc enim coptariu di- 
citur *, 


58. Epithima diaspermaton ad omnia : Àmmoniacu Z viii, fenu grecu Z xxv, 
panacos 4 xxv, ireos xxv, nilru 4 xxv, sevu taurinu curatu Z xxv, mel — viii, 
acelu emina, oleu eyprinu modice, Siccas species omnes tundis; ammoniacum 
vero teris et cernis et in oxymeli infundis, et reponis die una; alia autem die resol- 
vis quae solvenda sunt et miscis omnia in pila et tundis fortiter 9, 


99. Epithima diaptysanes : Fenu grecu emina, lini semen. emina, ptisauas 
emina , melilotu — ii, evisci radices lib. ii. Coquis in aqua ad tertias, de cujus 
sucu mittis lib. iii, oleu vetere lib. ii ; iterum coquis ut remaneat oleum in quo 
mittis sevu taurinu — vi, colofonia — vi, cera lib. iii e, galbanu uncia i, conficis 
et uteris. 


Ici le manuscrit 621 ajoute : Epithima dia aliheas : Diaforisin facit et malaxat 
duritias ; facit bene ad splenicos : cera lib. i, colofonia lib. ii, pytuines (en cur- 
sive : id. est resina pini) lib. it, evisei folia cocta lib. 1, oleu — ii. — Epithima 
lysypyreton. martyrii ( mastici Li) : Cera — vi, oleum roseum — viii, vitella ovo- 
rum coeta N viii, crocu Z iii !* "^, 


60. [tem lyxypyreton aliut. mirabilem. Qui facit ad febres causos, vel ad cos 
qui nimiam sitim in febribus patiuntur, aut de stomachi nimio calore sitiunt, vel 
ad inflammationem epatis et splenis et stomachi. Conficitur autem sic : cea — vi, 
seva taurinu recente — iiii, oleu roseu — xii, lini seminis sucum quod sufficit, 
Solvis que solvenda sunt et cum se remiserint tollis ab igne, et cum jam manu 
inmissa sustinere calorem potueris mittis paulatim sucos et manibus conmiscis, 


* L.... Ces quaire mots manquent — frictis lib. i. Conficis et uteris, Voy. p. 627, 
dans LL, mais ils sont remplacés dans Li 1.8. 
par la recette suivante : liem épit dia — * LI add. facit et ad causos febres , adhac 
Mess malaeties cora - vil, lérehintinis — etiam et qui silem patiuntur et ioflamma- 
+ vi wopo cerotis 2 iii, interdum et lionis epaticis et splenis, 
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wmyrnis Z xxv, celtica Z xxv, cyperu Z xxv, ireos Z xxv, cardamomu 4 xxv, pa- 
MAcos 4 XXV, crocu a. xvi, cassia 4 xvi, mastice Z xvi, opobalsamu 4 xvi, 
amomu 4. xvi, storace Z xxv, nardu indicis £ xxv, exynanthus Z xxv, vinu jta- 
licu odoratu quod sufficit ad sicca terenda; oleu nardu asianu lib. i. Conficis et 
uteris %, 


08. Epythimia cyvodos ( ciphoides Li) ad epaticos et ad thorace omnes passiones . 
Uvae passe carnes Z xxv, aliqui autem Z e; croco £ i; [ali]qui autem treobolon; 
cassia treobolon , calamo Z ii, bdellio £ ii, cennamo treobulon , nardo triobulon , 


tra obulos ii; quidam Z ii; mel Z xvi, quod sufficit. Post ( potest, Li.) autem et 
de hoe medicamen suffumicari. [D'après LL. ] 


69. Epithima dia enanthes Filumini : Quae facit magnifice : ad fastidium sto- 
maci patientibus et causon febrientibus, et angusteas patientibus, et ad fluxum 
ventris, — Enantiu siccu — i, galla asiana — i, acacia — i, rosa sicca — i, om- 
[ποια — i, stipteria rotunda — ii, aloe — ii, oleu myrtite lib. i, cera lib. i, pice - 
spana lib. i, ros syriaeu — iii, Vinu aminen quod sufficit. 


Το, Epuhima mnaseu clydion filumini : Galla asiana — i, ypocistidos — i, stip- 
teria rotunda — 1, viscu de querco factum Z iiu, gutta ammoniaci Z iii, pice 
bruttia — ii, cera — ii, oleu myrtite — iii, Galla et sidia coquis in vino quiatis 
nove, ut ad tertias revertatur; et post baec teris diligenter et miscis ceteris siccis 
cum reliquo vino; ammoniacum autem aceto teris usque ad mellis grassitudi- 
nem, viseum vero cum modicum oleum malaxas; et sie cum pice et cera resol- 
vis, et omnia permixta in mortario teris fortiter et nteris, J 


70. Epithima Galini, ad Megmone, ad stomaci et epatis inflammationem : 
Cera pontica aut terennica hieme Z viii, state Z vii, olea nardu — i. Resolvis 
im duplici vaso; et cum tepuerit sublatus ab igne addis aloe et mastice bene 
trita drag s singulas, Quodsi opus fuerit amplius addere species stipticas propter 
defectum , ita ut nec eibum continere possint, aut ventris fluxum patiantur addis 
omfacui £ i. Mis etiam interdum absenti sucum, interdum etiam et ambos quem- 
admodum et ypocistidos, et enantiu, et interdum si contingat sucos ros, Aug- - 
mentas, etiam et oleum nardum et cera ut ratio superiordocet, — 


71. De malogmatibus. Malagma. spleneticis, valde bona, [ miro] balani farina 
— ii, nitru — iii, cera. Z xvi, trerebentena. Z viii, acetu , quod sulficit. 


72. Malagma diadafnidon : Spleneticis. ydropicis, solvit etiam omnem duri- 
tiam, ebibit enim de profundo humores et apostimas desiccat. — Cera pytuinis, 35 


V. 55 
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smyrnis Z xxv, celtica z xxv, cyperu < xxv, ireos Z xxv, cardamomu 4 xxv, pa- 
nácos Z Xxv, erocu a xvi, cassia Z xvi, mastice Z xvi, opobalsamu 4 xvi, 
amomu 4 xvi, storace Z xxv, nardu indicis Z xxv, cxynanthus Z xxv, vinu ita- 
lieu odoratu quod sufficit ad sicca terenda; oleu nardu asianu lib. i. Conficis et 
uteris *^, 


68. Epythimia cyvodos ( ciphoides Li) ad epaticos et ad thorace omnes passiones . 
Uvae passe carnes Z xxv, aliqui autem Z c; croco Z i; [ali]qui autem treobolon; 
cassia treobolon , calamo Z ii, bdellio Z ii, cennamo treobulon , nardo triobulon , 
squinu antus 4 ii, smirnis 2 iii, terebintina Z iui, quidam Z xvi; aspalto lima- 
tara obulos ii; quidam 4 ii; mel Z xvi, quod sufficit, Post ( potest, Li.) autem et 
de hoe medicamen suffumicari. [ D'après LL. ] 


09. Epitluma dia enanthes Filumini : Quae facit magnifice : ad fastidium sto- 
maci patientibus et causon febrientibus, et angusteas patientibus, et ad [lusum 
ventris, — Enantiu siccu — i, galla asiana — i, acacia — i, rosa sicca — i, om- 
faciu — i, stipteria rotunda — ii, aloe — ii, oleu myrtite lib. i, cera lib. i, pice 
spana lib. i, ros syriaeu — sin, Vinu aminen quod sufficit. 


75. Epilhima mnaseu clydion filumini : Galla asiana — i, ypocistidos — i, stip- 
teria rotunda — i, viscu de querco factum Z ΠΠ, gutta ammoniaci Z iii, pice 
bruttia — ii, cera — ii, oleu myrtite — ii, Galla et sidia coquis in vino quiatis 
nove , ut ad tertias revertatur; et post haec teris diligenter et miscis ceteris siccis 
eum reliquo vino; ammoniacum autem aceto teris usque ad mellis grassitudi- 
nem, viscum vero cutn modicum oleum malaxas; et sic cum pice et cera resol- 
vis, et omnia permixta in mortario teris fortiter et uteris, : 


70. Epithima Galini, ad Üegmone, ad stomaci et epatis inflammationem : 
Cera pontica aut terennica hieme Z viüi, state £ vi, oleu nardu — i. Resolvis 
in duplici vaso; et cum tepuerit sublatus ab igne addis aloe et mastice bene 
trita drag « singulas. Quodsi opus fuerit amplius addere species stipticas propter 
defectum, ita ut nec cibum continere possint, aut ventris fluxum patiantur addis 
omfacui Z i. Mis etiam interdum absenti sucum , interdum etiam et ambos quem- 
admodum ct ypocistidos, et enantiu, et interdum si contingat sucos ros. Aug- 3 
mentas, etiam et oleum nardum et cera ut ratio superior docet. | 


ΤΙ. De mulagmatibus. Malagma. spleneticis, valde bona, [miro] balani farina 
— ji, niteu — ii, cera Z xvi, terebentena ὁ viii, acetu, quod sufficit. 


72. Malagma diadafnidon : Spleneticis, ydropicis, solvit etiam omnem duri- 
tiam, ebibit enim de profundo humores et apostimas desiccat, — Cera pytuinis, 35 


V. 55 
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erisipelatodes flegmonas, si pro aqua quidem in posca infundas et sic facias magis 
enim non expedit eresipelatodies flegmoni; quodsi calidae aquae infundas et cum 
oleo teras et cataplasma calida inponas expedit durioribus et non calidis inflam- 
mationibus; nam si pro oleo butyrum mittas facis cataplasma hutiliorem, ad has 
passionis. Fit autem et hoc modo : aqua persolvitur panis ut suci ispissitudinem 
habeat, et huic admisceas oleum aut butyrum; et sic coquas ut conspissetur; hoc 
ergo ego scio omnibus melius ad inflammationes ex vulnere factas, et quod ad 
pus faciendum | pertinet hutiliter facit. Ubi autem in nervis aut nervosis locis 
aliqua inlisio fit, in his ego et pice liquida modicum miscui scio multum ju- 
;vasse. Hoc autem et podagricis inflammationibus utilissima est, — Alio modo con- 
fecta. cataplusma : Manibus fricatur interior panis ante pridie coctus, donec sa- 
blonosum fiat veluti farina, et mel admixto coquis mediocriter ut videatur esse 
spissior; el. cum visum fuerit esse coctum, oleum superfundis, et omnia per- 
mixta. Fit hutilissima cataplasma in ypocondriis inflammationibus*, melius autem 
fit si modicum aqua addatur in mel quod quidem dum incoat bullire additur ne 
aduratur. Cataplasma etiam et de farina tridicea*, eo modo facta cataplasmata hoc 
ipsut operatur. : : 


79. De forfures cataplasma. Hoc modo facienda est : oportet ergo praeparare 
forfures, et iterum remaccinare ut fiat suptilissimum, aut in pila tundere et sup- 
tile cribro cernere; utendum est autem haec ad duritias vel sciros totius corporis 
consistentem ; sed et epatis et splenis similiter; coquenda est ergo cataplasma cum 


oxymelli cui etiam ammoniacum admiscetur, et calida cataplasma superinponi- 
tur. Melius etiam est si alterum ex altero mutetur cataplasma, ut vapor non de- 
ficiendo penetret interiora menbrorum loca. Nam et quando testiculi flegmonem 
habuerint utilissimum adjutorium fit, si absque acetum cum mel coquatur 2, Facit 
etiam οἱ ad furunculos, et aliis fimasin consurgentibus duris. Satis etiam et ad 
venenosa animalia expediunt aceto infusas forfures et frequenter mutata superpo- 
natur. 


80, De ficos cataplasmu. Multifaria multisque modis est ex ficis cataplasmata, 
si ficos fortiter in pila contunduntur, ita ut de seminibus eorum nihil non contusa 
et trila remaneant, pars neque ipsius fici neque quantumcumque de semine 
non tritum relinquatur, et hoc facto mollandi causa oleum irinum non multum 
ei admisceatur. Facit ad omnes duritias nervorum et quae in articulis resident 
glutinosa, vel super mensura extensa sunt, et ad scirus maximae splenis; juvat 
autem et epar, quodsi modicum addas nitrum, rumpit sinus vulnerum, et aur- 
eulos infixos educit. Quodsi similiter tunsas ficos addas puleium aut origanum aut 
thimn comas aut absenti quam suptilissima facta mixta sint ydropicis expediunt, 

* Ad. peaecordiorm inflaumationis LL. — * Etritecea La, — * Joi Li est plus prés de 
δει que La. 
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erisipelatodes flegmonas, si pro aqua quidem in posca infundas et sic facias magis 
enim non expedit eresipelatodies llegmoni ; quodsi calidae aquae infundas et cum 
oleo teras et cataplasma calida inponas expedit durioribus et non calidis inflam- 
mationibus; nam si pro oleo butyrum mittas facis cataplasma hutiliorem, ad has 
passionis. Fit autem et hoc modo : aqua persolvitur panis ut suci ispissitudinem 
habeat, et huic admisceas oleum aut butyrum; et sic coquas ut conspissetur; hoc 
ergo ego scio omnibus melius ad inflammationes ex vulnere factas, et quod. ad 
pus faciendum pertinet hutiliter facit. Ubi autem in nervis aut nervosis locis 
aliqua. inlisio fit, in his ego et pice liquida modicum miscui scio multum ju- 
»vasse, Hoc autem et podagricis inflammationibus utilissima est, — Alio modo con- 
fecta cataplasma : Manibus fricatur interior panis ante pridie coctus, donec sa- 
blonosum fiat veluti farina, et mel admixto coquis mediocriter ut videatur esse 
spissior; el cum visum fuerit esse coctum, oleum superfundis, et omnia per- 
mixta. Fit hutilissima cataplasma in ypocondriis inflammationibus', melius autem 
fit si modicum aqua addatur in mel quod quidem dum incoat bullire additur ne 
aduratar. Cataplasma etiam et de farina tridicea *, eo modo facta cataplasmata hoc 
ipsut operatur. 3 | 


79. De forfures cataplasma. Hoc modo facienda est : oportet ergo praeparare 
forfures, et iterum remaccinare ut fiat suptilissimum, aut in pila tundere et sup- 
tile cribro cernere; utendum est autem haec ad duritias vel sciros totius corporis 
consistentem ; sed et epatis et splenis similiter ; coquenda est ergo cataplasma cum 
exymelli cui etiam ammoniacum admiscetur, et calida cataplasma superinponi- 
tur. Melius etiam est si alterum ex altero mutetur cataplasma, ut vapor non de- 
ficiendo penetret interiora menbrorum loca. Nam et quando testiculi flegmonem 
habuerint utilissimum adjutorium fit, si absque acetum cum mel coquatur ?, Facit. οἱ 
etiam οἱ ad furunculos, et aliis fimasin consurgentibus duris. Satis etiam. et ad 
venenosa animalia expediunt aceto infusas forfares et frequenter mutata superpo- 
natur. 


80. De ficos cataplasma. Multifaria multisque modis est ex ficis cataplasmata, 
si ficos fortiter in pila contunduntur, ita ut de seminibus eorum nihil non contusa 
et trita. remaneant, pars neque ipsius fici neque quantumcumque de semine 
non tritum relinquatur, et hoc facto mollandi causa oleum irinum non multum 
ei admisceatur. Facit ad omnes duritias nervorum et quae in articulis resident 
glutinosa, vel super mensura extensa sunt, et ad scirus maximae splenis; juvat 
sutem et epar, quodsi modicum addas nitrum, rumpit sinus vulnerum, et sur- 
culos infixos educit. Quodsi similiter tunsas ficos addas puleium aut origanum aut 
fhimu comas aut absenti quam suptilissima facta mixta sint ydropicis expediunt , 

* Ad praecordiorum inflammationis LL. — * Etritecea La, — ! lei Li est plus près de 
δει que La. 
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Acopu simplice diabutyru. Butyru, colofonia, cera pumica récente, aequalia 
pondera; resolvis et uteris. [ Répétition du chap. 84.] 


87. Unguentum ad bonum colorem corporis faciendum. Bonum facit colorem 
oleus in quo coquuntur brioniae radices diutissime et exinde perunguatur * 1"*"**; 
hoc enim et tensa facit membra et nitida, et bonum " facit colorem in corpore, — 
Ad livores membrorum : Bulbos tritos vi, pulmones hircinos ustos Z vi, strutiu 
< viii. Ex his cataplasma facis οἱ superinponis ; sed ante fumentabis de aqua ubi 
coxeris rafanos, aut herba absenti **, 


88. ltem entatica unctio Huft autoris. Smyrnes, solfor, cnicu, interiones ana 
Zi, gidder Z i, pyretru, obulos duo, piperis grana xxx, coco gnidiu grana xx, 
purgätos, Seilla £ i, teris. Haec ut bene sit tritum et resolvis cera modicum cum 
oleo cicino et mel; et superfundis in mortario et teris, el miscis omnia. Et uteris 
mel autem et oleus utrique sint cotylus singules, Aliqui autem ex hoc unguen- 
Lam et anum sibi tangunt, et efficaciores inveniuntur ""*, 


00. Unguentum diacissum. Faciens nervis fatigatis et omnium nervorum et 
musculorum: passionibus succurrita. — Fenu grecu, lib. 1, lauri baca grana €, 
copressi pilas xx, herba sabina lib. 1, libanotidos quod romani ros maranu vocant 
lib. i, oleu sabinu aut vetere lib. x, cera lib, 1, pytuines lib. 1, terebentlienis = vi, 
gummen ederue <- ii, aqua Ë ui. Herbas suprascriptas tundis et infundis im 
aqua dies tres el coquis cum oleo et aqua herbas; et eum defecerit aqua tollis 
oleum et colas, addis cera pytuines, et terebenthena; gummin vero in mortario 
teris, et liquata supermittis; tollis et uteris ?". 


89, Unguentum sciaticis. Oleu cyprinu lib. 1, axungia vetus lib. i, oleu vetere 
lib. i, cera £ vi, adarces Z s, nitru 4 sii, piper Z xvi, pyrelru Z 5, rutae mollis 
folia viii, origanu Z xvi, baca lauri, euforbir ana Z xii. Conficis et uteris *', 


91. ftem alia unctio. Sciaticis magnificae sanans. Euforviu — v, piper — vi, 
opopauacos — vi, adarces — v, castoreu lib. i, samsucu — ii, cyclopanacos — vi, 
pyretru — iii, ysopu cerotes lib. ii, tereventheuis lib. ii, struthiu — iii, oleu 
eyprinu lib. ii, oleu yrinu lib. iii, oleu laurinu lib. iii, oleu sicioniu lib. iii, eera 
lib. di; conficis et uteris. — Item unctio sciuticis ab Euthoniu 1""* arciatru : Oleu 
vetere E i, cocumeris silvestris poma numero xsv, in alio autore lib. media, coquis 


Cw" LL... et exinde. peruag. omit, — mulieri, unde. habundanter detergat. (eri- 
LL. gat Li) LL. 
* L... et nitida et bonum om. LL. Fur L... Gonlicis et uteris | quae remit- 
* 9 Aliqui autem huic wnjguenta et anum — tienda sunt super pulvera mitlis LL. 
wsguent antequam se juvant ( jungant La) — *v* E... Katronio La 
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Acopu simplice diabutyra. Butyru, colofonia, cera. pumica recente, aequalia 
pondera ; resolvis et uteris. [ Répétition du chap. 84.] 


87. Unguentum ad bonum colorem corporis faciendum. Bonum facit. colorem 
oleus in quo coquuntur brioniae radices diutissime et exinde perunguatur * "^; 
loc enim et tensa facit membra et nitida, et bonum " facit colorem in corpore, — 
Ad livores membrorum : Bulbos tritos Z vi, pulmones hircinos ustos Z vi, struliu 
z viii. Ex his cataplasma facis et superinponis ; sed ante fumentabis de aqua ubi 
coxeris rafanos, aut herba absenti *5. 


88. ltem entatica unctio Rufi autoris, Smyrnes, solfor, cnicu, interiones ana 
Zi, gidder Z ii, pyretru, obulos duo, piperis grana xxx, coco gnidiu grana xs, 
purgatos. Scilla £ i, teris. Haec ut bene sit tritum et resolvis cera modicum cum 
oleo cicino et mel; et superfundis in mortario et teris, οἱ miscis omnia, Et uteris 
mel autem et oleus utrique sint cotylas singules. Aliqui autem ex hoc unguen- 
tum et anum sibi tangunt, et efficaciores inveniuntur ""*, 


90. Unguentum diacissum. Faciens nervis fatigatis et omnium nervorum et 
musculorum: passionibus succurrita, — Fenu grecu, lib. i, lauri baca grana c, 
copressi pilas xx, herba sabina lib. i, libanotidos quod romani ros manrinu vocant 
lib. i, oleu sabinu aut vetere lib. x, cera lib. i, pytuines lib. i, terebenthenis = vi, 
gummen ederae ziii, aqua Ë ii. Herbas supraseriptas tundis et infundis in 


aqua dies tres et coquis cum oleo et aqua herbas; et cum defecerit aqua tollis 
oleum et colas, addis cera. pytuines, et terebenthena; gummin vero in mortario 
teris, et liquata supermittis; tollis et uteris **, 


80, Unguentum sciaticis. Oleu cyprinu lib. i, axungia vetus lib. i, oleu vetere 
lib. i, cera Z vi, adarces Z s, nitru Z aii, piper Z xvi, pyrétru £ x, rutae mollis 
folia Z viii, origanu Z xvi, baca lauri, euforbii ana Z. xii. Conficis et uteris*'**, 


91. Item alia unctio, Sciaticis magnificae sanans, Euforviu —- v, piper — vi, 
opopanacos — vi, adarces — v, castoreu lib. 1, numsuen ^ d, eyelopsuacon ti, 
pyreteu — iii, ysopu cerotes lib. ii, tereventhenis lib. ii, siruthiu — ii, oleu 
eyprinu lib. iii, oleu yrinu lib. iii, oleu laurinu lib. iii, oleu sicioniu lib. iii, cera 
lib. ii; conficis et uteris. — [tem unctio sciaticis ab Euthoniu "5""** arciatru : Oleu 
vetere E i, cocumeris silvestris poma numero xxv, in alio autore lib. media, coquis 


et exinde. perung. omitl. Am habundanter detorgat ( eri- 
* L... et nitida et bonum om. LL. *" L.,. Conlicis et uleris | quae remit- 
* 9^ Aliqui autem huic unguenta et anum tiene sunt sept pulvera mittis LL. 
wuguent antequam se juvant ( jungant La) — *"" L,,, Futromio La 
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pondera cum aceto [acis trociscos; οἱ ubi opus fuerit. fricas partes cum panno 
aspro ad sole diu et eum aceto tritus trociscum inuguis loca. 


102, Trociscum Pasianos, Lepidos ealeu Z xii, caneucecaumenu, sales ammo- 
nincos, stipteria rutanda in xystu ana Z viii, libanu Z viii, teris ealeu, sale, iu, 
lepida et stipteria cum aceto in sole diu; et cum se bene triverit supermittis li- 
banu, et teris fortiter, et facis troeiscos; et. cum opus fuerit aceto resolvis et 
superlinis. 


103, Trociscus Procli podagricus. Sanat podagras sciaticus et udiversis haec 
alteris , salis omnibus artrilicos "* et omnes dolores ita ut anno vertente bibatur, et 
omnem sensibilitatem acutiorem reddit, purgans mitius per hurinas totum cor- 
pus saniorem praeparant; sanat epelemsias et scyrus epatis et splenis, — Gami- 
troos + viii, centaurie lenue in eaput. (incarpo, Leipzig) + viii, aristologia 
longa de montibus collecta vii, gentiana non pertusa vi, yppiricu unc v, 
petroselino ii, fu i, agarieu + ἐν η alio agarico + ii; mel ἔ i, Singulatim 


10 


taodis et cernis et admiscis cum mel et tundis bene et facis trociscos ana Zi. Usus i: 


autem bibatur, sed bene digestus et bibatur a ( bibat hora, Leipzig ) tertia; postea 
ventrem fecerit resolutum cum aqua calida quiatus duo; et cum acciperit deam- 
bulet yel exercetur. Si autem in qua re (inchoare, Leipzig) vult potionem non 
io [e]state incipiat sed alico alio tempore intervallo ad balueum aut cibum acci- 
pere tres horas sint; indigestionem autem mnovet (sie) et (indig. ut et vitat, 
Leipzig) potionem donec impleatur totius anni dies numero. Sit autem diela bona 
sucis digestibilis, non super mensura accepti [a]ut indigestus sentiatur; brassica 
enim comedere artriticis suadeo; habet autem aliquid contrarium ; vinum vero 
mediocriter bibant uti oportet et mediocriter temperato eum cibo. { D'après LL. ] 


100. Trociscos ad inpetigines. Calciteos, miseos, sulfur vivu, calcantu, libanu , 
ana Z iii, folia fici virides Z vi. Acetum quod sulficit. 


100. Trociscus emigranicus, Cardamomi semen Z iiit, rutae folia virides 2 iini 
opi Z i; acetum quod sufficit. Cum aceto teris et inducis loco dolenti. 


105. Trociscus dia acucias, qui faciunt podagricis, artritieis et ad flegmonem 
el ad pruditum mox in initio inlitus. — Acacia medida acacia rubea till. 
glute tectonicus perlucida. bene — iii, 
= di, glauciu — ii, aloe < i1, libanu RS elicborw albo -: 1, elleboru 
nigru — i. Acetum squillitucum mittis quod. sufficit et facis trociscos; et eum 
opus fuerit cum eo ipso aceto resolvis et linis loca. et permittis siccare; et cum se 


L... aut] aliqui LL. 
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siccaverit, vadat ad belneum, et cum egressus fuerit de baisse, x ique itis 
medicamine perunguis ipsa loca "t 


99. Trociscorum confectio qui per ore dantur. Trociscus crocodes : Murra troch- 

tes < ii, castoriu < ii, crocu « lii, opiu < iii, anisu 4C ji, apii semen C iii, 

.5 daucu 4 iiii, storace 4. iii, yosquiami semen albi «ό vi. Aqua «quod. sufficit facis 
trociscos triobolicos, id est pensantes aureas siljquas nowe 9, | 


101. Trociscus ad disintericos, aemoptoices, € où fecum conquis dédie 
Ypocistidos cilu, ges samia, galla asiana, acacia, cirra ana < vii. Teris et cum . 
‘aqua pluviale facis trociscos et uteris, ad dyiüintericos; ‘enicis cum suco orizas aut 

10 lentis aut his simile; aemoptoicis vero in cotila una aquae frigide cum trociscu Z i 

©” das; bibat. Ad fluxum sanguinis mulierum similiter enicis cum aliquo suco, aut 
ediponis occum lanae resolato trociaco eum suco μαύροι aut poligonine au 
plantaginis, et adponis **. 


104. Tin dis eere Vict ad semopiics & tun ditatem wi 

15 centem sanat; facit etiam ptisicis, anaforieis**, empyicis, cyliacis, dysintericis, 

enpneumatomenis; est autem et auribus optima. Conficitur autem sic : pelis 

ο purgatu Z xl, aut. xx, ireos, illirices, eléctru, id est sucini, limatura* cree 

ana < xxx, opiu < xv. Psilliu mittis in aqua calida et infundit se ibi, et cum 

- glutinosa facta fuerit aqua per linteum culs, et de sucos ipsos cum 36 species" 

so facis trociscos, et das triobulu unu cum dormitu vadit; sit autem ubi infaniliter 
peilliu aquae sextaria tres **, 


107. Confectiones pulverum. Palver, apuloticon, id est qui cicatricem vulneribus 
inducit : Ostraeae ustae 4 ii, mannis £ i, catmias obuli quattuor. Teris et faci 
pulver et uteris ad cicatrices vulnerum inducendas, et ad cancros. 


35 108. Item, aliut, apuloticon. Facit et ad mala vulnera et cancros ; purgat enim 
et οι carnem et cicatricem inducit : Pini corticem £ vi, cornu cervini usti 


109. Palver cafalicon, qui extrahit ossa corrupta, et cava vulnera replit. [reos 
«ΠΠ, panacis radices 4 iiii, aristolocias 4 ii, livanu € ii, mannis £ ii. Omnu 
3o teris, cernis, miscis et teris per se aut cum mel *. 


110. Pulver scaroticon , [scaros tollit LL]. Callos excidet si mittatur cum spate- 
mile et prematur; est autem qui reprimere potest et carnes crescentes super 
plaga. — Calciteos cruda Z viii, catmias  iiii. Adsumpto aceto acerrimo et cum 
se siccaverit teris et facis pulver et uteris. 


** Anaforeticus LL. —* L... Limatura] inmaturos La; limatura qui οἱ brantio Li — 
.* Cum ss (suprascriptas?) species om. LL. 
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112. Pulver rodia. Consumit carnes supercrescentes, Galla asiana ὁ vii, le- 
pidos calcu Z v, calcanthu — ii, stipteria scistes 4 idi, Mediam partem gallae 
conburis et extinguis vino, et sic facis pulver 96^, 

114. Alia palver rodia**, Calciteos Z xx, miseos Z xx, lepidas ferri Z xvi, 
galla asiana 2 viii ***. Facit ad omnes supercrescentes et ad nomas, etad aures pus : 
fluentes, et sanguinem reprimit fortiter; nam et miseos et calciteos pulver forti- 
ter purgat ". 


111. Pulber [septon LL] anodinon qui sine dolore putridas carnes excomedit. 
Arsenicu 4 iii, calciteos Z iii, sandarace Z Wi, calce viva Z vini. Conficis et 
uteris, 


113, Palver dia cartu, Cartae conbustae — vi, arsenicu, sandarace viva ana 
Z iii. Quodsi trociscum facere vis eum suco plantaginis aut vino austero facis. 
Facit enim hoc medicamen ad cancros 1 


115, Confectio canstici qui sine mordicatione urit carnes. Calce. viva — i 5, 
sfeclis 4 vi, nitru Z vii. Teris et coquis cum lexiva de caprofico facta aut in aceto 
donec duas aut tres partes bulliant; sit autem ante quam bulliat sapae pingue- 
dinem, Quodsi emplastri modum volueris facere viscum supermittis aquae vapo- 
rem resolutum. 


117. Collariorum confectiones. Colluriam lybicinum ". Stimeos [ ealcu cecaume- 
nis LL] ustu et lotu Z xii, catmias usta et lota Z xvi, psimitiu lotu £ xvi, amylu 
Z xvi, spodiu fonfoligos Z viii, asteros samiu Z vii, plumbu ustu et lotu Z viii, 
tragaganthes Z viii, smyrnes Z ii, opiu [ pefurmene La, performio Li] li, gum- 
men 4 xii; pluviale aqua quod sufficit "'*. 


118. Collurium inlusires (synlustrion La, sanbustrion Li) Apollenaris. Psimithiu 
4 xiiii , catmias Z viii , calcu cecaumenu 4 ii, smyrnes £ ii, aloes Z ii, crocu Z ii, 
acacias Z iii, tragaganthes £ xi, amylu Z vi, opiu Z xii, gummen Z xi; aqua 
pluviale. 


119, Collaria cieneria, Cienu xanthu bassu. Ad reuma oculorum, et ad epi- 
foras, et cymoses et [ad nebula LL], myocefala; et ad omne reuma oculorum; et 
dolores et ulcera oculorum eum ova aut aqua inunguis. — Catmia lota Z xxxii, 


s, L: «+ livieaum La; lbanam Li. 
L.... gummen sufhcit] ad colligen- 
dum ovarum recentium albumen xx ueris 
LL. 
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112. Pulrer rodia. Consumit carnes supercrescentes, Galla asiana Z viii, le- 
pidos calcu Z v, calcanthu Z iii, stipteria scistes Z iii. Mediam partem gallae 
conburis et extinguis vino, et sic facis pulver ?* "i", 


114. Alia palver rodia**. Calciteos Z xx, miseos Z xx, lepidas ferri Z xvi, 
galla asiana Z viii***. Facit ad omnes supercrescentes et ad nomas, et ad aures pus 
fluentes, et sanguinem reprimit fortiter; nam et miseos et calciteos pulver forti- 
ter purgat **. 


111. Pulber [septon LL] anodinon qui sine dolore putridas carnes excomedit. 
Arsenicu Z iu, calciteos Z iii, sandarace Z ii, calce viva viii, Conficis et 


113. Pulver dia carta. Cartae conbustae — vi, arsenicu, sandarace viva ana 
4 Wii. Quodsi trociseum facere vis cum suco plantaginis aut. vino austero facis. 
Facit enim hoc medicamen ad cancros ?? f. 


115. Confectio caustici qui sine mordicatione urit carnes, Calce viva — à 5, 
sfeclis Z vi, nitru Z vii. Teris et coquis cum lexiva de caprofico facta aut in aceto 
donec duas aut tres partes bulliant; sit autem ante quam bulliat sapae pingue- 
dinem. Quodsi emplastri modum volueris facere viscum supermittis aquae vapo- 
rem resolutum. 


117. Colluriorum confectiones, Collurium lybicinum ", Stimeos [calcu cecaume- 
nis LL] ustu et lotu Z xii, catmias usta et lota Z xvi, psimitiu lotu xvi, amylu 
4 xvi, spodiu fonfoligos « viii, asteros samiu Z vii, plumbu ustu et lotu Z viii, 
tragaganthes Z viii, smyrnes Z ii, opiu [ pe'ürmene La, performio Li] Z ii, gum- 
men Z xii; pluviale aqua quod sufficit η. 


118. Collurium inlustres ( synlustrion La, sanbustrion Li) Apollenaris, Psimithiu 
4 xiii, catmias Z viii, calcu cecaumenu Z ii, smyrnes Z ii, aloes Z ii, erocu Z ii, 
acacias Z iii, tragaganthes Z xi, amylu Z vi, opiu Z xii, gummen £ xi; aqua 
pluviale. 


119. Colluria cicneria. Cicnu xanthu bassu. Ad reuma oculorum, et ad epi- 
foras, et cymoses et [ad nebula LL], myocefala; et ad omne reuma oculorum; et 


dolores et ulcera oculorum cum ova aut aqua inunguis. — Catmia lota xxxii, 
* L... pulver ad nomas LL. " L.., liviauum La; libinum Li. 
^ Facit..... , purgat om. LL. " L.... gummen sufficit] ad colligen- 
4* L... dum ovarum recentium albumen xx uteris 
* Facit ..... cancros om, LL. LL. 
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tollit. — Corni cervini usati et loti Z iii, libanu arrenos £ ii, plumbu ustu et 
lotu 4 iili, lepidos caleu £ ii, opiu £ i, gummen Z iiii, aqua pluviale. 


127. Colluriu demostena nilu γονέα. —* Rosa [ viride tenera aut LL] molle pur- 
gata Z hi, crocu 4 ii, opiu obulu unu, spica nardi obulu unu, gammen £ i, 
aqua, Facit autem ad cymoses et promptoses et flictedas et ulcera sordida et ad 
dolores et ad palpebras asperas oculorum. 


128, Colluriu mediacu. — Glauciu Z iii, sarcocuila, crocu Z 1, tragaganthes 
£ di. Cum aquae facis colurium et ex eo frequenter inunguis resolutum. 


129. Collurin spodiacu. Facit ad inflammationes oculorum et reumata; ad 
ulecra antem. primo mulsa uteris diebus tribus et sie hoe collurium uteris : li- 
banu «κος [c LL], stimeos Z ... [c LL], catmias Z iii, psimithiu Z xxiii, 
ges [samias LL] asteros Z iii, opiu Z iii, gummen Z xi. Teris in suco olivae 
[tenera cimas quas greci vocant thallas LL omiss. foliis] foliis quod sucus confi-- 
citur sic : folia m[o]lles olivae colligis, lavas et tundis in pilo paulatim non satis, 
aqua superfundis et per lenteo mundo expremis; conficis et uteris. 15 


130. Collurium nardinum. Catmias Z ii, calcu cecaumènu Z iii, stimeos 
4 xx, spica nardi syriaca Z iii, acacias Z iij, crocu Z ii, gummen Z xx. Aqua 


pluviale. 


Collurium nardinum. Recipit catmia usta et lota Z viii, caleu eecaumenu lotu 
4 vi, stimeos lotu Z xx, calciteos crudu Zi, nardi celtices Z i aloe Z i, foliu νο 
aut cassia 4. 1, smyrnes Z ii, opiu Z à, psimithiu Z ini, crocu Z 1, castoreu 4 ii, 
nardu indicis Z 1, acacia Z xx, gummen Z xx, aqua [pluviale quod sufficit LL]. 


131. Colluriu aromaticu, Fonfoligos  Colluriun dracomaticum et cyacus. 
Z i, ealeu cecaumenu Z ii, smyrnes — Haec collurium neque ingluttinat neque 
2 uii, thu aemattu Z iii, piper albu — inpinguat humores sed et fundunt. et 55 
grana xviii, crocu Z ii, gummin Z ii, purgant, qualis est aromaticus, qui 
vino falerno quod sufficit. In alio habit recipit, ponfolicus Z i, caleu cecau- 
opi + y, menu Z ii, smyrnes 4 iii, litus ma- 
tito Z uii, piper grana fi xvii, croco 
Z ii, gummen Z iii, vino falerno quod 3 
sufficit. Facit. enim ad ulcera sordida 
et ad inflammationes oculorum. 
b n. Columdi (demosteno Li) muste- — mata (intraumata Li) in oculis factas hoc est 


inm nie disrondon LL. aene nera ie 
* Spodiacu dia thallias qui facit ad trac- tres inquimatizas et LL. 
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tollit. — Corni cervini usti et loti Z iii, libanu arrenos Z iii, plumbu ustu et 
lotu Z iili, lepidos calcu £ ii, opiu Z i, gummen 4 iii, aqua pluviale, 


137. Colluriu demostenu nilu roseu', —» Rosa [ viride tenera aut LL] molle pur- 
gata Z üu,crocu z ii, opiu obulu unu, spica nardi obulu unu, gummen 4 i, 
aqua. Facit autem ad cymoses et promptoses et flictedas et ulcera sordida et ad 5 
NUM 9.00 puiphines cipere capu 


128. Colluriu mediacu. — Glauciu Z iii, sarcocuila, crocu Z i, tragaganthes 
Z ii. Cum aquae facis colurium et ex eo frequenter inunguis resolutum, 


120. Collarin spodiacu. Facit ad inflammationes oculorum et reumata; ad 
ulcera autem primo mulsa uteris diebus tribus et " sie hoc collurium uteris : li- 10 
banu Z ... [c LL], stimeos Z .., [c LL], catmias Z xxiii, psimithiu Z κα, 
ges [samias LL] asteros Z iij, opiu £ iij, gummen Z xi. Teris in suco olivae 
[ tenera. cimas quas greci vocant thallas LL omiss. foliis] foliis quod sucus confi-- 
citur sie : folia m[o]lles olivae colligis, lavas et tundis in pilo paulatim non satis, 
| aqua superfundis et per lenteo mundo expremis; conficis et uteris. (6 





130. GColluriun nardinum. Catmias i, caleu cecaumenu Z iid, slumeos 
4 xx, spica nardi syriaca Z iii, acacias Z ij, crocu Z ii, gummen 4 xx. Aqua 


Collurium nardinum. Recipit catmia usta et lota £ viii, caleu cecaumenu lotu 
Z vi, stimeos lotu Z xx, calciteos crudu Zi, nardi celtices Z i aloe Z i, foliu 6 
aut cassia Z i, smyrnes Z ii, opiu Z i, psimithiu Z iii, crocu Z i, castoreu ii, 
nardu indicis £ i, acacia Z xx, gummen Z xx, aqua [pluviale quod sufficit LL]. 


131. Colluriu aromatic. Fonfoligos — — Collurium dracomaticum et cyacus. 
Z i, calcu cecaumenu Z ii, smyrnes — Haec collurium neque ingluttinat neque 
Z ΜΗ, lithu aematitu Z iii, piper albu — inpinguat humores sed et fundunt et 55 
grana xviii, crocu Z Ἡ, gummin £ iii, purgant, qualis est aromalicus, qui 
vino falerno quod sufficit. In alio habit — recipit, ponfolicus Z i, calcu cecau- 
epi + y», menu Z ii, smyrnes Z iii, litus ma- 
ütu Z iii, piper grana fi xviii, croco 
Z ii, gummen Z iii, vino falerno quod. 3° 
et ad inflammationes oculorum. 


mata (intraumata Li) iu oculis factas hoc est 
plaga sit (sed Li) rtm mulsa per dies 
tres inquimatizas et 
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aereo colligis vaso et coquis ad lene focu quamdiu fiat viscosus; et sic reponis 
medicamen in aenea buxide [et cum opus fuerit uteris securus ad causas super- 
scriptas LL]; nam quidquid inveteraverit medieamen melior fit”, 

136. Collurium magnum ad munda ulcera et non munda et quibus supercres- 
cent putredines et diuturnas passiones, et ad asperas palphebras et sicoses, et 
ectropas, et maculas et stofilomata et reuma omne, et ad dolores oculorum, et ad 
scabros oculos habentibus, et cicatrices recentes et pingues suptiliant; facit autem 
et ad andracas in oculis natas, vel ad eos quibus in oculis interius pus nascitur; 
extraliit pus mitigando dolores; et omnino optimum est ad omnia quae dicta sunt 
in oculis nasci intrinsicus. — Fonfoligos Z iii, calcantu Z ii, crocu Z i, gummia 
i, opii obolos quatuor, piper albu grana "Ν΄ xij, smyrnes obulos quattuor, vinu 


nusteru quod sulficit aut admineu. 


137. Collurium Cleonos, Ad munda 
ulcera etiam si opus habeant ut replean- 
tur. [ 103 v*], et ad cicatricem veniant, 
quem et nos usi sumus; et hutile in 
omnibus profitemur satis enim alta ul- 
cern replit in celeritate; et omnino ves- 
higium cicatricis non relinquit οἱ sine 
flegmone ulcera servat. — Conficitur 
sic : Spodiu Z iii, plumbu ustu cum 
sulfure vivo Z iii, lepidos stomomatos 
lotu 1, et obulos tres, cummen Z ii. 
Aqua teris; faeta. colluria uteris, cum 
lacte muliebri aut ovi albumen, 


130, Collurium pepihismenon vocatur. 
Πας est ad cicatrices et ectrofas 
el saxosas eb grandinosas palphebras 
quas greci calagia vocant, et scirodes 
palphebras, et ad pterigia et ad incan- 


fit om. LL 


Collurian Clionus ad munda. ulcera 
oculorum et causa et opus habent ut 
repleantur (repremantur Li) et ut cica- 
trices inducatur qui et nos usi sumus : 
nimis enim profunda ulcera cito replet, 
et omnino replet (tenuis Li) et invisi- 
bilis et cicatrieis inducatur, et sine in- 
llammationem conservat, recipit haec, 
spodio £ i, lippidas (lepidus Li ) sto- 
momatus id est ferrugine aciales (ac- 
ciarii Li) lavato Z i y, plumbo husto 
cum sulfor vivo hoc modo accipies, 


sulfor agitas super ardente sulfore s 


donec pulvis fiat plumbus (husto .... 
plumbus om. Li) et nigriscat (necres- 
cat Li) lavas tundis et cernes et mittis 
ex eo 4 li, croco Z i, gammen Z ii, 
aqua quod sufficit. Uteris autem cum 
lacte muliebris ant ovi lacrimum. — , 


Collurium qui dicitar pepiamenon (pi- 


perme Li) optimus est ad albugines et ad 
supercrescentes carnes, ek ad asperas 


palphebras purgando et ad palphebras 35 


reversatas et lapides οἱ calagia et scy- 
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aereo colligis vaso et coquis ad lene focu quamdiu fiat viscosus; et sic. reponis 
medicamen in aenea buside [et cum opus fuerit uteris securus ad causas super- 
scriptas LL ]; nam quidquid inveteraverit medicamen melior fit”, 

136. Collarium magnum ad munda ulcera et non munda et quibus supercres- 
cent. putredines et diuturnas passiones, et ad asperas palphebras et sicoses, et 
ectropas, et maculas et stofilomata et reuma omne, et ad dolores oculorum, et ad 
scabros oculos habentibus, et cicatrices recentes et pingues suptiliant ; facit autem 
et ad andracas in oculis natas, vel ad eos quibus in oculis interius pus nascitur; 
extrait pus mitigando dolores; et omnino optimum est ad omnia quae dicta sunt 
in oculis nasei intrinsicus. — Fonfoligos Z iii, caleantu Z ii, erocu £ i, gummin 
£ i, opii obolos quatuor, piper albu grana *N: xii, smyrnes obulos quattuor, vinu 




















austeru quod sufficit aut admineu. 


137. Collurium Cleonos, Ad munda 
ulcera etiam si opus habeant ut replean- 
tur. [ 103 y], et ad cicatricem veniant , 
quem et nos usi sumus; et hutile in 
omnibus profitemur satis enim alta ul- 
cera replit in celeritate; et omnino ves- 
fligium cicatricis non relinquit et sine 
Meymone ulcera servat. — Conficitur 
sic : Spodiu Z iii, plumbu ustu cum 
sullure vivo Z lit, lepidos stomomatos 
lotu 41, et ohulos tres, cummen Z ii, 
Aqua teris ; lacta. colluria uteris, cum 
lacte muliebri aut ovi albumen. 


139. Collurium pepihismenon vocatur. 
Hutilis est ad cicatrices et ectrofas 
et saxosas et grandinosas palphebras 
uas greci calagia vocant, et scirodes 
palphebras, et ad pterigia et ad incan- 


SEA. . lit om. LL 


umm .... 


Collurium Clionus ad munda ulcera 
oculorum et causa et opus habent ut 
repleantur (repremantur Li) et ut cica- »' 
trices inducatur qui et nos usi sumus : 
nimis enim profunda ulcera cito replet , 
et omnino replet (tenuis Li) et invisi- 
bilis et cicatricis inducatur, et sine in- 
fllammationem conservat, recipit haec, 
spodio 4 i, lippidas (lepidus Li) sto- 
momatus id est ferrugine aciales (ac- 
ciarii Li) lavato Z 1 y, plumbo husto 
cum sulfor vivo hoc modo accipies, 
sulfor agitas super ardente sulfore 
donee pulvis fiat plumbus (husto ..... 
plumbus om. Li) et nigriscat (necres- 
cat Li) lavas tundis et cernes et mittis 
ex eo Z liii, croco £ 1, gummen Z ii, 


Collarium qui diciar pepiamenan (pi 
perme Li) optimus est ad albugines et ad 
supererescentes carnes, eb ad asperas 


palphebras purgando et ad palphebras 35 


reversatas et lapides et ealagia. et scy- 
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et vulnerat carnem. Galenus enim testificatur (id est ..... testific. om. Li) sine 
mordicatio esse majore celidonia LL.] 
144. Yarocollurius Arcigenus : ad caligines et suffusiones oculorum. — Unisci 


piscis " pinguedine quod in ventre inveneris adsumis Z— iii, scammonia £ ini, His 
tritis, admiscis cedria — i, Inunguis enim in balneo aut ad solis ardorem ?*. 
149. Ygrocollarius ad sycodes, epanastasis (consurgentes LL), id. est consur- 
gentes (om. LL) et ad omnes carnes increscentes (in oculis LL) et ad incanthe- 
das. — Miseós assu vi, calcantu Z iii, mel atticu quiato uno, id est —— ii. 


150. ]tem aliut ygrocullurium ad callositatem in oculis facta et ad omnem super- 


crescentem carnem. — Calcu cecaumenu Z ii, miseos ustu Z1, smyrnis Zi, : 


erocu £ i, omphaciu Z i, vinu austeru cyali viti, mel atticu lib. vii; conficis et 
uteris, 


151. Ygrocullurium ad caliginem oculorum, et elaucos, — Pordicis fel Z i, 
mel atticu 4 1, centauriae sucu J£ i; conficis et uteris. 


152, Ygrocullurium ad maculas abstergendas (ad cicatrices inducendas La). — ab 


Leporis fel cum mel equale; miscis et inunguis. 


148, Xyrocollurium ad xyroptalmias et sycoses et putredines et carnes adultes 


crescentes, — Catmias Z x, calciteos Z xx, piperis grana xv, nardu celtices Z i. 
Teris camias et calciteos cum vino; et cu[m] se siccaverit supermittis cellica et 
piper; pulvera facta iterum teris et uteris. 


146. Anacollima ad reuma desiccanda ( reprimendo LL) cleonos. — Ges samia 
dr, smyrnes Z i, mannis Zi. Teris et mittis albumen ovi et inducis in linteo, 
et ponis in toto fronte et tempora *^. 


147. Xyrocollurio caliblefaron pulver ad pulchras faciendas palpebras faciens 
ad infantes maxime : stimeus Z xvi, plumbo husto Z viii, lippidus caleu Z 1, 


croco 4. 3, rose flores Zi, smyrnes nardo indico libano yreus (arrenus Li) piper 
albo ana Z i, dactulorum ossa Z xxx. Omnia mittis in vaso testeo id est in ulla et 
assas fortiter et post haec mittis in mortario et teris supermittis balsamo cocliaria 
duo post haec teris siccas et uteris. [D'après le ms. de Laon et Leipzig. Manque 
dans 621.] 


piseis | ad catarop- La) id est vivum aguentes copisus (acodit 
ο οσα omis copiscis Li) LL. 


35 
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et vulnerat. carnem, Galenus euim testificatur (id est... ες testific, om. Li) sine 
mordicatio esse majore celidonia LL.] 


144. Fgrocollarius Arcigenus : ad caligines et suffusiones oculorum. — Unisci 
piscis * pinguedine quod in ventre inveneris adsumis = iii, scammonia 4 iii. His 
tritis, admiscis cedria — i. Inunguis enim in balneo aut ad solis ardorem ?*, 


149. Ygrocollurius ad sycodes, epanastasis (consurgentes LL), id est consur- 
gentes (om. LL) et ad omnes carnes increscentes (in oculis LL) et ad incanthe- 
das. — Miscos assu Z vi, calcantu Z iii, mel atticu quiato uno, id est <- ii. 


150. ltem aliut ygroculluriam ad callositatem in oculis facta et ad omnem super- 
crescentem carnem. — Calcu cecaumenu Z ii, miseos ustu £ 1, smyrnis Z i, 
erocu Zi, omphaciu Z 1, vini austeru. eyati viii, mel atticu lib. vii; conficis et 
uteris. 


151. Ygrocullurium ad caliginem oculorum, et claucos. — Perdicis fel Z i, 
mel atticu Z 1, centauriae sucu Z 1; conficis et uteris. 


152. Ygrocullurium ad maculas abstergendas (ad cicatrices inducendas La). — a5 
Leporis fel cum mel equale; miscis et inunguis. 


148. Xyrocollurium ad xyroptalmias et sycoses et putredines et carnes adultes 


crescentes, — Catmias Z x, calciteos Z xx, piperis grana xv, nardu celtices Z i. 
Teris camias et calciteos cum vino; et cu[m] se siccaverit supermittis celtica et 
piper; pulvera facta iterum teris et uteris. : 


146. Anacollima ad reuma desiccanda (reprimendo LL) cleonos, — Ges samia 
Z idi, smyrnes Z i, mannis Zi. Teris et mittis albumen ovi et inducis in linteo, 
et ponis in toto fronte et tempora *^. 


147. Xyrocollurio caliblefaron pulver ad pulchras faciendas palpebras faciens 
ad infantes maxime : stimeus Z xvi, plumbo husto £ vii, lippidus caleu Z i, 
croco £ i, rose flores Zi, smyrnes nardo indico libano yreus (arrenus Li) piper 
Albo ana Z i, dactulorum ossa Z xxx. Omnia mittis in vaso testeo id est in ulla et 

assas fortiter et post haec mittis in mortario et teris supermittis balsamo cocliaria 
duo post haec teris siccas et uteris. [D'après le ms. de Laon et Leipzig. Manque 
dans 621.] Jo 


piscis] ad catarop- La) id est aguentes copisus (acodit 
270% 28 Li) uten eciam (ec RTE 4 
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autem sic : In aqua in mense uno mittis fenuculum viride in olla rude extrinsicus 
pice inlita; aqua autem sit pluvialis; tolles maratrum et uteris aqua *. 


102. Confectiones smigmatum et dropaces et psilotron *9'**, Smigma Asclpi. — 
Sales communes frixas, sales ammoniacos, sales cappadocicos frixos, nitru frixu , 
pumice, afronitru albu, baca lauri sicca ana lib. i; elleboru albu, elleboru nigru, 
struthiu, stafidagria, senape, sulfur vivu, pyretru, feclis, scynanthos, cyperu, 
ana —- vi; samsucu, stipteria scistes, galla asiana, gummin, libanotu, alcioniu, 
piper. cacrios, cocumeris silvestris radices, camileontos, ireos, prasiu siccu ana 
Z- ii. Teris cernis et uteris. | | 


163. Snugma ad desiccandum caput. — Cymolia Z ii, nitru, brionia, cocume- 
ris silvestri radices cortices siccas, fabae farina, lupini farina, ana singulas emi- 
nas. Facta pulvera et creta [miscis et La] uteris in balneo; et mox (mirabiliter La) 
adjuvat. 


164. Sapone Constantii. — Balaustia — i, aloe — i$, galla asiana is, 
süpteria scistes — $, libanu ο i $, foliu —- 1$, costu — 1$, sidia 15, spica 
nardi — i $, [106] sapone gallicu = vi, lupini apozima quod sufficit 404%", 


165. Dropar galini. — Colofonia lib. iiij, pytuines lib. iiii, resinae asclosae 
(lignose La) que sola in Italia nascitur lib. iiii ; apocimatos pice sicca lib. iii, cera 
lib. iii, frictes lib. xv, pice bruttia lib. ii, nitru lib. i, asfaltu — vi, galbanes — vi, 
adarces — vi, pyretru < vi, opopanacos — iii, euforviu — iii, elleboru albu 
= 111, piper — tiii, solfor vivu — iii, castoreu ii, ammoniacu thimiamatos — ii, 
stafidagria —- ii, oleu sicioniu lib. i, opobalsamu —- vi; conficis et uteris. 


166. Dropar simplex. Cera lib. 1, pice sicca lib. $, pice bruttia lib. 1, pytuines 


= vi, frictes lib. i; et uteris *920«nio 


167. Psilotra conficienda. — Origa (oriza La) aut fabae farina aut ptisana, co- 
quis in aqua, ct in suco ipso conficis sic : auripimentu —- i, calce viva —- iiii; et 
pos[t] haec addis smyrnes —— i, masticis “ἷ- i, pumice assu —- i, opobalsamu co- 
cliaria duo; conficis et uteris. [ Psilotrum album. — Ad artriticos, podagricos, 
stomacicos et ad omnes egritudines diuturnas (en cursive : i. e terra) sigilla amolu 
— i, cymolia — i, pumice —- i, sandarace ο i, [106 v?] stipteria Z 1, libanu 

Zi, (lithu asiu Zi), stafidagria 7 i, elleboru albu — 1, elleboru nigru — 1, 
aurupimentu — i, [i]sta omnia facis pulvera, et quando vis facere psilotru co- 


e.c 


* Tolles ..... aqua] post haec projecis fenuculum habito apicamenon La. 


v. 96 


20 


3o 
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autem sic : In aqua in mense uno mittis fenuculum viride in olla rude extrinsicus 
pice inlita; aqua autem sit pluvialis; tolles maratrum et uteris aqua *. 


102. Confectiones smigmatam et dropaces et psilotron ** "*, Smigma Asclepi. — 
Sales communes frixas, sales ammoniacos, sales cappadocicos frixos, nitru frixu, 
pumice, afronitru albu, baca lauri sicca ana lib. i; elleboru albu, elleboru nigru, 
struthiu, stafidagria, senape, sulfur vivu, pyretru, feclis, scynanthos, cyperu, 
ana —- vi; samsucu, stipteria scistes, galla asiana, gummin, libanotu, alcioniu, 
piper. cacrios, cocumeris silvestris radices, camileontos, ireos, prasin siccu ana 
^ iili. Teris cernis et uteris. | | 


163. Snugma ad desiccandum caput. — Cymolia Z ii, nitru, brionia, cocume- 
ris silvestri radices cortices siccas, fabae farina, lupini farina, ana singulas emi- 
nas. Facta pulvera et creta [miscis et La] uteris in balneo; et mox (mirabiliter La) 


adjuvat. 


164. Sopone Constantini. — Balaustia — i, aloe —< 15, galla asiana i5, 
stipteria scistes —< 9, libanu — i $, foliu — i5, costu — 15, sidia 1$, spica 
nardi —- i 5, [106] sapone gallicu < vi, lupini apozima quod sufficit *e*"'**, 


165. Dropar galini. — Colofonia lib. iii, pytuines lib. iii, resinae asclosae 
(lignosc La) que sola in Italia nascitur lib. iiii ; apocimatos pice sicca lib. ii, cera 
lib. iii, frictes lib. xv, pice bruttia lib. ii, nitru lib. i, asfaltu — vi, galbanes — vi, 
—- dil, piper — iii, solfor vivu — iii, castoreu ii, ammoniacu thimiamatos — ii, 
stafidagria — ii, oleu sicioniu lib. i, opobalsamu — vi; conficis et uteris. 


166. Dropar simpler. Cera lib. i, pice sicca lib. $, pice bruttia lib. i, pytuines 


= vi, frictes lib. i; et uteris tam, 


167. Psilotra conficienda. — Origa (oriza La) aut fabae farina aut ptisana, co- 
quis in aqua, ct in suco ipso conficis sic : auripimentu —— i, calce viva — iii; et 
pos[t] haec addis smyrnes — i, masticis Z- i, pumice assu —- i, opobalsamu co- 
cliaria duo; conficis et uteris. [ Psilotrum album. — Ad artriticos, podagricos, 
stomacicos et ad omnes egritudines diuturnas (en cursive : i. e terra) sigilla amolu 
— i, cymolia — i, pumice — i, sandarace ο i, [106 v°] stipteria Z i, libanu 

Zi, (lithu asiu ν i), stafidagria i, elleboru albu — 1i, elleboru nigru — i, 
aurupimentu — i, [i]sta omnia facis pulvera, et quando vis facere psilotru co- 


* Tolles ..... aqua] post haec projecis fenuculum habito apicamenon La. 
v. 96 


10 


20 


30 
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halaustia, aut. mali granati corium, aut. galla asiana, aut stipteria, aut ros, aut 
glautiu, aut decoctio myrtae, aut lintisci, aut robi; in aumento autem purum 
medicamen utimur; in statu vero quae digerant et mitigent; in declinatione autem 
quae digerant * tantum; digerit autem nitru £ iii, solfor Z iii, si addatur medi- 
camini ; in statum autem flegmonis quae mitigant et diaforisin faciant sunt admis- 
cendae decoctiones de caricis et forforis et his similia. 


174, Ad synances, — Bisasa medicamen qui facit ad disperatas synances. — 
Anissu + i, api semen i, ameos — i, scinanthos 7 1, stipterin scistes & i, 
ireos — 1, bisasa (ibisas La) qui et armilla vocatur [alii rata agrestis La] Z i, 
cinnamomu + 1, smyrnes 7 i, aristolocia longa ^ 1, cassia ii, erocu magma- 
ios Z idi, rosa sicca À ii, costu iii, hirundinis pullos ustos cinus recens « iii, 
erocu < 15, spica nardi indices ^ ὃν amomu + 5, gallas asianas viii. Teris et 
facta pulvera miscis et uteris medicamen resolutum cum mel. Resolvis autem sic 
in initio cum vino, aut sucos omfacii, aut aizou, nut uvae, aut robi, ant mali 


granati, aut sucos corticis nocis viridis; et haec ad fortia corpora; molliora cor- 


porn, id est infantes, et non graves passiones cum diamaron; aut sucos cerasiae, 
aut plantaginis; similiter in augmentu; in stato autem cum sapa, aut carino, aut 
mulsa, aut apozima ex rosa facta; in declinatione vero cum mel, aut vino mulso, 
aut oxymelle !, Item aliut ad synances. — Gambaros fluviales usti et cum aqua fri- 
gida emina una triti et ad lenteum colati synancico gargarismum hutilissimum 
est ; pingues enim et spissos educit humores, et desicca[t] fortiter et relevat statim 
^ynancicum, 


175. Item aliut ad synancicos, — Stercus canis album tollis et siccas, tritam 
cernis et reponis, et eum opus fuerit resolvis pulver eum mel et tangis loca quae 
patiuntur, Fortiorem medicamen de hoc nullum scias esse (scio La) neque ad 
synances neque ad tunsillarum grandem inflammationem neque ad antiadas pe- 
riculossimam suffocationem; quando. enim vis stereus. album colligere. canem 
elausum aut. legatum, nihil aliut nisi ossa fncis recentia rodere per dies plures 
et fit stercus ejus albus, et neque fetit neque aliquam habit austeritatem odoris; 
et erit hutilissimus ad alia multa ”, 


176. Ad iem demissam , et nimia in- Ad uva inflammatam, ad uvam re- 
Jlammatam, — Conficis medicamen sic :.— laxatam. et. multum pendentem mel 
Mel lib, i, stiptiria humida lib. 5, rosae — lib. i, stiptiria humida lib. i, rose flos 
: flos lib. i, ypocistidos cylu Z v. Coquis lib. i, vpocistidos eylo + vi, coquis stip- 
sipkeria cum mel et sic pulvera super- tira cum melle ita. pulvera mittis © 35 


1 , antem quae dige- 
enmt] nitro ii sulfor Z lit, et uteris La. 
! fResolis 
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balaustia, aut mali granati corium, aut. galla asians, aut stipteria, aut ros, aut 
glautiu, aut. decoctio myrtae, aut. lintisci, aut robi; in aumento autem purum 
medicamen utimur; in statu vero quae digerant et mitigent; in declinatione autem 
quee digerant * tantum; digerit autem nitru Z in, solfor Z ui, si addatur medi- 


camini ; in statum autem flegmonis quae mitigant et diaforrsin faciant sunt admis- 
cendae decoctiones de caricis et forforis et his similia. 


174, Ad synances. — Bisasa medicamen qui facit ad disperatas synances, — 
Anissu «d, apii semen + 1, ameos — i, scinanthos + i, stipteria scistes + i, 
(neos + i, bisasa (ibisas La) qui et armilla vocatur [alii ruta. agrestis La] £ i, 
cinnamomu « i, smyrnes 2 i, aristolocia longa i, cassia «7 ii, croeu magma- 
tos 4 ii, rosa sicca c ii, costu ^ iii, hirundinis pullos ustos eins recens « iii, 
€rocu + i5, spica nardi indices Z 5, amomu 7 $, gallas asianas vin. Teris et 
facta pulvera miseis et uteris medicamen resolutum cum mel, Resolvis autem sic 
in initio eum vino, aut sucos omfacii, aul aizou, aut. uvae, aut. robi, aut mali 
granali, aut sucos corticis nocis viridis; et hace ad fortia corpora; molliora cor- : 
porn, id est infantes, et non graves passiones cum diamaron; aut sucos cerasiae, 
aut plantaginis; similiter in augmentu; in stato autem cum sapa, aut. carino, aut 
mulsa, aut aporima ex rosa facta; in declinatione vero eum mel, aut vino mulso, 
aut oxymelle '. [tem aliut ad synances. — Gambaros fluviales usti et cum aqua fri- 
gula emina una triti et ad lenteum colati synancico gargarismum hutilissimum 
est; pingues enim et spissos educit humores, et desicca[t) fortiter et relevat statim 
»ynancicum. 


75. ltem aliut ad synancicos. — Stercus canis album tollis et siccas, tritum 
cernis et reponis, et cum opus fuerit resolvis pulver cum mel et tangis loca quae 
patiuntur, Fortiorem medicamen de hoe nullum scias esse (scio La) neque ad 
synances neque ad tunsillarum grandem inflammationem neque ad antiadas pe- 
niculossimam suffocationem; quando enim vis stercus album colligere. canem 
et fit stercus ejus albus, et neque fetit neque aliquam habit austeritatem odoris; 
et erit hutilissimus ad alia multa ". 


120. Ad mam demissam , et nimis in-.— Ad. uva inflammatam, ad uvam re- 
— Conficis medicamen sic: laxatam et multum — pendentem. mel 
L Mel lib, i, stiptiria humida lib. 1, rosae. — lib. i, stiptiria humida lib. i, rose flos 
— flos lib. i, ypocistidos cylu Z v. Coquis lib. 1, ypocistidos eylo + vi, coquis stip- 
j stipteria cum mel et sic pulvera super.  tiria cum melle ita pulvera mittis e. 35 


* Nam in initio... aulem quae dige- 
vint] vitro «άν mlfor ii, ot uteris La. 
* fesolyis 





ORIBASE, SYNOPSIS, III. 


albidior stercus. non quando cretam 


comedit sed quando ossa ipsa comedit. 


vel devorant. Nam miratus sum sepius 
ex ipso stercore lupi ligaturam factam in 
linteo et ad collum patienti suspensam 
et maxime si in eo ipso qui dolit loco 
posita est ligaturam mox fugasse dolo- 
rem. Colligis autem stercus non in terra 
jacentem vel qui in terra factus est, 
sed eum qui super fro[n]tices factus est 
quia melior et fortior est illo qui iu 
terra fit aut in terra postea cadit natura- 
liter. Inveniuntur quippe et iu ipso 
stercore ossa; si enim ea terantur et 
dentur calicis bibere amputatur passio ; 
etiam in ligaturis posita eadem pre- 
stant. In potionibus addendum est ster- 
conr aut ossibus dum teruntur salis 
aliquid et piperis : das igitur cum vino 
supule interdum et in aqua. Cum autem 
ligatura adpendere vis de ipso stercore 
vel osso quod cum ipso stercore depo- 
nitur in ilio est alliganda ipsa ligatura, 
corrigia vero sit aut de bove aut de ove 
quem lupus momordit, aut lupo pelle 
excussa est; sin minus de corio cervino. 
Antidotum filonium , anodinon , ad. chol- 
cos. — Crocu .. v, pyretru £ 1, euforviu 
= 1, spica nardi £ à, piper albu ος xx, 
yosciami semen albu © τν, opiu & x, 
mel quod suflicit. Hoc medicamen pro- 
batissimum est. 


183. Trociscos trigonos «t. [nodinus La; erasum in 621] ct desiccativos. — 
Yosquiami semen © iii, apii semen — iiir, anissu 4 d, opiu = 1. Cum aqua facis 
trociscos triobolieos?; das autem. cum aqua frigida unum mane jejuno et unum 


cunti dormito. 


18^. Catapotia ad sitim ralinguendum BDioscorcdi. — Cocumeris domestici se- 


885 


stercus lupi et magis ex eis qui ossa 
comedit, specitur miratus sum enim de 
hoc et adpensus ad collum et saepius 
liberavit, collegi autem debet [94] 
stercus non quod in terra fecerit quia 
inutilis. est naturam. lupi. ut habet 
quemadmodum ad canis novissimum 
pedum levat et si urinam et stercus 
facit super sterpes aut cespites inve- 
niuntur enim in ipso stercore de ossa 
particula, et ipsa ossa terenda sunt ct 
trita potui data sunt collegis cui admis- 
cendum est salis aliquid et piper dan- 


dus est cum vino tenuem, est et quando 


cum aqua damus àdpensum vero stercus 
ipse ut ossum qui cum ipso stercore 
invenitur ad iliacum filone cum filomi- 
nis ad regia validum est maxime autem 
valior est securior vivis aut oves quae 
lupus laniavit sed corrigia si minus sit 
de corio cervino. (Ms. de Laon.) 


* Trioboleos uno pinso siliqua. xii (da m. Li) La. 
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albidior stercus. non quando. cretam 


comedit sed quaudo ossa ipsa comedit. 


vel devorant. Nam miratus sum sepius 
ex ipso stercore lupi ligaturam factam in 
linteo et ad collum patienti suspensam 
et maxime si in eo ipso qui dolit loco 
posita est ligaturam mox fugasse dolo- 
rem. Colligis autem stercus non in terra 
jacentem vel qui in terra factus est, 
sed eum qui super fro[n]tices factus est 
quia melior et fortior est illo qui in 
terra fit aut in terra postea cadit natura- 
liter. Inveniuntur quippe et in ipso 
stercore ossa; sí enim ea terantur et 
dentur calicis bibere amputatur passio; 
etiam in ligaturis posita eadem pre- 
stant. In potionibus addendum est ster- 
cori aut ossibus dum teruntur salis 
aliquid et piperis : das igitur cum vino 
supüle interdum et in aqua. Cum autem 
ligatura adpeudere vis de ipso stercore 
vel osso quod cum ipso stercore depo- 
nitur in ilio est alliganda ipsa ligatura, 
corrigia vero sil aut de bove aut de ove 
quem lupus momordit, aut lupo pelle 
excussa est; sin minus de corio cervino. 
Antidotum filonium , anodinon, ad chol- 
cos. — Crocu .. v, pyretru zc i, euforviu 
& 1, spica nardi © 1, piper albu — xx, 
yosciami semen albu © xx, opiu 4 x, 
mel quod sufficit. Hoc medicamen pro- 
batissimum rest, 


885 


stercus lupi οἱ magis ex cis qui ossa 
comedit, specitur miratus sum enim de 
hoc et adpensus ad collum et saepius 
liberavit, collegi autem. debet [94] 
stercus non quod in terra fecerit quia 
inutilis. est naturam. lupi ut habet 
quemadmodum ad canis novissimum 
pedum levat et si urinam ct stercus 
facit super sterpes aut cespites inve- 
niuntur enim in ipso stercore de ossa 1^ 
particula, et ipsa ossa terenda sunt et 
trita potui data sunt collegis cui admis- 
cendum est salis aliquid et piper dan- 
dus est cum vino tenuem, est et quando - 
cum aqua damus adpensum vero stercus 1 
ipse ut ossum qui cum ipso stercore 
invenitur ad iliacum filone cum filomi- 
nis ad regia validum est maxime autem 
valior est securior vivis aut oves quac 
lupus laniavit sed corrigia si. minus sit 2^ 
de corio cervino. (Ms. de Laou.) 


183. Trociscos trigonos at [ nodinus La; crasum in 621} ct desiccativos. —- 


Yosquiami semen — iii, apii semen < iiii, anissu z ii, opiu = i. Cum aqua facis 


trociscos triobolieos?; das autem. cum aqua frigida unum mane jejuno et unum. 5° 


eunti dormito. 


184. Catapotia ad sitim cstinguendum Dioscorcdi. — Cocumeris domestici sr: 


* Trioboleos uno pinso siliqua xii (dam. Li) La. 
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188. Ad epilempsia Galini, dia scilles. — Melitiron, id est mel scilliticum, 
quem conficis sic : praeparas vasum non picitum testeum et scillae intrinsicus 
manibus contrita minutatim mittis in vas suprascripto, et ponis coperculum et 
ligas diligenter de aluta, coopertum mittis sub terra dicbus canicularibus a parte 
meridiana; a borea vero protegis ne vento vexetur. Et erit sub terra diebus xl; 
leviter autem gyras eum in aliam partem ipsum vas, ut a sole calefiat, sed ip- 
sum vas sol non videat dum gyratur, terra autem in qua positus est sit humecta 
ex omni parte; transactos autem xl dies levas vas et solvis, tollis scilla et expri- 
mis, et sucus ejus mittis in vas aeneum, et alium mel tantum dispumatum addis, 
et bulliat donec ad mellis revertatur grassitudinem, lento igni coquis et in vaso 
vitreo reponis; et dabis epilempticis per singulos dies coclearium unum ple- 
num, infantibus minorem, majoribus autem coclearem dabis marem, aliquibus 
etiam et duo dabis coclearia. Illum autem corpus scillae quod expressum cst teris 
et solvis cum mel et dabis ut supra. Operatur enim non multum minus a suci 


confectionem 4, 


189. Ad vocem asperam (raucam La) trociscus. — Senape frixu et tritu vel 
cretu subtili tricoscino Z ii, piper subtiliter tritu Z i. Cum mel colligis non cocto 
et facis trociscos [113 v°] pensum obulo uno. Tunc unum trociscum dabis ad 
manducandum. Mordicationem quidem et calorem in faucibus non modicam 
excitat, sed arteriam facit lenem et emendat raucitatem. 


190. Item aliut. — Quod sub lingua tenetur ad fabae magnitudinem et dum 
se liquat, cum ipsa saliva glutiat fortiter; arteriae desiccat musculos, arteriaca 
quac lenit et temperat arteriam. Recipit haec : Glyciriza Z xii, cassia Z iiii, 
crocu Z it, smyrnis Z ii, foliu ii, celtica £ ii, libanu Z ii, ypocistidos cylu 
4 ii, liciu Z ii, gummen z ii, licium smyrnes et gummin. Tundis cum mel, 
cetera pulvera tricoscinata supermittis; et cum bene cum mel fuerint omnia per- 
mixta addis terebenthena Z ii. 


191. Dioporos ad dysintericos et cyliacos. Mala granatas *N: xx, integras, mala 
cytonia "Ν΄ xx, rosa sicca £i, prumnia £ ii, sorba £ ii, pira terentina *N: xx, mela 
caudiana xxx, ros syriacu £ iii, mustum valde dulcissimum £ xlviii. Coquis simul 
poma suprascripta donec mellis habeat spissitudinem, ita ut de duas partes plus 
decoquat, et reponis in vaso testeo novo et dabis ex eo cocl. ii, vel iii ***. 


192. Anodinum antidotum mirabilem. Ad omnia que priores facire possunt me- 
lior est; ct dicitur diapente. Storace, asaru, opiu, yosquiami semen albu, casto- 


10 


19 


29 


29 


Jo 


reu , aequalia pondera; mel quod sufficit, ct das orobi magnitudinem in mulsa ** *, 35 


* Et ..... vel iii om. La. 
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fastidiosis et qui non bene digerunt escas. — Conficitur autem sic : Cydonia ma- 
jora et suavia sucus earum £ ii, mel dispumatum optimum £ ii, aceli emina; 
miscis simul et coquis ad lentos carbones; mediocriter dispumas et miscis gin- 
giver 77 11, piper albu — ii; et sic iterum ad carbones coquis usquo ad mellis 
grassitudinem'*. 


197. Antidotum genofilu. Qui facit ad vissicae ulcera et renum et lapides frau- 
git. — Cassia fistula ^ i, saxifraga — iii, vittonica cyperu, petroselinu, costu, 
tribolu, ligu, spermu, lini semen frixu ana ii, foliu, spica nardi, asaru, dip- 
tamnu, baca lauri, ocimu semen ana — i, gingiver Z ii, appii semen + i 5, 
nocli piniu ο vi, mel lib. ii. In balneo, aut ante balneum cum vino et mel, aut 
cum crisattico, fabae magnitudinem ". 


198. De cutharticis confectionibus. Picra galini. Aloe «ὁ c, cinnamomu £ vi, 
spica nardi Z vi, xylovalsamu 4 vi, mastice «ὁ vi, asaru « vi, crocu « vi. Ego 
autem aloc misi £ xc, et crocu < v; ceteras vero species ana c vi. Dosis autem 
est Li. — ltem si in parvo volueris conficere : aloe /p xxx, cassia /p iiii, spica 
nardi fp ii, xylobalsamu /p ii, mastice fp ii; asaru /p ii, crocu sili x. 


199. Cathartica [ad centrem deponendum La] oxygaru. Gingiver + i, scammo- 
nia — i, aloe — iii, acetu et liquamen, aeminas singulas. 


200. Catapotia quae apta sunt stomacho et sine lesione, et ventrem malaxaut, 
ct typus amputant. — Aloe — ii, absenti sucu — iii, scillae incardiu — i. Scilla 
mittis in passo fermento et coquis in forno, et cum panis coctus fuerit tollis ct pen- 
sata mittis in mortario et teris bene; supermittis sucum absenti et aloe trita super- 
spargis; teris bene et mixta omnia facis catapotia ciceris magnitudinem, et das 
eis qui a diuturnam aegritudinem tarde convalescunt duas aut tres eunti dormito 
aut jejuno mane [et non cito reparantibus secundum virtutem La). 


201. Catapoua [scammona La] : diacridiu + i, aloe 2 i, coloquintidos interio- 
nis Z iii, bdelliu £ iii, mastice Z i1, abse[n]t sucos c ii, brassicae sucus £ ii. 
Conficis ct facis catapotia ervi magnitudinem et das xvi, xviii, xxi, et qui typum 
patiuntur das vii, xi, xiij, xv. Quod si flegma deponere volueris aut fortiorem fa- 
cire, addis euforbiu Z i, in omni confectione (massa L ) **. 


cridiu Z iii, mel dispumatu quod sufficit. Dosis £ ii. Datur maxime ictericis !*^*. 


΄ 


203. Pastillus cutarticus. Diacridiu 2 ni, euforviu Zi iiit, piper — un, foliu 


« in, mel lib. i. Dosis 7^ 1%. 
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nia Z iii, petroselinu Z 1, piper £ 1, gingiver c 1, facto pulver, uteris. (Voyez 
ch. 206.) 


210. Hufu gera. Coloquintide interionis Z xx, camedreus, agaricu ana c x. 
sagapino < viii, petrosilino 4 v, aristologia rotunda Z v, piper albo c v, cenna- 
momo aut cassia fistula duplo, spica nardi, croco, smyrnes, puleiu ana 2 iiii, 
Omuia haec tricoscinata cum mel miscis et das ex eo quam plurime Z iiii, in 


mulsa. [ D'après La.] 


211. Catharticu Licu auctoris dulcis 
ad capiendum. Scammonia cum sale 
quam albissima teris diligenter et sic 
coquis in buxide plumbea duplici vaso. 
Modus autem coctionis hoc modo fit : 
ponis in buxide plumbea fistula aut 
canna per quam super aqua respiret; in 
qua buxide mittis scammonia quae cum 
sale trita est, et mittis buxide in vaso 
aqua plenum, ita ut fistula caput foras 
teneat quae fixa est in buxide in qua 
aqua ubi bullit mittis aer[v]us, id est 
hervu. Et quando aervus coctus fuerit 
tollis desuper focum, et sublata buxide 
cum se refrigeraverit tollis et uteris, 
tritum solum aut mixtum cum piper 
albo ut sit suavior ad accipiendum. Si 
enim sic confecta detur sic scammonia 
neque ori neque stomacho insuavis erit 
catarticus, et nihil minus purgat. 


Catharticum Lycu. Scammonia cum 
sale quam candidissima teris quam 
diutissime, ita coquis in buxide plum- 
bea duplex cst foramen auliscum in se 
in qua scammunia cum sale trita mittes 
et adponis in caccavello aereo, coquis 
donec se aerus coquat in buxide plum- 
bea cum pusca aut aqua sufficienter 
cocta, cum autem coxerit infrigdit sc 
medicamen in ipsa buxidem tollis et 
iterum teris ipsum solum aut cum 


piper albo. 


212. Aliut catharticum elefantiosis. Accipis coloquentidam unam majorem οἱ 


infundis oleo bono nocte et die una, et effundis oleum in vas alium, et in olla 
rude! coquis coloquentida cum aqua donec remaneat pars tertia; et sublata colo- 
quentida in aqua ipsa mittis semula quantum sufficiat, cui admiscis ellehoru ni- 
gru 4 i, scammonia 4 i; et agitas cum surculo aneti; et5 cum fuerit coctum facis 
pilulas et das^. 


213. Unguentum catharticum ant et movit ventrem. Stipteria cum mel trita. οἱ 


. rude] nova La. 
. Cum fuerit... 


lanc magnitudinem pelos ut gluttiat La 


L.. 
s L.. das | facis abol- * L... surculo] testucas La. 


[^] 
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halaustia, aut mali granati corium, aut galla asiana, aut stipteria, aut ros, aut 
glautiu, aut decoctio myrtae, aut lintisci, aut robis in aumento autem purum 
medicamen utimur; in statu vero quae digerant et mitigent; in declinatione autem 
quae digerant* tantum; digerit autem nitru Z iiii, solfor Z iii, si addatur medi- 
camini ; in statum antem flegmonis quae mitigant et diaforisin faciant sunt admis- 
cendae decoctiones de caricis et forforis et his similia. 


174. Ad synances, — Bisasa medicamen qui facit ad disperatas synances. — 
Anissu — i, apii semen + i, amens — i, scinanthos + i, stipteria scistes + i, 
ireos + i, bisasa (ibisas La) qui et armilla vocatur [alii ruta. agrestis La] Z i, 
cinnamomu - i, smyrnes À 1, aristolocia longa ^ i, cassia + ii, erocu magma- 
los + ii, rosa sicca 7 il, costu + iii, hirundinis pullos ustos cinus recens 7 lit, 
erocu + i$, spica nardi indices + ὃν amomu + $, gallas asianas viii, Teris et 
facta pulvera miscis et uteris medicamen resolutum eum mel. Resolvis autem sic 
in initio cum vino, aut sucos omfacii, aut aizou, aut. uvae, aut. robi, aut mali 
granali, aut sucos corticis nocis viridis; et haec ad fortia eorpora; molliora cor- 
pora, id est infantes, et non graves passiones cum diamaron ; aut sucos cerasiae, 
aut plantaginis; similiter in augmentu; in stato autem cum sapa, aut carino, aut 
mulsa, aut apozima ex rosa facta; in declinatione vero cum mel, aut vino mulso, 
aut oxymelle '. Item aliut ad synances. — Gambaros fluviales usti et cum aqua fri- 
gula emina una triti et ad lenteum colati synancico gargarismum hutilissimum 
est; pingues enim et spissos educit humores, et desicca[t] fortiter et relevat statim 


175. Item aliut ad synancicos, — Stercus canis album tollis et siccas, tritum 
cernis et reponis, et cum opus fuerit resolvis pulver eum mel et tangis loca quae 
patiuntur, Fortiorem medicamen de hoc nullum scias esse (scio La) neque ad 
aynances neque ad tunsillarum grandem inflammationem neque ad antiadas pe- 
riculossimam suffocationem; quando enim vis stereus. album colligere. canem 
clausum aut legatum, nihil aliut nisi ossa facis recentia rodere per dies plures 
et fit stercus ejus albus, et neque fetit neque aliquam habit austeritatem odoris; 
et erit hutilissimus ad alia multa ". 


170, Ad uvam denussam , et nimis tn- 
flammatam. — Conficis medicamen sic : 
Mel lib, i, stiptiria humida lib. i, rosae 
— lios lib. i, ypocistidos eylu Z v. Coquis 
alipteria cum mel et sic pulvera super- 

* Nam in inilio aulem quae dige- 
o or ti meds deter La. 


Ad uva inflammatam, ad uvam re- 
laxatam et multum — pendentem. mel 
lib. 1, stiptiria humida lib. i, rose flos 
lib. 1, ypocistidos cylo vi , coquis stip- 
tira eum melle ita. pulvera mittis e 


* Quando multa] quando 
Biene c rr eem Lena: En 


eolligendus et albus stereus La, 
56, 
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ADDITIONS AU, TEXTE D'ORIBASE 


FOURNIES 


PAR LE MANUSCRIT DE PARIS 621 


ET PAR LES MANUSCRITS DE LAON ET DE LEIPZIG. 


(1) Ce qui est entre deux crochets provient des manuscrits de Laon, dont je 
reproduis le texte, et de Leipzig. Vers la fin du chapitre, la traduction diffère 
assez notablement de celle de 621, je reproduis ici cette fin : Cum autem coctus 
fuerit medicamen amolintus factus levatur; ipsius quidem emplastrum usus ad 
sanguinentes facit plagas et ad cicatrices difficiles in corpore veniente et senus 
(sive Li) vulnerum gluttinat oleum autem resolutum ad omnes uterc inflamma- 
tiones in podagras et artreticas passionis in omni tempore quando nimis sunt do- 
loris in inguinis ct fimas in inhusturis. Cymithilis in fracturis et in reumaticis 
passionis omnibus; cum autem solvitur mensura sit medicamini modice amplius 
oleum et magis aestate ut sint decem unc. medicaminis novem autem olei ad pla- 
gas autem et vulnera aequali pondera medicaminis ct cera et olei ad osso (ure Li) 
solvuntur. 


(2) Le manuscrit 621 ajoute : Si autem circa ora vulnerum rovorat (roborata?) 
inflammatio fuerit, resoluto cum oleo medicamen, et cum se ceperit refrigerare, 
malaxas manibus et paulatim vinum superfundis tantum quantum totum imbibat 
et fiat embroca. Hoc etiam ad splenis tumorem mirabiliter facit. Nunc autem 
medici ad resolvendum medicamina aequala pondera pastillum medicaminis, et 
oleum et cera resolvunt et sic utuntur. — Emplastrum [a]cirra Gallieni ( voy. Gal. 
Sec. gen. IV, 14; t. XIII, p. 759) qui non recipit cera. Oleum vetus Z iii, acetum 
acrum ς i, mittis in olla rude majore, ipsa autem olla ante pridiem infundis in 
aqua, et sic post pridie mittis oleum ct acetum ct coquis lento igni quo usque 
consumatur acetus et habeto species tritas et tricocinatas, quales sunt lytarguiru 
lib. iii, calciteos iii, catmias iii, lepidos cyprios iii in xystu iii, unamquamque 
*peciem siogulatim habeto tritas, et primo mittis lytharguiru et movis cum spa- 
tula dactulycia et coquis ut fiat amolintum et sic mittis calciteos et cadmia et lip- 
pida (?) et deponis ulla ab igne, ct cum se modicum refrigeraverit, sic addis iu (?) 
elles coquis donec venum fiat; haec sine cera conficitur, sed facit ad 
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albidior stercus. non quando. cretam 


comedit sed quando ossa ipsa comedit. 


vel devorant. Nam miratus sum sepius 
ex ipso stercore lupi ligaturam factam in 
linteo et ad collum patienti suspensam 
et maxime si in eo ipso qui dolit loco 
posita est ligaturam mox fugasse dolo- 
rem. Colligis autem stercus non in terra 
jacentem vel qui in terra factus est, 
sed eum qui super fro[n]tices factus est 
quia melior et fortior est illo qui in 
terra fit aut in terra postea cadit natura- 
liter. Inveniuntur quippe et in ipso 
stercore ossa; si enim ea terantur et 
dentur calicis bibere amputatur passio; 
etiam in ligaturis posita eadem pre- 
stant. In potionibus addendum est ster- 
con aut ossibus dum teruntur salis 
aliquid et piperis : das igitur cum vino 
supüle interdum et in aqua. Cum autem 
ligatura adpendere vis de ipso stercore 
vel osso quod cum ipso stercore depo- 
nitur in ilio est alliganda ipsa ligatura, 
corrigia vero sit aut de bove aut de ove 
quem lupus momordit, aut lupo pelle 
excussa est; sin minus de corio cervino. 
Antidotum filonium , anodinon , ad choli- 
cos. — Crocu v, pyretru £ 1, euforviu 
= 1, spica nardi © i, piper albu — x, 
yosciami seinen. albu Z xx, opiu = x, 
mel quod suflicit. Hoc medicamen pro- 
batissimum est. 
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stercus lupi ct magis ex cis qui ossa 
comedit, specitur miratus sum enim de 
hoc et adpensus ad collum et saepius 
liberavit, collegi autem. debet. [94] 
stercus non quod in terra fecerit quia 
inutilis. est naturam lupi ut habet 
quemadmodum ad canis novissimum 
pedum levat et si urinam et stercus 
facit super sterpes aut cespites inve- 
niuntur enim in ipso stercore de ossa 1» 
particula, et ipsa ossa terenda sunt ct 
trita potui data sunt collegis cui admis- 
cendum est salis aliquid et piper dan- 
dus est cum vino tenuem, est et quando 
cum aqua damus adpensum vero stercus 1 
ipse ut ossum qui cum ipso stercore 
invenitur ad iliacum filone cum filomi- 
nis ad regia validum est maxime autem 
valior est securior vivis aut oves quac 
lupus lantavit sed corrigia si minus sit »^ 
de corio cervino. (Ms. de Laon.) 


a) 


133. Trociscos trigonos ut | nodinus La; erasum in 621| ct desiccativos. — 


Yosquiami semen © iii , apii semen 4 


trociscos triobolieos ^; das autem. cum aqua frigida unum mane jejuno et unum | 3» 


cunti dormito. 


184. Catapotia ad sitim ea tinguendum Phoscorcdi. — Cocumeris domestici sce- 


* Trioboleos uno pinso siliqua. xii (dam. Li) La. 
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inbibat quod miseris et unum corpus fiat. Sit autem quod supermittis tertia pars 
ab olco. Uteris autem ad cos qui in publico fortiter fuerunt caesi; vel membra 
eorum fucrint rasa, aut in cede fucrint conlisi, aut ex alto cadentes leduntur, οἱ 
livida membra et contusa fiunt. 


(5) Le manuscrit 62 : ajoute trois recettes: Emplastrum diafonfoligon apuloticon : 
Psimitiu — ii, catmias — ii, molibdenis — i, adapes porcinas recentes — ini, 
cera — vi,oleu myrtile aut roseu lib. i. Conficis et uteris. — Emplastrum diafon- 
foligon bonum : Fonfoligos £ iii, psimithiu 4 iii, lytharguiru  iiii, ladanu 7 i, 
acacia Z ii, oleu myrtile 7 viii, cera -7 iii, vitella ovarum novem. — Emplastram 
alium diafonfoligos : Catmias it, stibcos  üi, litharguiru -7 ii, psimithiu 7 ii, 
fonfoligos -^ ii, oleu roseu ^ i (in alio oleu roseu »- viii), cera - iii (in alio 
pumica) adapes anserinas ον» ii, adapes gallinacias ο» ii, sucus strignu quod suflcit. 
Hoc Martyrius confciebat. 


(6) Ici le manuscrit 621 ajoute : Emplastrum immotum quem accepi a Martyrio 
arciatro Ravenna, qui facit ad vulnera profunda replenda vel purganda, et celeriter 
ad sanitatem perducit. — Calciteos crudu ^ i, catmias — iii, lepidos calcu + i, 
calcu cecaumenu i, libanu i, therebintina 7 ii, cera ^ tiii, olcu roscu - iiii. 
Sicca omnia teris et tricoscinas, et mixta in mortario pulvera et cetera resolutas 
supermittis et uteris. Solvis medicamen cum oleo roseo aut cum oleo commune 
et infusos lenteos, id est mutaria, in vulnus mittis et desuper ipso medicamen 
ponis. — Emplastrum cui supra Diascordu ; id est Martyrii. — Nitru  vii, colo- 
fonia lib. i, cera lib. i, oleu lib. iii, alci spicos numero quiuquoginta; conficis et 
uteris ad plurima. 


(7) Ici le manuscrit 621 ajoute : Emplastrum diapsimithiu, ad scabiosos et ad 
conbustos et ad effersuras ignitas : Psimithiu ^ iiii, lytharguiru  üï, cera lib. i, 
oleu roseu lib. i. Conlicis et uteris. 


(8) Ici le manuscrit 621 ajoute : Emplastrum barbara Galiini. — Ad splenicos 
et ad stomaticos pladuntas, et ad flegmones, ad interocelicos, et ubicumque de- 
siccare volueris tumores; et glutinat. (Voy. Gal. Sec. gen. II, 32; t. XIII, p. 555- 
561.) Cera terebenthina, pice sicca, asfaltu judaicu, colofonia ana lib. singulas, 
iu, xystu, psimithico, miseos, calcantu , stipteria, scistes, libanu, galla asiana, 
aloe, lepidos cyprios, origanu, ammoniacu, thimiamatos, ana unc. singulos, 
oleum lib. i; acetum quod sufficit. — Emplastrum angelicon, faciens ad omnes 
passiones et ad omnes vulnera malitiosa, et ad sinus vulnerum, et ad panno- 
closa, et multos sinus implicitas vulnera; emplastro solo utentes, ante aqua ma- 
laxato medicamen. Conficitur autem sic, cera, colofonia, senape, frigiu, ana 
libras duas semis, lauri baca libras v, nitru alex. 
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^ xiii. Que solvenda. sunt. resolvis et 
levas de foco et mittis tritum asfaltum, 
tepidum autem factum mittis farina lolii 
et superspargis acetum » iiij. Facit ad 
mamillarum duritias pessimas. Neque 
plus desiccativum aut. anodinon aliter 
poterit medicamen. | 


Emplastrum usia. — Qui baec habit, 
substantiam magnam habit; facit enim 
ad omnem duritias, et ad ossorum luxa- 
turas οἱ dolores articulorum et laterum, 
ad cancros οἱ cyradas, et ad infisimata 
et ad tumores omnes, et ad vulnera ct 
syringia et acyronia vulnera, et ad bes- 
tarum vel serpentium morsos, ad frac- 
turas, ad inpetigines; ad ydropicos des- 
peratos et tumidos vel aqua plenos, 
desiccat et curat et ad sanitatem per- 
ducit; surculos cannas, sudes inpositus 
extrahit; epar et splen inpositus curat, 
et ad pedum dolores podagras amputat, 
οἱ aemoptoicis  deforis positus sanat; 
cefalargicis in fronte. positus tollit do- 
lorem, nec non et acmigranicis, splen 
autem in dies septe curat; conficitur 
autem sic eu ii B, litharguiru ν- ii B, 
psimithiu — ii B. lepidos calcu — i, li- 
banu - iid, aut ο 1, asfaltu ^ viii, 
tereventhines - x, pice sicca - viii, 
oleu aut butyru lib. i; iu, litharguiru, 
psimitiu, lepida, livanu fundis tricos- 
cinas et teris cum aceto ad omnem sup- 
tilitatem, ceteras autem. species que 
solvenda sunt resolvis, in caccavo cum 
asfalto trito coquis et in mortario super- 
fundis, teris fortiter et facis mandalia et 
uteris. 
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alia confectio dia eron, pice lib. ii, pi- 
+ iii, aspaltu cretu — ii y, lolii farina 
+ i. Conficis ut dictum est; facit ad 
omnia , maxime ad inflammationes. 


Emplastram usia. — Usia substantia 
dicitur. Qui hoc habet medicamentum 
substantiam habet. Facit autem ad om- 
nes duritias et fracturas ossarum £d do- 
loris articulorum. vel laterum, ad 
cangrenas, ad ciradas, ad fimata, ad 
tumoris, ad ulcera et ad siringia, ad 
cyroma, ad serpentium morsum, ad 
luxum, ad inpetigines , ad eos qui aqua 
replentur et ydropici fiunt, curat, 
spinas [cannas Li] filicis inposita ex- 
trahit, et ad epar et ad splen, facit 
etiam ad podagras (et ad artritica Li) et 
ad emoptoicus οἱ ad cefalargicus οἱ 
emigranicus, splen autem in diebus 
septem curat inpositus. Conficis autem 
sic, in zi y, lithargyrum 7 ii y, psy- 
mithiu — 1 y, lipidus calcu — i, libano 


+ ΜΗ, ΔΙ menus — i, aspalto 7 viii, 


(add. marg. : calcu. cecaumenu — 1), 
terebentina lib. 1 — viii, pice sicca 
lib. ii Z viii, (add. marg. : oleo et bu- 
tyro lib. 1). Iu, lithargyru, psymithin, 
lipida libano tundis cernis et teris, et 
iterum -cum acetum diligenter, cera 
autem resolvis in caccavo, aspalto vero 
teris et mittis in caccavo (asp. .... in 
cacc. om. Li) et resolvis omnia super- 
fundis in mortario et malaxas et facis 
mandalia. 


Les chapitres 15, 16 et 17 sont tires du manuscrit de Laon, qui remplace 
les chapitres 18-20 par deux recettes intitulées, l'une : ltem alia clefantini emplas- 


v. 


27 
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pusca. Ad mulierum passionis et ad paronicia et ad puguis scaviosas et ad intero- 
celieus [in suis pedibus revocat intestina et corocelicos Li] sanat et sens vulne- 
rum gluttinat, est autem et hoe opus (acopum Li) mirabilis resolutus et imunetus 
et malaginati modum inpositus , [sirancicis autem circa fauces et collum inponi- 
war Li] et ad mamillis passionibus et ad ex omfalosidis (ad umíalos Li) ad umbi- 
licum praeminentes et ad cartilaginis fractas gluttinat (om. L) et ad incisas et ad 
nares et aures fractas gluttinat, facit et ad carnis de feris comestas, linisorsimi 
(leonis ursi simii Li) corcodili , scorpionum, aspidum [et omnium Li ] serpentium 
et ad hominis morsum et ad haec omnia hujus medicaminis potentia facit. proba- 
tim à nobis. Conficit autem sie. Omnes species suprascriptas tundis et cernis et 
Merum simul mixta pulvera teris cum aceto in sole in diebus sex et post dies sex 
remittis terebentina, colofonia, galbana, cera, propoleus, ammoniaeum oleum, 
et cum se omnia remiserit facit eum. 


[12) Les manuscrits de Laon et Leipzig intercalent ce qui suit : Et post haec 
amceipies cera ( resina Li] colofonia Z xliii, cera. iii, oleum «7 ii, et sucus de 
salice quos colas eminam, resina cum oleo coquis ad ignem mollem donec per 
homino et ( pirom inonet Li) anatribomenus therea appareat. et egestum igniste , 
post haec mittis cera et postea cum bene habens apparuerit lovas ab ignem olla et 
sie mitlis sucus de salice factus ana modice satis (om. Li) et post hace reponis 
super ignem et coquere oportet mitius donec fluat, supermixtum enim (lenem Li) 
medicamen hoc modo in vasum marmoreum nitidum aut aereum lenis superstil- 
lans partem de sucus et postea. ipsum medicamen ibidem recondis, malaxas et 
uteris, 


(13) Le chapitre 22 est placé aprés le 34* dans le manuscrit 634, qui omet le 
chapitre 23 et la première recette du chapitre 24, laquelle recette se trouve, 
ainsi que le chapitre 23, dans le manuscrit de Laon. 


(14) Lei les manuscrits de Leipzig et de Laon donnent un Emplastrum asia que 
J'ai mis, à la note 10, en regard du méme Emplastrum dans le manuscrit 621. 


[15] L'Emplastrum ad fagidinica manque dans le manuscrit 625, mais il se 
trouve dans le grec et dans les manuscrits de Laon et de Leipzig. Je reproduis iei 
le texte de Laon : Emplastrnm ad fagidinica ulcera et cancrosa. — Adamantus 
ibiscum viridem aut siccum supermittis sevum hireinum et oteris, Si autem ni- 
suis infusus fuerit ulcus adponis mutaria sicca et superponis sem cum eviseum 
uteris autem et curationis — 


[16] Τοἳ les manuscrits de Laon et Leipzig insèrent une recette qui manque 
dans le manuscrit 621 et dans le. grec. Je reproduis le texte de Laon : tem ad 


i. 





ORIBASE, SYNOPSIS, III. 891 


nia < iini, petroselinu Z i, piper Z i, gingiver < i, facto pulver, uteris. (Voyez 
ch. 206.) 


210. Rafu gera. Coloquintide interionis « xx, camedreus, agaricu ana Z x. 
sagapino < viii, petrosilino Z v, aristologia rotunda «ό v, piper albo Z v, cenna- 
momo aut cassia fistula duplo, spica nardi, croco, smyrnes, puleiu ana Z iii, 
Omnia haec tricoscinata cum mel miscis et das ex eo quam plurime < iiii, in 


mulsa. [D'après La.] 


211. Catharticu Licu auctoris dulcis 
ad capiendum. Scammonia cum sale 
quam albissima teris diligenter et sic 
coquis in buxide plumbea duplici vaso. 
Modus autem coctionis hoc modo fit: 
ponis in buxide plumbea fistula aut 
canna per quam super aqua respiret ; in 
qua buxide mittis scammonia quae cum 
sale trita est, et mittis buxide in vaso 
aqua plenum, ita ut fistula caput foras 
teneat quae fixa est in buxide in qua 
aqua ubi bullit mitüs aer[v]us, id est 
hervu. Et quando aervus coctus fuerit 
tollis desuper focum, et sublata buxide 
cum se refrigeraverit tollis et uteris, 
tritum solum aut mixtum cum piper 
albo ut sit suavior ad accipiendum. Si 
enim sic confecta detur sic scammonia 
neque ori neque stomacho insuavis erit 
catarticus, et nihil minus purgat. 


Catharticum Lycu. Scammonia cum 
sale quam candidissima teris quam 
diutissime, ita coquis in buxide plum- 
bea duplex est foramen auliscum in se 
in qua scammunia cum sale trita mittes 
et adponis in caccavello aereo, coquis 


donec se aerus coquat in buxide plum- | 


bea cum pusca aut aqua sufficienter 
cocta, cum autem coxerit infrigdit se 
medicamen in ipsa buxidem tollis et 
iterum teris ipsum solum aut cum 


piper albo. 


219. Aliut catharticum elefantiosis. Accipis coloquentidam unam majorem et 


infundis oleo bono nocte οἱ die una, ct effundis oleum in vas alium, et in olla 
rude' coquis coloquentida cum aqua donec remaneat pars tertia; et sublata colo- 
quentida in aqua ipsa mittis semula quantum sufficiat, cui admiscis elleboru ni- 
gru 4 i, scammonia z i; et agitas cum surculo aneti ; οἱ ὅ cum fuerit coctum facis 
pilulas et das”. 


213. Unguentum catharticum ant et movit venirem. Stipteria cum mel trita et 


! lanc magnitudinem pclos ut gluttiat La 


^ 1... surculo] testucas La. 


. rude | nova La. 


L.. 
5 L... Cumfurrit..... das | facis abol- 


10 


15 


20 


Jo 
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uliud catagmaticam emplastrum. — Precipuus est ad fracturas cum vulnerationem 
et sine vulnerationem haec habes alterum medicamen opus non habet, recipit 
haec lithargyrum — 1, cera 7 v, pice — 1, sevo vitulino — i, iu, xistu unc. ii, 
"terebentinis Z x, libanoZ x,oleo cecino cotila i, galbanu Z x, opopanacus z viii, 
acetum quod sufficit. — Item aliud istius non minorem , dicitur autem magnus satis, 
lithargyrum — i, sevo taurino & i, libano 7 i, pice liquida libra una, opo syco- 
morum lib. i, terebentinis ^ x, cera 7 v, oleo cecino + i, aut oleo vetus cotila 
una, iu xistu 4. viii, galbanu Z viii, opopanacus z viiii, acetum quod sufficit. 
(Item aliud — sufficit om. Li) Coquis hoc modo, mittis in ulla lithargyrum cum 
oleo cecinu aut vetus et sevo taurino, et coquis usque admolentum fiat; post haec 
mittes cera et terebentina adhibe et alio vaso cocto opo sicomoron et picem donec 
quod sufficit et sic mittis ubi lythargyrum coxisti in prima ulla esta ubi pix cocta 
est coquis donec bene misceantur [v*] et deponis caccabum de focum ct mittes 
galbanum ; iu autem et opopanacus habeto in mortario cum aceto trito et libano, 
post haec infrigidas et infundis in mortario, coquis autem ct supradicta imples 
hoc modo. — Jtem aliud diapente, cera pice frictis ana libra una, galvanis 7 1, 
opopauacus — i, vino bono quod sufficit. 

Oxyru crocera , facit epaticis, spleneticis ypocondriae tensionis nefreticis et ad 
omnes nervorum passiones, pleureticis, peripleumoniticis, artriticis, sciaticis ct 
ad nervorum contractiones et luxus et fracturas et incisis nervis, solvit autem ct 
omnes duritias et ad serpentium morsum et canis rabidi morsum. Pice sicca bru- 
tia lib. ii, cera lib. 1, ammoniaci [timiamatus Li] unc. iiii, libano (libanus arre- 
libano cum aceto in mellis spissitudinem cocti et in alio mortario teris croco, pice 
autem mittis in caccavo testeo non ip aereo et supermittis quod superavit acetum 
et coquis agitas frequenter et cum acetus fuerit aconsumptus supermittis cera et 
si solserit supermittis amoniacum et libanum agitas frequenter; atende ue foras 
exeat de ulla; post haec mittes galvano ct cum fuerit resolutum et amolentum fit 
supermittis crocum et fundis in mortario ; misces bene et uteris. — [tem ozyra qui 
facit podagricis artriticis et ad omnem dolorem et luxatis, pice brutia lib. i1, cera 
lib. i, ammoniacum + iii, terebentina — ii, libano 7 i, galbauo Z i, acitum £i y. 
— ltem alio oxyra afrodisi utilis ad omnes suprascriptas acetum £ i y, pice lib. ii, 


ya pen 4 vi, medulla cervina Z ii, add. Li] terebentina — iii, senopede scp ii, 
mannis > ii. Conficis et uteris. 

Malagma dia melitus, cera lib. i, lithargyrum lib. i, mel lib. i, oleo lib. i, 
amoleutum et sic mittis cera οἱ sebum et sic terebentina et uteris. — Item dia 
melitus malagma, magnifice solvit omnes duritias, oleum lib. i, lithargyrum lib. i. 
terebentina lib. i, adeps anserinus — vi, cera 7 viii, coquis oleum et lythargyrum 
donec amolentum fiat et sie mittes adipes et cum [ bene Li] se fecerit mittis tere- 
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cino lib. ii y, resolvis et supermittis ( diaquilon medicamen lib. i, et cum spata 
agitas donec se infrigdet et sic supermittis] vino 7 vi, et cum manu fortiter mis- 
cis simul, quodsi pro vino sucus intubae aut psillie mittis facit maxime ad anum 
si erisipelas patiatur. — Item parigron calasticum, s&dapes porcinos recentes (pur- 
gatos add. Li) 7 liii, cera Z xxiii, lithargyrum — vi. [psimithio & vi, add. Li]. 
Conficis et uteris. 


(25) Icile manuscrit 621 donne la recette suivante, puis les chapitres 49, 50 
et 51. [tem aliut cerotum dianethinis ad febres et causos iucidendos.— Anethu viride 
lib. i, camimella lib. i, scilla lib. i. Istas herbas coquis in aqua ad tertias, proicis 
eas et mittis in ipsa aqua oleu lib. v; et iterum coquis donec aqua consumatur. Et 
sic mittis adapes porcinos recentes lib. ii, cera lib. ii. Ancusam vero et sempervivas 
berbas ana ii. Teris in mortario et supermittis cerotum conficis et uteris. 


(26) Ici lc manuscrit 621 ajoute : [tem unctio ad arthriticos. — Afronitru lib. i, 
oleu vetere lib. ii, origanu tritu et cretu vi. Conficis. — Item alia unctio artri- 
ticis : Nitru robeu & 1, stipterias ^ 1, cera vi, oleu vetus libra una. Conficis et 
uteris. 


(27) Ici le manuscrit 621 ajoute : Epithima diaspermaton quam accepi a Maximo 
pimentario Ravenna. — Panacos ii, melilotu ii, anissu ii, apii semen æ ii, 
ameos ji, ireos ^ ii, cardamomu - ii, nitru æ ij, baca lauri ii, fenoculi 
semen  ij, senape «7 ii, terebenthinis <a ii, ammoniacu æ vi, cera lib. i, sevi 
taurinu lib. i, mel lib. i, colofonia lib. i 8, oleu cyprini ^ viii, acetu emina. Con- 
ficis et uteris. — Epithima poliarcion. Crocu ^ ii, folium i, storace, libanu smyr- 
nis, aloe, animoniacu, amomu , cyperu, cardamomu ana ii. cassia  i, brateos 
^ i, terebenthena 7 i, cera ^ xvi, oleu nardu - vi, oleu cyprinu ^ xii, balsamu 
si. Conficis et uteris. 

Les manuscrits de Laon, dont je donne le texte, et de Leipzig ont eux aussi οἱ 
seuls une addition. 

Item diaspermatum , cera £ c, ammoniaco £ c, feno greco Z c, terebentina Z c, 
sevo taurino 4 c, aniso 4 c. — Epythima dia thileus malactica, cera 7 viii, tere- 
bentina — vi, ysopo cerotes — iiii, interdum et frictis lib. 1 y, (Eph. lib i y, om. 
Li.) petrosilino Z li, panaces radices £ 1, yreus [illirus Li] £ 1, nitro € 1, ameus, 
conficis et uteris « |, samsico Z xxv, cassia z xii, cardamomu Z xii y, nardo 
celticis Z xii y, dauco cretico radices £ xii y, mel emina media, oleo cyprino 
lib. i, vino odorato quod sufficit et uteris. 


(28) Ici les manuscrits de Laon et de Leipzig ajoutent la recette suivante : [tem 
aliud ad (ebres et ad medias calentis et ad stomachi dolorem (ardorem Li) croco 


Zi, cera 7 xit, oleum roseum unc. vi, rosa sicca manu plena. ova iii, albumeu, 
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dos tumores ydropieis ; splen resolvit et aposthemas desiceat et dothienas, sed et 
i. articulis humores desiceat, et ygrocephalos et steatomata, id est mattas, de- 
siccat et elurisin et parotidas adhibitus sanat, et ad alia multa mirabiliter facit , 
calcanthu + ür, aloes ii, afronitru «^ ii, psimithiu + vii, cera «^ vii, oleum «^ x, 
acetu acerrimu quod sufficit; conficis et uteris. — Epithima diadafnidon : ad as- 
citen et splen; solvit omnem duritiam, ehebit de profundo humores, sed et apo- 
imas desiccat, cera. pytuines, pice bruccia , nitru rubeu, baca lauri sicca, sevu 
taurinu , ammoniacos thimiamatos , mannis, libanu, ana lib. i; quae solvenda sunt 
solvis et pulvera superspargis, et cum se miscuerit fundis in mortario et. teris et 
ic uleris, — Epitluma ad ydropem tempanitem et ad sciron epatis : fortiter enim 
ventositatem digerit et malaxat duritias maxime epatis, resina frixa lib. iii, cera 
lib. ni, pice sicca lib. ii, stipteria ygra lib. i, nitru rubru lib, i, solfur vivu lib. i, 
mannis lib. i, oleu vetus emina, acetum ad sicca terenda quod sufficit; conficis et 
uteris : probatum ; ebebit enim ex profundo humores et sciros solvit, — Epithima 
Nileos, Ad febres et ad inflammationis. — Ammoniacus thimiamatos lib. i, cera 
lib, 1, eroeu + i, oleu roseu lib. i; plurimi etiam mittunt oleum roseum «e wii; 
ammoniaeum cum aceto resolvis; érocum eum vino Leris; celera vero resolvis 
duphei vaso; et cum tepidum fuerit, miseis omnia simul et uteris. — Epithima 
N.leus ail febres. Cera ammoniaeum ana libra una, oleo roseo + viii, eroco i, 
aceto quod sufficit. — Item epythima Nileus febrientibus ammoniaci lib. 1, dac- 
tylos purgatos lib. 1, cera lib. i, croco 1, oleo roseo quod sufficit, infundis 
dactylos rasus deintus enas in aceto [agro add. Li] et teris ut sit emplastrum si- 
milis et sic teris ammoniacum ut sit sieeum et im trulla resolvis cera et oleum 
roseum conficis et uteris. (Mss. de Laon et Leipzig.) — Epithima Nileos. Ad febres 
et ad flegmonem epatis, splenis et stomaci. — Ammoniacum — lib. i, dactulos 
pingues majores purgati senis de intus et de foris cortices lib, t, eera lib. 1, crocu 
+ 1, oleu roseu lib. i. Infundis rasos dactulos in aceto acro et teris postea in mor- 
lario eum ammoniacu ad modum emplastri , et crocum smul ; et sic cetera liquata 
ut supra conficis et uteris, — Epithima Vileos quam usus est Jacobus , ad l'ebres et 
flegmones omnes, — Ammoniacu lib. i, litharguiru lib. i, cera Tib. i, oleu roseu 
lib. i, erocu + à, acetu quod sulficit ad siccas species terendas ; et conficis ut supra 
et uteris, — Item epithima Nileos quae facit ad ypocondriae tensiones et ad articu- 
lorum dolores; solvit autem et omnes duritias, facit et ad fracturas et ad luxatu- 
ras et ad flesuras nodorum et ad declinantes inflammationes epatis et splenis et 
»omaci. — Recipit haec : cera lib. 1, ammoniacu lib. i, erocu Z iii, oleu eiprinn 
lib. i, acetum quod. sufficit; ut supra conficis, et ad erisipelatas vel ad omnia 
quae omnes Nili confectiones superadditas faciunt. — Les recettes « et 5 se lisent 
aussi dans le manuscrit de Laon. 


(3) Le manuscrit 621 ajoute : Epithima diamelon , thonotica et Iyxipyreton : 
erocu «e ni, aloe ο ii, storace iii, mastiee v Hs dactulos nicolaos fih. à, con- 
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(33) Au lieu du chapitre 68, que je donne d'après le manuscrit de Laon, qui 
omet le chapitre 66 , le manuserit 621 a deux petites recettes anonymes : Epithima 
dia enanthin tonotica. — Enanthiu 1, rosa «e 1, crocu + i, melilotu ο i, mastiee 
+ 1, aloe - i, omfaciu «e i, dactulos lib. 1, oleu cotonite quod sufficit, — Epi- 
(πια ad causos : aloe — 1, dactulos lib. 5, mastice - ii, melilotu ως ii. cera lib. ii, 
oleu roseu lib. ii; conficis, 


(34) Ic le manuscrit 621 ajoute : Malugma filagriu. Ad epatis duritias solven- 
das, — Ammoniaei gutta + xiii, cera + xiii, crocu «e i, mel iii 5, smyrnis trocl. 
i5, melilotu ο i $, oleu nardu + xii, vinu quod sullicit; et cum epati inposue- 
ris super stomacum, ne resolvatur superponis stomaco eerotarium confectum ex 
absentio et oleo nardo. 


(35) Ici le manuscrit 621 ajoute : Marciaton unquentum , ad stomacu et epar et 
emnem dolorem corporis, (Laon et Leipzig ajoutent : Melior est ad stomaci causa 
marciáton quam decamiron aut pentamerus ; dolores tollit et malaxat, si qua ibi est 
duritia et calefacit et confortat stomaco, ) — Storace calamente ^ iili, mastice 
- iii, medulla cervina » ii, om. La), terebenthenis + i, ( ysopu cerotes ο» i, om. 
La) balsamu - i £, oleu omfaciu + vi, olea nardu + vi, oleu glaucinu  i, cera 
alba - iii, conficis et uteris. 


(36) Lei le manuscrit 621 donne la premiere partie du chapitre 87, puis les 
recettes suivantes : Diaaltheas calasticu , qui facit ad omnes dolores, si in modum 
ceroti perfricetur locus. Facit et ad omnes inflationes stomaci , si in modum epi- 
thimatis in stomaco inponatur; et non solum inflationes stomaci curat, verum 
eliam ventris constrictionem , queis antiquissimas sint squibalas resolvit et sine 
aliqua molestia educit; macronosiam vero de stomaco discutit. educit. Quartana- 
ris, tertianariis inposita. medetur, fastidium tollit, frigus prohibit et viscerum 
constrictionem solvit, si in modum epithimatis inponatur. Et non solum stoma- 
cum, verum etiam et viscera ventositate occupata inposita resolvit omnem vento- 
[95 v^] sitatem; nervos etiam contractos, si ad prunas aut in balneo aut ad sole ca- 
lido manibus confricetur, curat. Menstrua , si in tempore ipso renes et pectines per- 
unguatur, provocat, Conficis enim sic : evisci radices lib. iii, feni greci purgati £i, 
lini seminis purgati E i. Haec omnia infandis in aqua É xv, im vaso eneo triduo; 
deinde tamdiu coquis ut prope siccetur aqua; levas de foco et colas ad linteum, 
et exprimis sucos ut facias lib. ii. Mittis in cacavo ipsos sucos, cui addis olei 
lib. iii, et coquis ad lenem ignem ita ut semper agites donec sucus consumatur 
et solus remaneat oleus: tunc sublato ab igne culas ad linteum et sordiculas quas 
inveneris proicis eLoleum ipsum remittis in caccavo mundo cui addis cerae fib. 1 £, 
colofonia lib. iii, galbanis ^ ii; per postea galvanum mittis quando lebare habis 
ab igne, levas et uteris. — GCalastieu ad omnes dolores : ammoniaeu ^ Hi, galha- 
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acopo, id est de pupuli arboris, gemmas collectas modicum vinum italicum in 
oleum mittis leptomeres et (non Li] stiptico lib. xv modice coctus has gemmas 
mittuntur et omni die agitas et maxime quando sol calet et in domo est calida, 
celerius utique magis de gemmas pupuli qualitatem et virtutem oleus ad se trahit, 
post duos menses aut tres expremis gemmas et colas ct proiecis gemmas; oleum 
reservas ; claudis cum lenteo; est sine mordicationem diaforeticus , cera et resina 
mittis sufficienter, cera quartam partem resina autem xii, pinguior fit et presus 
est oleus quinque partes addes ceram et aliquotiens sex, coques autem debet in 
vaso duplicem nam si in foco coquis inbecillior fit ; utilissimus et ad omnes copus 
passiones aut amatus ut qui ion sunt aut homatus id est voluntarensis alienitia 
aut cutem humoris qui non sunt ommia et non quis ex gluttinosis. 

De oleis diaforeticis id est qui digerit humores vel eventat. Camemillinus oleus 
diaforeticus est ct magis si ei admisceatur secundum ipsam mensura, cera et re- 
sinam, diaforeticus autem est ct anethinus oleus si per se adhibeatur sive cum cera 
et resina adhibitus, coquitur autem in duplici vaso oleus ancthinus, melius autem 
est si viridis sit anetus, radix autem vite albae cocta in oleo et sic feceris ut supra 
dictum est diaforeticum habes medicamen quemadmodum de cocumeris agrestis 
radices similiter factum vel de eviscum [aut brionie radices similiter de bete ra- 
dices coctum Li]. 


(4o) Ici le manuscrit 621 insère la recette suivante : Trociscus diarnoglossu. 
Facit ad ragadas et scycadas οἱ syringia et polippus. Ypocistidos cylu — ii, liciu 
indicu 7 iii, balaustiu 7 ii, opiu 7 ii, rosa sicca 7 ii, galla asiana 7, acacia 
Zi, plantaginis sucus 7 ii, gummin — ii e. solfur vivu + it, flores rose 7 i, 
corni cervini usti # ii; facis trociscum et siccas in umbra; et cum opus fuerit in 
cute ocularia fricas cum vino et mel, id est cum vino mulso; ad polipus cum 
stuppa inmittis in nares, et in die una ter mutas. — Cette recette sc lit aussi dans 
Laon et Leipzig. 


(41) Ici le manuscrit 621 insere la recette suivante : Trociscus diacartu. — Fa- 
ciens ad cancros que in omni loco fiunt, et in veretro et in ano et ad omne ulcus : 
Lepidos calcu Z ii, caleu cecaumenu 4 ii, carta conbusta £ ii, arsenicu 4 ii, 
plumbu combustu £ ii, libanu zc i, solfur vivu Zi; conficis οἱ uteris pulver 
cum pleo rosco ad omnes carcinomata; nam ad pterigiu digitorum, id est urbica- 
lum, pulver uteris, et facit mirabiliter; sed sulfur. mittis Z i1 et uteris, nam si 
trociscus vis facere, cum suco plantaginis facis aut vino stiplico. — Trociscus dio- 
riganu. Facit ad nomas cancros, ypopia, erpetas, flegmonas, exanthemata et ad 
veretri ulcera ; rumpit, replet et cicatricem inducit. Sidia mali granati Z cc, aca- 
cias cl, olivae folia virides trita « cc, miseos crudu £ xl, calciteos Z xl, stipteria 
scistes 42 xl, origani comas siccas «αν teris, sicca et facis pulver ad tricoscinum ; 
folia autem olivae et origanum singulatim teris et supermittis pulvera et facis cum 
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facis trociscos habentes scripulo uno semis. Das ad tusse in mulsa; ad ventris 
fluxu das in sucos orizae ; qui cum tusse reiciunt das in posca; ad profluvium mu- 
lieris in aqua lentisci ; ad nausia in aqua absenti ; ad internorum (interanorum La, 
intestinorum Li) dolorem et inflationem stomaci in mulsa; ad dysentericos ct 
emoptoicos in apozima de rosa. Das enim ad omnes ss passiones unum manc et 
unum sero. — Se lit aussi dans les manuscrits de Laon et Leipzig. 


(44) Trociscum .Xenocratis auctoris, qui facit ad catarru, cefalargicis, stomaci 
defectu vel dolore, ad strofus et cholo, et ad inflationem vel ventositatem spiritus 
et his similia. (Au lieu de : et his similiu, Laon et Leipzig ont : corporis et ex cru- 
ditatem factus doloris sanat, et recentem de naribus sanguis fluxum. Facit et ad 
matrices causas, et quando derigare (desiccari Leipzig) opus est reuma. Facit et 
ad emoptoicus, et reumam oculorum confestim stare facit tigma imposita.) Daucu 
storace, piper, apii semen, anisu, ana < iiii, yosquiami Z vi, opiu Z iii, murra, 
castoreu, crocu, ana Z ii. Aqua facis trocicos pensantes 9 i. Das in vino eunti 
dormito. — La composition du médicament est omise par les manuscrits de Laon 
et Leipzig. 


(45) Ici le manuscrit 621 ajoute deux recettes qui manquent dans les manus- 
crits de Laon et Leipzig : Trociscus diacoralliu ad aemoptoicos : Ypocistidos cilu 
Zi, coralliu Z i, acacias Z ii, libanu arrenos 4 iii. Cum aqua facis trocicos drau- 
meos (drachmeos ?), et uteris unum trociscum aut bis aut [t]er cum suco planta- 
ginis aut poligoniae aut perdicados. — Trociscos ad dysentericos mirabiles : Galla 
asiana Z vi, smyrnis 4 vi, ros syriacu Z ΜΗ, copressi pilas « iii, opiu < vi. Cum 
apozima myrtae facis trociscus. Cum autem opus fuerit in ipsa apozima das bibere. 


(46) Le manuscrit 621 ajoute trois recettes, dont la première se trouve aussi 
dans les manuscrits de Laon et Leipzig : 


ltem pulver ut supra cefalicon qui facit 
ad ut supra : [reus, ellerices, panacis 
radices, orobu, cirru, mannis, libanu, 
aristolocia, ana « ii, teris facis pulver 
et uter s. ° 


ltem. aliud. cefalicon. — Faciens ad 
omnem ulcera maxime in gingivis et 
humida si sunt sanat, hoc usum (usus 
est Li) synogrates (Xenocrates Li) ad 
soranum et acceptum, et si syringius in 
gingivis fuerit per quem pus ad radici- 
bus dentium fertur sanat ; facit etiam et 
ad sordida ulcera et in quibus nervi pu- 
triscunt et ad eos quibus cum pus etiam 
ossa se apperint, purgant autem senum 
vulnerum et replet caca et educit lippi- 
das (lepidos Li) et callositatem ampu- 
tat , yreus [illiricis Li] £ x, orobo cerro 
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ad urbicalum in digntis si solfur £ iii, 
mittatur inpositum, in ceteris vero vul- 
neribus solfur 4 11 habeat et uteris in 
vulneribus ss cum oleo roseo resolutum 
spisso aut aquoso, ut videris expedire. 


913 


mamatus , omnia aequale pondere sin- 
gulatim tritas cui addis sulfor vivo me- 
dietatem contra unam speciem miscis 
et uteris, quodsi aequalis sulfor miseris 
cum alias species, facit ct ad pteria 


quod nos urbicalis (urbiculus Li) di- 
cimus. Pulver habundanter inpositus, 
illi autem qui medietatem sulfor reci- 
pit uteris cum oleo roseo pinguiorem 
aquoso expediens est et ad carcinomata 
putrida et ad vulnera renum acusior 
emittitur. (Mss. de Laon et Leipzig.) 


(49) Ici le manuscrit 621 donne une autre rédaction du chapitre 117 et ajoute 
une recette qui manque dans les manuscrits de Laon et Leipzig : Jtem colluriu ly- 
bianu quem H|e]ras autor conposuit : Catmias 7 iii, psimithiu — ii, stimeos — i, 
thes Zi, gummen — i; pluviale aqua. — Colluriu diaasteros Magnu sofistu 
Catmia usta et lota < xvi, plumbu ustu et lotu «ό vii, stimeos ustu Z xii, fonfo- 
Προς lotu Z xvi, psimithiu 4 xvi, ges asteros £ x, libanu Z x, smyrnes £ ii, opiu 
ii, tragaganthes Z viii , amylu 4 xviii; aqua pluviale quod sufficit. 


(50) Les manuscrits de Laon et Leipzig donnent une autre rédaction des cha- 
pitres 131 et 132 et ajoutent la recette suivante : Item aliud (ciacus pro aliud Li) 
recipit spodio 4 iiii, calcu cecaumenu 4 iii, croco Z i, smyrnes 4 iiii, piper 
albo grana xiii, gummen Z i, teris cum vino cio non mac (om. Li) maritinum sit 
ameneo. . 


(51) Les manuscrits de Laon et Leipzig ajoutent ici une recette : Collurium non 
(om. Li) dicenticon : Catmias «ΠΠ, iu Zi, miseus assu triobolon, piper alb 
liii, gummen Z ii, aqua quod sufficit, facit ad caligines oculorum et ad in- 
choantes ypoceris subtilia calida enim erit. Collurium oxydiscicon dia maratro, 
facit ad caligines et ad asperas palphebras extenuat et maculas tollit, facit autem 
ct ad eos qui corpora vident et figuras non cognoscent. Catmia ybrias (cepreas Li) 
Z xvi, stimeus 4 xviiii (xlii Li), iu xistu Z xii, psimithio 4 ii, piper nigro z xvi 
(xii Li), miseus Z xvi, opio Z xii , omfacio < viii, calcu cecaumeno « iiii, calce- 
theus Z iili, croco Z ii, nardo stacio, folio Z ii, opobalsamo 4 xvi, gummen 
^. Axviii, cum sucus fenucoli teris. 


(52) Ici le manuscrit 621 ajoute la recette suivante : Collurium aniciton asthir. 
-— Ad dolores oculorum, flictedas, stafilomata, ulcera sordida et putrida; fit 


V. 58 











ORIBASE, SYNOPSIS, III. 915 


sulfor vivo, piretru, felis, squinu antus, quiperu ana — vi, samsycico, stipteriae 
scistes, galla asiana, gummen, libano, ana Z v, alcionio, piper, cacrius, siecio 
agrio radices, gameleontus, yreus, prassio sicco ana Z iii, tundis cernis teris in 
balneo sine oleo. Cum sudor per totum corpus apparet sparge manibus inprimis 
in capite secundum in dorsum cum coxas malaxas ; post haec humeris in manibus 
deinde sterna et ventrem simul cum humeris et pedes horas multas et renes 
noctus nullo modo temptat podagras taliter agentes. 


(57) Le manuserit de Laon ajoute au chapitre 1641 : Aliqui autem. addunt 
smyrnis i, quitino malagranitoco cortices une. i5; puis il donne les recettes 
suivantes : Smygma quae diu aegrotant, uteris in balneo, post unctionem inci- 
pientem. sudorem confrictionis, fecis lib. v, nitro lib. v, p lib. iii, samsico 


Bes; sites se Ms: ü, ador dia ti: i. focis lib. ii, elleboro albo. cacrios , se- 
nape, stafydagria lauri bagas ana lib. i, sulfor vivo samsico, piper, costo, piretro, 
adarces ana lib. i, yreus + vi, haec tundis et cernis supersparges loca in balneo 
et intret in solio. — Pulvera ad sinapezandum vel emplastrum , adarces — i, afro- 
nitro i, his in balneo non unctum quando incipit sudor et superspargis et 
fricas frequenter et sic depones in solio. Emplastrum diasinapeus, pice lib, iii, 
opopanacus 7 ii, cera 2 vi, sinape lib. i, acito £ ii, conficis et uteris, 


(58) Le manuscrit de Laon donne ici une recette qui manque dans les autres 
traductions et dans le grec : Jlem dropax bona in balneo, aut in sole, pice sicca 
lib. i, pituinis lib. ini, cera 4 v, salis communis lib. i, nitro ο vi, cacrius c vi, 
adarces Z vi, pice liquida + vi; quae resolvenda sunt resolvis, et pulvera creta 
conmiscis et inlita loca stet in sole aut in balneo, maxime sciaticis. 

De son cóté, le manuscrit 621 donne deux recettes qui ne se trouvent nulle 
part ailleurs: Dropax. Pice bruttia — vi, colofonia lib. iij, pytuines lib.i, 
gutta ammoaiaci lib. i, mannis lib. i, adarces lib. i , solfur lib. i, tapsia + vi, afro- 
nitru — ii, cera c ii, euforviu + i, bdelliu i1, piper 7 ii, pyretru ii, gal- 
banes — iii, opopanacos + iii. Conficis et uteris. — Dropax simpler. Cera. pytui- 
nes picis ana lib. i, asfaltu, elleboru albu, pycu, solfur vivu, piper, stafidagria, 
adarces , euforviu ana 2 iii, nitru lib. ii, oleu vetere iii ; conficis, 


(59) Le manuscrit 624 ajoute : Jtem trociseus ad dentium dolore, vel si cavi 
sunt: Calciteos ustu Z xii, catmias botriotidos Z viii, cum aceto teris et facis 
trociscos, Et quando opus est teris cum modico aceto aut vino et mel aut cum 
mulsa ei das ut teneat in patienti loco, et mox tollit dolorem, Calciteos enim cum 
assas ponis super carbones et suflas, et cum coeperit ardere et robeus fieri, et 
velut mel ex se emittere , tollis de foco et sic prius trita catmia supermittis. Ed ut 
supra dixi cum aceto facis trociscos. — Item smigma qui facit ad omnes ulcera 

58, 
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Hoe autem aute dies nove incoas facere, hoc experimentatum est, — Precantatio 
ad canis rabidi morsum : Emmanuel, ibat homo aeneus, portabat securem 
aeneam , feribit in arborem aeneam, excussit astulam aeneam zeta zeta dalmata 
exclaineno exclameno nomine terrae lo amen amen , antraghopisto aulovio maxima 
enon antragho. Ad rabiem precanto tibi ille dicis nomen cjus hoc tertio ss sermo- 
nes dices foris sub divo, si hominem morserit in axungia praecantas tertio et ponis 
super plaga et tres dies habeat ligatum ; si canem aut aliquo alio animalem mor- 
serit, in farina aut in pane praecantas et das manducare, Hoe ante novem dies 
facis, nam postea non valit, — Contra venena. potata vel fungos malos, aut lactis 
mtus coagulationem vel alia venenosa animalia et serpentes, Quisque venenum in 
potionem acceperint absque aliqua dilatione statim vomere debent; sed ante acci- 
piant oleum in calda aqua et cibos ad satietatem , et iterum supra accipiant oleum 
et aqua calida simul permixta et sic vomat. Si mox hoc fecerit et sic se purgeberit , 
liberatus est; et si aliquid retineatur, facilius postmodum liberari potest. Quod si 
venter ejus accenditur post vomitum, oleum roseum cum aqua mixtum potum 
dabis et mox. vomere cogis. Dabis autem ei et tyriaca antidotum cum vino; haec 
sola, si munda est, virtute sua poterit veneno resistere ; non autem inventa tyriaca , 
arceotidas novem et rutae folia xx teris et dabis cum vino vibere, aut herba cami- 
piteos trita similiter cum vino, Somnus etiam omnino est prohibendus; extrema- 
rum igitur partium, hoc est manuum et pedum fricatio est adhibenda. Quod si 
mordicatio in ventre fuerit, clysterem acrum necesse est uti eum mel habundanti , 
et afronitriae et alia queque talia quae subtrahere valeant per ventre humores 
admiscenda sunt, Communes autem. ad omnia venena mortalia haee est potio : 
Galvani optimi Z iili, murra troclite Z iii, Haec teris et solvis cum vino dulce, et 
dabis bibere. — Item aliat : Rutae folia n° xx, nuces avallanas majores duas, salis 
acinus unus, caricas duas. Si haec quis accipiat a veneno noceri non poterit, Facit 
autem et origanus cum gallina discoctus, et jus ejus in potu datus. Item picé li- 
quida cum lacte pota quos venenus nocit juvat. 


(63) Le manuscrit 621 ajoute : De lactes, Lactes pota si se intus coagula- 
verit , ita ut caseum faciat, acetum dabis bibere aut sapa, aut coagulum aut silfiu ; 
et sulfur viva aequali pondera teris cum posca et dabis bibere. — Ad sanguisugas 
potatas : Acetum acerrimum potum dabis cum sale et quod ventrem solvat; nam 
et si sic per poto glutiantur cum secessos expelluntur, Facit autem et sucus ana- 
gallidis potus. Nos autem aleum frequenter dedimus manducandum, et liberati 
sunt. — Ad vesparum et gabronum vel apium morsos : Malvae folia teris et super- 
ponis, aut sesami folia; et si ipsum sesamum teras et superinponas , sanat, — Ad 
scolopendras percussuras : Acetum cum sale tritum acrum factum locum fomentas , 
et de cinere eum aceto cataplasma inpone, — Ad mastelae morsum : Aleu teris 
eum ipsa tonica sua οἱ cyminu; et sic unguis morsura et in guiro ipsa loca, Si 
autem ruptura et ulcera fiunt, oxalmi frumentas et hordei usti pulvis superspar- 
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(64) Le manuscrit 621 ajoute : Antidotus anodinus ad omnes qui intrinsecus 
fiunt dolores et ad pleureticos et ad tusse : Panacis radices Z ii, daucu < iili, 
castoreu iili, yosquiamu 4 iii, opiu Z üii; mel quod sufficit. — Item antidotum 
anodinon ad tusse, ad tysicos, ad catarru, ad dysintericos et cyliacos : Crocu Z iiii, 
castoreu Z iid, asaru z iii, yosquiamu Z iii, opiu 4 Wi, storace Z iiis mel 
quod sufficit, Aliqui yosquiamum 4 ii mittunt. 


(65) Ici le manuscrit de Laon ajoute les recettes suivantes : Antidotum qui facit 
ptysicis, catarizominis, dysintericis, eyliacis, pleureticis et superiora hoc datur, 
eroco, costo, reu, yosquiami semen, opio, storace ana Z iii, mel quod sufficit das 
ut supra alia una, yosquiamo Z ii, mittent — Traoiscus anodinus appii semen Z ii, 
yosquiami albi semen ii, anisu Zi, opio Z i, cum aqua facis trociscus drag- 
meos, et das febrientibus cum aqua calida, sine febre cum vino. — Antidotum 
anodinum , somnum faciens, facit ad omnes passiones, id est ad serpentium per- 
€usso et ad nimios ex plaga factis dolores aut ex percusso et ex podagra vel ad 
oculorum nimios dolores ; facit et ad tipus quartanas et ad sciaticus nimis dolori- 
bus patientibus. Facit enim somnum tollit dolorem , recipit haec eastoreo Z iii, 
dauco semen 4 iii, panacus Z iii, opio 4 i, yosquiami semen Z i y, mel quod 
sulficit, dosis ad fabe magnitudinem egyptiae cum vino qui non febriunt quiatum 





unum sapa dormito eunti, febrientibus vero cum aqua. 


(66) Le manuserit 621 ajoute : 

Hoc medicamen non solum qui ato- 
niam ventris patiuntur, sed et qui epatis 
atoniam patiuntur hutilissimum est. 
Dari autem oportet cocliarium unum, 
nam et si post cibum aceipiatur iste 
medicamen, nihil nocit; bene autem 
ollertur mane jejuno et quando dormi- 
tum iturus est; optimum igitur tempus 
est ut abstineat a cibo oras duas να] ένο 
et sic accipiant. Quibus autem distem- 
peratus est venter calore nimio aut epar 
et fuerint cholerici, auferis. gingiver εἰ 
piper et solum mel et acetum mensura 
ssa miscis simul et coquis, ut supradic- 
tum est. — Confectio oximellis : Mel 
oplimum dispumatum emina una, ace- 
bum in gustu non satis acutum nec satis 
dulce emina una coquis simul donec 
revertatur ad mellis grassitudinem, ita 


Non solum his qui defectionem ha- 
bent ventris quam greci atoniam vo- 
cant, sed et qui epatis atorfiam patiun- 
tur juvat similiter; manifestum. enim 
ad eocliarium unum, nocet autem nihil 
neminem si post cibum quis eum acci- 
piat, bene accipit si jejunus accipiatur 
et si post coenam vult accipere; opti- 
mum autem tempus est ut ante duas 
aut tres horas ante cibum accipiatur ; 
quibus autem distemperationem οκ 
calore venter patitur vel qui ex colerico 
humore repletus iuvat, remoto vel sub- 
tracto zinziber et piper sucus, malorum 
est, et s in supra seripa confecioges 
addatur daeridius + Wi, catharticus 
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in tracea arteria decurrit reuma in pulmones tenues et non eos permittit dormire . 
molestantem tussem, ad haec ergo hane confectionem medicaminis de sapa opor- 
tet fieri, sufficiens autem coctio ad talis est passionis quando in aquae medietatem 
coquuntur papaveris capita admiscis in coctionem huic medicamini glyciriae ra- 
dicem et quando in pulmones continetur quae de capite fluit. reuma plenitudo. 
De mel vero confectio melior est ad ea quae urguent ad somno faciendo aegrotis 
aut stade mel quam de sapa dare interdum et miscis utraque et sic datur, dosis 
autem sit tibi duo cocliaria et magnitudinem augmentationis. Deminutio autem fit 
adtendendum ad corporis qualitatem , et tempus et anni et locus, si tempus fri- 
gidus est dosis minor sit, si calidus amplius integra danda est, qui et. catarro 
quantitas et qualitas adtendenda est aut. plus aut. minus detur in veritatem anodi- 
nus est iste mixterius. 


(67) Ici le manuscrit 621 ajoute : tem antidotum ad ulcera renum et viscicae 
anodinon qui mox de praesenti tollit dolorem : Piper albu Z xx, yosquiami semen 
albi Z xx, opiu thibeu Z x, erocu Z iii, piretru Z i, euforbiu. Z i, cocumeris 
domestici semen Z vi, appii semen Z vi, ciculac semen Z iii, lapati semen Z iii, 
amygdalas amaras Z iii, feniculi semen Z iii; mel quod sufficit. Conficis, et cum 
opus fuerit dabis in calda aqua avallanae magnitudinem sive mane sive sero post 
cena de praesenti, et dolorem incidit et somnum facit. — Item ad renum et vis- 
sicae ulcera et dolores; mox enim sine dolore efficitur : Nardu silvaticu , scolopen- 
driu, petroselinu, nardu syriacu ana ii; mel quod sulficit. Das in calda aqua 
avallanae magnitudinem. — Antidotum ad defectus stogachi et fastidium et qui 
cacexiam laborant et indigestis, et ad citatos et simplices dolores stomachi et diu« 
turnos habentibus. Recipit baec : Piper nigrum £ v, crocumagmatos lib, i, et 
+ iii, rosa sicca — x. Tritas et cribratas miscentur melli dispumato, et dabis 
avallanae magnitudinem. 


(68) Le manuscrit 621 ajoute: Catapotia ad typos diuturnos et pessimos (ca 
metis L) : Agaricu Z vi, euforbiu Z ii, elleboru nigru Z iii, nitru WA, bdelliu 
Zi, piper Z i, epithimu Z ii, sucus brassicae quod sulficit. Facis catapotia et 
das. — Catapotia quae dantur epilempticis stomaticus et artriticus et podagricus 
mirabilis : Aloe — i, coloquintidos interiones i, scammonia i, bdelliu < i, 
ellebori nigri cortices ^ i, gummi + i, euforbiu Z iili, nitru Z iiij. Facis cata- 
potia cum suco caulium; dabis autem secundum virtutem infirmantis /p ii, 
aut iii, majoribus autem dabis Γρ vi, vel si amplius dederis non nocis; et purgat 


(69) Le manuscrit de Laon ajoute : Jtem coptariu catharticum simula — iii, 
nocli pinio £ ii, piper Z ii, scammonia Z iii, mel 4 vi, dosis ii. — [nem cop- 
taria, Simula Z i, scammonia £ i, nocli pineo grana xl, piper grana. xx, mel 
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ad urbicalum in digitis si solfur Z iii, 
mittatur inpositum, in ceteris vero vul- 
neribus solfur ii habeat et uteris in 
vulneribus s5 cum oleo roseo resolutum 
spisso aut aquoso, ut videris expedire. 


915 


mamatus, omnia aequale pondere sin- 
gulatim tritas cui addis sulfor vivo me. 


dietatem contra unam speciem miseis 
et uteris, quodsi aequalis sulfor miseris 
cum alias species, faeit et ad pteria — 


quod nos urbicalis (urbiculus Li) di- 
cimus. Pulver habundanter inpositus , 
illi autem. qui, medietatem. sulfor reci- 
pit uteris eum oleo roseo pinguiorem 
aquoso expediens est et ad carcinomata 
putrida et ad vnlnera renum acusior 
emittitur. (Mss. de Laon et Leipzig.) 


(Ag) Ici le manuscrit 621 donne une autre rédaction du chapitre 117 et ajoute 
une recette qui manque dans les manuscrits de Laon et Leipzig : Jtem collurin ly- 
bianu quem H{e}ras autor conposuit : Catmias + ii, psimithiu «7 ii, stimeos « 1, 
amylu i, plumbu ustu + i, asterog samiu, smyrnes Z iili, opiu Wi, tragagan- 
thes — i, gummen + i; pluviale aqua. — Colluriu diaasteros Magnu sofista- 
Catmia usta et lota Z xvi, plumbu ustu et lotu Z vii, stimeos ustu Z xii, fonfo- 
ligos lotu 4 xvi, psimithiu Z xvi, ges asteros Z x, libanu Z x, smyrnes Z ii, opiu 
Z Vi, tragaganthes Z viii, amylu Z xviii; aqua pluviale quod sufficit, 


(5o) Les manuserits de Laon et Leipzig donnent une autre rédaction des cha- 
pitres 131 et 132 et ajoutent la recette suivante : [tem alind (ciacus pro aliud Li) 
recipit spodio 4 iii, ealen cecaumenu Z ii, croco 4 i, smyrnes Z iii, piper 
albo grana xiii, gummen Z i, teris eum vino cio non mae (om. Li) maritinum sit 


(51) Les manuserits de Laon et Leipzig ajoutent ici une recette : Collurium non 
(om. Li) dicenticon : Catmias Z ii, ju Zi, miseus assu triobolon, piper alb 
2. lii, gummen Z ii, aqua quod sufficit, facit ad ealigines oculorum et ad in- 
choantes ypoceris subtilia calida enim erit. Collurium oxydiscicon dia maratro, 
facit ad caligines et ad asperas palphebras extenuat. et maculas tollit, facit autem 
et ad eos qui corpora vident et figuras non cognoscent. Catmia ybrias ( cepreas Li ) 
4 xvi, stimeus Z xviii (xlii Li), ju xistu Z xii, psimithio Z ii, piper nigro Z xvi 
(xin Li), miseus Z xvi, opio Z xii , omfacio Z viii, calcu cecaumeno Z ini, calce- 
theus Z ii, croco Z li, nardo stacio, folio Z ii, opobalsamo Z svi, gummen 
xxviii, cum sucus fenucoli teris. 


(52) Ic le manuscrit 621 ajoute la recette suivante ; Collurium aniciton asthir. 
— Ad dolores oculorim, (lietedas, stafilomata, ulcera. sordida (à. putrida; fit 


y. 58 
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fasciculum unum, aquae fiolas tres coquis ad. tertias. et colas; teris aloe 3 ii, 
diacridiu 3 ii, et das cum apozima 85a. — Item alia apozima cathartica ad eos qui 
eholum patiuntur, ut in pedibus deponatur interiones 3 , epithimiu 3 ti, elleboru 
nigru 9 1, diacridiu 9 i, coquis in aqua fiolas iii, ut ad una revertetur das bibere, 
hoc subinde accipiat ita ut in omni mense aut in alio aut satis ut in tertio mense 
trasponat , ut in anno quattuor bibat potiones, — Catharticum dyeydonii : Cydonea 
eocta lib. i, diacridiu + ü, piper £ v, gingiber Z v; conficis et uteris. 


(πι). Le manuscrit 621 ajoute : Cathartica ad flegma deponenda, — Glyciriza 
Zi, cocognidiu purgatu Z i, ruta viride ^ i, mel quod sufficit, — [Ad] flegma : 
aneli semen , ameos, piper, cocognidiu , crocu , lac tere, das ana Z iiis apii semen 
Zi, cassa Z ii, mel quod sufficit ; dosis coclearium irubii, — Ad cholera cathar- 
ticum. Apii semen, puleiu, pipevana Z iiii, diacridiu Z xii, mel quod sullicit ; da- 
vis electuarium cocl. i, aut ii, aut iii, secundum virtutem. — Ad cholera dedacenda 
catharticum : aloe Z ii, diacridiu i, mastice £ ii, absenti sucus Z ii, cum sucos 
cydri quod sufficit, sin minus cum mel das ut supra. — Catharticum melancholicis : 
amissu Z ilii, petroselinu Z ii, piper Z ii, epithimu Z vii, mel quod sufficit; das 
coel, 1, aut i1, aut iii secundum virtutem. — tem alium epithima : viii, menta 9 i, 
ruta viride 9 ii, cum vino optimo per dies iii das bibere, — Item aliut ad melan- 
cholicos : epithimu 3 viii, isiu 9 iii, das unam potionem cum mulsa tepida. — 
Ad melancholicos : aloe Z ii, epithimu 9 ii, diacridii ovulu unu das bibere. — Item 
aliut : aloe 9 ii, epithimu Z i, diacridiu triovolu, das in mulsa aut calda aqua 
bibere. — Tera Galeni interiones squillam assan, agaricum, ammoniaciü , thimia- 
matos, diacridiü, ellebori nigri radicis corticem, ypericü ana Z x, epithimü, 
bdellià , camedreos, prassü, cassià fistulà ana Z vili, murrà troclitem, sagapenü , 
aristolocià longä, piper albü , piper nigrü, piper longü, cinnamomü , opopanacos, 
castoreü , petroselinü ana Z iiij, mel quod sufficit. Plena dosis est Z iii, in mulsa 
data et salis dimidii coclearis valde bona est; purgat ex alto supra omnem mo- 
dum varios humores, nullam faciens tristitiam, néque lassitudinem, neque con- 
cussionem , sed reddit hominem hilarem et fertem sollicite operando; curat vero 
emicranieos , stomacicos , epilempticos, freneticos , melancholicos , caducos varios , 
lithargicos et morosos, caligines oculorum, surdos, intercisionem vocis patien- 
tibus, suspiriosos, aegrotantes diu epaticos cyliaticos, nefreticos; mulierum 
menstrua quibus non sunt extrahit , sciaticos, podagricos, artriticos, tremulos, in- 
petigines malas, paralyticos, elefantiosos, leontoprietas, leprosos et celefos; et 
longas in febribus aegritudines anputat, et malas scabies curat; et celefia et pas- 
centia et fagedenica et cancros omnes curat. Crede mihi, quidquit dicta sunt 
omnia ex ulcerante humore generata expurgari posse et sanari. 


(73) lei le manuscrit de Laon ajoute : Gera. Galenum. Interiones, scilla 
coca, agaricu , ammoniaco ana Zi, dagridio, elleboro nigro, cortices yppirico 
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thio, lippidus; libano; tundis, cernis, iterum cum aceto diligenter teris. Omnia 
resoluta in caccavo tepido mittis. Super pice et aspalto resoluto malaxa effundis, in 
mortario et iterum malaxa et facis mandalia. 


Emplastrum diagymis. — Facit ad passiones disperatas, senus omnes sanat in 
inguinas sub ascellas, apostemas purgat et sanat ; diaforisin facit. Fermentum de 
pituina lib. xii, sale ^ ii. Coquis resina trita et axungia supermittes fermentum 
cum sale trita cum modica sale ad glyu spissitudinem supermittis et agitas fortiter 
cum spata. — Emplasirum dygisimis , fermentum libras ii, pituinis lib. ii, oleum 
vetus lib. i, sale libra una cera lib. i; acetum quod sufficit. — Emplastrum dia 
reus , gyreus libras ii, cera lib. i, pituinis lib. i, colofonia lib. i, vinum quod 
sufficit. — Item dia yreus, facit ad glangias et ad stethomatas et ad omnes duritias 
veteris et ad condilomata, est etiam diaforeticus, galbana i, opopanacus, pro- 
poleus unc. ii, ammoniacu — t, gyreus situ — iii, cera — iii, colofonia — iii, axun- 
gia Z iii, oleum vetus — iii, in state oleo - i, sucus de feno greco ct evisco et 
carecas. Teres ea quae praedicta sunt preter cyreus ; haec confectio a multis probata 
est. — Emplastrum [v?] dia gyreus malactici, gireus Z iii, pituinis & iii, adeps 
porcinus — iii, cera — iii; vinum resolvis gyriu, conficis et uteris. 


Emplastrum ad parotidas et panaclas probatam. Calce viva et axungia vetus tun- 
dis et reponis. — Malagma diamelitus. Lithargyrum lib. i, cera lib. i, mel lib. i, 
colofonia lib. i, sevo taurino — i, adeps anserinus 7 vi. — Item dia melitus. Li- 
thargyrum libra una, oleum roseum lib. i, cera lib. i, mel lib. i, axungia por- 


Emplastrum mastecera. Pituinis lib. i, mastice 7 vi, cera lib. i, libano 7 ii, 
conficicis et uteris. 


Emplastrum naseum. Fenum grecum lib. i, lino semen sucus lib. i, eviscu virides 
radices lib. i, facis ex his sucos et mittis inde libra una, lithargyro lib. i, oleum 
libra una hoc coquis amolentum et supermittis cera lib. i, colofonia lib. i, axungia 
vetus lib. i; conficis et uteris. 


Emplastrum byrfira. Molebdenis lib. vi, oleum vetus lib. vi, sevo taurino 
lib. iii, in xistu i, colofonia libras iii, acetum quod sufficit. Emplastrum dia- 
psimithiu , psimithiu — iii, lithargyru — ii,cera lib. i, oleo roseo lib. i. 


— ii, pice 7 vi. — Teris cum acetum ut sit inlinimentum et super splen inducis 
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(33) Au lieu du chapitre 68, que je donne d'après le manuscrit de Laon, qui 
omet le chapitre 66, le mauuscrit 621 a deux petites recettes anonymes : Epithima 
ilia enanthiu tonotica. — Enanthiu ως i, rosa «e i, crocu + i, melilotu æ i, mastice 
^i, aloe ^ i, omfaciu + i, dactulos lib. i, oleu cotonite quod sufficit. — Ερί- 
thima ad causos : aloe ως i, dactulos lib. i, mastice ^ ii, melilotu «7 ii. cera lib. ii, 
vleu roseu lib. ii; conficis. 


(34) Lei le manuscrit 621 ajoute : Malagma filagriu. Ad epatis duritias solven- 
das. — Ammoniaci gutta - xiii, cera « xiii, crocu 1, mel « iri 5 , smyrnis trocl. 
^15, melilotu + i 5, oleu nardu + xii, vinu quod sullicit; et cum epati inposue- 
ris super stomacum , ne resolvatur superponis stomaco cerotarium confectum ex 
absentio et oleo nardo. 


(35) Ici le manuscrit 621 ajoute : Marciaton unguentum , ad stomacu et epar et 
omnem dolorem corporis. ( Laon et Leiprig ajoutent : Melior est ad stomaci causa 
marciáton quam decamiron aut pentamerus ; dolores tollit et malaxat, si qua ibi est 
duritia et calefacit et confortat. stomaco.) — Storace calamente ^ iii, mastiee 
+ lit, medulla cervina - ii, om. La), terebenthenis  i, ( ysopu cerotes æ i, om. 
La) balsamu «7 i B, oleu omfaciu ^ vi, oleu nardu vi, oleu glaucinu ^ i, cera 
alba = iii, conficis et uteris. 


(36) lei le manuscrit 621 donne la première partie du chapitre 87, puis lex 
recettes suivantes : Diaaltheas calastieu, qui faeit ad omnes dolores, si in modum 
ceroti perfricetur locus. Facit et ad omnes inflationes stomaci , si in modum epi- 
thimatis in stomaco inponatur; et non solum inflationes stomaci curat, verum 
etiam ventris constrictionem , quamvis antiquissimas sint squibalas resolvit et sine 
aliqua molestia educit ; macronosiam vero de stomaco discutit educit. Quartana- 
riis, tertianariis inposita medetur, fastidium tollit, frigus prohibit et viscerum 
constrictionem solvit, «i in modum epithimatis inponatur, Et non solum stoma- 
cum, verum etiam et viscera ventositate occupata inposita resolvit omnem vento- 
[95 v*] sitatem ; nervos etiam contractos, si ad prunas aut in balneo aut ad sole ca- 
lido manibus confricetur, curat. Menstrua , si in tempore ipso renes et pectine per- 
unguatur, provocat, Conficis enim sic : evisci radices lib. iii, feni greci purgati Ei, 
lini seminis purgati £ i. Haec omnia infandis in aqua £ xv, in vaso enco triduo ; 
deinde tamdiu coquis ut prope siccetur aqua; levas de foco et colas ad linteum, 
et exprimis sucos ut facias lib. i. Mittis in cacavo ipsos sucos, cui addis olei 
lib. iii, et coquis ad lenem ignem ita ut semper agites donec sucus consumatur 
et solus remaneat oleus; tunc sublato ab igne culas ad linteum et sordiculas quas 
inweneris proicis et oleum ipsum remittis in caecavo mundo cui addis cerae lib. i £, 
colofonia lib. iii, galbanis ^ ii; per postea galvauum miltis quando lebare habis 
ab igne, levas et uteris. — Calastien ad omnes dolores : ammoniaeu ^ ii, galba- 
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suo et teris; et cum permixtus fuerit mittis axungia lib. i; et in lenteum inductus 
superponis. — l'otio sciaticis. Opopanacus — ii, castoreum — 1, piper 7 i, lasar 
Zi, vino £ iii, facis et uteris doncc totum bibit. — Jtem ad sciaticis disperatis. 
Aspalto —7 ii y, teris dic jovis cum calida aqua ct in solio das hibere; in tres dies 
Joves sanatur. 


FINIT LIDER TERTIUS. 
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924 ' ORIBASE, SYNOPSIS, III. 
ana 4 x, epythimo, polipodio, bdellio, cametreus, pression, cassia fistula ana 


[V] < viii; smyrnes, sagapino, aristologia longa, piper albo, piper longo, piper 
nigro, cennamomum, opopanacus, castoreo, petrosilino ana < iii; mel quod 
sufficit. Das enim in mulsa < iiii, cunf sale cocliario uno. 


(73) Ce qui suit est donné par le seul manuscrit de Laon : Cataputias. Scam- 
munia coloquenteda, aloe; bdellio ana 4 iiii; cum sucum caulis dosis tres ant 
quinque noctu. — Item cataputias , qui duritiam ventris patiuntur. Aloe — ii, salis 
ammoniaci  i; cum sucum caulis dosis. — Cataputias ad ventrem lazandum. Aloe 
Z jii, diagridium £< i, cum suco caulis, das iii, aut v, aut vi, nocte. 


Oxymelle catharticum. Acetum £ iii, puleiu manu plena, ysopo manu plena. 
Hoc coquis cum aceto ad tertias postea colas, et addis anissum + i y, polipodiu 
v^ i, agarico «37, folio £ iiii, spica nardi € v, petrosilino unc. i, epythimo + i, 
dacridio ^ i. Tenuem pulver supermittis et coquis cum mel £ i, ad lenes prunas 
ad mellis spissitudinem ct sic mittis postea de foco tuleris, diacodio das autem 
cocliaria duo aut tres. 


primo scp vi. Conficis et uteris. 


Item alia diateseron. Ambario & i, aloe  i, storace prima — i, musco .. ii. 
Conficis. 


| Tymia bona nimis quam conficiebat Johannis pimentarius Ravenna. Storace 


Emplastrum usia sicut superias scriptum est [versus dimidius erasus]. Facit ad 
omnia sicut superius scriptum est, id cst ad omnes duritias et fracturas ossium et 
dolores laterum οἱ ad congrenas cyradas infisimata, ad tumoris, ad ulcera, ad 
syringia, ad cyroma, ad plagas, ad luxo articulorum, ad serpentum morsum, ad 
ydropicus, ad splen, ad epar ; extrahit enim sudes, acus, canuas, filicis, et caetera. 
Conficitur autem sic, lytargyrum — v, iu 7 v, psimitiu — ii, lipydus calcu + ii, 


non inquinet digito, aspalto trito subtiliter cum modice aceto in caccavo resoluto 
leniter non ebuiliat, et supermittis pice resoluta οἱ addis lithargyro cocto, psimi- 
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Μο, lippidas; libano; tundis, cernis, iterum eum aceto diligenter teris. Omnia 
resoluta in caccavo tepido mittis, Super pice et aspalto resoluto malaxa effundis, in 
mortario et iterum malaxa et facis mandalia. 


Emplastrum diagymis. — Facit ad passiones disperatas, senus omnes sanat in 
inguinas sub ascellas, apostemas purgat et sanat ; diaforisin facit. Fermentum de 
hordeo acidonicu de diebus tribus 7 xvi, axungia in state > iiii, in hieme v, resina 
pituina lib. xii, sale ^ ii. Coquis resina trita et axungia supermittes fermentum 
cum sale trita eum modica sale ad glyu spissitudinem supermittis et agitas fortiter 
cum spata, — Emplasirum dygisimis, fermentum libras ii, pituimis lib. ii, oleum 
vetus lib. i, sale libra una cera lib. i; acetum quod sufficit. — Emplastrum dia 
yreus , gyreus libras ii, cera lib. i, pituinis hib. 1, colofonia lib. i, vinum quod 
sullicit, — Item dia yreus, facit ad glangias et ad stethamatas et ad omnes duritias 
veteris et ad condilomata, est etiam diaforetieus, galbana + i, opopanacus, pro- 
poleus unc. ii, ammoniacu < i, gyreus situ + iii, cera « iii, colofonia — iii, axun- 
gua c Wu, oleum vetus ii, in state oleo Z i, sucus de feno greco et evisco et 
carecas. Teres ea quae praedicta sunt preter cyreus ; baee confectio a multis probata 
est. — Emplastrum [v*] dia gyreus malactici, gireus + iii, pituinis + iii, adeps 
poreimus — iin, cera — in; vinum resolvis gyriu, conficis et uteris, 


Emplastrum ad parotidas et pannelas probatam, Calce viva et axungia vetus tun- 
dis et reponis. — Malagma diamelitus, Lithargyeum lib, i, cera lib. i, mel lib. i, 
colofonia lib. 1, sevo taurino + i, adeps anserinus Z vi, — [tem dia melitus, Li- 
thargyrum libra una, oleum roseum lib. 1, cera lib. i, mel lib. 1, axungia por- 


Emplastrum mastecera, Pituinis lib. i, mastice + vi, cera lib. i, libano 7 ii, 
eonficicis et uteris, 


Emplastrum naseum. Fenum grecum lib, i, lino semen sucus lib. i, eviseu virides 
radices lib. i, facis ex his sucos et mittis inde libra una, lithargyro lib. i, oleum 
libra una hoc coquis amolentum et supermittis cera lib. i, colofonia lib. 1, axungia 
vetus li, i; conficis et uteris. 


Emplastrum byrfira. Molebdenis lib. vi, oleum vetus lib. vi, sevo taurino 
lib. ii, in xistu. i, colofonia libras iii, acetum quod sufficit. Emplastrum dia- 
psimithiu , psimithin + 1i, lthargyru  i,cera lib. i, oleo rosea lib, i. 


Emplastrum spleneticis, Caricas + ii, infundis in aceto et teris , milis ammoniaci 
^ ji, pier + vi, — Teris eum acetum ut sit inlinimentum et super splen inducis 





